*^' 


m^jtr:% 


m^ 


JNJVKJmi'J'Y 


/l 


^s^ 


■i-^' 


â'^'  > 


..«'■' 


^u. 


^'^'r 


,:.,#■'■ 


■j^  y\ 


<■  -v 


/*î- 


•^^■ 


'  w  *^ 


Album  Historique 


m 


IMPRIMERIE    E.    CAPIOMONT    ET    C" 


PAl^IS 

)T.      RUE      DE      SEIRH,      -^7 


A.    PARMENTIER 

Agrégé   d'Uistoiro,    Professeur   au    collège   Gbaptal. 


Album   Historique 

PUBLIÉ    SOUS    LA   DIRECTION 

de    M.    ERNEST    LAVISSE,    de   l'Académie   française. 


TOME     III 

LE  XVr  ET   LE   XVIT  SIÈCLE 

Costume   —    Habitation 

Mobilier    —    Armes    —    Église    —    Enseignement    —    Beaux-Arts 

Agriculture    —    Industrie    —   Commerce,   etc. 


Armand     V>Olin    &     V>   ,     Éditeurs 
5,    rue    de    M<;zières,    Paris 


1 900 

Ton*  droits  Ti%tr\é%. 


TABLE    DES    MATIÈRES 


TOME    TROISIÈME 

Le  XYV  et  le  XVIP  siècle, 


Liste  0f.s  ouvrages  consultés vu 

Corrections  et  additions vui 

CHAPITRE  PREMIER.  —  La  France  au  XVI'  siècle,  de  Charles  VIII  à  Henri  IV.  —  Rois;  nobles;  bolh- 
r.EOis  ET  paysans,  I.  —  Prospi'rité  de  la  France  au  début  du  xvi*  siècle,  i.  —  La  cour,  a.  —  Les 
résidences  royales,  i.  —  L'étiquelle,  4.  —  Les  fêles,  7.  —  Les  nobles,  11.  —  Les  bourgeois,  la.  — 
Les  villes  :  Paris  en  1377,  i3.  —  La  population  parisienne,  iS.  —  Les  paysans,  19.  —  Ruine  de  la 
France  à  la  lin  du  xvi'  siècle. 

CHAPITRE  II.  —  L'Allemagne  au  XVI'  siècle,  ai .  —  Les  gravures  allemandes,  ai.  —  Les  empereurs,  ai.  — 
Les  princes  et  les  nobles,  ai.  —  Les  bourgeois,  'io.  —  Les  villes,  3o.  —  Les  paysans,  3a. 

CHAPITRE  III.  — L'Espagne  et  les  Pays-Bas  au  XVI'  siècle,  3i.  —  Médiocrité  de  la  cour  d'Espagne  au 
XVI'  siècle,  33.  —  La  vie  à  la  cour,  i',.  —  Le»  autodafés,  35.  —  Les  nobles,  30.  —  Les  daines  nobles,  39. 
—  La  mi-ière  en  Espagne,  'lO.  —  Ricbi-sse  des  I'!an<lrcs,  '|  1 .  —  Anvers  au  xvi'  siècle,  V'i- 

CHAPITHK  IV.  —  L'Angleterre  au  XVr  siècle,  i;.  —  L'Angleterre  au  xvi»  siècle,  ',;.  —  La  cour  des  Tudors, 
',7.  —  Les  chasses  royales,  ',9.  —  Le  luxe  de  la  cour,  5i.  —  Les  habitations  des  nobles,  ïa.  —  Les  villes  : 
Londres,  33.  —  Progrès  du  confortable,  53.  —  Les  gens  de  métier  et  les  paysans,  55.  —  Les  Irlandais,  56. 

CHAPITRE  V.  —  L'Italie  au  XVr  siècle,  '>-■  —  Le  costume,  3;.  —  Les  habitations,  f>i.  —  Les  villes,  6a.  — 
I.,e  luxe,  63.  —  Les  fêtes,  64.  —  Venise,  65. 

CHAPITRE  M.  ~  L'Art  en  Italie  au  XVP  siècle,  67.  —  L  art  italien  au  xvi«  siècle,  67.  —  Les  artistes,  67.  — 
Caractères  généraux  de  l'art  italien  au  xvi*  siècle,  70.  —  Bramante,  r',.  —  L'architecture,  75.  —  Léonard 
de  Vinci,  76.  —  Rapha(>l,  77.  —  Michel-Ange,  78.  —  La  sculpture,  8a.  —  La  peinture,  83.  —  Les  grands 
maîtres,  8'L  —  Les  Vénitiens,  8',.  —  Les  arts  mineurs,  88. 

(.illAl'Ii  UK  \  11,  L  Art  en  France,  aux  Pays-Bas,  en  Espagne  et  en  Angleterre  au  XVr  siècle,  89.  —  L'art 
fraii<;als  au  xvr  sièrle,  89.  •--  L'anliiteitiire,  9/.  —  La  sculpture,  9').  ■  La  peinture,  <)3. —  !.,es  arts 
mineurs,  9  >  1.  .ut  en  Allemagne  au'xvi*  siècle,  97.  —  L'architecture,  97.  —  La  sculpture,  99.  —  La 

peinture  et  la  giavure  allemandes,  roo.  —  Les  arts  mineurs  en  Allemagne,  io3.  —  L'art  aux  Pays-Ras, 
io3.  —  L'arehiteclure  et  la  sculpture  aux  l'ays-Has,  toi.  —  La  peinture  et  la  gravure,  io(t.  —  Les  arts 
mineur-  r.-  _  L'art  espagnol  au  xvi'  siècle,  108.  —  L'architecture,  loy.  —  La  sculpture,  110.  —  La 
pcintui-f.  III.  —  Les  arts  mineurs,  11',.  La  Hiiiaissaiiee  en  .Angleterre,  ii'|.  La  Henaissame  dans 
les  autres  pays  de  l'Europe.  1  i<i. 

m API'I  Iti:  \  III.  —  La  France  sous  Henri  IV  et  Louis  XIII,  117.  —  La  cour  d  Henri  IV  et  de  Louis  XIII, 
I  1;  I..1  vie  de  cour,  117.     -  Carrousels  et  ballets,  119. —  Les  nobles,  lao. —  Le  luxe  des  nobles,  laa. 

—  Occupations  des  nobles,  laa.  —  Les  bourgeois,  i'>|.  —  Les  villes  :  Paris,  iv").  —  Les  paysan--.  1,(1. 


y,  TABLE   DES   MATIÈRES 


CHAPITRE  IX.  —  La  cour  de  Louis  XIV,  i^--  —  Construction  du  château  de  Versailles,  129.  —  Les  cours  du 
château,  i3o.  —  Les  appartements,  i3o.  —  Magnificence  du  château,  i33.  —  Le  service  du  roi,  i33.  — 
La  vie  de  cour;  l'appartement,  i34.  —  Le  lever  et  le  coucher  du  roi,  i35.  —  Les  repas  du  roi,  137.  — 
Le  cérémonial,  139.  —  Les  voyages,  i^o.  —  Les  divertissements,  i',o.  —  I^es  grandes  fêtes,  iV-»-  —  Les 
cérémonies  funéraires,  l'ifi- 

CHAPITRE  X.  —  Les  nobles,  les  bourgeois  et  les  paysans  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  i  ',7.  —  Les  nobles, 
,/,8.  —  La  robe,  i  Jio.  —  Les  riches  bourgeois,  iHi.  —  Les  petits  bourgeois  et  les  artisans,  i53.  —  Les 
villes,  i56.  —  Paris,  i  ïfi.  —  Les  paysans  et  la  misère  à  la  fin  du  règne,  i58. 

CHAPITRE  XI.  —  L'Allemagne,  les  Pays-Bas  espagnols,  les  Provinces-Unies,  la  Grande-Bretagne, 
l'Espagne  et  les  États  italiens  au  XVir  siècle,  1 59.  —  Caractère  général  des  mœurs  en  Europe  au 
XVII'  siècle,  159.  —  Les  cours  allemandes,  159.  — •  Le  costume  allemand,  161.  —  Les  villes  allemandes^ 
i6i.  —  La  vie  en  Allemagne,  162.  —  Les  paysans  allemands,  i63.  —  Les  Flandres,  i63.  —  Les 
Provinces-Unies  :  les  villes,  164.  —  Les  habitations,  16G.  —  La  vie  hollandaise,  >66.  —  L'Angleterre  au 
XVII'  siècle,  169.  —  La  vie  anglaise,  171.  —  Londres,  172.  —  Les  Espagnols  ;  le  costume,  174.  —  La  vie 
en  Espagne,  175.  —  La  cour  d'Espagne,  177.  —  Madrid,  180.  —  L'Italie,  181. 

CHAPITRE  XII.  —  Le  Danemark,  la  Suède,  la  Pologne,  la  Hongrie,  la  Russie  et  la  Turquie  au  XVP  et 
au  XVII°  siècle,  i83.  —  Le  Danemark,  i83.  —  La  Suède,  184.  —  La  Pologne,  i85.  —  La  Hongrie,  190. 

—  Les  tsars,  190.  —  Moscou  et  les  villes  russes,  191.  —  La  vie  des  Russes  au  xvi"  et  au  xvii'  siècle,  191. 

—  Constantinople  et  le  sultan,  iijS. 

CHAPITRE  XIII.  —  L'Église  catholique  et  réformée  au  XVP  et  au  XVIP  siècle,  199.  —  Les  papes,  199.  — 
Le  costume  ecclésiastique,  202. —  Transformation  des  églises,  2o3.  —  Les  cérémonies  religieuses,  2o5. 

—  Les  réformés  en  France,  207.  —  Transformation  de  l'iconographie  chrétienne,  208. 

CHAPITRE  XIV.  —  Écoles,  sciences  et  lettres  au  XVP  et  au  XVIP  siècle,  209.  —  Livres  et  bibliothèques, 

aog.  —  Les  écoles,   210.  —  Les   collèges   de  l'Université,  210.  —  Les  collèges  des  Jésuites,  212.  — 
Universités  et  facultés,  214.  —  Le  théâtre,  216.  —  La  musique,  217. 

CHAPITRE  XV.  —  Les  armées  et  les  guerres  au  XVI'  et  au  XVII'  siècle,  219.  —  Le  costume  militaire,  219. 

—  L'armement,  221.  —  Aspect  des  armées,  222.  —  Les  batailles,  225.  —  Les  places  fortes  et  les  sièges, 
225.  —  Les  horreurs  de  la  guerre,  228.  —  La  marine,  229. 

CHAPITRE  XVI.  —  La  vie  privée  au  XVI' et  au  XVII' siècle,  23i.  —Le  costume,  23 1.— L  habitation,  238.  — 
Les  repas,  240.  —  Les  transports,  241.  —  Les  divertissements,  241.  —  Les  cérémonies  de  famille,  242. 

CHAPITRE  XVII.  —  Les  Beaux-Arts  en  France  et  en  Europe  au  XVII'  siècle,  243.  —  L'Art  au  xvii'  siècle, 
244.  —  Les  artistes,  246.  —  L'architecture,  248.  • — •  La  sculpture,  25i.  —  La  peinture,  25i.  —  La 
gravure,  253.  —  La  peinture  flamande,  255.  —  La  peinture  hollandaise,  256.  —  La  peinture  italienne  et 
espagnole,  259.  —  Les  arts  mineurs,  259.  —  Triomphe  de  l'art  français  à  la  fin  du  xvii'  siècle,  a6o. 

Index  des  noms  de  lieux 261 

Index  des  noms  propres i 263 

Table  méthodique. 273 

Index  alphabétique ^76 


Liste  des  ouvrages 
et  documents  consultés  pour  le  choix  des  gravures. 


A*  (Van  der).  Giilerie  du  Monde.  Amslerduni,  s.  d..  in-folio. 

AiTsi.-«GKR.  De  Leone  belgico.  Colog-ne,  i583,  in-folio. 

Amman  (Josl).  Œuvre. 

ANTIQUITÉS  DE  1.  Kmpike  DE  RussiE,  9.  1.  n.  d.  4  vol.  in-folio. 

Abnoult.  Œuvre. 

Akt  militaire  français  pour  l'infanterie,  s.  1.  1696,  in-8*. 

Ballet  comique  de  la  reine  pour  les  noces  de  Joyeuse.  ».  1. 

i.ï8a,  in-4'. 
Bertelli.  —  Habits  des  diverses  nations  du  monde,  ».  1.   i5<ji. 

in-8'. 
Blaeu  (J.J.  Nouveau  théâtre  d'Italie.    Amsterdam,   1704,  4  vol. 

in-folio. 
Bonnart.  Œuvre. 
Bosse  (Abraham).  Œuvre. 

Bruin.  Omnium  );entiura  hubitu».  etc.  Anvers.  iSSi,  in-folio. 
Bruin.  Thcrttre  de»  cité»  du  monde.  Cologne.  i.T;7a-iOi8,  6  vol. 

gr.  in-folio. 
Callot  (J.).  Œuvre. 
Carderera.  Iconographie  espagnole.  Madrid,  1 855- 1864,  a  vol. 

in-folio. 
Carrousel  de  Charles    XI,    roi    de    Suède,   s.    1.    1672,    petit 

in-folio  oblong. 
ChXtillon  (C.  de).  Œuvre. 
Chauveau  (F.).  Œuvre. 
Collection  Spitzer.  Antiquité  ;  Moyen  âge;  Renaissance.  Paris, 

1890-1891,  3  vnl.  gr.  in-folio. 
Cor.K  (P.).  Mœurs  et  coutumes  de»  Turcs,  s.l.  i5Jl,  in-'i* oblong. 
Costumes  turcs.  Recueil  d'aquarelle»  turque»  et  vénitienne»  du 
XVI*    et    du    XVII*    siècle    conservé»    uu  département     de» 
Estompes  de  la  Bibliothèque  nationale. 
Cotte  (Robert   de).  Recueil  de»  de»»in»  con»ervé»  nu  départe- 
ment de»  Estompe»  de  In  Bibliothèque  nationale. 
Dalrkrg.    Suecia   ontiqua   et   modernu.  Stockholm,    i(i9'J-i7i4. 

in-folio. 
Du    Cerceau    (Androael).    Les    plus   excellents    bâtiments    de 
France.    Éd.    Destailleurs  et  Dujarric.     Pari»,     18^8-1870. 
3  vol.  in-folio. 
Entrée  ft  Anvers  d'Ernest,  archiduc  d'Autriche.  Anvers,   iSgS, 

petit  in-folio. 
Entrée  dt  Henri  II  dans  Paris  en  1349.  Pari»,  i54y,  in-4*. 
Entrée  de  Henri  II  a  Rouen  en  i55o.  Rouen,  iî5i,  petit  in-4'. 
Enthéi:  de  Marie  de  Médicis  dans  les  Pays-Bas.  Londres,  1639, 

petit  in-folio. 
Essenwein.  Hun»  Tirol's  Holischnitt  dnrstcllend  die  Beirhnung 
de»  Knnig*  Ferdinand  I   mil  dcn  ij»terrri<hi»chrn  Krblan- 
dern    durch    den    Kni«rr    Karl    V   nuf    iloni    Reichnlage    zu 
Augaburg  nm  5  seplcniber  lïjo.  Francfort.  1877,  in-folio. 
EwKRBECK.  Die  Renaissance  in  Uelgien  und  in  Holland.  Lcipsig, 

l88<j,  4  vol.  in-folio. 
Exposition  historique  de  Madrid  en  189a.  Madrid,  189a,  in-4*. 
Fritsch  (K.   E,    O.).    Di'nknialcr    der    dcutscben    Renaissance. 

s.  1.  n.  d.  gr.  in-folio. 
Gautier  (Léonard).  (Euvre. 
Ghktn.  Le  maniement  d'arme»  du  niuu»<iui-t  et  de  la  pique,  ».  I. 

1A08,  in-folin. 
GflEEN  (J.-R.).  History  of  Ihe  english  peopis  (édition  illustrée). 

Londres.  189a.  a  vol.  in-8*. 
GuÉRARD.  Recueil  de»  moralités.  Paris,  s.  d..  ln-4*. 
Guii.iiERMT  (de)  et  R.  de  Lasteyrie.   ln»criptionB  de  la  France 

du  Y*  no  xviil*  siècle.  Paris,  1871-1883,  :'>  vol.  in-4*. 
Hall  'Hubert).  Society  in  tbe  Elisabethean  âge.  Londre».   1887. 

in-8v 
..  Habillements  de  diverses  .yTiONS  ».   Recueil  anonyme  de 

costume»  de  lu  seconde  moitié  du  xvi*  siècle. 
«  Anciimi  Habits.  »  Recueil  d'aquarelle»  anonyme»  de  i.'>7a. 
I»  Habit*  de  France.  •   Recueil    d'aquarelles    franyaiscs    ano- 
nyme» de  i58<l. 

CNiiTA.  —  Os  trois  recueil»  sont  conservés  an  départe- 
ment de»  E«lainpc»  de  lu  llibliothi'-i|ue  nationale.) 


Hefner-Alteneck  (J.-H.  von).  Trachten.  Kunstwerke  und  Gerli- 
thschaften  vom  frtthcn  Mittelalter  bis  Ende  de»  uchtiehnten 
Johrhundcrtcs.  a'  éd.  Francfort,  i88a-i889,  10  vol.  in-folio. 

Henné  am  Rhtx.  Kulturpeschicbte  des  deutschen  Volkes,  a' éd. 
Berlin,  189a,  a  vol.  in-4*. 

Hirth  (G.)  et  R.  Mutter.  Quatre  siècles  de  gravure  sur  bois. 
Munich,  1888-1893,  4  vol.  petit  in-folio. 

Hoffbauer.  Pari»  à  travers  les  âge».  Pari»,  ».  d.,  a  vol.  in-folio. 

HoocHE  (Romain  de).  Œuvre. 

Lagniet  (J.).  Proverbes  moraux,  joyeux  et  plaisants.  Paris, 
i6<k),  petit  in-folio. 

Lavoix.  Histoire  de  In  Musique.  Pari»,  s.  d.,  in-ia. 

Leclerc  (Sébastien).  Œuvre. 

Lepautre.  Œuvre. 

Letde  (Lucas  de).  Œuvre. 

Magius  (Voyage  et  aventure  de  Charles),  conservé  au  dépar- 
tement des  Estampes  de  la  Bibliothèque  iialionnle. 

Magne  (L.).  Peintres  verriers  français.  Paris,   i883,  gr.  in-folio. 

Manuscrit  allemand,  n*  aii  (Recueil  de  costumes  portés  par 
Mathieu  Scbvk-artz,  bourgeois  d'Augsbourg). 

Manuscrit    français,  n*  144. 

—  —  n*  aaS  (Remèdes  de  Pétrarque). 

—  _  n*  46a. 

—  _  n*  873. 

—  —  n*  1189. 

—  —  n*  1537  (Recueil  des  Chants   royaux  du 

puy  de  lu  Conception  de  Rouen). 

—  —  n*  1877. 

—  —  n*  aa37. 

—  —  n*  a694. 

—  n*  a848  (Abrégé  de»  rois  de  France). 

—  n°  5o<)i   (Récit  de  la   révolte  et  soamis- 

sion  de  Gincs). 

—  —  n*  8ao3  (Armoriai  du  Saint-Esprit). 

—  —  n*  7594  (Campagnes  de  Louis  XIV). 

—  —  n*  13439  (Commentaires  sur  les  guerres 

galliques). 

—  n*  a543i. 

LATIN,  n*  1439  (Heures  de  Henri  II). 
—       n*  5474  (Heures  d'Anne  de  Bretagne). 
i.Ndta.  —  Les  n**  sont  ceux  sous  lesquels  ces  manuscrits 

sont   porté»   aux  catalogue»   de»   manu»crit9  de  la  Biblio- 
thèque nationale.) 
Marc  Antoine  Raimondi.  Œuvre. 
Marot  (D.).  Œuvre.  Am»terdam,  171a,  petit  in-folio. 
MÉMOIRES  DE  l'Académie  des  bciincbr  de  Cracovie.  Cracovie, 

grand  in-4*. 
Mérian  (Les).  Œuvre. 

MEintlER  (L.).  Recueil  de  vue»  d  Espugnc.  s.  1.  n.  d..  in-4' oblong. 
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lu    Heiniissaiite   diins    1  amieiine    Pologne,    s.  1.    iSfiS-iSâS, 
a  vol.  in-4< 
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SiLVKSTRE  (T.).  Œuvre. 

Stassof  (Wladimir).  L'ornement  slave  et  oriental.  Saint-Péters- 
bourg, 1887,  in-folio. 

(Nota.  — ■  Un  gi'and  nombre  de  dessins  ont  été  en  outre  empruntés  aux  coUeetions  du  déparlement  des  Estampes  de  la  Bibliothèque 
nationale,  notamment  au  recueil  de  Gaignières,  à  la  eolleclioii  .\rnmnd,  à  la  oollcetion  Hennin,  à  la  roUection  des  Portraits  et  aux 
recueils  d'histoire  et  de  topographie.) 

Parmi  les  documents  dont  nous  nous  sommes  le  plus  fréquemment  servis  pour  l'établissement  du  texte,  nous  citerons  les  Relations 
des  Ambassadeurs  vénitiens,  la  Description  des  Pnys-Bns  de  Guichnrdin,  la  Correspondance  politique  de  MM.  de  Castillon  et  de 
Marillac,  ambassadeurs  de  France  eu  Angleterre  (i;*)'t7-i;^42),  le  Journal  de  voyage  de  Montaigne  en  Italie,  l'O'^uvre  de  Brantôme, 
l'Etat  de  la  France,  les  oeuvres  des  Grands  E<'rivains  français  du  xvii"  siècle,  les  Récits  de  voyage  de  Dufresne-C^anaye  en  Orient  au 
xvi*  siècle,  du  président  Misson,  de  Ch.  Patin,  de  Le  Laboureur,  de  Ch.  Lemaître,  de  Cl.  Joly,  de  Sorbiére,  de  Deshayes  de 
Cormenin,  de  Regnard,  de  Margeret,  de  Mayerber.  de  Tavernier,  de  Madame  d'Aulnoye,  de  deux  Hollandais  ù  Paris,  etc.,  au 
xvir  siècle,  les  Remarqties  sur  la  Hollande  du  Chevalier  Temple,  le  Cérémonial  diplomatique.  Parmi  les  ouvrages  modernes,  nous 
citerons  :  Lavis&e  et  Ra.mbaud  :  Histoire  générale;  Rambaud  :  Histoire  de  la  Civilisation  française;  Histoire  de  Russie;  les  diffé- 
rents ouvrages  de  MM.  Lacroix.  Babeau  et  Fhaxkli.n  ;  Janssen,  l'Allemagne  et  la  Réforme;  Cii.  Schweitzer,  Hans  Sachs; 
FoRNEHON,  Histoire  de  Philippe  II;  d'Aveskl,  Richelieu  et  la  monarchie  absolue;  Dussielx,  Histoire  du  château  de  Versailles; 
P.  Clé.ment,  la  police  sous  Louis  XIV;  Li:fi':vre-Pontalis,  Jean  de  Witt;  Satols,  Histoire  des  Hongrois  ;  Grekn,  Histoire  du  peuple 
Anglais;  de  Fklice.  les  Protestants  de  France;  Jourdai.n,  Histoire  de  l'Université  ;  Rochemoxteix,  Histoire  du  Collège  royal  de 
La  Flèche;  Lantoine,  Histoire  de  l'ouseignement  secondaire  au  xvil"  siècle;  G.  Bapst,  Essai  sur  l'histoire  du  théâtre;  BoL'CHOT, 
le  Livre;  C.  Rousset,  Histoire  de  Louvois;  MtxTZ,  Histoire  de  la  Renaissance;  Pallstre,  l'Architecture  de  la  Renaissance; 
LiTRKE,  Geschichte  der  Renaissance  in  Dcutschland  ;  P.  Ij1:i'ORT,  la  peinture  espagnole;  Wauters,  la  peinture  flamande;  Havakd, 
la  peinture  hollandaise  ;  Dictionnaire  de  rAmcublemont  et  de  la  Décoration  ;  la  Collection  des  Catalogues  des  Musées  de  l'Europe  de 
M.  Lafe.nestrf  ;  Lavoix,  Histoire  de  la  musique.  Enfin  qu'il  me  soit  permis,  en  terminant  ces  indications,  de  remercier  une  fois 
encore  les  fonctionnaires  du  déjiartement  de  la  Bibliothèt[uc  nationale  et  en  particulier  ceux  du  département  des  Estampes  de  lu 
complaisance  inlassable  qu'ils  n'ont  cessé  de  me  prodiguer. 


CORRECTIONS    ET    ADDITIONS 

Page      ;i.  Dans  la  douzième  ligne  à  gaiiclie  en  partant  du  bas,  après  «  Henri  »  ajouter  «  III  ». 

—  5.  A  la  légende  Figure  de  la  salle,  ajouter  «  Cotte  gravure  est  l'œuvre  de  J-  Patin  ». 

—  U.  Dans  la  légende  l'Assemblée  des  Etats,  après  le  mot  «  estampes  »  ajouter  «  sur  hois  ». 

—  15.  Dans  la  légende  Résidence  noble,  après  le  mot  «  gravure  »,  ajouter  «  sur  cuivre  ». 

—  17.  Les  légendes  Sceau  de  la  ville  de  Thionville  et  Sceau  de  Jacques  de  Baudart,  ont  été  intervertie.?. 

—  18.  Dans  la  légende  La  pêche  du  thon,  au  lieu  de  «  jury  »  lire   «  puy  »;  même  correction  à  faire  page  iO  (Scène  rustiques  et  page  96 

(architecte). 

—  29.  Dans  la  légende  Prince  porté  en  litière,  au  lieu  de  «  1530  «  lire  «  1556  ». 

—  31.  Dans  la  légende  Intérieur  d'une  cuisine,  ajouter  «  ce  tableau  représente  les  Noces  de  Cana  ». 
33.  Dans  la  légende  Sceau  de  Charles-Quint,  au  lieu  de  <t  1511  »  lire  «<  1519». 

—  38.  La  gravure  Scène  de  l'Inquisition  est  l'œuvre  du  graveur  hollandais  Romain  de  Hooghe  qui  vivait  au  xvii*  siècle.  —  A  la  quatrième 

ligne  eu  partant  du  bas  à  droite  au  lieu  de  «  cagres  »  lire  «  cagnes  ». 

—  39.  Dans  la  légende  ËpÈes,  au  lieu  de  «  Spreger  »  lire  «-  Spitzer  ». 

43.  Les  costumes  indiqués  comme  provenant  du  recueil  de  Gaignières  ont  été  découpés  par  ce  collectionneur  dans  le  Recueil  publié  en  1577 
par  Bruin  et  rangés  sans  indication  de  provenance  par  lui  dans  ses  collections.  Il  en  est  de  même  des  costumes  de  matelot  hollaDdais 
et  de  femme  hollandaise  de  In  page  44'  et  des  costumes  anglais  des  pages  53  et  55. 

—  40.  Le  cortège  de  la  reine  Elisabeth  est  probablement  l'œuvre  de  Marc  Gheeraedts  de  Bruges  qui  fut  peintre  de  la  reine  Elisabeth. 

—  53.  Dans  la  légende  Chambre  des  Lords,  après  «  gravure  »  ajouter  «  sur  cuivre  ». 

—  64.  Au  lieu  de  «  pargaroli  »  lire  «  barcaroli  ». 

—  80.  Dans  la  légende  T Annonciation,  ajouter  après  le  mot  «  bas-relief  ;>  les  mots  »(  en  marbre  ".  —  Dans  la  légende  le  Commerce,  après  le 

mot  «  statue  »  ajouter  les  mots  «  en  bronze  ».  —  Dans  la  légende  Mercure  après  le  mot  «  statue  »  ajouter  les  mots  «  en  bronze  ». 

—  81.  Dans  la  légende  base  en  bronze  au  lieu  do  «  Leopardi  »  lire  «  Leopardo  ».  —  Au  lieu  de  «  1521  «  lire  «  1512  ». 

—  93.  A  la  treizième  ligne  en  partant  du  bas  à  droite  ajouter  après  les  mots  «  la  persistance  de  »  le  mot   «  ce  n. 

—  103.  Dans  la  légende  Maximilien,  après  le  mot  «  gravure  »  ajouter  «  sur  hois  ».  Même  addition  aux  légendes  Mercure,  la  Mort  et  l'Avare. 

et  Portrait  de  David  Kandel.  —  Dans  la  légende  les  Danseurs  de  noce,  ajouter  «  sur  cuivre  ». 

—  111.  Dans  la  légende  Portrait  de  Charles-Quint,  lire  «(  1609  ». 

—  114.  Dans  la  légende  Sceau  d'Henri  VIII,  au  lieu  de  •■  15il  »  lire  «  1547  ». 

—  121.  Dans  la  légende  Noble,  au  lieu  do  <.  15t3-16ol  »  lire  •<  1593-1651  ». 

—  140.  Dans  la  légende  La  promenade  du  roi,  au  lieu  de  «  xvu'  »  lire  «'  xviii*  ». 

—  117.  Les  légendes  Noble  d'après  un  almanach  de  1665  et  noble  d'après  un  almanach  de  1649  ont  été  interverties.  —  La  date  de 

l'almanach  d'après  lequel  a  été  représenté  le  Secrétaire  d'Ktat  est  de  1684  et  non  de  1680. 
~     168.  Dans  la  légende  Famille  hollandaise,  au  lieu  do  <-  1615  »  lire  «■  1630  ». 

—  174.  Première  ligne  eu  partant  d'en  haut  à  droite  au  lieu  de  «  Goaeilles  »  lire  «  Golille  ». 

—  no.  Au  lieu  do  «  Volasquez  »  lire  «  Velazquez  ».  Même  correction  aux  pages  177,  178,  179,  180. 

—  184.  La  monnaie  de  droite  est  de  Christian  III  et  non  de  Christian  IV. 

—  inî,  A  ces  indications  sur  le  costume  religieux   il  faut  ajouter  que  c'est  seulement  à  la  lin  du  xvi<  siècle  et  sous  l'influence  de  saint  Charles 

Borroméo  que  les  prêtres  ont  définitivement  adopté  la  couleur  noire  pour  leurs  vêtements  ordinaires. 

—  208.  Dans  la  légende  Décor  d'Opéra,  au  lieu  <■  d'isaac  »  lire  «<  lsrai:'l  ». 


Monnaie  «l'argent 
teslou;  do  Louis  XII 
(liUS-1513),  face. 


Monnaie  d'or  (t'en 
nu  porc-epic)  de  IxiuH 
Xn  (U98-15IJ),  face. 


Monnaie  d»  billoa 
d<!  Loiiiii  XII  (1498- 
1515),  face.  Ces  mon- 
naies sont  cooservf^oa 
au  Cibinet  des  Mé- 
dailles. 


Sceau  ilo  Charli 
VIII  ttSI'UtS).  ta'. 
(Archives  oationalea;<. 


Soaau  de  Louis  XII  (UM-ISIB), 
face  (Archive*  nationales). 


Coatume  de  cérémonie  des  rois  de  France  dans  In  scc<Mide  moitié  du 
XVI"  «ii'>c:lc;  mininturo  i-xlraito  du  fnauuscrit  l'rani;aia  n*  JHIH  ilo  la  (libliothi^que 
nalinnalo.  date  de  l'iiiii,  contenant  •  lAbrig*  des  rois  de  Franco  ■  do  lia  Tillct. 
Klle  roprûscnto  François  1*'  ;  le  roi  porto  comme  vêtement  do  densoiis  une  rubo 
axur  >  faite  l>u  tunique  do  diacre  -.  por-d(>H%UN,  le  manteau  royal  azur  semé 
do  fleurs  do  \yn  d'or,  les  rhnusses  i^gnlniicnt  azur  et  fleiirdclisces.  Il  n  comme 
inaii^e  la  coiironii''  1"  '-'illiiTr  do  Tordre  do  >; ,  ■.'-M  ■  i -i  !.■  sceptre,  et  la 
main  de  justice. 


CHAPITRE     PREMIER 

La  France  au  XVP  siècle, 


Monnaie  d'argent 
(teston)  do  L^ouis  XII 
(|{9S-ISIS),  revers. 


Monnaie  U'or  (ëcu 
au  porc-ôpic)  do  L<oui3 
XII(U98-I3I5), revers. 


Monnaie  do  billon 
de  Louis  XII  (1498- 
151 5),  revers. Ces  mon- 
naies sont  conservées 
au  Cabinet  des  Mé- 
dailles. 


Sceau  de  (Charles 
IX  (1500-1574),  face 
(Archives  nationales). 


Sceau  de  François  I"(IStB-IS47), 
face  (Archives  nationales.) 


de  Charles  VIII  à  Henri  IV.  —  Rois;  nobles;  bourgeois  et  paysans. 


Prospérité  de  la  France  au  début  du  XVr 
siècle. —  Lf  xvr  sii-clo  .souvrilcn  l'i'aiir't'  |iar 
iino  période  d'éclalniilc  pro.spéritt!:  "  L'on  voil 
géiif-rnlcnu'iil  pnrlfiul  If  royaume,  ('iril  l'Iii.slo- 
rifii  (le  Louis  XII,  (liaudu  Soyssol,  bàlir  de 
grands  édifices,  tant  publics  que  privés,  et  sont 
plfins  de  dorures,  non  pas  les  plancbers  tant 
.seulement  et  les  murailles  qui  sont  par  dedans, 

Al.m  M   llisTnaigi'i!.   —   III. 


mais  les  rouverlos,  les  loils,  les  luui.s  cl  images 
qui  sont  par  dehors.  »  Los  mai.sons  sont  riche- 
ment meublées  :  «  tous  veulent  avoir  la-sses, 
pibelels,  aijruières  et  cuillers  d'arfrenl.  »  Par- 
tout, on  Iravaillc,  «  on  ne  fait  gu(''re  maison 
sur  rue  qui  n'ait  boutique  pour  marchandise  ou 
pour  art  mécanique.  »  Les  voyages  sont  fré- 
qiielils   et   les    diverlisxi'llKMils    Irrs   rccliercliés  : 

I 


ALBUM    HISTORIQUE 


La    vie    de    cour. 


La  cour  de  Charles  VIII  ■.  frontispice  du  manuscrit  français  n°  itiOi, 
do  la  Bibliothiiquo  nationale,  représentant  le  sire  de  Gruthuyse  remettant 
un  livre  à  Charles  VIII. 


La  cour  de  Louis  XII;  frontispice  du  manuscrit  français  n*  ii5 
(traduction  des  lienièdes  de  Pétrarque)  du  début  du  xvi'  siècle,  repré- 
sentant l'auteur  offrant  son  livre  au  roi  (Bibliothèque  nationale). 


Ces  deux  minia- 
tures sont  extraites 
du  manuscrit  fran- 
çais n»  5091,  de  la 
Bibliothèque  natio- 
nale, renfermant 
le  récit  en  vers 
de  la  Révolte  et 
de  la  soumission 
de  Gênes,  en  1507, 
composé  par  Jean 
Marot.  Celle  de 
gauche  représente 
Jean  Marot  remet- 
tant son  poème  à 
la  reine  Anne;  celle 
de  droite  repré- 
sente Louis  XII  en- 
trant en  tnomjilie 
à  Gênes,  après  la 
soumission  do  cette 
ville. 


La    cour    d'Anne    de    Bretagne. 


Entrée  royale  au  début  du  xvr  siècle. 


a  Ton  voit  aussi  quasi  par  tout  le  royaume  faire 

jeux  et  ébattements  à  grands  frais  et  coûts.  » 

La  cour.  —  Le  centre  des  fêles  allait  bientôt 


devenir  la  cour.  Sous  Charles  YIII  et  Louis  XII, 
la  vie  dans  les  châteaux  royaux  demeure  simple. 
Avec  leurs  successeurs,  la  cour  devient  une  impor- 


LA   FRANCE   AU    XVI'   SIÈCLE,    DE  CHARLES   VIII    A    HENRI   IV 


La    vie    de    cour. 


La  cour  de  FraoçoUI";  <l'*|>rea  une  aquarollo  du  Rt-ciieililu  (ini^nièrcs. 


laiili"  msliliilion  royalo.  La 
plupart  des  uohies  s'y  rasseni- 
l)lont,  et  c'est  bientôt  um- 
vc'ritaMi'  pciilc  ville.  S'il  faut 
011  rroiic  Hcnvonulo  (Icllini, 
la  cour  (lo  Fran(;ois  I"  com- 
prenait toujours  au  moiii- 
I  2' Kl  personnes  et  le  nombre 
pouvait  (]uelr|uelbis  s'en  éle- 
ver jusqu'à  18 OK).  Le  secré- 
tairi!  rie  l'amhassarleur  véni- 
tien Lippomano  i|ui  visita  le 
royaume  en  l'ûl  (l(»nrie  poni 
la  cour  d'Henri  un  chilTre  un 
peu  moins  fort,  mais  encore 
consiiléraljle.  «  Les  ducs,  les 
barons,  les  prélats  qui  sn: 
vont  la  cour,  les  uns  par 
devoir,  les  autres  par  anilti 
tion,  sont  si  nombreux,  qn  .i 
rliaque  grand  voyage,  le  cor- 
li^e  est  <le  K(KK)  cbevnux. 
l'our  trouver  des  loffomenls. 
il  faut  qu'un  prince  se  tienne 
à  trois  ou  quatre  lieu<-   di- 


Saura  Uu  Louis  XII .  4  .•(«in»  ua  Ui^ii.-uu  4U  xvr  a, «.<;'-, 
rntiiMTVi*  ftii  iniitit^o  lin  CAuny.  Aurciitro,  U  roi  agonoiiilM  ; 
l\  itnxu-hv.  If»  pairs  nrrlimBstiqiif*)!  ;  à  drnitiï.  le«  pair* 
lalqiina  tenant  lea  ioaif^noa  ro)raux. 


Heiiii  ii  tuutiiiiat  les  ëoronelles;  iiiiiiiiin.. ,   . 

d' *«"■<■»  d'Henri  II  (miinnscrit  latin  n'  IWJ  do  la  Uibliothfcquo  nationale) 


distance  ;  les  villes  mêmes 
ne  peuvent  pas  loger  la  cour 
entière  qui  s'arrange  dans  les 
villages  environnants.  » 

Les  résidences  royales.  — 
Les  rois  du  xvi"  siècle  lirent 
construire  de  nouveaux  châ- 
teaux, plus  vastes,  plus  con- 
fortables (|Ui'  ceux  de  leurs 
prédécesseurs  ri  n'ayant 
plus  de  caractère  militaire. 
I^es  principales  de  ces  de- 
uienres  furent  les  cliAleaux 
de  niois,  de  Fontainebleau, 
de  Cliambord  :  ce  dernier 
surtout  excita  l'admiration 
des  contemporains.  «  J'ai  vu 
dans  ma  vie,  écrit  le  secré- 
taire de  Lippomano,  plu- 
sieurs édifices,  mais  jamais 
aucun  plus  beau  ni  plus 
ricbe.  Il  se  dresse  au  milieu 
d'un  parc  rempli  de  forêts, 
de  bois,  de  ruisseaux,  de  pâ- 
turages et  de  lieux  de  chasse, 


ALBUM    HISTORIQUE 


La  vie  de  cour. 


gv^.- 


Bas-reliefs  de  l'hâtel  Bourgthéroulde  à  Rouen  (xvi«  siècle);  à  gauche,  François  I"  so  rendant  au-dovant  d'Henri  VIII;  à  droite,   la  rencontre 
des  deux  princes.  Ces  doux  bns-roliefs  font  p.-iriie  d'une  suite  en  fort  mnnvnis  état,  qui  représente  les  fêtes  do  l'entrevue  du  camp  du  Drap  d'Or. 


Manteau  du   grand   Maître    de 

l'Ordre     du    Saint-Esprit    (Musée  de 
Clunj). 


Manteau  de  Chevalier  de  l'Ordre  du  Saint- 

Kî^prit  (.Musée  de  Clunv). 


Première  réception  par  Henri  III  de  l'Ordre 
des  chevaliers  du  Saint-Esprit  fondé  en  I37ii; 
d'après  une  aquarelle  du  Uecueii  de  Gaignières. 


avec  ses  créneaux  dorés, 
ses  ailes  couvertes  de 
plomb,  ses  pavillons, 
ses  terrasses  et  ses 
corridors,  ainsi  que  les 
romans  nous  décrivent 
le  séjour  de  la  iée  Mor- 
gane  ou  d'Alcine.  » 

L'étiquette.  —  La  réu- 
nion d'un  si  grand  nom- 
bre de  personnes  autour 
du  prince  amena  des  changements  consi- 
dérables dans  le  genre  de  vie  de  nos 
anciens  rois.  La  nécessité  de  distinguer 
le  prince  du  reste  de  ses  sujets  provoqua 
insensiblement  la  formation  d'une  éti- 
quette de  cour  :  elle  n'est  pas  encore  bien  sévère 
cependant  et  les  étrangers  s'étonnent  de  la  facilité 
d'accès  du  prince.»  Personne  n'estexclu  de  sapré- 
sence,  écrit  avec  quelque  exagération  le  Vénitien 
Surlano  en  1561  :  les  laquais  eux-mêmes  et  les 
gens  de   la  plus  basse  condition  osent  pénétrer 


Sceptre  (ou  masse)  porté  par  Henri  III  aux  réunions 
do  l'Ordre  du  Saint-Esprit  (Musée  do  Cluny). 


Collier  de  l'Ordre 
du  Saint-Esprit  (Mu- 
sée de  Clunv). 


dans  le  cabinet  secret  du  roi.  » 
Mais  bientôt  la  vie 
(lu  prince  devient  une 
vie  de  représentation. 
Déjà,  sous  Henri  II 
il  y  a  un  petit  lever. 
<<  Quand  il  prenait  sa 
chemise  et  ses  habille- 
ments, écrivait  Catherine 
de  Médicis,  retraçant  à 
son  fils  Charles  IX  la  vie 
journalière  du  roi  son  père,  entraient 
tous  les  princes,  seigneurs,  capitaines, 
chevaliers  de  l'ordre  (de  Saint-Michel), 
gentilshommes  de  la  chambre,  maîtres 
d'hôtel  et  gentilshommes  servans...  »  Il 
entendait  la  messe,  assistait  au  conseil  secret, 
dînait  entouré  des  principaux  de  la  cour,  retour- 
nait quelquefois  au  conseil,  ou  passait  chez  la 
reine  où  il  s'entretenait  avec  les  dames  d'hon- 
neur de  celle-ci,  puis  montait  à  cheval  et  allait 
en  promenade  ou  à  la  chasse,  l'un  des  divertis- 
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La    vie    de    cour 


Tournoi  où  Henri  II  fut  blessé  à  mort  {19  juin  1559);  gravure  eitraiU  du  Recueil  de  Pordrissin  et  TortoreU  publie  on  IJ:». 


■  Figure  de  la  nnlle  'Oi 

lorrain' 
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c;ilUflHC    roynio     "l     \^i'    ^i..  l.-      nniKnliirc    .'Xtr,!!!.-   -in    iii:Mm.iiit    frdtl'.'flU 

n*  I)tt9  lia  U  llililiolhtqiio  nationals  (Couimenlaim  lur  l«  guerre  galliqupl. 
il»i.>  il.i  i:.i9. 


ALBUM   HISTORIQUE 


\ 


lia    vie   de    cour. 


Bal  donné  en  )58l  à  la  cour  de  France,  â  l'occasion  du  mariage  du  duc  de  Joyeuse  avec  Marguerite  de  Lorraine.  A  gauche,  Henri  III   sa  mtVc    vn 
femme  Louise  do  Lorraine;  au  milieu  du  tableau,  Joyeuse  et  sa  liancdo.  Tableau  du  xvi'  siùcle,  conservé  au  Musée  du  Louvre'  '' 


•somenls  favoris  des  Valois.  Il  soupait  ensuite,  ol         pour   y   converser  avec   les    dames,  »  s'il  n'y 
le  soir  relournait  dans  la  chambre  de  la  reine,         avait  bal,  qui  se  faisait  assez  souvent.  >. 
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Entrées 


"P^rT' 


royales. 


Aro  de  triompha.  Fontaine.  Décoration  du  puiit  Notre-luiiie. 

Co«  Irois  gravures,  ainsi  quo  celle  de  l'obélisquo  placé  au  b»8  do  cette  page,  sont  esti-j..,  j  nouvelle  et  joyeuse  entrée  que  tr<'9  haut,  trfc» 

excellent  et  très  piiisnant  prince  le  Roy  Irè»  cbrentien,  Ilenri  deujicsme  de  ce  nom.  a  faite  on  M  bonne  ville  et  cité  de  Paris,  capitale  de  son  royaume, 
le  seizi'-mc  jour  do  juin  MUXI.IX  •.  Klles  représentent  quelques-unes  des  décorations  édifiées  sur  le  parcours  du  prince. 


Le  char  de  la  reliyiou. 
Ca!*  deux  gravures  sont  extraites  do  la  rolalion  de  l'entrée  d'Henri  II 

chars  qui  Agurérenl 


Le  char  de  la  Renommte. 

A  Rouen  an  ISSO,  publiée  dans  cette  ville  en  lt>3l,  et  représentent  des 
dans  le  cortkge. 


Contre-aoeau  de  I^uis 
XII  (HOnlSI.'Sj,  face  (Archi- 
ves nationales.) 


Cachet  deIIeMrillI(l.'>';i- 
I5H9).  const^ivé  aux  Archi- 
ves natiottalcs. 


MonogTanunaa    de     l«uis    XII    et 

Anne   (le   Hrolnirne:   couronne  royale; 

'  ■     '     I-    ,,ir^  ,t  ini-psrli 

'  du  manuscrit 


Konnala   do 

billon  (  riiain  ) 
de  Krancnis  !♦' 
(ISIJt-I.ItT),  face 
et  revoM. 


ObMIaqsa. 


Monnaie    de 

htllnn  (linrd) 
de  François  I" 
((»I.VI5«7),  face 
et   reviTS. 


FrontUpioe  <l<i  manuscrit  latin 
n*  1(20  de  la  Uihliolhéquo  nationale 
{ffeuret  d'Henri  IT,  re|ireiieiitnnt  sur 
une  tenlnre  aux  arnica  «le  Krniice  la 
rourfinne  et  l'écusson  de  France  et 
le  rnllier  de  l'ordre  de  .^aint-Michol. 


Les  fêtes.  —  i.i.s  ilnnins  liciiiitiil  désormai» 
à  la  cour  uno  pluct>    importanlu.   François    I" 


«  conHidôraiil  qui-  luiilc  lu  (liictiration  d'une  cour 
élait  de  dames  »  les  y  appela  en  (içrund  nombre. 


ALBUM    HISTORIQUE 


Funérailles  et   sépultures   royales. 


Tombeau  de 

tcctiiro   en    ost 
Pipri-'-  '■      * 


i  Saiiit-lJcnis,  exécuté  de  1549  à  15j9  ;  l'archi- 
Dolorme;   les  sculptures  sont  l'œuvre  do 


Tombeau  de  Henri  II  à  balnt-Uenis.  exécuté  de  1560  à  1508;  l'archi- 
tecture en  est  de  Pierre  Lescot;  les  statues  de  la  partie  supérieure 
sont  de  Germain  Pilon  ;  les  figures  d'angle  sont  de  Ponce  Jacquiau. 


Easevelissement  Exposition  du  corps  Transport  du  corps  Catafalque 

do  la  reine  Anne.  do  la  reine  Anne.  do  la  reine  Anne.  de  la  reine  Anne. 

Ces  miniatures  sont  extraites  du  manuscrit  français  n»  509 1  do  la  Uibliothèqiie  nationale,  œuvre  du  premier  quart  du  xvi"  siècle,  contenant  la 
Commémoration  de  la  mort  de  madame  Anne,  reine  de  France  et  duchesse  de  lîretagne,  par  Bretagne,  son  premier  héraut  et  l'un  de  ses  rois  d'armes. 


Lourpi'ésence  contribua 
au  développement  dos 
fêtes  qui  curent  à  la 
cour  des  Valois  un  éclat 
exceptionnel.  Voici  un 
résumé  des  réjouissan- 
ces qui  furent  célébrées 
à  Fontainebleau  en  1564 
lors    de    l'enlrevue    de 


statue  funéraire  de  Henri  II  en  costume  royal  sur  sou  tombeau 
à  Saint-Denis,  œuvre  do  Germain  Pilon. 


Catherine  de  Médicis  et 
de  Charles  IX  avec  les 
ambassadeurs  du  pape, 
du  roi  d'Espagne  et 
d'autres  princes  catho- 
liques au  sujet  du  retrait 
de  l'édit  de  pacification 
d'Amboise  :  elles  don- 
neront une  idée  du  ca- 
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Résidences  royales. 


■i  ■  f  ■■■■'II' 


èk 

^^m. 


I«e  château  des  Tuileriea.  Ci^  palais  romment-t^  en  I5tii.  par  Philibort  Delorrao.  sur  l'ordre  dn  Catherine  de  Médicis,  otooutiniu^  par  Jean  Huilant,  no  fut 
jamais  achevai.  On  v\\  a  r(-"pr(''senlc  iri  la  fiira'lo  sur  1»*9  jardins,  telle  qu"ell<»  aurait  di*i  «'tre  oonstruito  d'après  les  projpls  de  Delorme  et  de  lïullant. 


X^  ohAteau  da  Chambord.  roniM)«>nr<S  od  tSt'J  sur  l'ordro  de  Krancoin  I",  par  Oonis  Soiirdeau.  at  continuA  par  Pierre  N'epvou,  dit  Trinqueati,  ptiîs 
par  Jacquet  Coqucau.  Ou  l'a  représenté  ici  tel  qu'il  devait  Atro  A  la  fin  du  xvi*  «iècla,  d'aprAs  lea  deMïns  d'Androuet  du  Ccrrenu. 


^f^x%. 


Moonala  d'or(doaU«)d'H«nri  II 
il.tt7-l5S«),  fie*  et  raren. 


ft .  ï^^*r\<  \ 


■oMn   •rilrnn   it     ir,i:  i:. 

I  1'  '■    At  <  lii\  t  H  II  il:niialc>,. 


Cooan  |>oiir  li>  Milanoi'-  >li' 
l'auiii'o  ISIO,  rac«  (IrrUm  vliculrij. 


MDnnola  do  bllton  -iloiirnin^ 
d  ll<.nriIl(IS47'l  m 


racliT»!  do  rcs  frics  (|iii  rapitclli'iil  ciicDre  par 
quelques  Irails  celles  ilc  la  cour  do  Hourgognc 
et  annonconl  p;'r  irniiIroK  rollos  do  la  cour  de 


III. 


Loui.s  XIV.  Il  y  oui  d'aliord  courtes  de  int^ur. 
joules,  hais  (<l  festins.  «  La  reine,  nii>re  du  roi,  lit 
aussi  de  li^s  rares  el  excolleiils  foslins.  accttni- 
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ALBUM    IllSTORIQUE 


Résidences  royales. 


Le  Louvre,  cominenco  on  1540  sur  Tordro  do  François  I"  et  continue  sons  Honri  II  par  Pierre  Lcscol.  On  a  représenté  ici  les  parties  du  monument 
élevées  à  la  tîn  du  rogne  do  Charles  IX  et  sans  tenir  compte  des  modifications  ultérieures. 


Chambre 

de  l'appartement 
ro^-al  au  palais 
des  Toiirnelles  ; 
gravure  extraite 
du  Recueil  de 
l'ordrissin  etTor- 


lorel,  publié  en 
1.j70,  représen- 
tant la  mort  do 
Henri  II;  les 
costumes  sont 
ceux  du  rèjçne 
de  Charles  IX. 


pagnés  d'une  parfaite  mu- 
sique par  des  sirènes  fort 
bienrep^ésent(Jes^s  canaux 
du  jardin.  »  Puis  il  y  eut 
un  fort  beau  combat  de  douze 
Grecs  et  de  douze  Troyens 
«  lesquels  avaient  de  long- 
temps une  grande  dispute 
pour  Tamour  et  sur  labeauté 
d'une  dame  ».  On  donna 
ensuite  une  tragi-comédie  à 
laquelle  prirent  part  les  princes  de  la  famille 
royale  et  les  plus  grands  personnages  de  la  cour, 


Monnaie  dargcnt  (teston)  do  François  I"  (1515-1347). 


Monnaie  d'argent  (patard)  de  Henri  II  (1347-1559) 


hommes  et  femmes.  «  El 
après  la  comédie,  qui  fut 
admirée  d'un  chacun,  écrit 
l'historien  de  ces  fêtes, 
Castelnau,jefus  choisi  pour 
réciter  en  la  grande  salle 
devant  le  roi,  lo  fruit  qui  se 
peut  tirer  des  tragédies  » 
Puis,  «  pour  clore  le  pas  à 
tous  ces  plaisirs  »  on  avait 
construit  une  grande  tour 
enchantée  «  on  laquelle  étaient  détenues  plu- 
sieurs belles  dames,  gardées  par  des  furies  infer- 
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II 


Fonctionnaires    et    assemblées. 


CbanoaUBT  de  France  au 

■  quarello      du      Heciioil      do 
(••ignitro». 


Monnaie  d'ar- 
K*^nt  iffroH)  d« 
Krani.'oiall  l\MV- 
I.VHII.  face  ol  ro- 
vora. 


Monnaie  d'or 

itulilo    ^ou)    di) 

ll.-nri     II     (IS*7- 

I5r>'.i).      face     et 

rêvera. 


aretiier  du  tr*aor  du 
roi.  (i'.ipn-H  la  piorr»*  tfim- 
bain  do  Marlin  Courlin, 
im.rl  on  I5lf..  lonacrvéo 
dana  l'i'>gliKO  do  l*om- 
ponno,  daaa  le  dépar- 
tement do  Soino  ■  et  - 
Mamo  (Ouilhem)}'). 


iiaics,  (le  laqunlic  deux  géants  d'ad- 
niiinbli-  f.'raiideur  éhiionl  les  |)(ii- 
liers  qui  ne  pouvaient  être  vaincus, 
ni  les  cnclianlemcnt.s  déTaits  que  pui'  iliiiv 
grand»  princes,  de  la  plus  noble  et  illustre 
maison  du  monde  ».  Le  roi  et  son  frère  s'ait ri- 
bui'renl  cette  tAclic  ;  ils  attaqiièi-ent  les  deux 
géants,  les  renversèrent,  pénétrèrent  dans  la  tour 
et  en  ramenèrent  les  princesses  délivrées  par 
leurs  bras  valeureux  <>  i!t  en  même  temps,  la 
tour  artificiellement  faite  devint  tout  on  feu  ». 
Les  nobles.  —  La  plupart  des  nobles,  au  moins 
ceux  qui  composent  les  grandes  familles,  vivent 
h  la  cour.  Ils  y  rivalisent  entre  eux  de  luxe, 
mettant  sur  leurs  épaules,  suivant  le  mot  célèbre 


Préeldeni  ment  de  Parla   ao 

rondant  Ati  i*iil.ii~i,  ni'uiif  mir  an  mule,  d'apri'M 
«no  aquarelle  li'ti»  recueil  do  «-oHtumea  dal"' 
do  ISHil,  conaervè  au  déparleuicul  de»  Iv^taïu- 
pea  (Ilibliotbi'-qiio  nationale.) 


de  Mai-liii  Dubeilay,  leurs  mou- 
lins, leurs  furets  et  leurs  prés; 
ceux  de  la  lin  du  siècle  ne  sont 
pas  moins  prodigues  en  vêlements  que  leurs 
pères.  «  Un  liomme  de  la  cour  n'est  pas  estimé 
riche,  écrit  le  .secrétaire  de  Lippoinano  en  1577, 
s'il  n'a  pas  25  à  ;îO  liabilleinciits  de  difTérente» 
fa«;on8,  et  il  doit  en  cliuiiger  tous  les  joui-s.  " 
Dès  lOfil,  Michel  Sinianu.  signalait  la  néces- 
sité |)our  eux  daller  réparer  par  un  séjour  de 
plusieurs  mois  sur  leurs  terres  les  brèches  que 
faisait  )\  leur  fortune  le  luxe  de  la  cour  :  «  car 
leur  vie  simple  et  privée  dans  les  cliAlenux  n'exige 
ni  granils  Irais,  ni  liviées.  ni  riches  haliillemenls, 
ni  chevaux  de   grand  prix,  ni  baiii|uels,  ni  le» 
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ALBUM    HISTORIQUE 


La   justice. 


Citation  faite  à  son  de  trompe  aux  témoins  d'un  procès 
pour  les  inviter  à  comparaître  devant  le  tribunal. 


autres  magnilicen- 
ces  requises  de  ceux 
qui  sont  à  la  cour.  » 
Beaucoup  cepen- 
dant s'y  obéraient 
encore;  car,  imi- 
tant l'exemple  do 
leurs  princes,  ils 
fu-ent  reconstruire 
pour  la  plupart 
leurs  châteaux  et 
remplacèrent  les 
sombres  demeu- 
res du  moyen  âge 
par  ces  élégantes 
constructions  si 
nombreuses  encore 
aujourd'hui  dans 
nos  campagnes. 

Les  bourgeois. 
—  Les  nobles  rési- 
dent à  la  cour  ou 
dans  les  campa- 
gnes :  les  bour- 
geois vivent  à  la 
ville.  Les  plus 
riches  né  se  distin- 
guent guère  des 
nobles  ni  par  le 
costxime,  ni  par 
l'habitation.  En 
vain  pendant  tout 
le  xvi'  siècle  les 
rois  ont  multiplié 
les  ordonnances 
somptuaires  pour 
rétablir  par  le  vê- 
tement les  distinc- 
tions de  classes  et 
contraindre  bour- 
geoises et  bour- 
geois à  laisser 
aux  nobles  l'usage 
exclusif  des  draps 
d'or  et  de  soie,  de 
velours,    de    salin 

Le  supplice  des    brodequins.    Ces    gravures   sont  nvamniei     Joe     nf>r 

c.\traite.s    de    l'ouvrage  du  jurisconsulte    Millœus   Boius  ^'«'""'='»i    "^-"^    1^'-' 

«  Praxis  criminis  persequendi  »  {.l/amifi</'t;ij(™c/io;i  crimi-  ]es    et     dcS     pierrC- 

neHe),  publié  à  Paris  en  1541.  Les  gravures  représentent  .             i        r    -                       .cuwc,   .« 

les  différentes  phases  d'un  procès  criminel  imaginaire.  rieSJ     la    ireqUenCC      pendaison 


Lecture  aux  accusés,  par  le  greflier  du  tribunal, 
du  prononcé  du  jugement. 


Lexècution  des  condamnés.  Sur  cette  gravure,  on 
voit  représentes  les  différentes  moUes  de  supplice  en 
usage  au  xvi'  siècle  ;  au  fond,  à  gauche,  la  roue  :  au 
centre,   la  décapitation;   à  droite,    au   premier    plan,   la 
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Les    nobles. 


Dame  noble,  jeunes  iUlcBci  ii.^,,^=^u^~,~^..^  Louis  Xllen  costume  cItU,         Uuiuc  iicL.^  . — ..^  ut  entants  eu  >ustuuc<> 

en  costunin  >lu  r>-);nc  <lc  Louis  XII.  un  cardinal  et  vm  noble.  du  rJ«^no  de  Louis  XII. 

Tes  jrroiipes  do  personnages  sont  extraits  du  manuscrit  f'ran^*ais  n»  22.^  do  la  nibliothèquo  nationale  {Reinettes  île  Pètrnrqitey 
ciècuti  au  début  do  xvi'  «iic-le  pour  le  roi  Louis  XII  de  la  bibliothèque  duquel  il  provient. 


llli2ï;^ÔJiîimFi2^î.?:ilîm&.;.5.^ 


Le    dauphin ,    miniature 
'I  ninnusi;ril  français  n*  14i 

la    Bibliothèque     natio- 

,  dèdid  A 


Noble  ;  miniature 
du  manuscrit  trdnçais 
n*  (6>  de  la  Biblio- 
thèque nationale, 
dat«  do  m». 


Les  llla  du  counétable  Anne  de 
Montmorency:  viirnil  dx  l.ii 
(Tovcnfint  'le  In  chapelle  du  cliittenu 
d'Krouen.  aujourd'hui  su  cbtieau  do 
Chantilljr  (.MagneJ. 


Lee  filles  du  oonnâlabie  de  Montmorenoy;  vitrail 
de  l.'iti,  provenant  do  la  chnpollo  du  ch.^touu  d'I^couoD, 
aujourd'hui  au  ch.'tteiiu  do  Chantilly  (.Magnei. 


80  vôlir  pmir  lo  rcslc  du  lomps  ronime 
les  aiitr(!S  sujets  du  nii.  Lvs  iinbilalions 
des  bourgeois  sont  tantôt  dt;  riciics 
hôtels  construits  en  pierre  île  taille  qui 


de  ces  presniplioiis  eu 
montre  rinulililé.  Déjà. 
depuis  le  milieu  du 
xiv'  siècle,  les  maftislrais 

eux-niAmes  ont  obtenu     ..X-^r  "crrdrco'.ir.l^''^^^^^^^^^^     "'""l  pl"«  '!<•'•  <l"  ff'U'iq"-'.   I""lôl 
la  licence  de  ne  coiiscr-     <-on«erv.i  au  département  des  ii«ijim|>«s  (Bibliothèque     d'c-lt^caules  luaisoiis  h  iiaiis  de  bttis 

1  1.  •  nalional»^.  "  ' 

vor  que  dans  1  exercice  dont  les  poutres  et  les  corbeaux  sont 

de  leurs  foiiclioiis  leurs  robes  rouj^'es  ou  noires.         ornt'-s  de  (bMicalcs  sciiipliires. 

leurs  cliapcioiis  fourrés  <•(  leurs  bniinels,  et  de  Les  villes;  Paris  en  1577.  —  Le  nombre  et 
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ALBUM    HISTORIQUE 


Les  nobles. 


Dame  noble,  d'après  une  aquarelle  du  Re- 
cueil de  Gaigniôres,  représentant  Louise  de 
Lorraine,  femme  do  Henri  IIl,  morte  en  1601. 


Dame  noble,  d'après  une  aquarelle  du 
Recueil  de  Gaignières,  représentant  Éléonore 
d'Autriche,  femmo  de  Franeois  P',  morte 
on  1592. 


'                     Colucn:i  fr.atbes 

/.Â^^H 

Hp 

ipif\. 

5»J|^P^ 

k^  .-^^^^   fi 

Noble  et  sa  femme,  d'après  une  aquarelle 
d'un  recueil  de  costumes  de  1586,  conservé  au 
dép9rte:ncnt  des  Kstampcs  (DibliotheqDB  d«1IodiI«). 


Nobles  daus  la  seconde  moitié  du  xvi' sièele  ;  d'après 
une  gravure  de  1575,  do  Marc  Duval,  représontant  !oa 
trois  frères  de  Coligny  ;  à  gaucho,  Odet  do  Coligny, 
désigné  sous  le  nom  de  cardinal  en  souvenir  du  titre  de 
cardinal  doGhàtillon  qu'il  avait  porté  avant  d'alijurer  le 
catholicisme  ;  nu  centre,  l'amiral  Gaspard  de  Coligny; 
à  droite,  François  de  Coligny,  colonel  général  de 
l'infanterie. 

l'importance  des  villes  eu  France 
étonnaient  les  étrangers.  Beaucoup 
do  ces  villes  remplaçaient  alors  leurs 
vieilles  enceintes  crénelées  du  moyen 
âge  par  des  bastions  en  terre  et  substi- 
tuaient aux  constructions  irrégulières 
et  pittoresques  des  siècles  précédents, 
les  bâtisses  à  colonnades  imitées  de 
l'architecture  antique.  De  toutes  les 
villes  de  France,  Paris  était  déjà  la 
plus  admirée  des  étrangers  ;  le  secré- 
taire de  Jérôme  Lippomano  en  1577 
signale  avec  admiration  les  monu- 
ments nouvellement  édifiés  sur  la 
rive  droite  :  le  Palais  du  Louvre,  la 
i<  bâtisse  magnifique  des  Tuileries, 
les  jardins  où  l'on  trouve  des  laby- 
rinthes, des  bosquets,  des  ruisseaux, 
des  fontaines,  où  l'on  voit  reproduits 
les  saisons  de  l'année  et  les  signes 
du  zodiaque,  ce  qui  est  ime  chose 
merveilleuse  ».  Sur  la  rive  gauche, 
il  remarque  les  riches  et  puissantes 
abbayes,  en  particulier  celle  de  Saint- 
Germain  «  ceinte  de  fossés  et  de 
murailles  »,  la  grande  toiture  sous 
laquelle  se  tient  la  foire  Saint-Ger- 


Dame  noble,  d'après  une  aquarelle  du  Ri'- 
fueil  de  Gaignières,  représentant  I^ouisc  de 
Lorraine,  femme  de  Henri  III,  morte  en  ICOl. 


Dame  noble,  d'après  une  aquarelle  du 
Recueil  de  Gaignières,  représentant  .leaune 
d'.Mbrct,  reine  de  Navarre,  morte  en  1572. 


Noble  à  l'époque  du  règne  de  Otaries  IX, 
d'après  une  aquarelle  du  Recueil   de  Gai- 

gnijires. 
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Résidences    seigneuriales. 


Résidence  noble  au  XVI-  sl«ole.  ({ravure  dAndrouel  dq  Orcoau.  raprésonUnl.  i  droite,  le  vieux  château  de  Vornouil;  k  gauche,  le  château  ncui 
-a  itjle  de  la  Renaiaaaoce  avec  les  jardioa,  lei  parterres,  les  treilles  et  les  pièces  d'cou. 


Sceau  .iii  aa>i]Uiin  Charles,  AU 
.1»  Krniiçols  I-,  face.  (Archivci 
iintioiinlds.) 


Blason  de  Philippe  Kmroanm;!  do  l.uiiaii..;,  .iu.:  Blason  .lo  Clinttuph»  ilos  L'rtin».   sriKnour  do  In 

dn  .Mcrcirurotde  Ponthleu,  mort  00  li)U>.  Chnpi.llr.   baron  de  Traincl.  consailler    d'État    et    <lii 

coimoil  privÀ  du  roi, 
Co«  di'ui  oiiniaturna  «ont  exirnitsa  du  manu»)^»  francni»  n-  «JO.i  dn  la   riililiolhéque  nationale  (Armoriai 
■lu  Halot-Kaprll);  ce  sont  les  armoiries  do  deux  .!■■••  -!  •— ■    Im  .saml  K«prlt,  niiisi  qu'on  ttfmoiirne  le  collier  de 
I  ordro  qui  snianre  las  deux  éetusom. 


Borau  dn  Clau'lo  do  Ixirraine. 
duc  de  (luiac,  mort  fn  IJSO,  face. 
(Archives  nationales.) 


m  liii.  1  les  gran<l.s  jardiiKsqui  <lfl  ce  côlé  tcriiii- 
iHiit  Paris.  Lc.H  jionls  rftioiinont  longtemps  son 
illfiiliori  :  «  cf'lui  do  Notre-Diimo  poiil  l^l^• 
l'oniplr  parmi  Ici  plu.H  belles  clio.ses  (|iii  sont  en 


Francft,  Il  est  tout  en  pierre,  il  est  si  beau  <•!  si 
liiiKo  qu'il  y  a  do  l'un  el  de  l'autre  côlé  des 
inni.stiiis  en  |)iciTe  el  08  botilii|ii<>s  toutes  raiifjMs 
en  droite  li;:iii',c|  i|iir  li'uis  rli.iiK  |>iMi\i'iil  i-iicore 
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Paris  ;  l'administration  parisienne. 


Wm 


Compteurs  et  mesureurs 
de  huches. 


Transport  des  buuhes. 
7[ 


Le  cimetière  des  Innocents  au  xvr  sicoïc  aapiBs  un  i.uu.'au 
oon«crv<^  au  ninséfi  Carnîii-nlnt. 


Jaugeurs  de  vins. 


^ 

\^&.-ji 

Mi 

^>rt 

^^y\ 

^m 

^B 

fc 

Pfl 

t 

.^«^ 

jS 

^^^^^^ 

^^W^3r^^ 

l^iS^' 

5   Al  / 

i 

fi 

^'ftuLLa 

w.; 

iiJ 

ÉTW —'—■ " 

"  Courtiers  de  graisse. 


Dèchargeurs  de  vins. 


Maîtres  des  ponts  de 
Paris,  cliargés  dexigor  les 
péag-s. 


^ctfngnnwlrtpimoajtsmattlwnscirtcljruui» 
ftciaDttU0()9!ins 


Riches  laboureurs  de 
Bagneux;  pierre  toniliale 
<latée  de  1504,  de  la  famille 
Lefèvre,  conser%'éû  dans  l'é- 
glise paroissiale  de  Bagncuxi 
près  Paris  (Guiliierm^). 

y  passer  de  front.  » 
Dans  la  Cilé,  il  va 
rendre  visite  au 
Palais  de  justice 
encombré  d'  »  un 
nombre  incroyable 


[_Umatf|antiu 


Le  conseil  des  échevins  de  Paris  en  1500. 


Ces  gravures  sontextraitesdulivreintitulé  «  Or- 
donuancos  de  la  prévôté  des  marchands  et  escho- 
vinaige  de  la  ville  de  Paris.  Imprimé  par  l'ordon- 
nance de  messeigneurs  de  la  court  do  parlement 
ou  mois  de  janvier  l'an  do  gréée  mil  cinq  cens  ». 


Prévôt  des  marchands  de 
Paris,  dans  la  seconde  moitié  du 
wi"  siècle,  d'après  une  aquarellû 
du  Recueil  de  Gaigniùres, 


famille  bourgeoise  de 

la  seconde  moitié  du  xvi*  siè- 
cle; pierre  tombale  do  lilan- 
chet  Ryoult  et  do  sa  femme 
FebvreBréanl,  datée  de  1560, 
conservée  dans"  l'église  de 
Chilly.  dans  le  département 
de  Scine-ct-0i8e(Guilhermy). 


d'huissiers,  d'avo- 
cats, de  plaideurs,  d'agents  d'affaire,  de  mar- 
chands, de  banquiers...;  dans  les  corridors, 
qui  sont  couverts,  il  y  a  une  immense  quantité 
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Les   villes;    résidences    bourgeoises 


i..v.i.^  t...».L^c.vi.  i>ourgeotse  fp^anli^r«  moi- 
tié du  XVI*  siècle);  hôl«l  <i  l'^ovjllo  h  flnon,  brtli 
en  1538.  par  Nicolas  lo  Valois,  trésorier   dti  roi. 


Une  rue  (K-ininfil  lu  nuit  au  milieu  du  xvi*  siècle; 
f^ravtiro  extraite  do  la  «  Praxis  Criminis  persequcndi  • 
{V.  paae  IS). 


HaliiiMi.iuià     oiaiii«tire    lM>ur- 
geoise    au  xvi*  siAclo;    maison  à 

I.isieUT. 


Une  TllIe  aa  XVI-  slkole;  .\n)?ors  dans  la  seconde  moiti*  du  xvi'  si*el«.  Au  premier  plan,  ouvriers  travaillant  aux  ardoiti*res, 
d'nprè»  une  (çrnrure  du  Rerueil  île  Ilruin  (Thi*»lro  des  cil*»  du  monde),  piiblid  A  Cologne,  en  I57Î. 

goean  de  la  ville  de  Thion-       r^ »-E -J-.  i  8o«<">  «i»  '"^n»">  J'  Bau 

villa  on  l»M  :  face  (Archives 


nationales.) 


Fnmiile  noiirgeoiae  nu 
lombnle  ilatAr  de  ('ilft.  de  l.ouis 
de  rnii",  lie  *n  iVnime  et  de 


dnrt.ecuyer.bourffcoisd'Arras 
en  ri30  (Archivea  nationales). 


Salnl-OemMin-le-VieiiT 


^^'     iTrZSÎTÎT-wir.^Ji^Jvit'        d*but  du   xvi-   .mVIo;   pierre 
ffipy-.fa;irtiyf'nr^r*'nnifl,^|>        THIet,  huissier  au   parlement 

leurs  enfants,  dons  l'iV'''*''  *'<* 
le    di<parlement  de    8eine.el-Ola«  (Oollhermvi 
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Vinaigrier. 

Ces  personnages  sont  extraits  d'un  Recueil  de 
costumes  do  i586,  conservé  au  département  des 
Estampes  (Bibliothèque  nationale). 


La  pèche  du  thon. 

Ces   miniatures  sont  extraites    du    manuscrit 
français    n*  iy-IT    de   la  Bil>liothùque  nationale 


Verrier. 


j        1  . .  ,  (Recueil  de  chants  ro^'aux  couronnés  au  jury  delà  j,    .,, 

de  Douliques,  et  on  y  rencontre  conception  de  Rouen,  depuis  tsis  jusqu'en  tsss).  pas  cl  ailleurs  conslamnienl  au  Ira- 


toujours  une  foule   de  cavaliers 
et  de  dames,  le  roi  et  la  cour  même;  les  uns  y 
viennent  pour  leur  amusement,  les  autres  pour 
leurs  afTairos.  » 

La  population  parisienne.  —  L'activité  do  la 
population  parisienne  le  frappe  vivement;  »  sur 
les  places  mêmes,  on  voit  do  petites  boutiques  en 
bois  construites  par  de  pauvres  gens  qui  s'ingénient 
pour  gagner  leur  vie.  »  Tout  ce  petit  monde  n'est 


vail.  «  A  Paris,  écrivait  on  15;35  un 
prédécesseur  do  Lippnmano,  hommes,  femmes, 
vieillards,  enfants,  maîtres,  domosliquos  ont 
riiabitudo  de  se  mellrc  tous  aux  portes  des  bou- 
tiques ou  bien  dans  les  rues.  »  Peut-être  aussi  le 
spectacle  do  la  rue  ful-il  i-aromont  aussi  varié  et 
aussi  intéressant  qu'à  cotte  époque  :  chaque  jour, 
mille  incidents  retenaient  la  curiosité:  grotesques 
îiccidents,  fréquents  dans  ces  rues  déjà  «  encom- 
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Les    paysans. 


Une  noce  de  village  au  XVI*  alèole 

brées  par  les  chanellcs,  les  mulots  cl  autros 
botes  de  somme  et  par  toutes  sortes  d'embarras  », 
où  les  uobles,  l'épée  à  la  main,  courent  à  cbcval, 
chargeant  comme  s'ils  poursuivaient  l'ennenii; 
spectacle  majesUieux  lors(jiio  le  roi,  enlouri'  de 
SCS  gentiisbo  mmes  de 
la  hallebarde,  de  ses 
Ecossais,  de  ses  Suis- 
ses se  rend  à  sa 
cour  de  Parle- 
ment; somp- 
tueuses entrées 
de  princes,'}  de 
reines,  d'ambas- 


Boeau  'm:  .li 
tre  .     pajrasn  , 


(Archiref  nationalsi). 

Ce*  miniiiturea  loot  m- 
traites  du  manuaorit  latin 
n*5i1i.  dp  la  HibliothAquo 
national»,  le»  Heurrt  d'An- 
ne do  Itrptaftne.  peint  pour 
<^ette  prinrciiao  par  Jean 
Ilo'ir.l i'.'"* 


I!>liliotlii>quo  IK''.      .  '  ' 

sadeurs,  on  la  ville  se  met  en  fête  pour  recevoir 
les  botes  de  son  roi  ;  funèbres  cérémonies,  où  se 
déroule  en  une  interminable  procession  le  cortège 
des  obsècjiies  royales:  enfin,  le  trafique  spectacle 
d'un  malheureux  assis  sur  une  char- 
rette qu'entourent  les  archers 
et  les  prévôts  et 
qu'on  mène  à  la 
place  de  Grève 
subir  quelque 
cruel  supplice. 
Les  paysans. 


.Ile  l'on 
en     15; 


La  tennisoii  au  début  du  XVI-  altole 

A  droiU'.  lia  viUaf^». 


.«I  iii'jisson  nu  début  du  a  VI 


L«  criblage  at  la  vannaga  daa  gratna  au 
début  du  XVr  alèola:  à  droite,  l'IiabiUlion 
t«if{tieuriale. 
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Les   paysans. 


•^^- 


Les  semailles  au  début  du  XVI'  siècle. 

x\i'  siècle  fut  heureuse  aux 
paysans  français.  On  les  voit  s'ha- 
biller de  riches  étoffes  et  se  parer 
de  bijoux  comme  les  bourgeois  : 
ils  se  nourrissent  de  viande  et  de 
poisson.  Leurs  maisons  sont 
petites,  faites  do  terre  détrempée 
et  de  foin  placé  entre  des  poutres  perpen- 
diculaires, couvertes  de  pailles  et  de  joncs, 
entourées  de  haies  d'églantine  et  d'épines  blan- 
clijs,  ou  de  palissades  de  bois  ;  dans  la  cour, 
on  trouve  «  en  un  coin,  un  beau  fumier  amassé  », 
des  étables  à  vaches  et  à  brebis,  des  appentis 
sous  lesquels  on  place  «  charrues,  essieux,  timons 
et  limons  ».  Dans  le  mobilier  figurent  des  lits  à 
colonnes  et  à  pieds  tournés,  avec  ciel  de  lit, 
rideaux,  et  couvertures  de  laine,  de  solides 
armoires  en  bois  de  chêne  fermant  à  clef,  la 
table  également  en  bois  de  chêne,  de  la  vaisselle 
d'étain,  des  chande- 
liers et  des  lam- 
pes en  cuivre, 
des  nappes  de 
toile  de  chan- 
vre, etc.  Le  di- 
vertissement fa- 
vori    était      la 


Scène  rustique  (premier  quart  du 
xvr  siùcle).  <lette  miniature,  ainsi  que  lo 
Paysan  et  le  Vigneron,  est  extraite  du  manu- 
scrit fr.Tnçais  li<*  1537  de  la  Bibliothèque  natio- 
nale {Recueil  des  chants  royaux  couronnes  au 
jury  de  la  Conception  de  Koucn,  depuis  ioltl 
jusqu'en  1528). 


Le  pressage  des  raisins  au  début 
du  XVI'  siècle. 


danse,  et  l'on  établissait  entre  les 
plus  habiles  danseurs  d'un  vil- 
lage des  sortes  de  concours  avec 
prix  :  miroirs,  bourses,  gants, 
jarretières,    écharpes. 

Ruine  de  la  France  à  la  fin  du 
XVI'  siècle.  —  Cette  prospérité 
disparut  rapidement  avec  les  guerres  de  religion. 
Dès  1569,  l'ambassadeur  vénitien  Jean  Correro 
écrivait  :  «  Les  nobles  sont  aux  abois,  ils  n'ont  pas 
le  sou  toujours  à  cause  de  la  guerre.  Le  peuple  de 
la  campagne  a  été  tellement  rongé  et  pillé  parles 
gens  d'armes  dont  la  licence  n'a  pas  de  frein  qu'à 
peine  a-t-il  de  quoi  couvrir  sa  nudité.  »  En  1577, 
le  secrétaire  de Lippomanosignalaitdanslos villes 
la  ruine  d'un  grand  nombre  d'édifices,  et  cette 
misère  s'étendait  jusqu'aux  palais  royaux.  »  Au- 
jourd'hui, écrit-il  en  achevant  la  description  du 
château  de  Fontainebleau,  à  peu  près  tout  y 
tombe  en  ruine  : 
le  beau  lac  au 


Porchers  abreuvant  leurs  bètes  ; 
du  XVI*  siècle. 


Maison  villageoise  etruoher;  miniature 
extraite  du  manuscrit  français  n*  1877,  daté 
de  1530. 

Les  gravures  sans  indication  de  provenance 
reproduisent  des  miniatures  extraites  des  célè- 
bres Heures  d'Anne  de  Bretagne,  peintes  pour 
cette  princesse,  par  Jean  lîourdichon,  en  1508, 
aujourd'hui  conservées  à  la  Bibliothèque  nationale 
manuscrit  latin  n»  5474). 


Égorgement  d  un  porc  au  début  du  xvr  siècle. 


Bal  liunnu  à  la  tour  a  Vioini»  en   1560;  gravure  sur  ciiivro  :illcmanJo  anonyiiiO  (Ilirlh). 


CHAPITRE    II 

L'Allemagne    au   XVP   siècle. 


O»  bantiiAreH  Aont  reprorluitcs  'l'jipr^s  les  aquarelluit  d'un 
UuinI,  coDtervj  à  rArincria  H«al  do  Ma<lrid  (Coll«clÎ0D«  d'olijcti 


Les  gravures  alleman- 
des. —  Il  est  plus  facile  de 
nous  ropréseiiliT  la  \'w  dos 
Allemands  du  xvi'  siècle 
que  celle  des  autres  peu- 
ples européens  de  celte 
époque,  grftcc  aux  rcnsci- 
gnemenls  que  nous  four- 
nissent les  gravures  des 
artistes  allemands  de  ce 
temps.  Ils  ont  repri-senté  fidèlement  leurs  contem- 
porains, les  diiït^rents  actes  de  leur  vie  publique 


MtdalUondinrlu  xv>i»lo). 
r0|iri^aentanl  IVinpornur  Kri^dv^* 
riolIl(UiO-UII.1fntiiaiifll«Ma>i- 
milten  (Cabinot  dot  Miidalllm). 


Bannlèro  Impériale  <lii  ChurlOH-i^iiint. 

iiiroDtaira  dm  arniei.  dqiiipenienta,  vitemanla  et  Alendarda  de  Charloa- 
d'art  de  la  maiaon  d'Autriche). 


et    privée,  et    dans   leur 
œuvre    reparait    toute   la 
société   allemande   d<t  ce 
siècle  :  princes,  bourgeois 
t'I     paysans,    cérémonies 
impériales,  festins  ou  tour 
iiois  princiers,  riches  in 
lérieurs  bourgeois,  gros 
sitTos  fêles  campagnardes 
Les    empereurs.  — 
Maximilien  et  Charlus-Quint  n'eurent  guère  do 
résidence  permanente  en  Allemagne;  aussi  n'y 


Midalllou  .     ," 

apiilanl  Mntiniilieti  à  l'Age 
dn  19  ann  •Cabinet  don  Mtï. 
dailleaj. 
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Banquet  â  la  cour  de  Ferd.nai.d  H  (1S60);  gravure  sur  cuivre  de  Franccsco  Terzi  (1520-1600),  peintre  de  cour  de  Mai^irailien  JI  (Henuc  an.  Rh>n 


Scène  de  justice;  gravure  sur  bois  servant  do 
frontispice  à  un  recueil  d'ordonnances  et  de  procès 
imprimé  à  Strasbourg  en  1530  (Henné  am  Rhyn). 


Groupe  de  lansquenets;  fragments  d'une  gravure 
sur  bois  de  Ilans  Tirol,  de  1330  (Essenwein). 


eut-il  pas  à  proprement  parler,  de 

leur  vivant,  une  vie   de  cour.  Il 

ne  se  forma  véritablement  une  cour  germanique 

que    lorsque   le   successeur   de    Charles -Quint, 

Ferdinand  II,  se  fût  établi  à  Vienne  ;  aussi  ne 


Héraut  impérial  ;  gravure  sur 
bois  do  Michel  Ostendorfer  qui  vécut 
à  Ratisbonne  de  1519  à  1550  (Hirlli). 


trouvons-nous  guère  de  rcpiésenta- 

tions  de  ce  genre  avant  la  seconde 

moitié  du  siècle.  Jusque-là,  si  on  laisse  de  côté  les 

compositions  décoratives  ou  idéalisées  d'Albert 

Diirer  ou  de  Burgkmair,  les  scènes  de   la  vie 
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Scènes   de  la   vie  publique. 


Charle^Qulnt  remettant  le  pouvoir  entre  le,  mains  de  ,on  fil,  I.h,li,,,,e  II  ;  Rravur-  sur ro  ,1„  Kranvoi,  lIogcnbcrR.  mort  à  Cologne  vers  ,..o. 


Proclamation  de  la  RéforiM  i  Aug.bourg  on  ISM;  gr.^u,.  .u,  .u„,e  auu;.j..«  .iUu«uJ,  ^li.W.„U.é,uo  a.fon.âe  :  l«UB.p..). 

imp,-.riale  quo  les  arlisU-s  ont  le  plus  volontiors         villes.  Dans  les  premières,  l'empereur  apparail 
l.f,-..n...s  s.,i,t  les  inv..slil„n.s  el    I...  ..„(n'...s  ,|,-         assis  s„r  „„,.  ..sira.le.  rev.'-h,  .les  vêlements  dont 
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Arc  de  triomphe  dresse  à  NOromberg  pour  l'entrée  de  l'empereur  Maximilien  II  dans  cette  ville,  le  7  juin  1 570  ;  gravure  sur  cuivre  anonyme  allemande 

conservée  au  département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale.  «>S* 


Investiture  des  pays  héréditaires  d'Autriche,  conférée  par  Charles-Quint  à  son  frère  Ferdinand  1"  le  5  septembre  1530,  à  Augsbourg; 
fragment  d'une  gravure  sur  bois  de  Hans  Tirol,  conservée  à  l'hôtel  de  ville  de  Nuremberg  (Esscnwem). 


la  tradition  avait  fixé  la  forme  et  l'ordonnance. 
Les  secondes  nous  aident  à  évoquer  l'image  do 
ces  interminables  cortèges  où  défilaient,  dans  les 
rues  sablées,  aux  maisons  tendues  d'étoffes,  sous 
les  arcs  de  triomphe  monumentaux,  les  trom- 
pettes, les  bourgeois  des  villes,  les  corporations, 


les  compagnies  de  lansquenets,  les  hérauts,  les 
hauts  dignitaires  portant  les  insignes  impériaux, 
et  enfin  l'empereur  à  cheval  sous  un  dais,  entouré 
de  ses  gardes  espagnols  et  allemands. 

Les  princes  et  les  nobles.  —  Tous  les  témoi- 
gnages, qu'ils  proviennent  des  gravures  ou  des 
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Entrte  de  l'empereur  CliarlcsQuial  el  il»  pape  Cktiiiont  VII  ii  Bologne,  le  2k  février  1530  (fragmoiil)  ;  à  gauche,  è  clicval  et  tenant  un  bâton  à  la  main,- 
les  ninjordomea  impériaux  ;  à  droite,  la  héraut  Bourgugno  jotaut  à  la  foule  dos  pièces  do  monnaie. 


L«  marquis  de  MonUerrat  pirl.int  l«  «.-pire  iuipérial,  ot  la  duc  d  L'rlnn 
tenant  lu  glaive  impérial. 

Cas  gravures  font  partie  do  la  suito  do  gravnrss  sur  bois  r*pr<i>ontant  l'en- 
trée df*  Charles-Quint  et  du  p«pf  Clément  VII  A  Bologne. le  tt  février  1.5:10.  pnr 
Jean-Nicolas  llogonbcrg.  artiste  de  .Munich,  qui  travaillait  vers  IS30  (Ilirth  . 


Lemperour  Charlta  Quint  et  U  papa  Clament  VII. 


riM'ils  dt'.s  lii.sluru'ii.s,  .«tout  (r,i..,,i.i  .^m   l«;  lu,\<' 
déployé  par  les  prince»  «l  les  iiolilcs.  Les  por- 
traits, les  recueils  de  costumes,  les  mille  rc|ii< 
sentalions  des  scènes  de  la  vie  privée  nous  les 

ALat;ii  NisToKioua.  —   lil. 


iiioiitifiit  viliis  (le  riches  véloiiicnU.  iJaiis  li' 
costume  ma.srulin,  les  robes  el  les  bonnets  du 
moyen  Age  ont  fuit  place  aux  chuu.tsos  collantes, 
aux  amples  pourpoints  à  crevés,  aux  manteaux 

i 
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Prince;  gravure  sur  bois  do  Lucas  Cranach 
(1472-1533)  représentant  Georges,  prince  d'Anhalt, 
extraite  des  «  Sermons  du  prince  Georges  d'An- 
halt  »,  imprimés  à  Wittemberg  en  loôS  (Hirth). 


Prince;  gravure  sur  bois  de  Michel 
Ostendorfer,  datée  de  l5iS,  représen- 
tant le  comte  palatin  Wolfgang,  duc  do 
Bavière  (llirth). 


Famille  prinolëre  ;  gravure  sur  cuivre  do  Josl 
Amman  (1539-1591),  représentant  Louis  VllI,  comte 
palatin   du  Rhin,   sa   femme  Louise  et  leurs  enfants 

(llirth). 


La  chasse  au  cerf,  dessin  à  la  plume  de  Hans 
Burgkmair(U73-l 532),  conservé  au  Cabinet  royal  des 
Estampes  de  Munich  (Hirth). 


hardiment  jelés  sur 
l'épaule  ;  ou  bien 
aux  vastes  pelisses 
bordées  defouiTures, 
aux  larges  chapeaux 
d'où  retombent  d'im- 
menses plumes.  Le 
prix  de  ces  vêle- 
ments, faits  d'étoffes 
souvent  fort  pré- 
cieuses, velours,  sa- 
tin et  soie ,  est 
considérable  ;  il  faut 
jusqu'à  130  aunes  de 
soie  pour  ces  larges 


Armoiries  de  Joachim  Uotmund, 
mort  en  151i  (Hcfner-Alteneck). 


Habitation  noble  :  cour  du  château  de  Plassenli 
eu  Kranconio,  datant  de  1561  (Krit< 


La  chasse  au  héron;  dessin  à  la  plume  de  Hans 
Burgkmair  (1473-1532),  conservé  au  Cabinet  royal  des 
Estampes  de  Munich  (Hirth). 


pantalons  dont  les 
nobles  empruntèrent 
l'usage  aux  lansque- 
nets. Le  vêtement 
des  femmes ,  avec 
leurs  jupes  allongées 
et  leurs  corsages 
aux  manches  dé- 
mesurément bouf- 
fantes, n'était  pas 
moins  coûteux  ;  en- 
core fallait-il  ajouter 
les  mille  accessoires 
qui  complétaient  la 
toilette    :    anneaux, 


nlmbach, 
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Contra  «ce»a  'I"  i  <mm 
^  Archi- 


Coatam«d«ooar:<l(tuln  d'Altwrl 
l>nrrr  dit  i'>M.  cotinvnré  à  la  CoUec- 
tloD  Alberline,  k  Vii-nu*. 


NoMa:  gravnr*  •iir  hoin  dn  Jn>t  Amman, 
i*xtraite  d'uD  -  I.ivro  d«  Costura«s  •  publia 
a   NnnmtMirK  on    I}'-;    (Ilirlh). 


Konnal*  d'argant  de 

Charlos-Quiot  (Itl>-I5M); 
revari;   (Cabinet  d«a  Mé- 

dailloa). 
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Les   bourgeois. 


Famille  bourgeoise  à  la  fin  du  xvi"  siècle  ;  tableau  votif  de  1580  représentant  la  famille  de  l'armurier  Ptfenhauser,  conserve  au  Musée  civique, 

à  Venise  (Collectinns  d'objets  d'art  do  la  maison  impériale  d'Autriche). 


m 


f|  Bourgeoise  de  Niirem- 
berg  allant  à  la  danse; 
lessin  (l'Albert  Diiror,  daté 
de  1500;  conservé  à  la  Collec- 
tion Albortin*?,  à  Vienne. 


Jeune  bourgeoise  de  Niirem 
l>erpr  en  costume  de  bal. 


Magistrat  Jeune   bourgeoise 

de  Nuremberg.  d'Augsbourg. 

Ces  trois  costumes  sont  extraits  d'un  recueil  anonyme  de  costumes  d'origine 
allemande  du  milieu  du  xvi'  siècle  {Bibliothèque  nationale  :  Estampes). 


Bourgeoise''  de  '  Francfort  ; 
d'après  un  tableau  de  1504, 
conservé  à  l'Institut  Stadel,  A 
Francfo-t  flIefner-Alteneck). 


Bourgeoise  do  KAle;  dessin 
do  ïlans  Holbein  (l;97-1343). 
au  Musée  de  Bàle  (llirth). 


Bourgeois  de  Franc- 
fort, d'aprt'S  un  tableau 
Bourgeois  ;  portrait  del504,conservéàrins- 
par  Ilans  Holbein  daté  de  titut  Stadel,  à  Francfort 
1523  (Musée  do  Vienne).      (Ilefner-AUcncck). 


Bourgeoise  ;  portrait 
p.nr  Hans  Holbein  daté  de 
1525  (Musée  de  Vienne). 


Bourgeoise  de  Bâle;  dessin 
de  Hons  Holbein  H407-15t3),  au 
Musée  de  BAIe  (Hirth), 


colliers,  couronnes  de  métal,  miroirs  h  mains, 
flacons   d*0(leurs,    médaillons,    croix,   pendants 


d'oreilles,  ceintures,  etc.  Dans  la  seconde  moitié 
du  siècle,  les  princes  firent  reconstruire  beau- 
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Les  villes. 


plaoe  dn  maroht  à  H»lber»t«Ui  :  nu  cmiu  ne  i»  iumn. ,  iibtcl  de  ville  ftothiqne;  Adroite,  l'ancienne  rjuidance  tpiscopale.  conatrnite  en  l596(Krit8ch). 


Pont  couvert 


Saxe). 


Habitation. bourgeois*  ilu  prcDiier  quart 
du  xvi*  «LVIc,  a  Nrtrcniborp, 


coup  do   leurs  chftloaux  ;  et    les 
r^^sidencos,  réédifiéos  dans  lo  stylo 
élégant  do   la   Renaissance  alle- 
mande, furent  souvent  le  th^'AIre 
de  fêles  somptueuses  ;  les  feslins, 
lo8  bals  avec  mascarades  et  le» 
tournois  (''taienl  les  princi- 
pau.v  éléments  de  ces  so- 
lennités,   ('es    fête»    pré- 
sentaient de  curieux  sou- 
venirs (lu  moyen  Age  ;  les 
copieu.x      banquets,     qui 
souvent  duraient  plus  (l<> 
quatre     beures,      étaient 
égayés     par     l'appa- 
rition    de    grotesques        ,nnte.lr,.il«d«Hec«eilde  llpt-in  (tV.I»*.<.l»... 


Malaona  du  xti«  ei*ol»  arec  jardina. 

Ç    surprises,  telles   que   ces  gigan- 
tesques pAtés  d'où  s'écbappaicnt 
de»  oiseaux,  des  lièvres  et  des 
érureuils;  ou  bien  on  voyait  en- 
core sortir  de  ces  édifices  gastro- 
nomiques un  nain  ou  un  bouffon 
qui,  surgissant  brusque- 
ment,  saluait    les    assis- 
tants. r,es  repas  oiTraicnl 
encore    le    curieu.x   con- 
traste   d'une  grande  élé- 
gance dans  le  service  de 
la  table  et  de  la  gros.sife- 
K'Ié    des    convives,    qui 
jetaient  sous  la  table 


Ifalaon  de  campagne  nn  \m-  !!•.,.<-..<;.:: i  .>  ,ii 

Oea  TignalUn.  aauf  colin  qui  ri'prito'nto  nnn  mniaon  de  NOrembrrir.  •  1,1     .         ■  ■ 

),i«ibii«»  Cologne  en  I5H.      Ics   debris   (les   met» 
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Les  métiers. 


Tailleur.  Boucher.  Marchand.  Colporteur. 

Ces  gravures  sont  reproduites  d'après  «  la  Description  de  toutes  les  professions  do  l'Univers,  ecclésiastiques  et  laïques,  de  tous  les  arts,  métiers  et 
commerces,  etc.,  soigneusement  décrites  et  mises  en  rimes  allemandes  par  le  célèbre  Hans  Sachs  Gantz  »,  illustrée  par  Jost  Amman  (Francfort,  1568). 


et,  vidant  sans  cosse  d'immenses  brocs  artiste- 
ment  ciselés,  s'enivraient  sans  honte,  car,  dit  une 
chronique,  «  boire  outre  mesure  est  un  honneur.  » 
Les  bourgeois.  —  Les  riches  bourgeois  des 
grandes  villes  du  sud  de  l'Allemagne  rivalisaient 
de  luxe  dans  leur  costume  et  dans  leurs  habita- 
tions avec  les  princes  et  les  nobles.  Les  maisons 
des  célèbres  banquiers  d'Augsbourg,  les  Fiigger, 
étaient  particulièrement  réputées  en  Allemagne, 
et  provoquèrent  l'admiration  de  Montaigne  quand 
il  les  visita  au  cours  de  son  voyage,  on  1586. 
C'étaient  de  splcndides  hôtels,  avec  des  enfilades 
de  salles  voûtées  ou  décorées  de  plafonds  à 
caissons  richement  dorés,  ornées  de  peintures 
et  de  statues  de  marbre,  de  cheminées  également 
en  marbre,  de  pavages  à  dessins  variés.  De 
vastes  jardins  y  attenaient;  on  y  voyait  des  bancs 
de  gazon,  des  allées  sinueuses,  des  viviers  rem- 
plis de  poissons,  des  volières  garnies  des  oiseaux 
les  plus  rares,  des  fontaines  aménagées  de 
manière  à  causer  de  désagréables  surprises  aux 
visiteurs  qui,  par  suite  de  jeux  de  tuyaux 
adroitement  combinés,  se  voyaient  inopinément 


arrosés.  Ces  jardins,  oii  leurs  propriétaires 
essayaient  d'acclimater  les  plus  belles  plantes 
d'Italie,  étaient  encore  ornés  de  statues  de  bronze 
ou  de  marbre,  représentant  des  empereurs 
romains  et  des  divinités  païennes. 

Les  villes.  —  Les  maisons  des  riches  bour- 
geois, dont  on  peut  encore  aujourd'hui  admirer 
de  beaux  spécimens  à  Augsbourg,  à  Nuremberg 
ou  à  Francfort,  étaient  les  joyaux  de  ces  pitto- 
resques cités  de  la  vieille  Allemagne.  Ces  villes 
nous  apparaissent  dans  les  gravures  du  xvi'  siècle 
avec  une  curieuse  et  élégante  silhouette;  sur  le 
ciel,  se  profile  la  ligne  dentelée  des  toits  pointus 
de  leurs  maisons  et  des  flèches  élancées  des 
ésliscs.  Elles  sont  entourées  d'une  muraille 
d'enceinte  basse,  où  se  conservent,  à  côté  des 
bastions  plats  des  nouvelles  fortifications,  de 
vieilles  tours  carrées  des  siècles  antérieurs,  avec 
leurs  toits  aigus.  Les  rues  sont  relativement  assez 
larges,  irrégulièrement  pavées,  bordées  de  hautes 
maisons  en  bois,  aux  larges  fenêtres  décorées  de 
vitraux  et  partagées  en  compartiments  par  des 
meneaux  de  bois.  Les  façades  des  plus  riches  de 


L'ALLKM.Ui.NK   AU   XVI"   SIÈCLE 


31 


Scènes   de  la   vie   privée. 


Intèriear  d'ans  cuisio*  ;  pr4p(r«tion  d'un  repu;  tableau  exécuté  en  1563  par  Ladger  la  Ring  le  jeune  (IS30-tS84),  coniervé  au  Musée  ro^al  de  Berlin. 


1^ 

M 

^ 

./'Hr'Tgifc^ 

:;:,3.:^'i^':W; 


J  M 


Promenade  f?ri  trainoou  (lâiit). 

Cea  trois  gravures  reprodiiiiifliit  des  miniatures  du 
manuscrit  allemand  n*  ill  de  la  Bibliothèque 
notioDsle,  CVnt  un  recueil  de»  costumes  portés  par 
.Mathieu  iichvarta,  bourgeois  d'Augabourg.  depuis  lo 
iO  révrier  Itll7,  jour  de  sa  naissance,  jiiaqu'en  I56U, 

CCS  maisons  élaiciit  orin'îcs  de  poin- 
Inr-fs  (liifs  (jiiclrnicfdis  aux  plus 
grands  niuitifs.  Dan.s  les  l)()nti(|ii(>s. 
que  l'on  trouvait  au  rt'Z-(I<(-cliou«s(^c 
lie  CCS  liahitulioiiH.  vivait  cctli- 
populnlioii  il  honn^^lcs  ni  laboriiMi.v 
artisans  inn-  le  Hrcurii  i/fx  Mvlifix 
(le  Jost  Amman  nous  montre  acliai- 
nr's  h  li'Ur  iH-soirni',  assis  ouilfhoiil 
auprès   de   la  fenêtre   de    leur 


atelier,  où  s'encadre  souvent  la       Buruaz  Jo  U  banque  KUKgor 


Chaïubre  A  <  oucher  (U'')- 

écrit  cl  pninl  par  Schwarts  lui-même.  A  gaucho,  on 
voit  .Schwarts  se  promenant  en  traîneau  -,  i  droite. 
Schwarti  malade  si-rvià  dincrpar  soa  trois  enfants; 
••n  bas  8chwarls  rhes  Kilggor,  dans  la  banque 
duquel  il  était  entré  comme  employé. 

tète  d'un  voisin  bavard.  Peut-être 
n'étaienl-ils  pas  toujours  aussi 
ardents  au  travail,  s'il  faut  croire 
([Ui'lqu'nn  qui  les  connais.sait  bien 
aussi,  le  poète  cordonnier  llans 
Saclis  ;  siiivanl  lui,  l'eiinenii  de 
l'ouvrier  alleinanil,  c'était  «  .saint 
Lundi,  capitaine  df  recrutement  de 
dame  Paresse,  qui,  apri^'s  avoir  tenu 
des  dinianrbes  entiers  au  caba- 
A  Augsbour»  fisié).     Tct  les  coulVères  de    la  l'anse 
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Les  paysans 


Paysans  au  marche  ;  '^ra- 
vure  sur  cuivi-e  d'Albert  Durer, 
datée  de  1812  (Hirth). 


La  campagne  aux  environs  de  Niireinberf;  au  début  du  xvi*  siècle;  aqua- 
relle d'Albert  Durer  (U7i-i52b),  cousorvécau  Cabinet  des  Estampes  do  Berlin 
(d'après  une  photograpbio). 


pleine,  les  y  rassemble  de  nouveau  le 
lundi  autour  des  tables  couvertes  de 
mets  et  de  boissons,  de  cartes  et 
de  dés.  »  D'autres  divertissements 
égayaient  encore  la  vie  de  ces  braves 
gens;  par  exemple,  ce  fameux  carna- 
val de  Nuremberg,  le Sc/iembartlaiifrn , 
où  les  jeunes  gens  couraient  la  ville 
déguisés  en  fous,  en  diables  ou  en 
sauvages,  ayant  autour  de  la  taille  une 
ceinture  de  grelots^  au  cou  une  clo- 
chette, tenant  d'une  main  une  lance, 
de  l'autre  une  houppe  de  barbier. 

L'intérieur  des  maisons  était 
formé  de  vastes  salles  carrelées  ou 
planchéiées,  assez  basses  de  pla- 
fonds, aux  parois  revêtues  de  boiseries  de  couleur 
sombre  ;  elles  étaient  meublées  le  plus  souvent 
d'un  lit  à  baldaquin,  d'une  grande  table  voisine 
du  lit  et  entourée  de  bancs  mobiles;  elles  étaient 
chaulFées  par  de  grands  poêles  de  faïence  à 
carreaux  ornés  d'armes,  de  paysages,  de  scènes 
mythologiques,  etc.  La  propreté  de  la  plupart  de 
ces  maisons,  au  moins  des  hôtelleries,  réjouissait 
fort  notre  Montaigne. 

Les  paysans.  —  Les  campagnes  allemandes 
ne  conservèrent  pas  longtemps  la  prospérité 
dont  elles  jouissaient  au  début  du  xvi*  siècle. 
Les  ravages  de  ces  terribles  lansquenets  dont 
Hans  Sachs  a  pu  dire  qu'ils  étaient  tels  «  qu'on 
représentait  jadis  les  diables  en  personne  »,  cau- 
sèrent les  plus  grands  maux  aux  paysans  ;  les 
mesures  atrocement  sévères  que  prenaient  les 
princes  pour  garantir  l'existence  du  gibier  dont  la 
chasse  était  leur  divertissement  favori,  accrurent 


Groupe  de  paysans;  gravure  sur 
cuivre  d'Albert  Diirer,  né  en  1471, 
mort  en  1528  (Hirth). 


Paysan  et  paysanne  dansant  : 
gravure  sur  cuivre  d'Albert  Diirer, 
datée  de  ISll  (Hirth). 


encore  les  souffrances  des  paysans , 
allemands.  On  vit  l'électeur  Auguste 
(le  Saxe  raser  des  villages  entiers 
pour  étendre  les  terrains  de  chasse  et 
y  multiplier  les  ours  et  les  loups. 
Les  gravures  du  xvi"  siècle  nous 
montrent  les  paysans  vêtus  de  gros- 
siers vêtements  de  drap  ou  de  cuir, 
vestes  ou  corsages  courts,  lourdes 
jupes  pour  les  femmes,  chausses 
collantes  pour  les  hommes  ;  aux 
pieds,  des  sabots  ou  de  grosses  chaus- 
sures. Jamais  on  ne  voit  ni  aux 
uns  ni  aux  autres  de  manches 
bouffantes  ou  de  vêtements  à  cre- 
vés. Leurs  maisons  sont  des  cabanes 
on  bois,  basses,  recouvertes  de  planches  main- 
tenues par  de  grosses  pierres  ;  les  plus  riches 
sont  en  pierre,  à  un  étage,  avec  un  toit  de 
planches  ou  de  chaume  fort  aigu. 

Aux  jours  de  fêtes,  les  paysans  se  livrent 
à  de  bruyants  ébats  ;  les  uns  dansent  deux 
à  deux,  au  son  d'une  flûte  ou  dun  hautbois; 
les  autres,  hommes  et  femmes,  luttent  de  vitesse 
à  la  course  ;  ailleurs,  on  en  voit  quelques- 
uns  qui  se  hissent  au  sommet  d'un  mât  de 
cocagne. 

La  lutte  ou  le  jeu  de  quilles  occupent  quel- 
ques gaillards  vigoureux  ;  mais  le  plus  grand 
nombre  d'entre  eux  s'assied  le  long  de  tables 
disposées  en  plein  air  devant  le  cabaret,  vidant 
force  brocs;  et  les  artistes  qui  nous  ont  repré- 
senté CCS  ripailles  ne  nous  laissent  aucun  doute 
sur  la  nature  des  accidents  produits  par  ces  trop 
copieuses  libations. 


LEscurial   vu.-  (.'.m-ralej.  Co  monastire,  qui  servit  de  risidence  à  Philippe  H,  fut  coDslruit  par  ordre  do  ce  priDCe  &  parUr  de  li67  ou  souvenir 
de  la  bataille  de  Saiet-Quentio  (15S7).  Au  centre  du  inonuoient  est  la  chapelle  dominiSe  par  une  haute  coupole. 


CHAPITRE     III 

L'Espagne  et  les  Pays-Bas  au  XVI'  siècle. 


Bceaa  de  majesté  de  Philippe  II  (1S5$-IS9S)  et  de  Soeaa  de  Oiarioa-Uunit  Soaau  (<questro  do   Philippe  II   cl  <lu  Mario  do 

«a  première  femme,  Marie  do  Portugal.  (ISII-ISSU).  Portugal. 

Ces  trois  sceaux  sont  conservés  aux  Archives  nationales  à  Paris. 


Médiocrité  de  la  cour  d  Espagne  au  XVI"  siècle. 
—  Lu  cour  d'E.s|»ag»t'  au  xvi'  siècle  ne  répond 
guère  à  la  pui.ssancc  de  (Minrlcs-Quint  et  de 
IMiilippe  II  el  fait  inédiocn!  ligure  auprès  des 
somptueuses  cours  d'Angleterre  ou  de  Fraiicc. 
Charles-Qiiinl  ne  fit  que  de  rares  ap[iarili(in.s 
dans  son  royaume  rl'Espague;  il  reloiiniail  tou- 
jours le  plus  vile  qu'il  pouvait  à  ses  riches  cités 
de  l''lan(lre  ou  d'Allemagne.  Une  vie  de  cour 
aurait  {xisefornu'r  sous  le  règne  de  Philippe  II; 
mais  ce  prince  était  de  goùls  simples,  et  l'un  des 
traits  distinctifs  de  son  caractère  fut  toujours 
un  vif  amoiu'  île  la  solitiule.  Il  |)a.ssail  huit  ou 
di.v  moi.s  de  l'aïuK'e  au  |>aiais  <le  l'rudo  ou  à 
Alsum  uisToiuai;!.  —  UI. 


l'Kscurial,  n'ayant  auprès  de  lui  que  sa  famille 
el  linéiques  ministres.  Kn  outre,  la  pénurie  du 
Iré.sor  royal  le  for(;ail  à  restreindre  autant  que 
possible  le  train  de  vie  de  la  cour.  «  Kn  été,  les 
murs  du  palais  sont  nus,  écrit  un  ambas-sadeur 
véiiilien  en  1593,  et  quanti  ils  sont  tendus  de 
tapisseries  en  hiver,  c'est  plutôt  pour  parer  au 
froid  qu'en  vue  de  la  décoration  des  ap[iar- 
tements.  »  Dès  1577,  un  autre  ainhas.sadeur 
écrivait:  «  La  cour  est  mainlenanl  réiluile  à  fort 
peu  de  monde...  Meaticoup  de  seigneurs  particu- 
liers qui  s'y  tenaient,  soit  pour  le  service  du  roi. 
soit  pour  obtenir  des  récompenses,  voyant  que  sa 
Majesté  vit  toujours  dans  la  retraite  et  ne  su 
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Les  rois. 


Reine  en  costume  ordinaire  ;  porti'ail  d'Anne 
d'Autriche,  quatrième  femme  do  Philippe  II, 
œuvre  du  peintre  allemand  Georgius,  conservée 
au  monastère  des  Carmes  déchaussés  à  Madrid 
(Exposition  historique  de  Madrid). 


Princes  :  statues  do  la  chapelle  do  l'Escurial  par 
les  frères  Leoni,  représentant  Philippe  II,  sa  troisième 
femme  Elisabeth  de  Valois,  à  gauche;  sa  quatrième 
femme,  Anne  d'Autriche,  à  droite  ;  un  peu  en  arrière, 
sa  première  femme,  Marie  de  Portugal,  et  le  DU  du  roi, 
don  Carlos  (Cardercra' 


Roi  eu  costume  ordinaire  ;  portrait  de 
Philippe  II,  conservé  à  la  bibliothèque 
de  l'Escurial.  Ce  tableau,  suivant  une  tra- 
dition, aurait  été  peint  par  Juan  l'antoja 
l'année  même  de  la  mort  de  Philippe  II 
(Carderera). 


Armure  dite  de  Charles-Quint  ;  conservée  à  l'Arsenal 
royal  de  Madrid  (Arincria  reai). 


Reine  en  costume  ordinaire  ;  portrait  de 
Marie  de  Portugal,  première  femme  de  Phi- 
lippe 1 1  ,au  musée  royalde  Madrid(Carderera). 


Armure  de  tournoi  de  Philippe  II  ;  travai 
allemand  du  XYi*^  siècle  (Exposition  historique 
de  Madrid). 


montre  pas,  qu'elle  esl  en  outre  très  lente  à 
donner,  ne  peuvent  supporter  les  dépenses  de  la 
cour  sans  en  tirer  profit  ni  agrément.  » 

La  vie  à  la  cour.  —  La  cour  sous  Philippe  II 
se  composait  d'environ  1,500  personnes,  dont 
les  neuf  dixièmes  étaient  des  Espagnols;  les 
autres  étaient  des  sujets  des  différents  États  de 
l'empire.  A  partir  de  1561,  la  résidence  de  la  cour 


fut  fixée  à  Madrid,  le  roi  ayant  quitté  Tolède  qui 
jusqu'alors  avait  été  la  capitale  du  royaume 
d'Espagne.  Une  étiquette  sévère,  dont  les  pres- 
criptions étaient  en  majeure  partie  empruntées  au 
cérémonial  de  l'ancienne  cour  de  Bourgogne, 
réglait  la  maison  royale.  La  jeune  reine  Elisabeth 
de  Valois  relevant  de  maladie  souhaitait  de  faire 
quelques    pas  dans   le  jardin   et  d'abandonner 


LESPAGNE   ET   LES    PAYS-BAS  AU    XVI'   SIÈCLE 


Les  rois. 


Armes  du  roid'FCxpagne  ;  écaH- 
son  de  la  portA  de  rÂlcazar  de 
Toli>de  construit  par  ordre  do 
Charlos-Qiiint. 


Hiraut  de  la  cour  d'Es- 
pagne tenant  la  niasse 
d'armes  ;  statue  do  la  porte 
de  l'Alcazar  de  Tolède. 


Trophée  d'ttendards  espagnols  et  turcs  ayant  ligure  k  la  bataille 
de  Mpante(l57l)  ;  conservé  â  rArscnal  royal  dn  Madrid  f  Armoria  réal). 


Sceande  l>hilippoII(l55ll-IS98) 
face  (Archives  nationales). 


Soeau  de  Philippe  il  (1556-1398)  : 
revers  (Archives  nationales). 


Étendard  espagnol  ayant 
Agur*  à  II  baUillo  de  M- 
psnle,  coosenr*  à  l'Arsenal 
royal  de  Madrid. 


Orand  '  .       ipiio  oiiHorvc^i  l'ArscnalroyaldeMadrid 

(Armeria  rc;il;.  .Sur  cet  ctcnilard  sont  ligur^ps  les  armes  dos  prin> 
cipaux  pays  qui  composaient  la  monarchie  espagnole.  Ce  sont,  sur 
la  première  ligne  on  haut,  en  allant  do  gaucho  A  droite  :  I*  les 
«rmea  de  Casiillo  (un  chAtcau);  !!■  de  l.^on  (un  lion):  3'  d'Aragon; 
t*  de  Sicile  ;  5*  d'Autriche  ;  ti*  de  Itourgogno  moderne  ;  puis,  sur  la 
second*  ligne,  al  également  de  gauche  k  droite,  les  armes  :  ■•  d'Ara- 
gon :  1*  de  Sicile,  accompagnées  de  celles  de  Orenade  en  bas  (une 
grenade);  3*  do  (.«'on  ;  4"  do  Castillo;  5"  do  Rourgogno  ancienne: 
<•  de  tirabant.  Au  point  do  croitenii'nt  des  ormes  d'Autriche,  do 
Bourgogne  moderne,  do  Itourgogne  ançirnmt  et  do  Urabant,  se 
trouve  un  petit  écuason  oli  sont  llgur^es  t  gauche  l«s  armes  de 
Flandre  :  k  droite,  celles  du  marquisat  du  Saint-Empire.  I.*s  deux 
lignes  soivantes  répèlent  les  mêmes  armes. 


pour  cette  courte  promenade  la  lilit're 
m  (l'npparnt  imposée  par  IVjliquolle;  il  fiilliil 
l'inlervciilion  de  sa  mt're  Catherine  dr 
Médicis  aupnVs  du  roi  pour  obtenir  cette  lé^i-ii' 
infraction  à  la  règle.  La  vie  de  la  cour  était 
morne;  il  n'y  nvnil  ^ll^re  de  fAles.  Philippe  II 
avait  peu  de  goi'it   pour  les  joules  et  les  tour- 


Étendard  espagnol  ayant 
Aguré  à  la  bataille  do  l.épantK. 
conservé  *  l'Arsenal  royal  do 
Madrid. 


nois,  et  dans  sa  jeunesse  il  ne   s'y  était 

exercé    «    qu'aiin    d'être    agréable    à    ses 
sujets  qui  aiment  à  voir  dans  l<>iir  seigneur  le 
goiU  de  pareils  exercices  ». 

Les  autodafés.  —  Il  est  triste  de  dire  que  le 
roi  ne  i|iiillait  guère  son  cabinet,  sa  table  de  lia- 
vail  eiictitiilirée  «les  pa|>iers  d'Klal  ipiil  exaininail 
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Les    rois;    habitations   royales. 


Chapelle  de  lEsourial  (intérieur). 


Bibliothèque  de  l'Esourlal. 


Chambre  ds  Philipp:!  Il  à  lEsourial;  c'est  dans  cette  chambre  que  le  roi 
se  tenait  de  préférence;  il  y  mourut  en  1398. 


Monnaie  de  Charles-Quint 
(cuivre),  valant  quatre  mara- 
védis,  conservée  au  Cabinet 
des  Médailles. 


longuement  et  couvrait  de 
ratures,  que  pour  assister 
aux  autodafés.  D'une  fe- 
nêtre du  palais,  il  voyait  les  estrades  oii  venaient 
s'installer  d'un  côté  les  inquisiteurs  respectueu- 
sement amenés  à  leur  place  par  les  autorités  de 
la  ville;  de  l'autre  les  condamnés.  La  robe  noire 
distinguait  ceux  qui  étaient  admis  à  la  pénitence  ; 
ceux  qui  devaient  être  brûlés,  portaient  des  robes 


iaunes  et  des  tiares  de  car-     „"°°"f,^  d;a'g<=n'    <|e 

J  _  Philippe  11  (réal)  conservée 

ton     sur    lesquelles    étaient       au  cabinet  des  Médailles. 

peints  des  démons  et  des 
ilammcs.  Parfois  ces  funèbres  cérémonies  duraient 
jusqu'après  la  chute  du  jour,  et  la  lumière  des 
torches  s'ajoutait  à  celle  des  bûchers. 

Les  nobles.  —  Les  nobles  déployaient  peut- 
être  plus  de  luxe  que  leur  roi.  Les  plus  puissants 
d'entre  eux  groupaient  autour  d'eux  de  pauvres 
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Les    rois;    habitations   royales. 


Sacristie  do  la  chapelle  de  IXsourlal. 


Façade  de  la  chapelle  de  l'Esourial,  appelt^o 
Portail  des  roi9,  à  cause  de»  statues  do  rois 
qui  la  décorent. 


Larmia  d«  Cliarla»-<juiat.  Vapineris  il  uns  suite  iiooo  par  Vnromrcn  do  isrua  ISJI,  consorrte  m  l'alais  royal  A  Madrid, 

rolrs^ant  IVipAdition  do  Charlet-Qulnt  à  Tunis. 


j^tlilil.ilioiiim.'.s,  i|ii  ils  iiri>.saiciit  i-l   vt"'tiiii'iil, 

el  qui    leur  coiisliliiait    uiu-   spItMididn    cscorlo. 


Lorsque    Cliiirlos-Qiiinl    onira   on    Ks|)nfîni»    on 
i518,  il  fui  salué  par  un   seigneur  enlourô  do 
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L'Inquisition. 


Scène  de  l'Inquisition;  gravure  hollandaise  du  xvi'  siècle,  conservée  au  département  des  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale. 


deux  cents  gentilshommes  dont  cinquante  étaient 
richement  vêtus  de  drap  d'or,  do  satin  broché 
d'or,  de  velours  cramoisi,  de  drap  d'argent;  tous 
avaient  sur  la  poitrine,  en  guise  d'ornements,  des 
chaînes  d'or.  Les  seigneurs  de  la  cour  rivalisaient 
entre  eux  de  luxe,  et  encouraient  le  reproche  do 
faire  à  ce  sujet  une  dépense  de  beaucoup  supé- 
rieure à  leurs  moyens.  Ils  suivaient  à  peu  près  les 
mêmes  modes  que  les  nobles  de  France  ou  d'Al- 
lemagne. Les  gens  du  peuple  et  les  paysans  au 
contraire  portaient  encore  le  costume  parlicuiior 
à  chaque  province.  Ils  allaient  presque  toujours 
à  cheval,  et  il  n'y  avait  que  les  pauvres  gens  et  les 
artisans  qui  allassent  à  pied.  Les  grands  d'Es- 
pagne avaient  autour  d'eux  de  nombreux  domes- 
tiques dont  beaucoup  étaient  des  esclaves;  ils  se 
déchargaient  du  soin  de  leurs  vengeances,  sur 
les  spadassins,  gens  de  sac  et  de  corde,  recon- 
naissables  à  leur  moustache  cirée,  à  leur  feutre  à 
larges  bords  et  à  leur  longue  rapière.  Les  grands 
avaient  dans  les  villes  de  riches  habitations  accom- 


pagnées de  jardins;  le  plan  était  celui  des  habi- 
tations moresques,  c'est-à-dire  que  les  apparte- 
ments donnaient  sur  une  cour  quadrangulaire 
bordée  de  galeries;  elles  étaient  peu  meublées, 
mais  la  plupart  des  chambres  étaient  ornées  de 
tapisseries  pendues  aux  murs.  Ces  nobles  espa- 
gnols avaient  un  goût  très  vif  pour  le  jeu  ;  ils 
se  plaisaient  aussi  aux  bals,  aux  mascarades,  aux 
joutes  et  aux  tournois.  En  Espagne,  comme  dans 
le  reste  de  l'Europe,  toute  cérémonie  était  accom- 
pagnée de  ces  divertissements  ;  mais  les  Espagnols 
avaient  aussi  des  jeux  qui  leur  étaient  particuliers  ; 
il  y  en  avait  de  gracieux  comme  Valcania.  Des 
cavaliers  se  lançaient  des  boules  creuses  de  terre 
de  la  grosseur  d'une  orange,  remplies  de  cendre 
ou  de  fleurs,  qu'ils  paraient  avec  de  petits 
boucliers.  Il  y  en  avait  de  violents  comme  le 
jeu  de  cagres,  sorte  de  combat  entre  des  cava- 
liers armés  d'un  javelot  ou  comme  les  courses 
de  taureaux,  déjà  extrêmement  goûtées  des 
Espagnols.   Les  grands  seigneurs  y  prenaient 
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Nobles  et  gens  de  guerre 


Dame  noble  ;  statue  lunérairo  de  Soldats  de  la  seconde  moitié  do  xvi*  siècle.  CbeTau-lèger  de  la  seconde  moitié 

dona  Catalina  do  I^  Cerda,  duchesse  du  xvi-  si6cle. 

de    Lerme,    morte    en    1603     (Car-  Ces  costumes  de  soldats  sont  empruntés  i  un  Recueil  d'aquarelles  de  la  seconde  moitié  du  XVI*  itècla, 
derora).  conservé  au  département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale. 


Noble.  Dama  noble.  Klnlatre.  Dame  noble.  Noble. 

Ces  costumes  sont  tous  de  la  seconde  moitié  du  xvi*  siècle.  Ceux  su  trait  sont  empruntés  à  un  Recueil  de  costumes.  probablenioDt  d'origine 
allonijinde  do  la  seconde  moitié  du  xvi*  siècle,  conservé  an  département  des  Estampes  d«  Is  Bibliothèque  nationale.  Celui  du  ministre  provient  d'un 
Recueil  de  costumes  de  Jost  Amman  publié  à  NQromberg  en  IS*7. 


part,  1(!  (lue  il'AIbc 
fiiillil  y  trouver  la 
mort. 

Les  daines  nobles. 
—  [iCS  (lames  iiobles 
<|iii  ne  faisaient  point 
partie  de  lu  cour 
royale  vivaient  en- 
U'vm{'f\H  dan.s  leurs 
iiahilalioiLS.  Elles  y 
menaient  une  exis- 
tence peu  occupée; 
elle»  ne  fainnicnt 
guère  que  broder  et 
Hier;  d'ailleurs  même 


Rondaoba,  dits  de  Philippe  II. 
coiiiorvéa  à  l'Arsenal  royal  de 
Madrid  (Armeria  real). 


Êpées  dn  viliH  dti  xvi*  siéi'le  (an- 
cienne collactioD  8p«nr). 


dans  les  classes  in- 
férieures ,  aucune 
femme  ne  maniait 
d'aiguille;  les  tra- 
vaux de  couture 
étaient  confiés  à  des 
tailleurs.  Les  dames 
nobles  avaient  au- 
près d'elles  un  faraud 
nombre  dcsuivuntes, 
issues  de  pauvres 
familles  nobles,  ré- 
duites par  In  misère 
à  ce  métier  voisin 
de  la  domesticité,  à 
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Les  villes. 


'_:j-A.v<a:iiV 


Habitation  riche  ;  cour  do  la  «  casa  do  l'ilatos  »,  à  Sévillo  (xvi"  siècle). 


Hâtel  de  ville  ;  façade  de  l'Ayuntaniiento  do  Sévillo  (xvi>  siècle). 


Une  ville  espagnole  à  la  tin  du  xvi''  siècle  ;  vue  générale  de  Séville;  gravure  extraite  du  Théâtre  des  Cités  du  monde  publi*5  par  Bruin  à  Cologue 

en  1572.  On  aperçoit  au  centre  la  cathédrale  et  la  fameuse  tour  de  la  Giralda. 


peine  vêtues,  mal  nouri'ies,  et 
parfois  aussi  brutalement  traitées 
que  les  servantes. 

La  misère  en  Espagne.  —  Il 
n'y  avait  de  l'iches  en  Espagne 
que  les  gi'ands  ;  tout  le  reste 
était  misérable.  Les  villes,  petites 
et  mal  entretenues,  n'étaient  point 
pavées,  à  l'exception  de  Barcelone 
et  de  Séville;  celle-ci  était  pavée 
de  briques.  De  mauvaises  routes 
les  reliaient  entre  elles  ;  on  pou- 
vait en  Castille  voyager  deux  ou 
trois  jours  sans  trouver  de  ville  ni 
de  village,  et  il  fallait  s'arrêter 
pour  se  reposer  dans  de  mau- 
vaises auberges  oîi  l'on  ne 
trouvait  pas  toujours  de  nour- 
riture. Auprès  de  la  petite 
ville  de  Palassos,  les  chemins 
étaient  pendant  l'hiver  telle- 
ment fangeux  qu'ils  devenaient 
impraticables ,    et    en    été   la 


Porte  de  ville  ;   porte  do  Santa  Maria  à  Burgos 
datant  do  la  première  moitié  du  xvi*  siècle. 


Hôtellerie  ou  Venta  ;  gravure  du  Th 
du  monde  (Bruin). 


poussière  y  était  si  épaisse  que 
les  voyageurs  qui  suivaient  ce 
chemin,  s'ils  ne  voulaient  point 
mourir  de  soif,  dit  un  auteur 
de  la  fin  du  seizième  siècle, 
devaient  prendre  du  vin  dans 
des  bouteilles  de  cuir,  et  le  pendre 
à  l'arçon  de  la  selle  de  leurs 
chevaux,  car  sur  le  chemin  long 
de  cinq  lieues,  on  ne  trouve  point 
d'hôtellerie  et  «  ce  n'est  pas 
chose  nouvelle,  ajoute-t-il,  d'y 
voir  des  passants  gisant  morts, 
étouffés  de  l'ardeur  du  soleil  et 
de  soif».  Un  autre  nous  montre 
les  pauvres  gentilshommes  des 
Asturies  réduits  à  marcher 
pieds  nus,  et  sans  chausses, 
hommes,  femmes  et  enfants. 
Dans  quelques  régions  monta- 
gneuses du  nord  de  l'Espagne, 
les  habitants  vivaient  dans  des 
cavités  creusées  dans  le  flanc 
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Bourgeois  et  paysans. 


Monnaie  dr  cui- 
vre de  Philippe  II 
(demi  -  maravédis' 
conserTéc  au  Ccbi- 
nct  des  Miidaillcs. 


Monnaie     d'ar- 
pent do  Philippe  II 
(demi-réal)  conser- 
"J  \éo  au  Cabinet  des 
^    Médaillea. 


Femme  mauresque 
de  GrcDuile. 


Clianoine  et  ion  serriteur. 


Femme  mauresque 

do  Grenade. 


Paysan  da  Cattille. 


Paysanne  du  paja 
de  Saint  Jacques  do 
Compostoile. 


Paysan  da  Castille. 


Femme  du  peuple  dans  la 
coHtumo  le  plus  ordinairement 
porte  en  Espagne  au  xvi*  si&clo. 


Femme 


Pampelune. 


Lot  deux  pervonnaRRii  au  trait  proviennent  d'un  Recueil  de  costumes  probablement  d'origine  allemande;  les  autres  sont  empruntas  ^un  Recueil 
d  aquarelle».  1,'un  et  l'autre  datent  de  la  seconde  moitié  du  xvi»  siècle  et  «ont  conservés  au  département  des  Kitampcs  do  la  Ilibliothftquo  nntionale. 


(I(>  la  montagne;  dans  les  villes,  les  niaisons, 
en  pt-néral  Ir^s  pftlilcs,  étaient  faites  de  leiTe 
.sécliée,  on  n'y  trouvait  qu'un  petit  nombre  de 
meubles.  A  part  les  grands  seigneurs,  beaucoup 
d'Espagnols  ne  mangeaient  pas  tous  les  jours  à 
leur  faim;  <<  il  y  a  plusdc  jours  que  de  saucisses 
dans  l'année  »,  dit  un  proveibe  ;  «  on  n'a  |»as  Inii- 
jours  du  pain  et  des  noix  »  dit  un  autre,  et  un 
troisième  aj«)Ule.  «  Il  n'y  a  pas  de  peine,  lorsqu'on 
a  du  |i;iin.  »  ("elle  détresse  s'étendait  quelquefois 
à  di-s  villes  entières.  Lorsque  IMiilipjte  le  Beau 
arriva  en  Espagne  en  1502,  il  vint  coucher  avec 
»on  escorte  dans  la  pelile  ville  de  Siguenza;  les 
fourriers  ne  purent  trouver  ni  pain,  ni  vin  ;  ils  se 
procuri-renl  Ji  grund'peine  (luelques  (pufs,  quel- 
(|ues  sardines  et  quelques  m(>rlurlies,  "  tellemeni 


(|irà  la  table  de  Monsit^ur  de  Ville,  premier  cham- 
bellan, un  œuf  fut  déparli  en  quatre  et  donné  à 
quatre  personnes.  »  Avec  la  gloire  de  ses  armées  à 
l'exlérieur  et  sa  détresse  îi  l'intérieur,  l'Espagne 
«lu  seizième  siècle  était  semblable  à  ce  pauvre 
hidalgo,  si  vivement  peint  par  l'auteur  du  Lazarillo 
de  Tonnes,  qui  sort  le  malin  élégamment  drapé 
dans  sa  cape,  la  main  lièrement  posée  sur  le  pom- 
meau de  son  épée,  cl  qui  le  soir  dine  d'un  morceau 
de  pain  et  d'un  trognon  de  chou,  aumôiu^  obtenue 
de  la  cbarilé  des  voisins  par  son  petit  laquais. 
Riciiesse  des  Flandres.  —  Quel  conliasle 
l'Espagne  faisait  alors  avec  les  Flandres!  Dans 
celle  contrée,  écrit  un  ambassadeur  vénitien  au 
début  de  la  seconde  moitié  du  xvi"  siècle, 
'  l'argenl  court  dans  toutes  les  mains;  l'abon- 


Ai  M  ^(    ni..  roHr'.M  f 
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Scènes   de  la  vie   espagnole. 


La  pêche  du  thon  sur  la  côte  de  Cadix  à  la  fin  du  xvi'  siècle  ;  d'après  une  gravure  extraite  du  TIMIre  de<  Cihh 
du  monde,  publié  à  Cologne  par  Bruin  on  1572. 


^-"  lië^>^^  j^" 


Danse  à  Grenade  (Bruin). 

(lance  déborde;  nul 
homme,  si  humble 
que  soit  son  métier, 
no  laisse  pas  d'être 
riche  pour  son  rang.  » 
Les  campagnes  pré- 
sententdebelles  prai- 
ries et  des  vergers 
pleins  «d'arbres drus 
et  bien  arrangés  »; 
les    villes    grandes, 

bien  peuplées,  ont  des  rues  larges  et  droites, 
bordées  d'élégantes  maisons  en  bois,  de  construc- 
tions en  pierres  ou  en  briques  à  pignons  en  esca- 
lier. Un  grand  nombre  de  ces  villes  reconstrui- 
sirent alors  dans  le  style  de  la  Renaissance  leurs 
hôtels  de  ville.  Les  habitations  sont  propres  et 


Charrette  ;  d'apr&s  un  Recueil  d'aquarelles  do  la  seconde  moitié 
du  XVI'  siècle  conservé  au  département  des  Estampes  de  la  Biblio- 
tlièque  nationale. 


Paysanne  de  Biscaye  chargeant  son 
âno  (Bruin). 


garnies  d'un  riche 
mobilier  :  «  il  n'y  a 
si  pauvre  homme 
qui  n'ait  sa  maison 
bien  meublée;  »  les 
appartements  sont 
tendus  de  ces  admi- 
rables tapisseries 
qu'on  fabriquait  en 
si  grand  nombre  dans 
les  villes  flamandes. 
Les  habitants  se  vêtent  richement  et  dépensent 
à  ce  plaisir  beaucoup  plus  «  que  la  civilité  et 
l'honnêteté  ne  le  peuvent  ou  doivent  souffrir  »; 
ils  se  nourrissent  copieusement;  chaque  famille 
sale  tous  les  ans  un  ou  deux  bœufs,  un  ou  deux 
pourceaux,  fait  bonne  provision  de  fromage  ou 


Paysan  de  Grenade  poussant  un  &no 
chargé  d'outrés  (Bruin). 


LESPAGNE    ET   LES   PAYS-BAS  AU    XVI«    SIÈCLE 


Les   Pays-Bas. 


Habitants  d'Aover»,  do  U  fin  du  xvi>  «ièclo;  fragment  d'une  gravuro  do  V Entrée  à  Anvert  dUrneit,  archiduc  ifAulrklie,  en  li»94. 


Homme  de  robe  Dame  noble  hollandaiso.         Koble  flamand, 

rtlmand. 


Dame  noble  flamande. 


Noble  flamand. 


Paysan  flamand. 


Domestique  flamande. 


Marchand  f1.imand. 


Serrants  flamand».  Homme  du  peuple 

hollandaU. 

Parmi  cii  <o»lumo«.  lou»  d«  la  ••condo  moitiil  du  xvi»  «lèrl»,  cbux  qui  •ont  an  trait  prorionnonl  d'un  Hncunil  de  roatumoa  probablonwnt  allemand  ; 
laa  autn»,  du  llocunil  doa  ooatamaa  de  Oaignikrea.  I/un  et  l'autre  aoni  oon«arr«a  au  département  doa  K«Uim|>e(  de  la  IlibliotliAque  nationale. 
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Les  villes. 


Une  ville  flamande  à  la  fi»  du  xvi*  siècle  ;  au  premier  plan  on  aperçoit  des  digues  et  les  moulins  d  cpuibciiiciit  de  J  c.tu; 
d'après  uuo  gravure  extraite  du  Théâtre  des  CiU'S  du  monde,  publié  à  Cologne  on  1572  par  Bruin. 


Paysans  des  environs  de  Huy  àlaliuduxvi"  siècle; 
fragment  d'une  gravure  extraite  du  Théâtre  des  Cités 
du  monde,  publié  par  Bmin  à  Cologne  en  lo72.  La 
fe!n:ne  porte  dans  sa  hotte  deux  petits  enfants. 


Une  rue  illuminée  à  Anvers  à  la  fin  du  xvi*' siècle; 
fragment  d'une  gravure  deVEntrée  à  Anvers  d'Ernest, 
archiduc  d'Autriche,  en  1594. 


•"ii 


-^- .  ^. 


Femme  hollandaise  ail  ait 
au  marché. 


Ces  deux  costumes  de  la  seconde  moitié  du  xvi*  siècle 
sont  empruntés  au  Recueil  de  Gaigniôres  (Bibliothèque 
nationale  :  Estampes). 


de 


vo- 


de   beurre, 

lailles,    de     poisson 

salé,    de   fruits,    de 

bière,  «  si  bien  que 

peu  souvent  vont  au 

marché.     »     Ils    se 

plaisent  à  se  réunir 

à  toutes  les  fêtes  de 

famille  pour  banque- 

terjoyeusement,  «en 

telle   sorte  qu'ils  ne 

refuseront    faire    le 

chemin  de  vingt-cinq 

ou  trente  lieues  ou 

davantage,  pour   se 

trouver    à    quelque 

solennité  comme   pour  les  processions  en  été, 

qu'ils  appellent  kermesses,  aux  noces  de  parents 


Séance  du  conseil  des  niogistials  d'Anvers;  gravure  de  Hogenberg  (Aitzingor). 


et  d'amis  et  choses 
semblables  » .  Ils  font 
à  leurs  souverains 
des  réceptions  d'une 
magnificence  extra- 
ordinaire. 

Anvers  au  XVI" 
siècle.  —  Des  nom- 
breuses villes  qu'on 
trouvait  aux  Pays- 
Bas,  Anvers  était  la 
plus  riche  et  la  plus 
vaste;  en  1550,  son 
commerce  avait  la 
réputation  d'égaler 
celui  de  VeniseiElle 


s'était  entourée,  dans  le  courant  du  xvi=  siècle, 
d'une   enceinte  de  fortifications,   munie  de  dix 


LESPAGNE  ET   LES    PAYS-BAS  AU   XVI»   SIÈCLE 
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Les  villes. 


Une  Tille  des  Paya-Bas  à  la  Ha  du  xvi<  ■i«cla  ;  gravure  de  lloitenberg  roiiri<scntant  uuo  addition  à  Ilastelt  eu  ISG7  (Aitziu^'orj 


boulevards  j)Iaiil(5.s 
d'arbres  disposés  en 
quinconces,  et  per- 
cée de  sept  portes. 
Huit  canau.v  permet- 
taient aux  navires 
de  pénétrer  dans  la 
ville.  La  llèclie  de  la 
cathédrale,  si  admi- 
rée de  Charle.s-QuinI 
s'élevait  au-dessus 
des  clocliers  de  qua- 
rante autres  églises. 
Anvers  était  lière  de 
SCS  soixante -douze 
ponts;  de  ses  deux 
cent  douze  rues,  bordées  de  maisons  dont  beau- 
coup avaient  des  façades  de  pierre;  de  ses  vingt- 
deux  places;  de  sa  Bourse,  quadrilatère  entouré 
de  boutiques;  de  son  Ilôlel  de  ville,  l'un  des  plus 
vastes  monuments  llamands  de  ce  genre;  de  son 
port,  dont  le  spectacle  provo(|uail  l'admiration  des 
étrangers.  «  C'csl  chose  plaisante  et  admirable. 


Intérieur   hollandais  :    ^^JlVurc  <lo   Uof^fîiiborx  roprvaentanl  raMaaftiiinat  ilo 
UuillauDie  d'Uraog»  par  Balthaiar  Oerard  *  Uaïa.le  10  juillet  iSIt  (AiUin|!<'i  . 


écrit  Guichaidia 
dans  sa  Description 
des  Pays-  lias,  que  de 
voir  aller  et  venir  à 
toute  heure  autour 
dos  bateaux,  toutes 
sortes  d'hommes  de 
toutes  langues,  pays 
et  nations,  et  la  di- 
versité des  denrées 
et  marchandises  des- 
quelles ils  font  tra- 
fic. »  En  outre,  loua 
les  ans,  il  y  avait  à 
.\nvi'rs  deux  foires 
qui  duraient  cha- 
cune vingt  jours  et  attiraient  dans  la  ville  les 
marchands  de  l'Kurope  entière.  Cette  prospérité 
rendait  la  vie  facile  à  .\nvers.  «  On  y  voit  à  toute 
heure  des  noces,  des  festins,  danses  et  passe- 
temps,  écrit  le  même  auteur;  on  n'oit  par  tous  les 
coins  des  rues  que  sons  d'instruments,  chansoDS 
ut  bruit  d'éjouis.suncc;  en  somme,  il  n'y  a  clioso 


46 


ALBUM    HISTORIQUE 


Les  villes. 


Hôtel  de  Tfille;    façade  de   l'hôtel  de  yille  d'Anvers,  élevé   de  156J   &  1565 
par  l'architecte  flamand  Corneille  de  Vriendt,  dit  Floris  (1318-1 57.H). 


Maison  de  riche  bourgeois  ;  façade 

de  la  maison  dite  de  Charlcs-Quint,  à 
Anvers. 


Une  ville  flamande  à  la  tin  du  xvi"  siècle;  vue  de  Cambrai  :  à  droite,  la  citadelle;  d'après  une  gravure  extr-iite  du  Tlicâtre  iles  Cit<'S  ttii  monde, 

publié  par  Bruin  à  Cologne  en  1572. 


en  laquelle  n'apparaisse  la 
richesse,  la  puissance,  pompe 
et  magnificence  de  cette  excel- 
lente et  illustre  cité.  »  Les 
cérémonies  funèbres  étaient 
elles-mêmes  des  occasions  où 
les  riches  marchands  d'Anvers 
trouvaient  sujet  d'étaler  leur 
luxe.  «  Dans  cette  ville,  écrit 
encore  Guichardin,  on  célèbre 
fort  somptueusement  les  con- 


Polder  hollandais  à  la  fin  du  xvi"  siècle  ; 
fragment  d'une  gravure  représentant  Dordrecht 
Bruin). 


vois  et  obsèques  des  morts,  y 
faisant  de  grandes  aumônes. 
Puis  on  terminait  la  triste 
cérémonie  par  «  un  beau  festin 
et  splondide  banquet  »  offert 
aux  parents  et  amis  du  défunt 
«  pour  ôter  cet  ennui  et  mélan- 
colie ».  Les  autres  assistants 
recevaient  «  un  pot  de  vin  et 
un  plat  de  riz  bien  cuit  et 
bien  assaisonné  »  ». 


^à-  ..1  ..^ 


Cortège 'le  la  ruiuu  lili>alH;lh  su  rtiiJai.t  rlu-z  son  iiiimstru  lui-d  lluu-.Iuu, 'riiiTc^  un  tal.l.'.Tu  que  <••'  ^.c■l■^"nrlr^L; 

le  souvenir  do  la  visite  dont  la  rcini-  l'avait  honoré  {Ve(n»ta  3Joniimenln). 


n\,'iit  init  [H 


CHAPITRE    IV 

L'Angleterre    au   XVF   siècle. 


L'Angleterre  au  XVI«  siè- 
cle. —  Malgré  les  crises 
qu'elle  traversa  au  xvi*  siè- 
cle, l'Anglelerrc  jouit  h 
celte  époqufe  d'une  remar- 
quable prospérité.  GrAri' 
au  (lévoioppement  de  la 
richesse  pulili)|U(*  qui  si- 
gnala le  temps  des  Tudors, 
la  vie  se  transforma;  le  goût 
du  confortable  se  répandit; 
le  luxe  s'étendit  à  toutes  les 
classes  de  la  société;  il  se 
manifesta  surtout  h  la  rour. 

La  cour  des  Tudors.  — 
\/.i  I  'iiir  des  Tudors  comp- 
tait parmi  li's  plus  somp- 
lueusiîs  de  l'Kurope.  Les 
fAtes  y  étaient  nombreuses 
et  splendides.  Hlisabelh  les 
aimait  partirulii'rcment,  et 
les  courtisans  s'efTorçaieiit 
de  plaire  &  leur  souveraine 


Raina  rouron  i-irc 

cl  le  ((tube  :  j.<  "!■•' 

ri>nservèe  nu  «l;  , -,  .  ''m- 

nale).  I.n  pilifir  do  g*u<he  kupporlo  nn  lieosson  aux  arme» 
d'AnKlelerro  et  de  Franco.  Sur  la  table,  un  livre  aver  la  deviw 
d'iîliiiabeth  •  /'ami  Dram  ndjulorrm  memn  •.  (J'ai  ch«rchi^  mon 
appui  dann  le  Seiffneur.)  * 


en  lui  offrant  les  divertisse- 
ments qui  lui  agréaient  le 
plus.  La  réception  que  Lei- 
cester  fit  h  la  reine  au 
cliftleau  de  Kenilworth,  en 
1576,  est  restée  célf'bre. 
Kiisabeth  devait  longer  un 
étang  pour  atteindre  le  ma- 
noir; tout  le  temps  qu'elle 
suivit  la  rive,  des  batcau.v 
formant  une  sorte  d'île 
flottante  accompagnèrent  le 
cortège;  des  nymphes  tenant 
des  tlambcaux  et  guidées 
par  une  fée  y  chantaient 
les  louanges  de  la  reine. 
Quand  elle  atteignit  le  pont 
(pu  donnait  a(*rès  au  cliA- 
li'.'in,  elle  vit  s'avancer  vers 
elle  la  troupe  biillanle  des 
divinitt's  de  l'i  Uympe  :  Apol- 
lon lui  offrit  une  lyre  d'or; 
Hacchus,  des  raisins;  Nep- 
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Les  rois. 


Monogramme 

(i'IIcnri  VHI  (I509-Jii47); 
d'après  une  suilc  de  des- 
sins à  la  plume  conser- 
\éfi  au  liritish  Muséum 
i'f;rPon\ 


Hallebardier  de  la  garde 
de  la  reine  sous  le  règne 
d'Elisabeth  (to58-i603);  d'a- 
près une  miniature  d'un  ma- 
nuscrit conserve  au  British 
Muséum  (Green). 


Edouard  VI  umcttintau  lord  maire  de  I^ondres  le  règlement  d'un  hôpit;i 
tettc  Mlle,  dapics  un  tableau  dt   Ilans  Holbcin  (1407-1543).  Au  centre,  sou^ 
jeune  roi  revèlu  du  manteau  royal;  à  sa  gauche,  le  lord  maire  agenouillé    aw.    .ui 
conseillers  ;  à  droite,  debout,  le  chancelier  et  quelques  seigneurs  {Vetusla  Monumenta). 


Monnaie  d'argent 
(shclling)  d'Henri  VIII 
(1509-1547),  conservée 
au  Cabinet  des  Mé- 
dailles :  face. 


Reine  avec  la  couronne,  le  sceptre  et  le  globe  ;  portrait  d  Klisabeth 
en  1583  d'après  une  gravure  do  Crispin  de  Passe  (1540-1029)  conservée  au 
département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale.  La  reine  est 
vêtue  d'un  corsage  en  pointe  à  manches  bouffantes  ;  elle  a  autour  du  cou 
une  collerette  de  dentelle,  puis  une  fraise  de  toile  empesée.  La  partie 
inférieure  de  son  costume  est  formée  par  le  vertugatiin,  sorte  de  cage 
entourée  d'étoffe.  A  droite,  une  table  avec  un  coussin  sur  lequel  est  la 
Bible  qui  supporte  elle-même  l'épée  de  justice. 


Le  roi  en  son  conseil  ;  frontispice  d'un  ouvrage  anglais  de 
l'époque  du  règne  de  Henri  VIII,  représentant  ce  prince  entouré  de 
ses  conseillers.  Bans  une  pièce  dont  ie  plafond  est  orné  d'arcs 
saillants  en  bois,  suivant  la  mode  de  ce  temps,  et  tendue  de  tentures 
portant  la  rose  anglaise  et  le  lys  français,  le  roi  est  assis  sous  un 
dais  aux  armes  d'Angleterre  ;  à  droite  et  à  gancbe,  des  conseillers 
assis  en  losange  (Green). 


L'ANGLETKHKE   AU   XVI'  SIÈCLE 


4  a 


La  Coiir. 


.>■-y^^.:;■ 


i-4 U^ 


Joate  à  la  cour  d'Henri  VIII  en  1510;  à  gaucho,  Icnlos  ou  ««rmenl  les  chevaliers:  au  centre,  jouteurs  (levant  un  édifice  en  bois  oni 

où  SB  tiennent  des  dames  et  des  seigneurs;  à  droite,  jouteurs  en  armes. 


Maître  de  l'armurerie  du  roi;  devant  lui,  niassiera  de  la  cour. 


Un  des  tenants  do  la  joute  ;  il  s'avance  à  cheval  sous  un  dais, 
dont  les  tentures  sont  tenues  par  dea  courtisans. 


Monnaie  d'K- 
lisabelh  (shel- 
linit)  en  argent 
(Cabinet  des  Mé- 
daille»). I^  face 
porto  la  le  te 
(t'ftiisabolh  cou- 
ronnée; le  revers 
porte  les  armes 
do  France  et 
d'Angleterre. 


Courtisans  do  la  cour  d'Henri  Ylil. 


Trompettes  royaux  do  la  cour  d'Henri  VIlI. 


Cet  vignettes 
sont  empruntées  à 
une  suite  de  deasina 
à  la  plume  repré- 
sentant des  Joutes 
qui  furent  données 
k  la  cour  d'Henri 
VIII   «n    1310.    1.0 


roi  lui-tjH'Miie  y  prit 
part.  On  rcmar- 
quera  que  la  croupe 
de  quelques-uns  des 
t-hovaiix  est  ornée 
do  forts  grelots  (  Vf- 
tutta     Mofinmrnta). 


Page. 


Massier  royal. 


Orand  èonyer. 


tune,  des  poissoii.s;  Mars,  ries  drapeaux;  Cérès, 
des  épis;  Sylvain,  des  oiseaux;  Pomone,  des 
fruits  et  des  fleurs.  .\u  bout  du  poiil  élail  une 
sybilii'  lini)illé('  de  hluiic,  couronnée  de  gui,  (lui 
fil  à  la  reine  mille  souhaits  de  bonheur.  Enfin, 
sur  le  seuil  du  rlwïteau,  Leicester  se  tenait 
agenouillé.  Les  fétt.'s  durèrent  pr^s  de  trois 
semaines.  Ces  divertissements  n'avaient  pas 
toujours  ce  caractère  mythologique,  di'i  à  l'in- 
niience  de  In  ilenaissanre,  alors  si  forte  en 
.Angleterre.  Il  y  en  avait  qui  révélaient  le  goût 

Almi.'M   iirsTfmigrR.    —    1,1. 


des  émotions  violente»  ch^res  aux  Anglais  :  aux 
fèlcs  du  couronnement  d'Henri  VIII,  on  donna 
un  tournoi  dans  lequel  dos  ravaliers  ameiu'rent 
dans  la  lice  un  char  de  triomphe  supportant 
une  cage  remplie  de  bétes  fauves.  A  un  signal, 
les  portes  de  la  cage  s'ouvrirent;  les  h^'les  s'échap- 
pèrent et,  poursuivies  par  les  chasseurs,  elles 
vinrent  expirer  aux  pieds  de  la  reine  et  des  dames 
d'honneur.  Les  combats  d'ours  étaient  également 
fort  en  lioniniir. 
Les  chasses  royales.  —  Un  des  plaisirs  favoris 

7 


Sergents  d'armes. 


Sergents  d'armes,  porte-étendards  portant  la  bannière  royale  aux 
armes  de  France  ((leurs  do  lys)  et  d'Angleterre  (léopards),  hérauts. 

Ces  vignettes  sont  einprinitées  ii  un  dt'ssin  re|irésentai)t  la  prot^ession  des  ruiiérailles  d'Élisabctli  en  160:1. 
Il  est  attribué  à  Wil liant  Canielen,  liéraut  il'uruicsde  la  cour  d'Angleterre.  Le  dessin  est  aujourd'hui  conservé 
au  Britisli  Muséum.  Les  groupes  qui  en  ont  été  extraits  ne  sont  pas  rangés  dans  l'ordre  de  rorijxinal  (  Vetu^tn 
Monumenta). 


Funérailles  à  la  cour  d'Angleterre  au  début  du  xvii'  siècle;  char  funèbre 
d'Elisabeth;   eu  tète,   hérauts    portant  l'écusson  de  firande-Bretagne,    l'épée  royale  et  la   banuière  royale.    Le    char   traîné    par   des    chevaux 
caparaçonnés  est  entouré  de  seigneurs  en  habit   de   deuil   tenant  des  cierges  et  des   bannières. 


Carrosse  royal  .sons  lo  règne  d'Elisabeth  (!558-lti03)  ;  fragment  d'une 
gravure  du  Théâtre  des  Citf's  du  monde  (lîruin). 


Carrosse  royal  sous  le  règne  d'Elisabeth  (15.ï8-1603),  d'après  une 
gravure  du  TIa-àtre  des  Cités  du  monde  (Bruin). 


des  princes  élait  la  chasse.  Un  ambassadeur  de  France  à 
la  cour  d'Henri  YIII,  M.  de  Marillac,  décrit  dans  sa 
correspondance  une  chasse  du  roi  près  des  étangs  d'Hat- 
field,  en  1541.  «  Avec  bateaux  par  eau,  avec  arbalètes  et 
avec  arcs  par  terre,  écrit-il,  l'on  tua  pour  un  jour  240  cerfs 
ou  biches  ;  et  le  lendemain,  en  autre  lieu  à  deux  milles 
de  là,  il  n'y  eut  guère  moins  grande  occision  par  course  de 
lévriers,  et  par  même  moyen.  «  Le  même  jour,  on  prit  encore 
dans  les  étangs  «  une  grande  quantité  de  jeunes  cygnes, 
deux  pleins  bateaux  d'oiseaux  de  rivières  et  plus  d'autant 
de  grands  brochets  ».  Le  roi  fut  si  fier  de  ce  carnage  qu'il 
cliargoa  M.  de  Marillac  d'en  faire  parvenir  la  nouvelle 
à   François  I".  Elisabeth  avait  la   même    passion    que 


Une  partie  de  chasse  à  la  cour  d'Angleterre  au  xvi'  siècle  ; 


son    père;    elle   chassait    beaucoup    aussi.   Elle    y    joignait         gravure  extraite  du  .  Livre  de  la  chasse  »  publié  par  Tuber- 

'  r-ii-'i  •  •!    o      a  ^jijg   g^    ISIS;    elle  représente   Elisabeth  et  ses   courtisans 

même  qUelquelOlS  le  plaisir  du  travestissement  ;  un  jour,  déjeunant  sur  Iherbo,  au  cours  dune  partie  dcchas.se  (Ureen). 
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Londres. 
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Palais  de  Hamptoncoart.  construit  sur  l'ordre  du  cardinal  Wolsey, 
et  devenu  ensuite  une  résidence  royale. 


Résidence  royale  au  xvi*  siècle;  palais  de  Saint-Jacques  constniit 
i"!  Londres  sur  l'ordre  d'Henri  VIII. 


a__„:^^ 


La  Tour  de  Londres  en  1543  ;  dessin  d'Antoine  van  W;  ngacrdo 
ronsorvi^  à  Oxford  à  la  bibliothèque  Bodléienno  (Green). 


EïchEvb'maïucet 


Lord  maire  de  Londres  août 
In  rr^nn  d  Kliuboth  (I5J8-I603). 
d'après  une  miniature  d'un  manu* 
srril  du  Hritiih  Mussum  (Oreen). 

elli'    cli.'issa    costumée 
fil  [Jiaiic. 

Le  luxe  de  la  cour. 
—  Le  luxe  de  la  cour 
i^tait  extraordinaire. 
Les  seigneurs  iiiiilaieiit 
dans     leurs     costumes 

tantôt  les  Français,  tantôt  les  Espaj^nols,  laiilôt 
les  Italiens.  Les  modes  iluliennes  furent  |Mirti- 
culi^remcnt  en  faveur  sous  lo  règm;  d'Elisalielh; 
<<  il  semblait,  dit  un  contem|)orain  de  cette  prin- 
cesse, que  Circi''  avait  d'un  coup  de  l)af,nielle 
cliaiif^i''  les  .Vnglaiseii  Italiens.  >.  Mais  les  Anglais 
surpas.saicnt  pout-élrcen  magnificence  les  nobles 
du  contiiieiil.  Ils  ne  se  viMaient  ipie  des  étolTes 
les  plus  riciies  ;  les  descriptions  des  autours  <!l  les 
portraits  peints  par  les  artistes  de  ce  temps  nous 
montrent  les  grands  habillés  de  velours  de  toutes 


Le  marcbt  d'Eaetoheap  A  Londrea:  d'après  la  copia  d'un  dossin 
fait  prr>b;i)>l><iii<-iit  ftii  r>Di4,  aujourd'hui  ronaorvëo  au  British  Muneuni 

(<lroon). 


Aldermen  de  Londrea  soaa 

le  r)?f!u«  d'Èlinabeth  (1558-1603); 
d'après  uno  miniature  d'un  manu- 
scrit du  British  MuHpuni  (Creon). 


couleurs,  de  satin  et 
de  soie  ;  ils  portent 
de  lourds  manteaux 
galonnés  d'or  et  bordés 
de  riclies  fourrures  ;  ils 
ont  sur  la  tc^te  des  to- 
ques ornées  de  plumes 
de  cygne.  Ils  ont  un  goftt  trc^'s  vif  poui'  la  parure; 
robes  et  manteaux  sont  décorés  d'une  quantité 
incroyable  de  perles  et  de  pierreries;  les  hommes 
portent  autour  du  cou  de  somptueuses  chaînes 
d'or.  La  toilette  est  tr^s  raffinée;  les  élégants 
se  font  tailler  la  barbe  en  éventail,  en  pointe, 
eu  béclie  ou  en  T.  La  garde-robe  des  nobles 
est  considérable;  filisabelh,  cependant,  devait 
encore  conserver  l'avantage  avec  ses  trois  mille 
robes  et  ses  quatre-vingts  perru(]ues.  Sous  le 
r^gnc  de  celle  princesse,  l'éliquetti»  devint  plus 


ALBUM    IllSTORlQUl': 


Les    institutions. 


Sceau  de  la  reine  Elisabeth  (15S8 
1603);  conservé  aux  Archives  natio 
nales  de  Paris. 


compliquée  qu'au  début 
du  siècle.  Cette  reine 
exigeait  qu'on  se  pros- 
ternât sur  son  passage 
quand  elle  traversait  les 
salles  du  palais,  que  ses 
valets  la  servissent 
à  genoux,  et  que  ses 
ministres  fissent  de 
môme  quand  ils  de- 
vaient lui  adresser  la 
parole. 

Les  habitations  des 
nobles.  —  Le  luxe  que 
les  seigneurs  anglais 
montraient  dans  leurs 
costumes  est  un  sûr 
témoignage  de  leur 
richesse.  On  en  trou- 
verait encore  d'autres 
preuves  dans  leurs  ha- 
bitations et  dans  les 
raffinements  de  tout 
genre  dont  ils  embel- 
lirentleurexistonce.  De 
même  que  les  nobles 
européens  sur  le  conti- 
nent, les"  seigneurs 
anglais  abandonnèrent 
leurs  anciens  manoirs 
et  les  remplacèrent  par 
des  habitations  plus 
élégantes  et  plus  com- 
modes.Leurs  demeures 
ne  furent  plus  des  châ- 
teaux forts  ;  ce  furent 
de  vastes  édifices  imités 
souvent  dos  constructions 


Juge  conduisant  un  condamné  au  supplice  ;  miniature  d'un  manuscrit 
exécuté  en  1540,  aujourd'hui  conservé  au  British  Muséum  (Green). 


La  Chambre  des  lords  sous  le  régne  d'Elisabeth  (1558-160'!),  d'après 
une  gravure  conservée  au  département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque 
nationale.  Au  fond  de  la  salle,  sous  un  dais,  la  reine;  à  sa  gauche,  le 
chancelier  ;  à  sa  droite,  le  trésorier.  En  face  du  trône,  le  siëge  du  chan- 
celier; au  premier  plan,  les  délégués  de  la  Chambre 'des  Communes 
accompagnant  le  président  de  cette  assemblée. 


Sceau  de  la  reine  Klisabelh  (1558- 
1603),  conservé  aux  Archives  natio- 
nales do  Paris. 


la  lumière  pénétraient 
abondamment  par  de 
nombreuses  fenêtres. 
((  Vous  aurez  bientôt 
tant  de  vitres  de  tous 
côtés,  disait  Bacon, 
que  vous  cuirez  en  été 
et  gèlerez  en  hiver  ». 
L'intérieur  de  ces  habi- 
tations se  modifia  con- 
sidérablement. Les  no- 
bles cessèrent  d'habi- 
ter le  hall  avec  leurs 
gens,  et  se  retirèrent 
dans  des  apparte- 
ments réservés  à  eux 
seuls;  leurs  chambres 
furent  établies  au  pre- 
mier étage  des  nou- 
velles habitations  et 
s'ouvrirent  par  de  lar- 
ges baies  sur  les  jar- 
dins. Les  murs  furent 
tendus  de  tapisseries  ; 
des  meubles  précieux, 
de  riches  armoires 
qu'on  appelait  cabinets, 
des  lits  à  colonnes 
ornés  de  tentures  com- 
posaient l'ameuble- 
ment. Ces  demeures 
avaient  de  longues 
galeries  de  réception; 
on  y  arrivait  par  de 
magnifiques  escaliers. 
Enfin,  ces  habitations 
furent  en  général  bâ- 


italiennes,  où  l'air  et         ties   au 


m 


ilieu    de  vastes    parcs:    ces  jardins, 
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Nobles  et  bourgeois. 


Jeane    IlIIe    noblS;  Dame  noble;  Dame  noble.        "    i         Marchand  de  Lon-  Jeune  bourgeois; 

fln   du   XVI'  «ièclo  (G»i-        On  du  xvi'  s.  tllruin).        fin  du  xvi-  sioclo  lOaignifires).        dres;  lin  du  xvi- siècle       fln  du  xvi'  «iécle  (Oaigniiret). 
j;uiiSro8j.  {(laigiiières). 


Nobles  on  coitume  de  lords  loiu  le  règne 
d'f:iiubeth  (IS>t-l<03),  d'aprèa  une  minialuro 
d'uD  manuscrit  du  Hritiah  Mutcuin  (Ur«en;. 


Bourgeoises  et  paysannes  do  la  fln  du 

XVI*  Ni6clo,  d'apr^H  uno  iiiiniatiiro  d'un  manii- 
Hcrit  du  Hrtti^li  Muaeiiin  (Grccn). 


disposés  sur  le  iiiudële 
de  ceux  d'Itulic,  com- 
prcnaicnl  de  vastes 
pelouses  bordc^cs  de 
terrasses,  qui  étaient 
elles-mêmes  ornées  de 
vases ,  de  fonlniiies 
et  de  statues.  On  trou- 
vait encore  dans  ces 
jardins  des  lahyrintlies 
et     des     niléfs      d'ifs 

Les  villes  :  Londres. 


Élégant  à  la  fln  du  xvi*  si^cln;  le  |Mi>''ti'  Sir  I'h>li|i  S>dnp,v 
d'aprèa  une  miniature  d'iaaac  Olivier,  connarvée  au  château 
de  Wiiidfior  dans  In  collection  ro^'ale  (Orcon). 


Noble  en  coituma  do  guerre,  d'aprèa  une  pierre  tombaln  de  ISM, 
conaervi^e  dan»  ri<itli«c  do  Wrenlbani,  dana  le  oomtii  de  .SufTolk  (Oreen). 


grotesqiK'niciil      (ailles. 

—  Ces  Iransfornialions 
s'étendirent  aux  villes;  les  bourgeois,  enrieliis 
par  le   commerce,  commencl'renl  à   remplacer 


les  maisons  do  bois 
dans  lesquelles  avaient 
vécu  leurs  pères  par  de 
solides  maisons  de 
pierre  avec  des  façades 
à  pignons  bi/.arremenl 
d«^coup»'s.  L'usaffc  de 
paver  les  rues  se  répan- 
dit. Londres  s'agran- 
«lit  aloi-s  considérable- 
ment ;  ses  maisons  s'étendirent  sur  la  riv(>  gaiiclic 
de  la  Tamise,  dont  elles  allei^naietil  li>  bord.  Les 
plans  ou  les  vues  générales  que  nous  possédons 
(le  la  ville  à  la  fin  du  xvi*  siècle,  nous  montrent 
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ALBUM    HISTORIQUE 


Les   Nobles. 


fe'^ip^''ag''^^j 


H--''  i-r 


[  ^"'-   ^t--.-^   ^J«^.ô   ^^^     /;^,    a,.,.,   ^ 
Famille  noble  sous  le  règne  d'Henri  VIII  (lo00-15«),  dessin  à  la  pluino  de  llolbein  (1497-1513),  aujourd'hui  au  musée  de  Bâle,  représentant  la 
fanulle  du  célèbre  chancelier  Thomas  Morus.  Le  personnage  qui  porte  une  chaîne  autour  du  cou  est  le  chancelier  ;  à  côté  de  lui  est  son  père,  à  droite 
son  fils  Jean  et  un  parent.  Quant  aux  femmes,  ce  sont  en  partant  de  gauche  sa  tille  Elisabeth,  une  amie  do  la  famille,  la  fiancée  de  Jean  Morus;  puis, 
assises,  deux  autres  filles  de  Thomas  Morus  et  sa  femme. 


Habitation 


t  campagne  :  château  de  Burleigh,  construit 
eu  1577  par  l'architecte  John  Torpe. 


l'important  développement  des  faubourg.s  dont  la 
superficie  était  au  moins  double  de  celle  de  la 
vieille  ville,  encore  enfermée  dans  son  ancienne 
enceinte.  Les  rues  étaient  étroites,  sales,  tor- 
tueuses, et  la  peste  causait  chaque  année   un 


Habitation  noble  à  la  \  .  i      i:     -on  dite  de  la  reine  Elisabeth 
à  Conway  (comté  de  Carnarvon). 

grand  nombre  de  victimes.  En  1540,  Henri  VIII 
se  réfugia  à  Windsor,  à  cause  des  ravages  que 
causait  la  maladie,  et  ordonna  de.  ne  laisser 
entrer  au  palais  «  nulle  personne,  s'il  n'y  avait 
huit  ou  dix  jours  qu'elle  ne  fût  sortie  de  Londres 
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Bourgeois,   ouvriers   et  paysans. 


La  Tenle  du  poisson  «a  Angleterre 
à  la  tin  du  xvi'  siècle  (Bruin). 


Ouvrier  venant  puiMr  de  l'eau  à  nne  fontaine  (Bruin). 


Bourgeois    de    la    lia    du 
xvr  siècle  (Oaignièn»). 


Habitations  pajrtannet  «ou«  le  rigoe  d'Elisabeth  (I5S8-I603),  d'aprAs  no  plan  de  la  Un  du  xvi*  aiècle  (Herbert  Hall). 


el  qu'elle  n'eût  été  en 
aucun  lieu  suspect  d'au- 
cun flanfifi'  ». 

Progrès  du  conforta- 
ble. —  A  cette  époque,  les 
Anglais  conimoncèrent  à 
rechercher  le  confortable 
beaucoup  plu.s  qu'aux 
siècles  précédents.  Dans 
les  appartemiMit.s.  les  lapis 
l'emjilaci.'rcnt  partout  les 
lits  de  jonc  dont  on  cou- 
vrait aiipnravaiil  les  plan- 
chers. Les  cln'niitn''(>s  de- 
vinrent d'un  usaf,'<!  géné- 
ral. Les  lits  furent  pour 
la  p^e^)i^^'  fciis  garnis 
d'oreillcr.s.  Li-s  cnilicrs  de 
bois  furent  remplacées  par  des  cuillers  de  fer  ou 
d'argi'nt.  Kiifiii  les  nobles  perdircnl  riiahiliide 
que  U'ur»  pères  avaient  eue  si  longtemps  daller  à 
cheval  ;  et  les  carrosses,  jusqu'alors  inconnus  des 
.Anglais,  firent  leur  ap{>ariliiin  en  .Angleterre. 

Les  gens  de  métier  et  les  paysans.   —   La 


Paysan  de  la  Un  du  xvr  •iècle: 
frontifipice  d'un  livre  imprima  an  139i, 
fit  .Vn^et«rr«(Oreen). 


prospérité  dont  l'Angle- 
terre jouit  à  la  fin  du 
xvi'  siècle  permit  égale- 
ment aux  paysans  el  aux 
ouvriers  d'améliorer  leur 
condition.  On  estimait 
alors  que  les  gens  de 
métier,  en  Angleterre, 
gagnaient  plus  en  un  jour 
que  ceux  d'Allemagne  ou 
d'Italie  en  une  semaine. 
Menuisiers,  chapeliers, 
etc.,  pouvaient  jouer  un 
écu  à  la  paume  les  jouis 
de  fêtes.  Leurs  économies 
s'en  allaient  d'ailleurs 
souvent  aux  tavernes,  ((ue 
l'on  trouvait  en  grand 
nombre  dans  toutes  les  bourgades  :  l'on  y 
buvait  la  bière  à  larges  rasades  dans  des 
pots  en  bois  avec  anses  el  couvercles  en 
étain.  Les  habitations  campagnardes,  jusqu'alors 
bAties  en  bois,  furent  remplacées  par  des 
constructions  de  brique  et  de  pierre.  L'accrois- 


Paysanna  de  I»  Du  du 
XVI'  «ikcle  (Bruiii,>. 
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ALBUM    IIISTOKIQUE 


L'Irlande. 


Noble  irlandais. 


Magistrats  irlandais  à  la  lin  du  xvi*  siècle;  le  lord  maire  et  les  aldcrmen  do  Dublin 
recevant  sir  Henri  Sydney  au  retour  d'une  expt'dition  victorieuse;  gravure  extraite  de 
«  riDiage  de  l'Irlande  »,  ouvrage  do  Derrick,  publié  en  1581  (Green). 


Femme  irlandaise. 


sèment  du  bien-èti'e  chez 
les  paysans  fut  assez 
considérable  pour  que 
ceux-ci  pussent  substi- 
tuer dans  leur  alimen- 
tation la  viande  fraîche 
au  poisson  salé.  Le  cos- 
tume des  gens  de  cam- 
pagne nous  apparaît, 
sur  les  gravures,  sinon 
riche  et  élégant ,  au 
moins  solide  et  com- 
mode. Les  villages 
étaient  nombreux  et 
situés  au  milieu  de 
beaux  pâturages,  enclos 
de     haies  ;     de     grands     •'«"««  garçon  irlandais, 

^         ,  louant  de  la  cornemuse. 

arbres,  si  bien  qu'au  dire 


Noble  irlandais  eu  costume 
de  guerre. 


Hommes  et  femmes 
allaient  en  général  jam- 
bes nues  et  pieds  nus; 
les  femmes  avaient  quel- 
quefois do  petits  souliers 
à  semelles,  oi-nés  de  cuir 
doré.  Les  hommes  por- 
taient la  barbe  longue 
et  souvent  se  coupaient 
les  cheveux  ras  ;  les 
femmes  '  portaient  les 
cheveux  épais  ou  nattés. 
Les  hommes  étaient 
constamment  armés;  ils 
avaient  comme  armes 
des  bâtons  triangulaires 
en  bois,  fort  dangereux, 


de   longues    épées,    des 

d'un   Français   qui   visita  ces  quatre  costumes  sont  extraits  d'un  Recueil  do  costumes  au  trait,       javelotS,  dcS    arCS    et  dcS 

'■  de  la  seconde  moitié  du  xvi«  siècle,  probablement  d'origine  allemande,        '  , 

1  Angleterre      au      milieu        conservé  au  département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale.        llèclieS     qUl     étaient     dcS 


'Angle 
du  siècle  :  «  on  sem- 
blait en  cheminant  dans  un  bois  perpétuel  ». 
Les  Irlandais.  —  L'Irlande  ne  connut  point 
ce  progrès  du  bien-être  et  de  la  wchesse  dont 
jouissait  l'Angleterre  à  la  fin  du  xvi*  siècle. 
Ce  malheureux  pays,  divisé,  foulé  par  les 
conquérants  anglais,  restait  misérable,  et  ses 
habitants  étaient  considérés  par  les  autres  Euro- 
péens à  peu  près  comme  des  sauvages.  Leur 
costume  se  composait  d'une  chemise  ouverte 
sur  la  poitrine,  sans  manche  pour  les  hommes, 
à  manches  longues  pour  les  femmes.  Ils  jetaient 
sur    ce   vêtement    de    lourds    manteaux    velus. 


qui 

roseaux  ferrés  et  em- 
pennés, enfin  des  boucliers.  Ils  montaient  à 
cheval  sans  selle.  Les  femmes  «  se  chargeaient 
plutôt  qu'elles  s'ornaient  »  de  colliers,  de 
chaînes  et  de  bracelets.  Dans  les  campagnes, 
beaucoup  d'Irlandais  avaient  des  habitations 
souterraines.  C'étaient  là  les  mœurs  des  «  rus- 
tiques »  Irlandais  ;  ceux  qui  vivaient  dans  les 
villes  et  étaient  en  contact  journalier  avec  les 
Anglais  avaient  pour  la  plupart  abandonné 
le  costume  national  et  «  prenaient  petit  à 
petit  des  mœurs  plus  douces  et  plus  gi'a- 
cieusés  ». 


CoBtumcs   italiens  nu   liiilmt    du    xvi'    sieclo  :    Irafrinenl  do    la   frise  <<iiiaiiliV    do  Ihopilal   de 
qui  rouii>riMi  !  ■i-]d  »  oinposilions,  rc|irésenle  las  sept  ceuvros  do  charité.  <  Uomier  à  boiro  aux  ii, 


CHAPITRE  V 


L'Italie    au    XVI*    siècle. 


Ckwtumes  italiens  au  diil<ut  >lu  xvi*  tiiole;  auita  do  la  frmu  Uu  lliupiul  do  l'istuis.  —  •  Uonuer  à  manger  aux  affami'a  •. 


Costumes  Italiena  au  dAbul  du  xvf  «locle  ;  luile  dct  la  in 


.■^'»i>;iii*r  ICN  Uliliiidr»!  ". 


Le  costume-  —  Lcco.slumo  i  talion  du  xvr  siècle 
était  lrf;s  varié.  Il  y  avait  dus  vùlviiii-nls  spéciaux 
pour  chaque  circonstance  do  la  vie;  les  co.stumos 
difTéraionl  dans  chaque  ville;  chacun,  tuut  en  sui- 
vant la  mode,  s'halnllait  h  .sa  guise.  Le  (X)Hlunir 
fut  on  général  nmins  original  qu'au.x  r-poqucs 
Auit»!  ■isToai«vs.  —  lu. 


[trécédontes;  les  Italiens  purli'>renl  fréquemment 
pendant  ce  siècle  «les  vétcnuMils  imités  do  ceux 
des  Fran(;ais,  des  .\llemaiids  et  des  Espagnols; 
cet  usage  indignait  fort  quel({ui'K  |ialriotes.  Mais 
les  Italiens  rejetèrent  heuiiMisonient  les  extra- 
vagances de  (|uelques  costumes  étrangers.   Les 
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Costumes  italiens  1  1  1  1  it  luwi'Mprle    smto  )    U  fiiso  ilo  1  hôpital  de  l>istoie.  —  .II:i1m1Ut  lc>,  ..;iiu  j 


Coatumei  italiens  du  aubut  du  xvi'  siècle,  suite  de  la  Irise  de  l'iiopital  de  Histoie.  —  «  Soigner  et  lo;.-!- 

"  '"""  '"" '■■'"'■""°' ""■■"  ""■[^•-|"nirn -"niTTinrrrii 


Costumes  italiens  lu  ]cl)iit  du  wi-  sirrl.-  ;  suu«  ,1..  la  IVi.s..  d.-  Inùpilal  ,U-  l'i-tm.-,  Visit.-r  le?,  pn-nn,,! 


Costumes  italiens  du  'kjjui  du  \ 


suite  de  la  IVise  do  1  liupital  de  l'istoiu 


vieillards   et    les   gens   graves  conservèrent  le         cavaliers  et  les  jeunes  nobles  portèrent  le  vête- 
vêtement  ample  enveloppant  tout  le  corps;  les        ment  court,  les  chausses  collantes,  les  hauts- 


L1TALII-:    AU    XVI'    SIÈCLE 


5y 


Costumes 


Jeune  UUe  noble  :  Mario  Je  Méciicis,  lillo 
de  Cosmol;  per  Bronzino. 


Enfant  noble  ;   lo    prince   don   tiarcia   do 
Dame  ot  enfant  nobles  :  KlAonore  de  Tolède,  Mcdit'is,  liU  do  Casino  I,par  Bronzino. 

tVtiini'*  deCosiiM'  1  ()<■  Méilicin  et  son  fils  Ferdinand  1, 
par  Bronzino  (lô02-IS'i).  Ces  trois  portraiU  sont 
conservés  au  Muséo  des  OfAces,  &  Florence. 


MagUtrat  florentin  ;  fln  du 
XVI»  siècle  (Vecellioj. 


Marchand  génois  ; 

tlebut    du    xvr   Mccle 
(V.  page  60). 


Coiffure  au  di^but  du  xvi*    siicle;   le 
diicd'Urbin.  par  HaphaKi  (USS-l.'iiO). 


Paysan  -,  fin  du    xri*        Artisan  génois  ;  d4  - 
siècle  (Veoellio).  but     du      xvi*     siècle 

(V.  page  «0). 


Jaunes  nobles  su  d^bul  du  xvi-  •.  .     .     '>   ..■ment  de  la  Messe     Oemolsall*  nobla  de  Pèrouse 
de  Bolsène,  fresque  de  Haphael  (IM4-i;>iU),  su  VaticStt.  (V.  page  M). 


Nobls  florenlin 
(V.  psKC  60;. 


PortS'talz:  lin    du    xvi* 
siècle  (Vecellio). 


(It!-rliaiis.s<'s  hniid'anl,  l«'  pourpoint  h    iniiiiclics 
ofroit-'-i    "t    -iMUVfiit  ils  s'enveloppaient  liniis  un 


grand  inantoaii.  .\u  iléhnt  du  si^clc,  le»  manches 
l'I  les  ••hausses  l'ureiil   siinveiil  ornées  de  crevés. 
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Costumes   italiens. 


Dame  noble  i  Rome. 


Paysanne. 


Dame  noble  de 

lioloirnp. 


Femme  du  peuple 

à  Uomo. 


Domestique  de 

Florence. 


Demoiselle  noble 

à  Naijles. 

Ces  costumes,  ainsi  que  ceux  de  la  demoiselle  noble  de   Pcrouse  et  du  marchand  florentin  (p.  5'.*),  sont  extraits  d'un  Uecucii  de  la  seconde  moitié 

du  xvi^  siècle,  probablement 
d'origine  allemande,  conservé 
au  département  des  Kstampes 
tle  la  Bibliothèque  nationale. 


Magistrats  do  Bologne  en  l->-'J  ;  fiaginent  de  reutieù  à  Bologne 
de  Charles-Quint  et  du  pape  Clément  VII,  gravée  par  Jean-Nicolas 
Hogenberg,  artiste  de  Munich,  qui  travaillait  vers  1530  (Hirth). 


Sceau  de  Dominique  do  Casains,  mar- 
chand florentin  (15 16),  conservé  aux  Archives 
nationales  de  Paris. 


Monnaie  d'argent  (teston)  de  Charles- 
Quint,  roi  des  Deux-Siciles  (Cabinet  des 
Médailles). 


Les    gens   du    peuple    et    les 

paysans  avaient  les  chausses 

collantes  et  la  veste  serrée  à 

taille,  sans   haut-dc-chausses 

bouffant.  Les  femmes  nobles  portaient  des  robes 

traînantes,   à  manches   ajustées  et  légèrement 


Costumes  génois  au  début  du  xvi'  siècle  ; 
miniature  du  manuscrit  français  n"  S091  de  la 
Bibliothèque  nationale,  représentant  «  com- 
ment Gênes  parle  à  Marchandise  et  au  Peuple, 
principalement  à  Noblesse  ».  Les  costumes  do 
marchand  et  d'artisan  génois,  de  la  page  59, 
proviennent  également  de  ce  manuscrit. 


sans  bouffants 
extrènioment 


Monnaie  d'argent  (giulio)  au  pape 
Jules  III  (15b0-i5ô.ï),  conservée  au  Cabinet 
des  Médailles. 

bouffantes  aux  épaules,  le  cor- 
sage était  souvent  échahcré. 
Les  femmes  du  peuple  por- 
taient une  robe  droite,  unie, 
et  peu  décolletée.  La  coiffure  était 
variée;  les  hommes  portaient  de 
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Villes  et  maisons. 


One  ville  Italienne  :  vue  de  Florence  i  la  fin  du  xvi"  siècle,  gravure  extraite  du  ThMIre  df$  Cité»  du  monde  Je  Bruin,  publié  à  Cologne  en  I5";4. 


Riche  babltatlOD  florentine  :  palaia  Gondi,  k  Florence,  conatruit 
par  Guiliano  da  Sangallo  (IUJ-I5I6). 


Ricbu  habitation  romaine  :  cour  du  palaia  Kiirnèso  à  Konie,  par 
Antonio  dp  Sangallo,  mort  en  1546.  1.0  aocond  étage  do  ce  bâtiment  est 
l'œuvre  de  Michel-Ange. 


Ducat  dor  de  Philippe  II.  roi  dei 
I>eux-i<iciie«    (Cabinet    dea    Médailles). 


*wmmm 


Monnaie  d'argent  (giulio)  de  I>on  X 
>Msi*rvt'o  an  Cabinol  de»  MéUaillcB). 


préférence  la  harb.-  A  les  ^°'*"*« '"„':,  rh^it'i;!;: 
cliovciix  longs  et  .se  cou- 
vraient la  l«''te  (le  honncls  d  eloiïe;  les  gens  du 
peuple  n'avaicnl  souvent  qu'un  chapeau  de  paille. 
Les  femmes  disposaient  sur  leur  iHe  un  voile  qui 
retombait  en  plis  gracit'iix  sur  les  épaules.  Fjes 
dames  nobles  tenaient  constamment  à  la  main  un 
éventail  qui  avait  la  forme  d'un  petit  drapeau;  à 
Cièiies  et  dans  quel(|ues  aiilies  villes  d'Ilallc,  ello» 
reniplnf;«leiil  l'éveulail  parties  lleurs. 

Les  habitations.  —  Dès  le  xv*  siècle,  le  style 
gothique  avait  été  abanilonné,  et,  pour  se  mettre 
au  goùl  du  jour,  un  grand  nombre  de  |iritice<.  (!<• 


ou  l'alio,  à  Vérone,  conatruite 
iicholi(lli«i-IS5»). 


prélats  et  de  riches  bour- 
geois firent  reconstruire 
leurs  demeures.  Dans  les  villes,  les  habilations 
se  composent  de  vastes  bAtimcnts  aux  façades 
trouées  de  monotones  rangées  de  fenêtres;  ces 
constructions  se  groupent  autour  de  cours  sur 
lesquelles  elles  s'ouvrent  par  ties  portiques  au 
rez-de-chau.sséc  et  des  galeries  à  jour  au.v  étages 
su|>érieurs.  Des  villas  ou  maisons  de  campagne 
furent  alors  consiniites  en  graml  nombre.  Kiles 
étaient  le  plus  souvent  bAties  à  liane  de  coteau; 
on  y  arrivait  par  des  escaliers  et  des  paliers;  les 
b.Ximeiils  liiiiili's  de  porli(|iies  élaieiil  siirnionlés 
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Scènes  de  mœurs. 


TivoU  au  XVI'  siècle.  La  cueillette  des  olives. 

Ces  deui  gravures,  ainsi  que  le  convoi  de  mules,  sont  extraites  du  Tliéàtre  des  Cités  du  monde,  publiées  à  Cologne,  en  1S7:!,  par  Bruin. 


Paysage  du  nord  de  l'Italie,  d'après  une  aquarelle 
de  Giorjçione  (I478-15H). 

(le  terrasses.  Dévastes  jardins  entouraient  ces 
élégantes  demeures;  ils  étaient  composés  de 
pelouses,  d'allées  bordées  d'arbres  taillés,  de 
massifs  de  plantes,  de  pavillons  d'architec- 
tures, de  treilles,  etc.  ;  on  y  voyait  des  étangs, 
des  ruisseaux  canalisés,  des  grottes  artifi- 
cielles. Lorsque  Montaigne  visita  le  nord  et 
le  centre  de  l'Italie,  les  jardins  et  les  grottes 
des  villas  romaines  et  toscanes  furent  pour 
lui  l'occasion  de  naïfs  émerveillements.  Dans 
villes  italiennes,  comme  dans  les  autres  villes 
d'Europe,  chacun  était  logé  dans  une  maison 
particulière  ;  cependant,  il  y  avait  déjà  des 
maisons  louées  par  appartements.  Nous  sommes 


Tournoi  donné  pendant  le  carnaval  de  1505  à  Rome  dans  une  des  cours 
du  palais  du  Vatican  ;  gravure  d'Antonio  Lafréri  qui  travaillait  à  Rome  de  1540 
À  1580,  conservée  au  département  dos  P^stampcs  de  la  Bibliothèque  nationale. 


es 


mal  renseignés  sur  les  habitations  des  paysans. 
Les  villes.  —  Un  goût  plus  vif  de  la  régularité 
et  de  la  symétrie  et  des  préoccupations  d'hygiène 
amenèrent  d'assez  notables  transformations  dans 
l'aspect  des  villes.  Quelques-unes,  comme  Flo- 
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Venise. 


Il  _.  i.^gT"^"<wiitL.    J'y 


Une  ile  des  lagunes  lio  \  < 


msff  ;  I  u 


géïK^nilt!  d»  Venise,  irravée  par  Jacopo  de  Barbari,  do  14<J8  Â  lâOI. 


>uu  i..or(çio  ;  fragtneDtde  la  vue        Larsenal  il.:  V  iiiis(>  :  cragiinMit 


16  la  vu<-  gi'ii.i;iii'  11-'  \  ciii^o,  gi;n<M^ 


par  Jacopo  de  Barbari,  do  1498  i  1501. 

:■    ^i 


La  place  Balnt-Maro  (Vecollio). 


Palais  vénitien  :  palata  Corner,  sur  le  grand  canal,  cooitrtiit  par 
.'<anaavino  (1177.1570)  en  IMl. 


La  place  Saint  Marc  (Vecellio). 


rencfi,  Rome  ou  Naples,  recon- 
struisirent ou  agrandirent  leurs 
enceintes  ;  dos  portos  monu- 
mentales y  furent  élevées.  Dos 
avcnue.s  larges  el  droites,  pa- 
vées do  briques  ou  rio  laij;i- 
dallos  do  pierr(%  commencèroiil 
à  remplacer  lo.s  ruelles  sinueu- 
ses qu'on  y  trouvait  au  moyen 
Age.  Les  places  furent  apran- 
dies  et  remaniéos;  on  se  préoc- 
cupa d'en  régulariser  et  d'en 
iiiiifior  les  cAtés;  on  les  orna  do 
fontaines  monumentales  et  do 
statues.  A  Rome,  la  place  Saint- 
Pierre  fut  décorée  d'un  ohé- 
li.sque  amené  d'Egypte.  Knfin  dans  les  villes  Ini- 
verséos  par  des  rivières,  do  iiduvoiiiix  ponts,  non 
garnis  do  maisons,  furent  édiflés.  L'Italie  est  ainsi 
lo  pays  (IKiiiopo  où  s'élabora  pour  la  promière 
fois  la  ville  nindcrm"  avoo  sos  nii'-i  droili'-i  cl  •4<'< 
larges  placo-. 


La  cour  du  palais  ducal  (Vr 


Le  luxe.  —  Les  Italiens  au 
XVI*  siècle  eurent  la  passion  du 
luxe.  Les  princes  ontrotonaient 
autour  d'eu.v  une  cour  nom- 
breuse ;  Cosme  de  Médicis,  qui 
cependanl  vivait  d'une  vie  de 
famille  assez  sini|ilo,  était  tou- 
jours entouré  d'environ  six 
centspersonnes.  Danscescours, 
il  y  avait  encore  des  bouffons 
et  lies  nains,  el  le  cardinal 
Ilippolyte  do  Médicis  avait  ras- 
semblé dans  sa  maison  un  grand 
nombre  do  barbares,  Maures 
d'Afrique ,  archers  tartares , 
lutteurs  nègres,  plongeurs  in- 
ilitiiN,  liiics  robustes,  etc.  Le  costume  était 
l'occasion  de  grossos  dépenses;  le  lingo  était  de 
fine  toile  de  Flandre;  le  satin,  la  soie,  le  velours, 
le  brocart,  les  tissus  d'or  et  d'argent,  les  den- 
telles les  plus  préciou.ses  élai"nt  employées  pour 
le  vertement.  Los  dames  avaientdes  éventails  faits 
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vénitiens. 


Jeune  noble  ;  portrait  du  fils  du  noble  vénitien  Magius  à  l'âpo 
de  sept  ans;  miniature  extraite  des  voyages  et  aventures  de  Cliarles 
Magius.  noble  Vénitien  (1571),  conservé  au  département  des 
Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale. 


Négociant. 


Ces  costumes  sont  extraits  d'un  Recueil  do  costumes  au  trait  de  la  seconde  moitié  du 
xvi«  siècle,  probablement  d'origine  allemande,  conservé  au  département  des  PJstampcs  de  la 
Bibliothèque  nationale. 


Sceau  du  doge  Andréas 
Griti   (1538);   face   ;  Saint-     v>^ 
Marc  et  le  doge. 


de  plumes  d'autru- 
che et  des  mou- 
choirs brodés  d'or. 
L'usage  des  par- 
fums était  très  ré- 
pandu; on  cite  un 
noble  Italien  qui 
parfumait  jus- 
qu'aux selles  de 
ses  chevaux.  Los 
femmes  se  far- 
daient le  visage  et  la  gorge.  On  n'employait  que 
le  marbre  dans  la  construction  des  palais  ;  les 
appartements  étaient  décorés  de  peintures  dues 
aux  plus  grands  artistes.  Les  parois  des  salles 
étaient  revêtues  de  boiseries  finement  sculptées, 
de  marqueteries,  de  tentures  en  cuir  de  Cordoue, 
ou  de  tapisseries.  Les  meubles  étaient  encore 
peu  nombreux  ;  mais  ils  étaient  faits  de  bois 
précieux  et  enrichis  de  mosaïques  ou  inscrutés 
d'ivoire.  Dans  les  jardins,  surtout  dans  les 
grottes,  on  installait  des  appareils  hydrauliques 
qui  faisaient  mouvoir  des  figurines,  ou  qui  imi- 
taient le  son  des  instruments  de  musique  ou  le 
chant  des  oiseaux;  il  y  avait  encore  des  ména- 


Gondolier. 


Sceau  du  doge  Andréas 
Griti  (1538);  revers  (Ar- 
chives nationales). 


geries  de  fauves  ou 
d'animaux  rares. 
Les  dépenses  de  la 
table  étaient  con- 
sidérables; LéonX 
dépensait  par  mois 
8  à  9000  ducats  en 
nourriture.  Le 
goût  du  confor- 
table se  répan- 
dait ;  on  cons- 
truisait dans  les  palais  des  escaliers  plus  larges 
et  plus  doux;  on  installait  des  chambres  de 
bains.  Les  carrosses  devinrent  alors  fort  nom- 
breux; c'étaient  des  voitures  dorées,  richement 
sculptées,   oîi  l'on  s'asseyait  sur  des   coussins 


Pargaroli. 


garnis  de  soie.  Ce  goût  du  luxe  entretenait  en 
Italie  une  grande  activité  industrielle  en  plu- 
sieurs endroits  du  récit  de  son  voyage,  Montaigne 
exprime  son  étonnement  de  voir  les  artisans 
italiens  au  travail  le  dimanche  et  les  jours  de 
fêtes. 

Les  fêtes.  —  Les  Italiens  du  xvi'  siècle  aimaient 
les  fêtes  autant  que  leurs  pères.  Malgré  les  maux 
que  l'Italie    eut  à   souffrir  dans    celte  époque 
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Costumes   vénitiens 


Moine  accompagnant 
l*-»  conddmnva  au  8U|ipliro 
(Vccellio). 


Croque-mort  (Vecellio). 


Bravo  (Vectilio). 


troublée,  tout  était  prétexte 
à  réjouissances.  Les  élé- 
monls  de  ces  fèlos  étaient 
(les  cortèges,  des  cavalcades, 
des  banquets,  des  bals,  des 
ballets,  des  concerts,  des 
représentations  lliéA traies, 
des  mascarades,  des  tour- 
nois, des  courses.  La  confec- 
tioti  du  matériel  de  ces  fêtes 
était  conliée  aux  j)lusf,Mands 
artistes;  c'étaient  eux  qui 
édidaient  les  groupes  monu- 
mentaux qu'on  installait  sur 
les  places,  les  arcs  de 
triomphe  donl  on  décorait  l'entrée  des  rues; 
c'étaient  encore  eux  qui  dessinaient  les  cliars 
et  les  costumes.  Kn  Italie,  ces  fêtes  avaient  le 
caractère  de  restitutions  archéologiques;  les 
fragiles  édillces  construits  pour  ces  cérémonies 
représentaient  srtnvent  des  nioinitncnls  anciens; 
les  costumes  étaient  ceux  qu'on  prêtait  aux  héros 
aiili(|ues  ou  aux  divinités  de  l'Olympe  païen. 

Venise.  —  Des  trois  villes  qui  attiraient  je 
plus  lalleution  des  voyageurs  au  xvi"  siècle, 
Florence,  Rome  et  Venise,  la  dernière  était  peut- 
être  celle  qui  étalait  la  plus  somptueuse  magni- 
ficence ;  tout  au  plus  pouvait-on  lui  reprorlKT. 
avec  Montaigne,  «  l'aigre  senteur  d<!  son  marais.  <> 
Encore  le  Sénat  lit-il  de  grands  efforts  pour  net- 
toyer et  assainir  la  ville;  dans  les  premières 
années  du  siècle,  il  lit  débarrasser  la  place  Saitit- 
Marc  des  arbres,   de.<«   cabanes  de   tailleurs  de 


Porteur  de  victuaUles 

(Vecellio). 


Soldat  (Vocellio). 


Forçat   (Vecellio). 


Ai.Bl.*M     IlInTolil 


III 


pierre  et  des  latrines  qui 
l'encombraient;  en  ce  siècle 
également  furent  construi- 
tes toutes  les  majeslueu.ses 
colonnades  qui  rornent  en- 
core aujourd'hui.  Le  Grand- 
Canal  piésenlail  un  spec- 
tacle imposant  avec  ses 
palais  dont  beaucoup  furent 
alors  reconstruits  dans  un 
style  plus  sévère  que  celui 
des  anciennes  constructions 
patriciennes  :  l'étranger 
pouvait,  comme  r.\rétin  se 
plaisait  à  faire,  demeurer, 
«  le  bras  appuyé  sur  le  plat  de  la  corniche  d'une 
fenêtre,  à  regarder  les  bateliers  conduisant  une 
masse  de  fruits  et  d'herbes,  ceux  qui  les  distri- 
buent et  ceux  qui  les  doivent  porter  aux  lieux 
désignés,  les  barques  pleines  de  pastèques,  les 
courses  et  les  querelles  de  gondidiers  rivaux.  » 
.\ux  jours  de  fêles,  le  canal  se  couvrait  de  gon- 
doles richement  parées  ;  do  toutes  paris,  arrivaient 
les  patriciens  dans  leurs  riches  simarres  de  velours 
rouge  ou  violet  et  les  patriciennes  qui,  autorisées 
senlemi'iil  dans  les  soleiuiités  à  se  monl'rer  en 
|)ublic,  se  vengeaient  de  leur  réclusion  en  étalant 
un  luxe  inouï.  Vecellio  raconte  que.  htrs  du 
passage  d'Henri  III  k  Veni.se  en  157(1,  on  vil 
réunies  dans  la  .salle  du  grand  Conseil  deux  cents 
femmes  nobles,  des  plus  belles  et  des  plus  consi- 
dérabli's  de  la  ville,  vêtues  de  blanc,  avec  «les 
parures  d'or,  de  perles  et  de  pierreries.  La  vie  était 

'i 
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Scènes  de  la  vie  vénitienne. 


A-' 


>v 


Monnaie   d'ar- 
gent   du     (îopo 
Andr(5as    Griti 
(1523-1538). 


Monnaie      d'ar- 
gent   du    dofçe 
Andréas    Griti 
(1523-1538). 


"'^ 


Jardins    d'une 
maison  de  campagne 
vénitienne    :    miniature 
extraite  des  Voyages  et  arenitirea 
de  Charles  Mogius,  noble  V(5ni- 
tien  (1571),  conservés  au  dôpartoment 


des    Kstampes     do 
fiii)lJoth6que  natio- 
nale.     Klio     représente 
le  père    de  .Magius    récon- 
ciliant son  fils  avec  ses  frères 
et  ses  belles-sœurs. 


Monnaie  d'or  du  doge  An- 
dréas Griti  (1523-1538).  Ces  mon- 
naies sont  conservées  au  Cabinet 
des  Médailles. 


LeBogeet  le  Conseil  des  dix  :  tahn  lu  u.   1  ;iri 
(loOU-loTU),  à  rAcadi''inie  des  Beaux-Arts,  A  Venise, 


représen- 


tant un  pêcheur  otlVant  au  doge  l'anneau  do  Saint-More. 


Une  séance  du  Sénat  :  réception  par  le 
Se  lat  du  noble  Magius,  venant  rendre  compte 
de  la  mission  qui  lui  avait  été  confiée  (1571); 
Mapiiis.  revêtu  du  costume  de  cérémonie,  tient 
à  la  main  une  banderole,  sur  laquelle  on  peut 
lire,  dans  roricjinol  de  dimension  double  de  cette 
reproduction,  l'expression  de  la  reconnaissance 
do  Mogius  pour  le  Sénat. 


si  plaisante  et  si  facile  dans  cette  opulente  ville  que 
les  plus  pauvres  pt^cheurs  se  refusaient  eux-mêmes 
à  la  quitter.  «  Le  peuple  est  à  présentsi  pourvu  des 


commodités  de  la  vie,  écrit  un  historien  en  1539, 
que  rien  au  monde,  excepté  un  besoin  absolu,  ne 
le  ferait  monter  volontairement  sur  les  galères.  » 


MédaUle  do  Jules  II  (isia- 
1313)  cooservée  au  Cahinoi  .|<> 
Médailles. 


Q  o   a  aT 


p^-^- 
•*;• 


?M* 


/^''\'%. 


Moïse  sauvé  des  eaux,  iresquo  ila  Huphadl  (1483-lââO). 
aux   l.of^cs  du  Vatican. 


Revers  ■!>■  >•'  flu  pape 

Jules  II.  On  y  voit  leijMsentô  1« 
projet  primitif  <lo  Bramanto  pour 
Saiiit-J*ierre  do  Hume. 


Fragment  do  la  décoration  dos  Logos  du  Vatican 
(SavoroUi  et  CamporesiJ. 


CHAPITRE    VI 

L'art  en  Italie  au  XV?  siècle. 


L'art  italien  au  XVI'  siècle.  —  L'ail  iiiilifn 
altcignil  son  apopéc  pendant  la  preniièro  moitié 
(lu  XVI*  si(''clp.  L'Italie  produisit  alors  un  nombre 
considérable  d'arlisles,  dont  (|nelques-uns  se  placent 
parmi  les  plus  grands  que  l'humanité  ail  jamais 
comptés;  mais,  ù  partir  de  1540,  Michel-Ange  survit 
seul  aux  conicmpnrains  de  sa  jeunesse,  et,  h  part 
les  peintres  de  Venise,  l'Ilalie  n'a  plus  gui'^re  que  des 
artistes  de  second  ordre. 

Les  artistes.  —  L'art  rencontra  en  Italie  au 
wi"  siècle  la  même  faveur  qu'au  xv'"  .siècle.  Le 
-oùt  du  beau  était  eommuii  aux  Italiens  de  toutes 
les  classes  et  l'art  embellissait  ju.squ'aux  oi)jets 
d'usaj;!'  journalier.  Les  Méci-iies  demeurèrent  au.ssi 
nombreux  qu'au  siècle  précédent  et  peut-èlrc  même 
Il  y  eut-il  un  plus  grand  nombre  de  foyers  artislii|ues.  1 
'Z      A  Rome,  Jules  II.   Léon   X.  Paul   111.  Sixie  IV.       ^ 


&  <^  m  ®~wr 


(€^ 


iif'À^- 


îSf« 


^^^ 


^^  il  n 


AnUtMaqam  rlc«  I.og««  du  Vali 

c«n.  exéti)l.>r«  pnr  Jeun  dldin»        appellent    Cil     foule    les  arllste»    îl    Kl    COUI'    pOllll- 

-'■"-      I-      -1 • 1*      i»_..i._<.i  ^                 -                 Kouii     IN     uirv(;iiuii     un      i 

iicale;   les   cardinaux,  comme    les   rarnese,   les     (.s«voroiii  h  c»mfon*,). 


ROTI4     In    «lir'M-iioti     dn     Hapha'* 
>a\ur<')i)   rt  <Iaiii|M>re*iJ. 


Arabaaquea  dri  Ixieon  du  Vati- 
can, rtériit^o  par  Jcau  d'I'dinc 
»oii«    lu    dlrcclioa    do     Raphail 
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Les  Artistes  au  XVIe  siècle. 


Instruments 

faisant  pai-tie 
d'unetrotissed'ar- 
chitecte  du  xvi« 
siècle,  conservée 
au  Musée  de 
Gluny. 


Atelier  Hamand  à  la  tin  du  xvi'  siècle,  d'après  une  gravure  de  Stradan,  conservée  au  département 
des  estampes  à  la  Bibliothèque  nationale.  Cette  gravure,  ainsi  que  le  Peintre  allemand  et  le  Mannequm  ont 
ete  insérées  dans  ce  chapitre  pour  présenter  en  une  s^-ulo  fois  quelques  renseignements  relatifs  à  lor-M- 

n.sation  matérielle des  artistes   au  xv,<  siid,.. 

On    voit    à    droite        EiS^ 1        deux    personnages    broyant 

des    coueurs,    car        HiHHHH^B^V^^#'^,~/ J         on  ne  se  servait  pas  encore 
de      couleurs      en        WKLimÊU^^^^^^^KÊÊLrX^iimw-'^        ^    ~J^        tubes. 


Instruments 
faisant  partie 
d'une  trousse 
d'architecte  du 
XVI*  siècle,  con- 
servée au  Mu- 
sée   de   Glunv. 


Mannequin  du  xvi«  siècle,  attribué        Atelier  italien  à  la  fin  du  xvi«  siècle,  d'après  une  gravure 
'i  ^tH^J^-^'"'^''  (Exposition  historique     de  Bcrtolli,   conservée  au   département  des  Estampes  à  la         Peintre  allemand,  d'après  un   tableau 


de  Madrid). 


Bibliothèque  nationale. 


banquiers,  comme  Agostino  Cliigi,  rivali.sent 
avec  les  papes.  A  Florence,  les  Médicis,  devenus 
grands-ducs  de  Toscane,  accordent  aussi  aux 
arts  une  protection  éclairée;  et  combien  d'autres 
souverains  sont  encore  à  citer;  les  ducs 
d'Urbin,  qui,  sachant  apprécier  des  arts  consi- 


allcmand  du   xvi«   siècle  (Hefner-Alteneck). 

dérés  depuis  comme  secondaires,  encouragent  à 
Pesaro,  à  Gubbio,  à  Casloldurante  le  dévelop- 
pement de  la  céramique;  les  Este  à  Ferrarc,  les 
Gonzague  à  Mantouo,  qui  appellent  auprès  d'eux 
Jules  Komain  et  lui  confient  la  construction  et 
la  décoration  de  leur  palais  du  Te.  Les  artistes 
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L'Architecture    :    Bramante     1444-1514 


Cour  du  palais  de  la   Chancellerie   ii 

Home,  œuvre  do  bramanto,  qui  le  commenta 
en  U9S. 


Templetto  on  petit  temple,  élevé  par  Hra- 
manto  en  ISOidans  le  cloître  de  l'église  San 
Piclro  in  Montorio,  i  Rome, 


Santa   Maria     délia    Consolazlone ,    i 

Todi ,     commencée     en      1508     par    Cola    da 
Caprarola  dans  le  al;le  do  Bramante. 


Palai*  Torlonla  t  Rome,  nnctennement  ii|i]iiii'  pninis  Giraud.  n-nvre    1. 


«'Il  ifiiom  sonl  accablés  dt;  coniiiiaiulfs;  ils  smil 
choyc's,  considérés;  il»  font  ligun-  de  ^eiilils- 
li(»ninn>s;  leur  répulalion  ost  européenne.  Les 
piiissanls  princes  de  France,  d'Espagne  ou 
d'Allemagne  Ifs  ap|)elleiil auprès  d'eux;  Léonard 
de  Vinci  vient  niourir  à  la  cour  de  François  1"; 
Benvenuto  (',<-llini  csl  Tcnfanl  (çAlé  du  roi  di' 
France,  Aussi  le  métier  arlisliqm?  sédnil-il  i<s 
plus    vigoureux    «•'<|>ril»    de    l'Ilalif.    D'aill'in-. 


pour  les  lidniniis  iiili>lli<;(>nts.  le  choix  d'une 
carrière  se  fait  diflicilc;  il  n'y  a  i>lus  de  vie 
politique  dans  la  péninsule;  pour  se  faire  un 
nom  dans  les  armes,  il  faut  aller  à  l'étranger;  et 
l<'S  triomplies  arlisli(]ucs,  en  provo(|uanl  le 
sulTiage  di!  tous,  donnent  à  des  cspiils  avides 
ili'  ;;liiirc  une  salisfaction  plus  prompte  et  plus 
étendue  rjue  les  succès  ol)lenus  ilaiis  les  lettres 

l|lli  ne  miol  r  I m'i I l'es  (| lie  d'un  |i|lillii'  |illl'<  I  esli  eilll. 
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L'Architecture . 


Portique  de  la  basilique  de  Vioenoe,  reuvre  do  Palladio  (I0O8-IS8O), 

commencé  on  lj49. 


Eglise    du    Gesù,    à    Romo;   œuvre  do  Vignola  (I507-15"3), 
construit  en  1578. 

Caractères  généraux  de  l'art  italien  au 
XVP  siècle.  —  L'ail  du  xvi"  siècle  piésenlc 
avec  celui  du  siècle  précédent  de  notables 
difTérenccs.  D'abord  l'habileté  des  artistes  est 
devenue  sans  égale  ;  il  n'y  a  plus  une  combi- 
naison de  màlénaûx  d'architecture,  plus  union 
de  chair,  plus  un  jeu  de  muscle,  plus  un  pli 
de  draperie  ni  un  reflet  d'étoffe  qui  puisse 
résister  à  leur  science.  Puis  leur  inspiration 
a  changé.  On  prend  désormais  les  anciens 
pour  modèles;  les  architectes  se  pénètrent  des 
leçons  de  Vitruve;  les  peintres  et  les  sculpteurs 


Bibliothèque  Saint-Marc  à  Venise;  œuvre  de  Jacopo  Sansovino 
(1477-1570),  commencé  en  1536;  à  droito.loggia  du  campanile, construite 
par  le  même  architecte  en  15i0;  derrière,  base  du  campanile. 


■3^ 


Église  de  la  Madonna  di  San  Biagio,  à  Montepulciano;  œuvre 
d'Antonio  da  San  Oallo  (145o-1534),commenci;  en  1518. 

puisent  pour  une  bonne  part  leurs  inspirations 
dans  riiistoirc  ancienne  et  dans  la  mythologie; 
le  nu  devient  un  de  leurs  sujets  d'étude  favoris. 
Chez  la  plupart,  la  raison  prend  le  pas  sur  l'ima- 
gination et  le  sentiment  ;  les  architectes  ont  le 
goût  de  l'ordre  et  de  la  symétrie,  les  peintres  ont 
celui  des  compositions  savamment  ordonnées. 
Ils  ne  prennent  plus  plaisir  à  représenter,  sous 
prétexte  de  scènes  religieuses,  les  mille  aspects 
de  la  vie  de  leurs  contemporains  ;  à  de  rares 
exceptions  près,  elles  peintres  vénitiens  réservés, 
ils  se  détachent  de  leurs  temps  el  sont  dominés 
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Léonard  de  Vinci  (1452-1519) 


La  Cène,  printiiro  <le  I><5onar(l  de  Vinci  dnns  le  réfectoire  <lu  cloître  do  Santa  Maria  dcUo  Cirazie,  ii  Milan. 


l'uiimil  ae  feinrae  <)ttf>  la  Mnnaca.  attribué  .1  Léonard  de  Vinn  ;  A 

la  ffaleriA  l'ilti.  A  Kloronf^i.  !,-*•  pava?*'  q'ii»  l'on  «pfT'-ftit  par  !♦••  ar^n-l"* 
d'i  portlqno  i".i  I 


Portrait   da    Monna    Liaa    Oharardlni.    truinniiio    feinni»    d>' 
Krwn'-nk^o   d«»l  rtioronilo,  tl'ofi  In  «urnnm  do  la  Jooonda.  p«»int  par 
Vinci  A  Klorenr»,  Tor»  1'>  ' 


|)ar  les  ('<)iirc|p|inii.s  |iliil()S(i|)lii(|iir.s  (les  (ll.s(•l|lll^s         lie   I  idi.'.ii  ilaris  l'nri.  IN'iiilics   cl    sciil()ii'iir>i  se 
ilalims  ilt-  IMalon.  rpil  invroiiisiiil  la  ii-rliiMrlif  plaiKciil  siiiioiit  ù  |-i>|iro(liiii-('  !<■»  foriiU'S  It-s  {ilus 
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Léonard   de  Vinci   (1452-1519) 


Grotesque  j  des^^iii  ù  lu  pltiiiio. 


Tète  de  jeune   homme  (Musée  du 
Louvre). 


£tude  des  proportions  de  ia  La  Sainte  Famille,  peinture  do  Léonard  de  Vinci,  conservée  au  Musée 

ligure  humaine.  de  l'Ermitage,  à  Saint-Pétersbourg. 


Croquis  d'architecture. 


Tête  de  jeune   fille  ;    dessin   conservé   à 
la  galerie  des  Ofrtcos,  à  Florence. 


Étude  de  draperie  (Musée  du  1  ou\re( 


Portrait  d'homme;  dessin  de  la  collection  de 
Christ-Church,  à  Oxford. 


Etude  de  chat. 


Projet  de  fer  de  lance. 


Projet  de  drague. 


Projet  de  fer  de  hallebarde. 


Étude  de  fleur. 


Étude  d'anatomie. 


CiMii  de  ces  dessins,  dont  la  légende  n'est  pas  accompagnée  de  la  mention  du  musée  oh  ils  sont  conservés,  sont  tirés  de  manuscrits  de  Léonard 
de  Vinci,  conservés  à  l'aris  à  la  Bibliothèque  de  l'Institut  et  à  la  Bibliothèque  nationale  (RavaissonMollicn;. 
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Raphaël    (1483  1520 


Le  Mariage  de  la  Vierge,  pcinlaro  do  Kûphafil  au  uiuM<e  Brcra,  i  Milun.      La  belle  Jardinière,  peinture  do  Ua|ilioC'l,cou»crv*oau.Mn»iiedu  Louvre. 


DeMln  lie  DaphaOl,  conieritA 
It  l'Araili^mM  de*  Boanx-ArUi, 
à  Vniitr. 

Al   .   •    M      II1M..1M,,,I    , 


La    Vierge   à  la    obalae.  pniiluro  de  Itapharl,    etiVulr 
('oiurrrt't'  A   lu   uainrin  l'ilh.  A   Fliircn«"r. 


Étude  <lo  i)rn|i«*rio,  iloaain  do 
lia|>ha<'l,  oiiiiBrrvi»  \  l'Aradëmlo  «Ira 
ll..«ii\    \rU    .1  \ 

10 
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Raphaël    1483-1520) 


La  Transfiguration,  peinture  de  Raphat^l  exécutée  en  ii);!u, 
conservée  dans  la  galerie  du  Vatican. 


La  Vierge  de  Saint-Sixte,  peinture  do  HapliatU,  au  musée  do  L)resde. 
Au  contre  la  madone;  à  gauche,  le  pape  saint  Sixte;  à  droite,  sainte 
I3arbe;  autour  de  la  draperie,  des  têtes  de  cliérubins  forment  une 
sorte  de  guirlande.  Ce  tableau  l'ut  probablement  peint  vers  l."il5  pour 
le  couvent  de  Saint-Sixte,  à  Plaisance.  Il  fut  acquis  en  1753  par  le  roi 
Auguste  III. 


belles,  et  ils  ont  en  général 
moins  souci  de  l'expression  des 
sentiments  que  de  la  correction 
du  dessin  ou  du  charme  de  la 
couleur.  Le  culte  de  la  beauté 
humaine  achève  d'étoufîer  en 
eux  le  sentiment  religieux,  et 
c'est  l'ad  miration  pour  la  beauté 
féminine  ou  pour  la  puissance 
virile  plutôt  qu'une  émotion 
vraiment  religieuse  que  pro- 
voque en  nous  la  vue  des 
élégantes  madones  de  Raphai-l 
ou  des  grandioses  figures  de 
Michel-Ange.  Enfin  la  puis- 
sance encyclopédique  qu'un 
Giotto  possédait  fut  aussi  l'apanage  de  quelques- 
uns  des   plus  grands  entre  tous  ces  artistes  et 


Portrait  du  duo  d'Urbln  ,  par  Raphaël 
(collection  du  prince  Czartoriscky). 


l'on  en  vit  encore  comme 
Léonard  de  Vinci ,  Raphaël 
et  Michel-Ange  exceller  dans 
toutes  les  branches  des  beaux- 
arts. 

Bramante.  —  Quatre  noms 
(loniincnt  toute  cette  époque: 
ce  sont  ceux  de  Bramante,  de 
Léonard  de  Vinci,  de  Raphaël  et 
de  Michel-Ange.  Bramante,  en 
architecture,  poursuit  l'œuvi'e 
qui  avait  été  commencée  par 
Brunellesco.  Dans  l'archilcc- 
lur(>  religieuse,  il  rompt  défini- 
tivement avec  le  plan  des  édi- 
fices gothiques  et  donne  de 
églises    la    forme    d'une    croix 


préférence    aux 

grecque  ;  il  repi-end  et  répand  l'usage  de  la  cou- 
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Raphaël     1483  1520 


iO 


"'^"^r.rndant  Peyohé  devant  Jupiter  :  ,  ■  ■■u'M.mt  d»  pUfood  a"  ^_^^  ^_,_^,_^j,,^, 

"^v  r„*s?>fefu^™^  «.VuU^M.r  les  dessins  ne  Uaph.  ^^^„  ,  LVl.in,  en  1! 


saint  aeor,,.p.nt^p.;K,j.^,e„.50*(,^^-^^v.^ 


L'amour 
del> 


A  ir>iO,  par  ses 


ii|»vea.  Joie"  !'■ 


Portrait  de  Maddalena  Donl.  pnni  p»r 
uîi°Xn   H"- »'>«"''■"■■'''"'•  '*'•''•"'"" 


portrait  de  Thoma.   l^a^l^'^l  ]^X, 
Ih^-Airo  .le  l/..n  X,  peinl  »«"  151».  »  U  g»""« 


saint  »oh.I,  point  P"  R-Ph»"'  ^"   ' ""  j|jiis    ,1 

,.  ,1     .1......    ,..,  (M„-Ae.l'il-oM»")-  1'" 

Lomhaidic  sonl  vaslo»  f l    d  un 

dessin  .Méjjanl;  In  .I.M.orali..„..n. .si.  Kli.  .s;i... 

..xc.-.s-  mais  ilaus  .■..•s  m....u....M.ls,  I  on  n  cproin.- 
c„i>r.'"  .rimi.n'ssioii  religieuse.  A  Home,  ou  il 
vint  s'inslttller  à  la  (in  Je  sa  vie,  il  eonsln.it  -l-s 


|',,nl(>iui:iiH-('  est  ré- 

Lli.M-.'  et  monotone;  (les  cloilros 

,„..e  simplicité  «élégante.  Ennn  il  conlinne  les 

Laux.l«Va,inu.etiec:oit^agon...sem n 

,1,.  réé.lili.T  la  liasilique  de  Sanil-1  .eue. 

L  architecture. -Avec  Bramante  et  seséhWes, 
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Raphaël   il483-1520j. 


L'école  d'Athènes,  fresque  de  Raphaël  dans  la  chambre  de  la  Signature,  au  palais  du  Vatican,  à  Rome.  La  décoration  de  cette  chambre 

fut  efTectuéft  de  1509  à   1511. 


l'imitation  des  modèles  antiques  triomphe.  Les 
ordres  dorien,  ionien,  corinlhien,  reparaissent 
dans  les  églises  et  sur  les  façades  des  palais. 
L'ornementation  classique  redevient  seule  en 
usage.  Cette  architecture  était  singulièrement 
conforme  aux  tendances  secrètes  des  Italiens; 
car  au  xvi'  siècle,  de  tous  les  arts,  l'architecture 
est  le  plus  vigoureux  et  le  seul  qui  ne  connaisse 
pas  la  décadence.  Lorsque  dans  les  autres  arts, 
l'imitation  des  grands  génies  règne  seule,  les 
successeurs  de  Bramante,  Sansovino  à  Venise, 
Palladio  à  Yicence,  Vignola  à  Rome,  produisent 
encore  des  monuments  originaux  d'un  dessin 
élégant,  comme  la  Loggia  de  la  Piazzetta,  d'une 
noble  ordonnance  comme  la  basilique  de  Yicence, 
d'une  somptueuse  richesse  comme  l'intérieur  du 
Gesii  à  Rome. 

Léonard  de  Vinci.  —  Des  quatre  maîtres  qui 
résument  la  Renaissance  italienne,  Léonard  de 
Vinci  est  peut-être  celui  dont  le  génie  est  le  plus 


vaste.  Les  manuscrits  où  il  a  consigné  ses 
réflexions  attestent  mieux  encore  que  les  témoi- 
gnages de  ses  contemporains  l'étendue  de  ses 
connaissances  et  l'universalité  de  sa  curiosité. 
Il  n'est  aucune  branche  de  l'art  et  de  la  science 
qu'il  n'ait  touchée  et  où  il  n'ait  laissé  sa  marque. 
A  ne  le  considérer  que  comme  artiste,  nous 
savons  qu'il  avait  édifié  différentes  constructions 
pour  Ludovic  le  More  et  qu'il  avait  sculpté  la 
statue  équestre  de  ce  prince;  de  toute  cette 
partie  de  son  œuvre  il  ne  nous  reste  rien  et  nous 
n'avons  conservé  de  lui  que  quelques-unes  de  ses 
peintures  et  une  importante  collection  de  dessins; 
encore,  sa  plus  importante  fresque,  la  Cène,  est- 
elle  singulièrement  endommagée.  Son  œuvre  le 
plus  populaire  est  /a  Jocomie ;  c'est  en  effet  dans 
celle  figure  que  se  saisit  le  mieux  le  charme 
étrange  que  Léonard  de  Vinci  a  mis  dans  ses  têtes 
de  femmes  ou  de  vierges.  Ses  dessins  font 
mieux  encore  apprécier  la  netteté  et  la  sincérité 
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Michel  Ange     1474-1564. 


La  Sibylle  de  Delphes.  Le  prophète  leals. 

Cm  Agure*  font  parlie  de  la  d(<coration  do  la  voAta  de  U  chapelle  Sixtioe  au  palai*  du  Vatican,  à  Rome.  Cette  œuvre,  commencée  en  mai  1.508 

fut  achevée  en  octobre  1513. 


Molaa;  atatue^de  Miebel-Aof(n  cooaer- 

-li«e  San  l»i«lro  in 

'■vait  faire  partin 

'  a  rarti<it<«  par  )•> 

uioniimfiiit    If*    fut 


VI*P  1   1 

Vi.,. 

du  t. 

pape  Julc4  II.    Cr 

jain  lia  eiArut». 


ha  SalnU)  Famille,  pointure  de  Mirhel-Anf^o, 
à  In  galerie  dea  Onkea,  à  Florence. 


ili"  son  (iliscrvation. 
Raphaël.      — 

L'aMivri'(l(>  Ka|tliat-I 
ost  immonse  :  «  Fresques,  carions  de  mo.saiques, 
et  carton.s  dp  tnpissories,  tnbloniix  df  ohevalol, 
esquisses  pour  les  arls  dt'ooralifs.  plans  d'arclii- 


Lorenso  Iladiol,  duc  d'Urbin,  aUtus 
de  Mirhel-Anire.  Celte  •taliie,  aurnnm- 
miio  .  Il  IVnnioro  -,  le  IVniipur,  k  cause 
de  l'altitude  de  rélloxinu  dana  Uqiipllo 
le  peraonnage  a  *tA  repr^aent^,  fait 
partie  dea  tombeaux  dea  Médiria.  di:na 
la  rhapella  dea  MAdicii,  à  Kloreneo. 


tccluif'flmaqtioUcs 
de  slalucs,  compo- 
sitions religieuses 
et  compositions  mythologiques,  compositions 
allégoriques  et  compositions  historiques ,  por- 
traits, ornements  »,  voilà  ce  qu'on  lui  doit,   et 
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Michel- Ange  (1474-1564). 


Ëtade  de  draperie. 

ilessin  lie  Michcl-Ango 


Saint-Pierre  de  Rome  (extérieur).  La  coupole  seule   esl  l'œuvre  do 

Michel-Ange;  la  façade  a  été  dessinée  par  Corlo  Maderna  au 

début  du  xvir  siècle;  les  colonnades  sont  dues  à 

Bcrnini  qvii  I(;s  fit  élever  en   16fi7. 


Le  pape  Paul  lU  M  ><.-l.>l9); 
huste  eu  in.Trbre  attribué  A  Michcl- 
Anpe,  au  musée  de  Nai'les. 


La  Pieta,  groupe  en  marbre  de  Michel-Ange, 
exécuté  en  1459,  conservé  à  Saint- Pierre  de  Home. 


Masque  de 
faune  en  mar- 
bre ;  œuvre  de 
jeunesse  do  Mi- 
ebel-Ange,  con- 
servé au  Musée 
National,  à  Flo- 
rence. 


Le  Jour,  statue  eu  marbre  de  Michel-Anfre,  faisant  partie 
du  tombeau  de  Julien  de  Médicis.  à  la  chapelle  des  Médicis,  Â 
Florence.  Cette  statue  n'a  pas  été  achevée.  Bien  qu'elle  soit 
appelé  le  Jour,  on  nft  soit  pas  exactement  quelle  est  l'alléporio 
que  l'artiste  a  voulu  figurer. 


encore  faut-il  ajouter  «  qu'on  le  voit  diriger 
la  reconstruction  (le  la  basilique  de  Saint-Pierre, 
modeler  des  statues,  organiser  les  fêtes  de  la 
papauté,  surveiller  les  monuments  antiques  de 
Rome,  sur  lesquels  il  préparait  un  grand  travail 
archéologique  et  artistique  »  (MiJntz).  On  peut 
dire  que  Raphat"l  a  excellé  dans  l'invention  et  la 
composition.  L'imagination  reste  confondue  en 
présence  du  nombre  de  madones  et  de  Saintes 
Familles  que  Raphac"!  a  créées,  rajeunissant  ce 
vieux  thème  par  des  groupements  nouveau.\  des 
personnages.  Quant  aux  vastes  ensembles  qui 
ornent  les  Stances  et  la  Chambre  do  la  Signature 
au  palais  du  Vatican,  c'est  peut-être  l'ordonnance 


heureuse  et  claire  de  ces  sujets  qui  frappe  le  plus 
l'esprit.  Ces  grands  travaux  étaient  préparés  par 
une  foule  de  croquis  dont  nous  avons  heureuse- 
ment conserve  un  assez  grand  nombre;  ils  témoi- 
gnent de  l'élude  consciencieuse  que  ce  maître 
avait  coutume  de  faire  du  modèle.  Ce  goût  de 
la  précision  et  de  l'élude  fidèle  de  la  nature 
appâtait  fortement  encore  dans  les  beaux  por- 
traits que  nous  devons  à  Raphaël.  Enfin,  il  esl 
un  genre  de  compositions  où  il  a  particulière- 
ment réussi  :  ce  sont  les  scènes  mythologiques 
où  il  rencontre  la  grâce  et  l'esprit. 

Michel-Ange.  —  Au  milieu  dos  artistes  joyeux 
de  la  Renaissance,  Michel-Ange  fait  une  étrange 
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Michel- Ange   (1474-1564) 


La  Juovment  demUr 

An  ■oturii*ft  'le  In  romp * 

à  (lroit«  «t  h  fcaucb**.  Iah  • 
tle  loiir«  lomb**aux  ,  k  'Iro. 


fraxqtio  d«  Michel-Ange,  A  la  chapflllo  Stxtino.  «a  palaU  du  Vatic-an,  A  Rome«  «xAcaU«  d«  IS34  A  1341 . 

''■-  -<..'nH  portant  Ifi  iii«triimonla  de  la  I*aasio0  ;  au  cantr*,  le  Cbri«t  et  la  Viergv  entourée  de  naiiits; 
1^1,  les  an^cN  iai««nl  rfl*<Dtir  1e«  trompeltoa  du  Jugement  dernier;  k  gaurhp.  loa  morte  «orlant 
•  H  |tor  loi  démon*. 
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La  sculpture. 
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L'Annonciation,  bas-i.^liMf  ,1c  la  Santa  Casa  de  la  cathédrale  de  Lorctle, 
par  Andréa  Sansovino  (1460-1559). 


Peraée  vainqueur  de 
Méduse ,     statue     de 
bronze  de  Benvenuto 
Cellini(loOO-l,'i72), 
à  la    Loggia    dci 
Lanzi,  à  Florence. 


Tète  de  temine  ;  buste  de  cire  long- 
temps attribué  à  Raphaël,  au  Musée 
de  Mlle. 


exception.  Il  vécut  presque  toujours 
seul,  dominé  tout  entier  par  les  hautes 
pensées  qui  agitaient  son  esprit  et  sou- 
cieuxdeleurdonneruneforme  sensible 
aux  yeux,  à  l'aide  du  pinceau  et  surtout 
du  ciseau  ;  la  sculpture  fut  toujours  l'art 
qu'il  préféra.  Ses  œuvres  sont,  ou  des 
statues  isolées  dont  chacune  person- 
nifie une  idée  de  l'artiste  qui  d'ailleurs 
n'apparaît  pas  toujours  clairement,  ou 
desgroupes  religieux.  Ce  qu'il  exprime, 
c'est  tantôt  l'impérieuse  majesté  du 
commandement,  comme  dans  son 
Moïse  ;  la  profondeur  de  la  méditation, 
comme  dans  la  statue  de  Laurent  de 
Médich,  la  douleur  du  captif,  comme 
dans  son  Prisonnier  du  Louvre,  ou 
la  fierté  de  la  victoire,  comme  dans 
son  David.  Pour  traduire  sa  pensée, 
il  affectionne  le  nu  ;  il  excelle  à  repro- 
duire le  corps  élégant  et  ferme  des 
jeunes  gens   ou  le  corps   robuste   de 


Le  pape  Léon  X  (1313- 
1521)  ;  médaille  conservée 
au  Cabinet  des  Médailles. 


Le     Commerce,    '  statue 
d'.Xndrea  Sansovino  (I4C0- 
1529),  à   la    Lopgia    du 
campanile    de    Saint- 
Marc,  À  Venise. 


Mercure,  statue  de  Jean 
lioulogne,  de  Douai  (1324- 
1608).  au  Musée  national,  à 
Florence. 


Cosme  I  de  Mëdicis  (  1537  -  I.S74) , 
buste  en  bronze  de  Benvenuto  CoUini 
(lDOO-l572)auMuséo  national, à  Florence. 

l'âge  mûr.  Dans  ses  groupes  religieux, 
dans  ses  Pieta,  il  atteint  une  extrême 
puissance  d'émotion  :  nulle  figure 
n'exprime  mieux  la  douleur  maternelle 
que  ces  vierges  désolées,  portant  sur 
leurs  genoux  le  cadavre  inerte  du  Christ. 
Toutes  ces  figures  conservent  toujours 
une  imposante  gravité,  et  les  vierges 
que  l'artiste  a  représentées  dans  ses 
bas-reliefs  accompagnées  de  l'enfant 
Jésus  semblent,  avec  leur  physionomie 
Hère  et  dure,  ignorer  la  grâce  du  sourire. 
Jules  II  fit  de  ce  rude  sculpteur  un 
peintre.  Aux  voûtes  de  la  chapelle 
Sixtine  qu'il  fut  chargé  de  décorer,  il 
peignit  de  nobles  figures,  de  robustes 
jeunes  gens  encadrant  les  scènes  de 
l'Ancien  Testament,  sans  s'inquiéter  de 
la  pénible  impression  que  le  visiteur 
éprouve  à  voir  ces  êtres  suspendus  au- 
dessus  de  sa  tête.  Aux  écoinçons  des 
voûtes,  il  représenta  cette   suite  gran- 
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Base  en  bronze  d'un  des  mit!  ur- 
vanl  lin  porto-i<ten(lar<ls  lur  U  pUee 
Soinl-.Mnrc,  à  Venise,  par  Aloiaandro  I 

Leoparili  (mort  aprù»  ISîl)-  '1'^ 


Basa    d'un    c  l>ron<« 

d'Andrca  Briosro.  iiii  mccio   im;o-I532), 
dans    la    basilique    do    Saint-Antoine,    k 

|'n,l,„„. 


Fragment 
porte     d'fi 
la    chape 
(loneoRsion       dtip 
l'egiiso    San    Mil 
riiriale,     k     Korli , 
exécutée  par   Oiacouio  Ua]  Venozia 


,J 

tLVMi 

\1 

1 

1 

\»fiwisyimiay 


Détail  du  plafond  dn  la  aallo  royale  au  palai»  du 
Vatican.  A  Homo,  ceuvro  de  l'erino  del  Vaga  (l«91l-l5tTi 
el  do  Daniela  da  Volterra  (t509-ISiiil)  d'nprèa  loa  daaains 
da  Antonio  dn  .Sangallo  (mort  on  194)1). 


Plllar  de  la  cour  du 
l'nlai»Viou«  »  Floret.ce. 


Hi:it  1.        il.    (jiiii.iM  1  1  Uavenne 

eu     l^li,     par     Agoilino     iluatl,     dit    Uambaja     (Iil0-I5t<), 
aujourd'hui  an  Mti«<*e  lapidaire  de  Milan. 


Chapiteau  dans  la  oathèdrala  do  PIss, 

iru»re  de  Stagio   Mlngi. 


(linso  de  sf//ii//ry  et  (le   pru/i/ir/rs  aiix    alliliidcs         cet  cii.scinblo  prodiyi.'iix   du  Jin/riniiit  drrnier, 
iiidtlrs  r)ti  violonlfs.  Sur  le  mnr  du  fond,  il  plaça         exlraonlinaire  vision  d'un  puissant  cspiil  devenu 

MI.  "  «I 
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La  peinture. 


La  Madone  de  San  Girolamo,  tableau 
h  l'huile  d'Antonio  Allegri  da  Correggio  ou 
lo  Corrège  (1494-1534),  conservé  au  Musée 
do   Parme. 


L'évanouissement  de  sainte  Catherine, 
fresque  de  Giovanni  Antonio  Bazzi ,  ilit  lo 
Sodoma  (1477-1  at'J),  dans  l'église  de  Saint- 
Dominique,  à  Sienne. 


d'ailleurs  à  peu  près 
complètement  étranger 
aux  traditions  de  l'ico- 
nographie chrétienne, 
témoignage  étonnant 
de  la  science  la  plus 
consommée  du  dessin 
unie  à  la  plus  fou- 
gueuse imagination  . 
Enfin  la  direction  des 
travaux  del'église  Saint- 
Pierre  que  lui  imposa 
Paul  III,  le  contraignit 
d'appliquer  à  l'archi- 
tecture sa  merveilleuse 
intelligence  :  ce  fut 
lui  qui  éleva  la  coupole,  destinée  à 
devenir  pendant  deux  siècles  un 
objet  d'imitation  dans  la  construc- 
tion des  édifices  religieux  en 
Europe. 

La  sculpture.  —  La  sculp 
ture  italienne  au  xvi*  siècle 
ne  présente  à  côté  de  Michel- 
Ange  qu'un  petit  nombre  de 
grands  noms.  Du  reste  son 
rôle  se  réduit;  l'architecture 
sobre  de  Bramante  et  de 
ses  successeurs  ne  lui  laisse 


La  Déposition  de  croix,  peinture  de   Fra   Bartoloinmeo  (14:5-1517), 
conservée  à  la  galerie  Pitti,  à  Florence. 


La  Nativité,  fresque  de  Bciiruiiino  J.uim 
(né  vers  1470,  mort  après  l-'îil'),  au  Musëe 
du  Louvre, 


guère  de  place  sur  les 
monuments  ;  ce  n'est 
plus  qu'une  sculpture 
ornementale  qui  ne 
fait  guère  que  répéter 
des  motifs  classiques. 
La  statuaire  propre- 
ment dite  se  développa 
davantage  :  on  fit  un 
grand  nombre  de  sta- 
tues de  saints  et  de 
saintes ,  de  dieux  et 
de  déesses,  et  de  sta- 
tues commémoratives. 
Mais  bientôt  les  ar- 
tistes   perdirent   toute 


Diane,  fresque  peinte  par  Antonio  Ailogn  cia  Correggio 
ou  le  Corrège  (1494-I5.3i)  sur  le  manteau  de  la  cheminée 
d'une  salle  du  couvent  des  Nonnes  de  Saint-Paul,  à  Parme. 


originalité  et  toute  sincérité  et  se 
bornèrent  à  une   imitation  mala- 
droite   des    procédés   de  Michel- 
Ange.  Quelques  sculpteurs  échap- 
pèrent cependant  à  cet  esclavage 
et  parmi  eux,  il  faut  citer  le 
Vénitien     Sansovino,     dont 
l'invention    est  ingénieuse; 
Cellini  qui  transporta  dans  la 
sculpture  le   faire   précis  et 
serré  de  l'orfèvrerie,  Riccio 
qui  fut  un  mei'veilleux  déco- 
rateur, et  enfin  le  plus  grand 
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La  peinture. 


Danse    dApoUou    cl    des    Muscs,    iwiiituro    Jo    Julti«    Uoiuaiu   (14;>i-UkC;    À    la    galcrio    l'Uti,    à    KIarL'Ui.e. 


La  Madone  dite  au  Sac.  fn'.sfjiir»  rlWiidron  d'Apiiolo,  dit  Aixlro-i  dcl  Sarlo 
(UHfi-1.53!;,  au  ('loilr*^  il«  l'égli.se  do  l'Anoonciado,  A  Kioronoo. 


(le    tous,    Jean    Boulogn 
Douai,  autour  de  gracicu 
figures,  comme  son  Mn- 
cure,  de  groupes  pleins 
de  vie  et  de    mouve- 
ment, comme  son  Eii- 
lèmnenl   di's  Suhiitcs 
ou  de  fontaines  monu- 
monlales,  commo  celle 
dont  il  orna  la   place 
publiqui-   de   Bologne 
et     les     jardins    Boboli     à 
Florence. 

La  peinture.  —  Uien  au 
contraire  n'égale  la  richesse 
de  la  peinture  italientie  au 
xvi"  siècle  ;  c'est  par  cen- 
taines que  l'on  compte  les 
artistes,  et  leurs  œuvres 
presque  toutes  conservées 
emplissent  encore  aujour- 
d'hui les  monuments  et  les 
musées  de  l'Ilalie.  Le  do- 
maine de  la  peinture  s'en- 
richit :  les  sujets  religieux 
sont  encore  les  plus  fré- 
quemment traités  rIaMadone 
et  IKiifanl  Jésus,  les  saintes  conversations  sont 
toujours  extrêmement  goûtées.  Les  scfenes  my- 
thologiques rencontrent  auprès  du  public  la 
[dus  grande  faveur  ;  et  la  peinture  des  dieux 
et  des  déesses  de  l'Olympe  grec  permet  aux 
artistes  d'introduire  dans  leurs  œuvres  la  repré- 
sentation du  corps  humain  entièrement  dépouillé 
de  vêlement.  La  peinture  d'histoire  commence 


d'AiiJicu    li  Annule),  dit   .\iiiirca    Utl  Surlo   ;lil'j  Ijai,.  au 
cloitre  des  HOcollol»  (chioilro  dalla  Sc«l>o),  A  KIoronc». 


alement  à  être  cultivée.  Le 
portrait  n'est  plus  borné  uni- 
quement à  la  reproduction 
d'un  visage  vu  de  profil  : 
les  artistes  peignent 
leur  modèle  volontiers 
\  de  face  ou  de  trois 
quart,  debout  ou  assis, 
— '  et  ils  l'entourent  des 
accessoires  qui  lui  sont 
familiers.  Leur  imagi- 
nation satisfait  ses  caprices 
dans  la  peinture  des  gro- 
tesques. Enfin  les  Vénitiens 
introduisent  le  paysage  et 
déjà  (liorgione  peint  quel- 
ques scènes  qui  peuvent  être 
considérées  comme  des  ta- 
bleaux de  genre.  Ils  sont 
désormais  absolument  maî- 
tres de  la  perspective  et 
montrent  leur  sci(uice  des 
raccouicis  dans  les  [dafonds 
qui  acquièrent  alors  une 
grande  vogue.  La  fresque 
continue  d'être  pratiquée; 
mais  le  nombre  des  tableaux 
de  chevalet  lo  plus  souvent  de  forme  rectan- 
gulaire va  en  augmentant 

Les  grands  maîtres.  —  Dans  celte  troupe 
immense  de  peintres  italiens  <lu  xvi'  siècle,  cha- 
cun des  plus  grands  a  sa  note  personnelle.  Luini 
est  le  peintre  des  figures  distinguées  au  coloris 
frais.  Fra  Barlolomnieo  a  le  style  large,  souvent 
il   rencontre   l'émotion  dramatique  et  toujours 
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ALBUM   HISTORIQUE 


La  peinture  vénitienne. 


Le  repas  chez  Simon  le  Pharisien,    peiuturo  do  Paolo  Caliari,  dit   Paul  Véronèse   (1328-138 


Musée   du  Louvre. 


ses  •  personnages  sont 
vôLus  de  draperies  dont 
l'ampleur  charme  l'œil; 
surpris  également  de  la 
vigueur  du  coloris.  Le 
Sodoma  a  le  goût  des 
compositions  vastes  et 
sait  en  ordonner  les  per- 
sonnages ;  son  inspira- 
tion dans  SCS  fresques 
mythologiques  est  pres- 
que aussi  gracieuse  que 
celle  de  Raphaël  et  dans 
ses  fresques  religieuses 
n'est  pas  dépourvue 
d'expression  dramati- 
que ;.mais  son  coloris 
manque  parfois  d'éclat. 
Corrège  excelle  à  repro- 
duire les  jeux  de  la  lu- 
mière, et  à  faire  sentir  la 
beauté  des  formes  et  de 
la  couleur  du  corps  hu- 
main;' il  trouve  dans  le 
dessin  de  ses  person- 
nages d'ingénieuses  atti- 
tudes.'Andréa  del  Sarto, 
aveCun  coloris' délicat, 
a  créé  d'aimables  types 


Le  doge  Nlccolo  da  Ponte  {loTf  K.s.i,  ^ll■lî^^l'ntl,'  à  Vonise  le  Sénat 
et  les otfrandes'.des  cités  soumises;  peinture  de  Jacopo  Uobusti,  dit  le 
Tintoret  (1512-1594)  dans  la  salle  du  grand  Conseil,  au  Palais  ducal 
de  Venise.' 


de  Vierges  et  dans  quel- 
ques-unes de  sesfresques 
il  montre  de  la  noblesse 
et  de  la  pureté.  Une 
seule  toile  a  contribué 
plus  que  tout  autre  à 
la  gloire  de  Solario; 
c'est  celte  jolie  Vierge 
allaitant  son  enfant,  où 
le  sentiment  maternel 
s'exprime  avec  tant  de 
grâce.  Jules  Romain 
témoigne  d'une  remar- 
quable fertilité  d'inven- 
tion et  d'un  goût  quelque- 
fois malheureux  pour  le 
colossal.  Enfin,  dans  les 
Grotesques  des  Loges, 
Jean  d'Udine  a  fait 
preuve  d'une  merveil- 
leuse imagination. 

Les  'Vénitiens.  —  Par- 
mi tous  ces  peintres,  il 
faut  placer  au  premier 
rang  ceux  de  Venise. 
La  beauté  de  leur  ville, 
le  charme  de  cette 
lumière  ambrée  qui  fond 
comme  dans  une  auréole 


LART   EN   ITALIE    AU   XVI»   SIÈCLF. 


Lft   famlllfl  Pesaro   aux    pieds  d«  la  Vlerga.   peinture  de  Tiiiano  Vecntlio.  dit  lo 
Tili^n  (1177-1576),  (laim  lYgliiif  Satntfl-Mario  des  Krères  (Santa  Maria  dfi  Kmri),  à  Vonite  ; 
A  *lioitc.  la  VirtrRfl  Mari«  et  l'Knfnnt  J/tmiii;  k  (rauchw.  inint  Tierr»  rnjtorHant  Jaropo  l*eaaro. 
)^\<((iio  dn  Pn[>ho)i,  af(enouilli^ :  dcrriAru  lui   un  gu^rrior,  tenant  ffu   mniii  un  otoiidard  ati\ 
I. >.....  .1^4  Itorifi-^  amAne  uo  Tiir«  priaonnicr.   A  droite,  tea  membres  do  la  foinillu  iVHaro 

Imï»;  diTn/^ro  eiiic,  debout,  anint    Kran(;oia   d'Astiae  et  aaint  Antoine  de   l'adouo, 
de   la  famille.  •  Ce  tabloau  fut  eommandA  en   I.MO  par  Jacopo  Pou*ro.  évoque  do 
I'ji<hu«.  Mgat  apontotiquOf  chef  do  la  flotte  l«v<^o  par  lea  VÂnitioa«  contre  loi  Turca,  mort 
<-[)  1A4T,  pour  orner  an  c'io;o'l«  mortuaire.  •  (Lafennftre}. 


■-'"■'"  •^'■-'"'''■!  pUora  A  droit*».  1o  premier  fîttt  eonaervf^  nu  Mtiftf^o  de  Viennn  (Atitrichfl>: 
ni/^dorin   du  Titten;    l«  «O'-oocl.  «•nri'-t'rvti   A   la  goUrin  di*«  OfiiceJi,  a 
■  unn  jnuofl  femme  dont  le  nom  n'e^t  [ii%%  connu;  le  truistèuie,  t^galoDieot 
xufw  «I  l.i  Kaluno  dos  Offlcof,  repr4Mol«  uo  cheTalier  de  Malte. 


Portrait,  par  tiiorgioue  (UnMfttl). 
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ALBUM    HISTORIQUE 


La  peinture;   la   tapisserie. 


J«POVJ«-OT 

Jésus  remettant  la  clef  de  IXglise  à  saint  Pierre,  tapisserie  du  Musée  de  Madrid,  esécutéo  d'après  les  cartons  de  RaphaH. 


Venise  entre  la  Justice  et  la  Paix,  fragment  du  plafond  de  ia  salle 
du  Collège,  au  Palais  des  Doges,  à  Venise,  peint  par  Paolo  Caliari,  dit 
Paul  Yéronèse  (1SS28-I588). 


La  Vierge    au    coussin   vert,   peinture   d'Andréa    Solario 
(mort  en  1530),  au  Musée  du  Louvre. 


L  AUr   EN    ITALIE   AU   XVl»   SIÈCLE 
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La  gravure;   les  arts  mineurs 


Vase  de  la  fabrique  d'Urbino,  exécuté  en 
1580,  par  Marc-Antuiiio  l'atauazi  (ancienne 
collecUon  Spitier). 


Aigulèra  na  argent  dorri  de  l'école  de  La  Vierge  aaslaa  sur  de*  nuèeaet  l'Enlant  Jèaua. 
ltpnvcnatoCenini(IS00-lS7i).à  la  galerie  gravuro  de  Marc-Antoine  Haimoudi  (né  vcri  U80.  mort 
Pitti.  à  Florcni-e.  après  1334). 


Pendant  de  oou 

en  forme  do  iinviru 
(ancienne  collection 
Spitxcr). 


Colfro    au    MiLsco    natiuiiai,    a    tiortiilfo. 


Verre  de  Ve-  Fourchette 

nlae  (Muaéo  do     (ancienne  collec- 
Cluny).  tioo  Spitxer). 


t^  _ 


Vase  ••»  erialal  do  nx-he  taillé  (aiicinnne     CoUrei  FamAsa.  4ravrn  de  Joanoea  de  Ueroardi       Lampe  en  ferronnerie,  miivro  do  Vinoeuo 

rolle.'li.iri    S|Ml»cri.  I  Miiaée  de  Naple»).  |'ci-...iili.  il.iu.  h.  .-..III.'. Ira)"  .|~  !>.... 

lit    >illii)ii(!tl<-    (les  ('^'lisfs   l'I    (les    |iitlitis    el  t'ii  liriinc    on    diil    fiiil    «le     |irii(li^'iciix    ciilori.sti's. 

avive  li-s   Ion»,  li-   {lillorosiju)'   ilc    Iti    vit>  vi'-iii-  i'iirmi  oux,  il  faul  ciloiTilion.  qui.  dans  le  cours 
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ALBUM    mSTURlUUE 


Les  arts  mineurs 


Crosseen  ar^enldoré, 
exécutée  en  1572,  conser- 
vée à  la  galerie  Pitti,  à 
Florence. 


Casque  (Musée  d'arlillerie^ 


Écritoire  (ancienne  collection  Spitzer). 

de  sa  longue  vie  a  reproduit 
avecun  accent  si  ferme  les  traits 
d'un  grand  nombre  de  ses  con- 
temporains, trouvé  tant  d'Iicu- 
reux  groupements,  et  provoqué  souvent  dans  ses 
grandes  compositions  religieuses  l'émotion  par 
ses  qualités  dramatiques  ;  Véroncse,  peu  sou- 
cieux d'émouvoir,  mais  étalant  dans  ses  vastes 
ensembles  avec  le  coloris  le  plus  lumineux  tout 
le  faste  et  la  joie  de  la  vie  vénitienne;  Tintoret, 
par  qui  revivent  dans  leurs  simares  de  velours, 
les  graves  praticiens  de  Yenise,  et  qui  présente 
souvent  soit  une  fougueuse  imagination,  soit 
une  remarquable  babilelé  dans  l'ordonnance  ; 
Giorgione  avec  ses  portraits  si  vivants  et  ses 
lumineux  paysages. 


Les  arts  mineurs.  —  Enfin  le  goût 
du  beau  si  répandu  cbez  les  Italiens  du 
xvi' siècle  leur  fil  rccliercber  l'art  jus- 
que dans  les  objets  consacrés  aux 
usages  journaliers.  L'industrie  du  meuble  fut 
très  florissante;  la  céramique  produisit  un  grand 
nombre  d'œuvres  remarquables  par  la  forme,  la 
décoration  et  la  couleur;  l'art  de  la  tapisserie  prit 
un  grand  développement,  auquel  Rapbaël  eut  une 
part  active  en  donnant  les  cartons  de  la  fameuse 
suite  des  Actes  des  apôtres. 'Les  Italiens  excellèrent 
encore  dans  l'orfèvrerie  et  dans  la  ciselure  des 
armes.  Les  motifs  de  décoration  qu'ils  imagi- 
nèrent furent  tous  empruntés  à  rornemonlation 
antique  :  mais  ils  surent  les  renouveler  par  une 
ingénieuse  fantaisie. 


La  cour  da  obAteaude  BIols:à  ùroitc,  ■  iiai^^ullL'  élLvùo  aiixv'iiècle;au  fond  delacoar.parin'  !■  nii.c  snim  le  règne  do  Ix>uis  Xllot  tormini^oeu  1501  : 
a  gauche,  partis  édifiée  «ou»  le  règne  do  François  I"  par  Viarl,  de  1516  à  I5i5  environ. 


CHAPITRE    VII 

L'Art  en   France,   en   Allemagne,    aux  Pays-Bas,   en   Espagne 
et  en  Angleterre   au  XVP   siècle. 


Co<  deux  lontptnrea,  can«er%-i<Ra  su  MiiiAo  du  Louvre,  aont  dues  i 
Onrniain  l'ilon,  mort  on  IJVO. 


Maison  «n  bois  dite  do  Diane 
de  l'oiticrs,  à  Houcn. 


L'art  français  au  XVI  siècle.  —  Pendant  li>s 
deux  [Mi'inicis  licrs  «lu  xvi' siôclc,  les  licanx-arls 
roncorilri'n'nl  en  Fianrt' des  cdiidilions  Iri-s  favo- 
rables h  leur  développement.  Le  royaume  était 
prospJ-re  ;  et  les  rois,  les  prélats,  le»  grands 
stiL'iH-nrs  cl  les  riches  boniL'''iM-4  purent  i'niiK,|. 
Aiiii.M  «KToiiiQoa.  —  lu. 


crer  des  sommes  oonsniérables  i\  la  salisfnetion 
de  leurs  {joiMs  artistiques.  Les  Valois  furent  de 
firands  lnUisseurs  et  leurs  sujets  imitèrenl  leur 
exemple  ;  les  antres  arts  furent  également  fort 
piiùlés  et  il  y  eut  eu  ce  sit^'cle  uu  grand  nombre 
d'iirliste«:.      lli'Mii.-.iiiji     d'eoll'e     eiiv     filleul     Irés 
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ALKUM    IIISTOIUQUI' 


L'architecture 
française. 


Abside  de  l'église  Saint-Pierre,  à  Caen, 
construite  par  Hector  Sohicr. 


Architecte  et  maçons  ;  miniatuie 
oxtrriite  du  ni.nnuscrit  fran-iais  n"  153" 
de  la  Bihliatlii'qiii'  nationale  (Reeueil 
do  chants  royaux  couronnés  au  jury 
de  la  Conception  de  Rouen  de  iôlii 
à  1S28). 


.rSi^ff^^^^^^^ 


Portail  de  Téglisc  de  Saint-André,  prés  do  ïro^'cs, 
construit  en  I5t'j  par  I^rançois  (lenlil  et  Dominique 
del  liarbiere  dit  le  l''lorentin. 


Salle  Henri  n  au  château  de  Fontainebleau,  construite  par  Gilles  le  lire.,,;.  — .,  François  I" 
et  remaniée  par  Philibert  Delorme  qui  donna  le  dessin  du  plafond. 


Saint-Jacques  la  Boucherie,  à  l*aris. 
d'après  un  ancien  dessin  ;  exemple  de  la 
persistance  du  style  gothique  au  xvr  siècle.  Il 
ne  reste  plus  aujourd'hui  que  la  tour  construite 
de  1508  i  1522  (Hoffbauer). 


remarquables  et,  comme  leurs  émules  d'Italie, 
pratiquèrent  souvent  plusieurs  arts  à  la  fois. 
Leur  mérite  fut  reconnu  de  leurs  contemporains, 
et  les  artistes  du  xvf  siècle  jouiront  en  général  de 
plus  de  considération  que  leurs  prédécesseurs.  La 
fin  du  siècle  leur  fut  moins  clémente;  les  guerres 
de  religion  ruinèrent  le  pays  et  arrêtèrent  un 
grand  nombre  de  constructions. 


Une  profonde  révolution  s'opéra  dans  le  goût 
des  Français  du  xvi*  siècle  ;  l'art  gothique  cessa 
de  leur  plaire.  La  connaissance  qu'ils  acquirent 
de  l'art  italien  pendant  les  guerres  qu'ils  sou- 
tinrent dans  la  péninsule  les  détaclia  des  formes 
qu'avaient  aimées  leurs  pères,  et  de  la  combi- 
naison de  l'art  italien  avec  les  anciennes  tradi- 
tions   françaises    naquit   un    art   nouveau,  qui, 


LAIiT    ES   FRANCE  AU   XVI'  SIÈCLE 
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La  sculpture  française. 


Tombeau  do  Ix>ni>  Xlt  et  d'Anne  de  Bretagne  à  l'abba^c  de  Saiut-Donis, 
«m'ciilè  de  1.'1I6  à  1533.  >  I^  partie  ornementale  achevée  on  t:il9  est  l'œuvre 
d'Antoine  Jii«ti>;  le»  gisants  et  le»  priants,  celle  do  .loan  .Tnsto;  les  apôtres 
dan»  le»  eotre-colonncmenl»  et  le»  vertu»  aux  angle»,  celle  de  Juste.  IIK 
d'Antoine  •(  neveu  de  Jean  >  (l'aluslre). 


Tombeau  dos  enfants  de  Charles  VIII  dans  la  cnthrdralo  de  Tours, 
par  Michel  Colombe,  avec  la  collaboration  de  Guillaume  Re^nault 
et  de  l'Italien  Jérôme  de  Fit^sole  à  qui  sont  duos  probablement  les 
sculpture»  du  socle. 


Victoire,  pui  Jtiitii  («uujtjii  (toi 
I^fij!}?)  au  palai»  du  fjouvre. 


Nymphe  do  la  fon- 
taine dos  Innocents.  & 
l'aris,  par  Jean  Ooujon 
(UI»?-I3«»?J. 


Sceau  do  fr:>: 

Smart  (Arrli..„,  .„. „„  .,, 

|i(>riilaiil  la  premiers  par- 
lie  rhi  sii'vU'  au  irioiii.s, 
lut  vérilablemcnt  origi- 


Tomloeau  do  rrançois  II   ''•^"  ■'■■   '' dan»  la  cnlhAIrnlo  d« 

.\ante.*.  exV.riitc  do  I  t'i  ;  !*  Iim:  ;  «lui  »e  fit  aider  pjir  »rH 

nt'Veux  t'Uillauriic.  ItcgfHiiilt  .<t  i  i  .'t  par  l'IlaheM  Jérôme 

do  Fia^sola,  !.<■«  fiKiire»  placiiesaui  aiixlu»  du  tombeau  repré»cntont  le» 
vertu»  du  ilf^fuitt. 


■  ,  / 

Médaille  <t    Charloa 

Vllt  (Cni'iu.  I   i.'s  xlédaillet). 

liai.  L'arl  golliiquc  ne 
.se  maintinl  qui'  dans 
l'archileclure  religieuse 


x\LBUM    HISTOIIIQUE 


Pilastre  <iu  tom-  ^^P'  ''           ~,.  _I"^    ■  -                                                                            ,^  Nymphe  do  la 

beau  de  st^at  Jusl  j^pi,                       -          .—  '"'^  fonlaii.c  des    1d- 

dans  l'éRlise  de  ce  H^  ,                      .                            .                                                 _^  noccnts  à  Paris, 

nom,    a    Narbonao  ^=*^       '      "-  -  '       -  -    .                                                                          ^...,,d:r  ,,ar  Jean  Goujon 

(Aude).                             La  mise  au  tombeau;  groupe  par  Ligier  Ricliier  dans  l'église  Saint-Etienne,  à  Sainl-Mihiel  (Meuse).  {15157-1568?). 


Statue  lunéralre  du  chancelier  René  de  Birague,  par  Germain  Pilon,  mort  en  1590, 
(Musée  du  Louvre). 


Statue  funéraire  do  Louis  do  Brézé,  allribuée  à  Germain 
Pilon,  dans  la  cathédrale  de  Rouen. 


Vantail  en  bois  de  la 
]ioile'dii  grand  portail  de 
la  cathédrale  du  Bcauvais, 
œuvre  do  Jean  Le  l'ot. 


Arcade  avec  figures  décora- 
tives, par  Jean  Goujon  (1315?- 
1568?)   à  l'hôtel   Carnavalet, 
Paris. 


dont  il  ne  fut  éliminé  qu'à  la  fin  du  siècle. 
L'architecture.  —  On  éleva  beaucoup  de 
constructions  en  France  au  xvi"  siècle  ;  ce  furent 
suitout  des  châteaux  et  des  palais.  L'appareil 
militaire  des  résidences  du  moyen  âge  fut  aban- 
donné, et  les  demeures  nouvelles  furent  des 
habitations  de  plaisance.  L'arc  brisé  fut  remplacé 
par  l'arc  en  anse  de  panier,  puis  par  le  plein 


^M^S 


La  Visitation,    groupe  on  albâtre  dans 
l'église  Saiiit-Jeati,  à  Troyes. 


LAUT   EN    lUA.NCt;   Ali    \V1'    blECLb, 


M.i 


La   peinture 
française. 


Portrait  do  Kraoçois  I"  attribué  &  Jean  dit  Jchaniiot 
Clouet  (Uotëe  da  Louvre). 


TAte  de  vieillard,  dp^sin 
de  Krançoia  Clouet  (Musde  du 
Louvre). 


Portrait  do  Henri   II  attribué  à  Krau^ois  Cluuct. 
(Musée  du  Louvre). 


modèles  antiques.  D'aulrcs 
cnipruiits  fuienl  faits  à 
larl  romain  (luo  nos  grands 
aicliitcctes  commencèrent 
à  aller  étmiier  en  Italie; 
l'on  vit  reparaître  sur  les 
laçades  les  ordres  anciens, 
dorique,  ionien  et  toscan, 
dépendant  l'usage  se  raain- 
lint  des  toits  tMevés  à  hi- 
I  arnes  sculptées  et  à  chc- 

Ik^  '^"^^^WP^^^'  miiK^es  liantes  et  décorées, 

Ht  ,  ■.^*"î  et  la  persistance  de  mode 

i\r  construction  conserva 
leur  ()rii,Mnalilé  an\  liabila- 
lions  fraïK-ai.ses.  Les  noms 
des  auteurs  de  beaucoup 
lit!  CCS  édifices  élégants  et 
liclies  nous  ont  été  conser- 
vés; parmi  lespliiscélèbres, 
il  faut  cilcr  Cbambiges  et 
(iilles  Le  Breton  «lui  tra- 
vaillèrent au  cliiUeau  de 
l'ontainebleau;  Pierre  Les- 
I  ol,  qui  comnien(;a  le  Lou- 
vre; Philibert  Delormc.qni 
consiruisit  les  Tuileries; 
Jean  Ballant,  à  qui  le  conné- 
table de  Monlninrency   fil 

ciulre;  les  chapiteau.\  reparurent  aux  colonnes,        cl.  ver   les  cliiitcaux  d'Écoueii   et   de  Chantilly; 

mai»    lornemenlalion    en    fut  empruntée   aux        Pierre   Nepveu,   qui    nous    donna   Cliumbord; 


L*  Jugement  dernier,  prinluro  do  Jc«ii  Couilii  ilSM-iriDO).  con»er%.i-  ou  Mu«<!o  du  I.ou\[ 


94 


ALBUM    HISTORIQUE 


La  miniature   française. 
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Anne  de  Bretagne  avec  trois  saintes, 
miniature  de  Jean  Rourdichon. 


Portrait  de  Flcuranges. 

Ces  deux  miniatures  de  Jean  Glouct  son 
extraites  du  manuscrit  français  n"  13129  di 
la  Bibliothèque  nationale  (v.  p.  93). 


Encadrement  jiar  Jean  Bourdichon.  Encadrement,  jiar  Jean  Boiudii 

Ces  miniatures  de  Bourdichon  ainsi  que  les  vignettes  »  Pensées  »  et  .  Orge  »  (p.  93;  sont  extraites  du  manuscrit  latin  n»  Si74  de  la  Bibliothèque 
nationale  peint  en  1508  pour  Anne  de  Bretagne  et  connu  sous  le  nom  d'Heures  d'Anne  de  Bretagne. 


Vyart,  qui  collabora  au  château  de  Blois,  etc. 


La  sculpture.  —  Les  sculpteurs  ne  furent  pas 
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La  miniature  française. 


Dlvitiac  -irvaiit  César;  iiKiiiraurc  '!*■  (-oU>*- 
fruv  <le  Hollande  oitraito  du  niaouscrit  français 
n*  Uti'J  de  la  Bibliothèque  nationalo  {Com- 
mentnirea  $ur  len  guetTeê  galUquêg), 


Pensées.  Orge. 

Miniattuos  extraites  de»  Ufuns  d'Aano 
do  Uretagne. 


Portrait  par  Corneille  de  I«yon,  au  Miiséo  Condé, 
a  Chantilly  (Oise). 


^€, 


moins  iialtilcs  que  les  arclii- 
Icclcs.  Lours  œuvres  |)rinci- 
pales  furent  des  sépulcres, 
réunion  <h>  personnages  du 
Nouveau  Teslannent  procé- 
dant à  renscvelisscmenl  du 
Ouist,  où  l'émotion  dra- 
matique est  souvent  encore 
assez  vivement  exprimée,  des 
tomlies  monumentales  et  des 
sculptures  décoratives.  L'é- 
tude du  nu  est  pratiquée  elles 
sculpteurs  de  ce  temps  excel- 
lent en  particulier  à  rendre  la 
finesse,  la  gràc/C  et  la  sou- 
j>lesse  du  corps  de  la  femme. 
Dans  la  sculpture  décurative, 
les  motifs  gothiques  sont  remplacés  par  des 
ornemenls  imités  de  l'antique  ou  dos  arabesques 
h  l'italienne.  Les  sculpteurs  sont  nomlireiix  ; 
on  ne  peut  citer  ici  ipie  les  plus  granils  :  .Michel 
(>)loml)e,  dont  les  statues  aux  vêtements  lar- 
pemenl  drapés  ont  un  air  de  souriante  sérénité; 
Jean  (loujr)n,  célèbre  pour  ses  exquises  rif,Mues 
de  femmes;  (iermain  l'ilon,  dont  le  talent  a 
quelque  chose  de  plus  robuste  comme  en  lémoi- 
Knenl  ses  portraits  d'un  accent  si  ferme;  Ligier 
Hiciiier.  aux  conceptions  dramati(|ues. 

La  peinture.  —  Les  peintres  n'égalent  ni  les 
sculpteurs  ni  les  architectes,  l'eiidant  la  première 
nuiitii-  du  siècle.  Ii's  iieinlrevide  niiiii.iliiie  fnreiil 


*./• 


Peinture  morale  dan»  I  <'k 
(Aisne). 


encore  fort  habiles  ;  cl  à  voir 
la  finesse  de  plus  d'un  paysage 
perdu  dans  les  manuscrits  de 
nos  bibliothèques,  où  l'habile 
arrangement  de  quelques 
scènes  historiques  dans  les 
ouvrages  célèbres  à  juste  titre 
comme  les  Commentairex  de 
lu  (/urrrr  (iiilliqitr,  on  a  peine 
à  comprendre  rinsuflisance 
des  rares  compositions  qui 
nous  restent  do  ce  siècle,  du 
Juijvmpnt  dernirr ,  de  Jean 
Cousin,  par  exemple.  Les 
chefs-d'œuvre  de  la  peinture 
fran<;aise  furent  alors  les  por- 
traits des  (^buiet  et  des  Cor- 
neille de  Lyon,  si  remanjuables  par  la  précision 
du  dessin  et  la  finesse  du  coloris. 

Les  arts  mineurs.  —  Le  xvi"  siècle  en  Fnmce  a 
été  l'galenienl  une  épo(pie  brillante*  pour  les  arts 
mineurs.  Peintres  sur  verre,  orfèvres,  tapissiers, 
fabricants  de  meubles,  abandonnèreni,  comme  les 
sculpteurs  et  les  architectes,  h's  formes  gothiques 
et  s'inspirèrent  dans  l'ornementation  des  modèles 
italiens  et  antiques;  mais  ilsapporli>rent  à  ces  tra- 
vaux la  même  habiletéet  la  même  conscience  artis- 
tique que  leurs  prédécesseurs  et,  comme  eux,  ils 
montrèrent  du  goût  et  de  l'Ingéniosité.  Quelques 
industries  d'art  nouvcdies  apparurent  abus;  ce 
sniil  :  réniaillei'ie  dû  excellèreiil  les  l'i'-iiicand  et 


n-lo-Villo 
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Les  arts  mineurs   en    France. 


Tapisserie  roprôsentant  une  joute  sur  l'eau, 
conservi^o  au  Musée  archéologique  de  Florence. 


Plat  émaiUé  par  Bernard  l*;ilissy.  mort  en  IjbS 
(coUecUon  du  Ijaron  do  Uotlischild). 


Gravure  sur  bois  servant  de  frontispice  aux 
Arts  académiques  do  Christophe  do  Savigny  i  on 
y.  voit  l'auteur  présentant  son  livre  au  duc  de 
Ncvers,  Gonzague  (15S7). 


Platémaillé  par  Bernard  Palissy,  mort  en  1588, 
(Musée  de  Cluny). 


■Vitrail   dans    l'église   de   Montl'oit-r.Vmaury 
(Scine-et-Oisp)  représentant  la  Pcntcc'')le. 


Nourrice;  torre  cuite  emoillce,  par 
Bernard  Palissy,  mort  en  lâs»  (Muséo 
de  Cluny). 

les  Limosin,  et  la  céra- 
mique qui  eut  son  repré- 
sentant principal  avecBer- 


Émail  de  Léonard  Limosin  (IDOb'î-lôeS)  repré- 
sentant le  connétable  Anne  de  Montmorency 
(Musée    du    Louvre). 


Plat  émaillé  décoré    d'animaux,  par   Bernard 
Palissy,  mort  en  1388  (Musée  du  Louvre). 

nard  Palissy,  dont  les  œuvres  sont 
si  remarquables  pur  la  fidélité  avec 
laquelle  elles  reproduisent  la  nature. 
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stalle  provenant  do 
la  chapelle  du  rhAteau 
do  Oaillon   attribuée  à 
'-''  "^^  Aignière  en  étain,  par  """'"^        "     Jean  Goujon. 

BuMet  (Mus.M!  du  Louvre).  Faïence  i.  >,iiiiil'orch.iiro     François  Briot  (Musée  de      Encensoir  d'orfèrrerio 

(Musée  du  I-ouvro).  Cluny).  (.Miiséo  du  Ix)UTre). 


>'"'**»J(^ 


Heurtoir  en  f^-rronnerio 
(Muiéa  de  Clunjr). 


Médaillon  rcpri^sentant  Cntlio- 
rine  do  Médici»  (Cabinet  de»  nie- 
dailles). 


L'art  en  Allemagne  au  XVr  siècle.  — 
11  y  «!ut  cil  Allt'iiiiignf,  au  xvi"  siècle,  un 
1res  grand  nomluc  d'arlisles.  L'art  fut 
encouragé  surtout  par  les  riches  marchands 
des  villes   commentantes   de    rAilemiignc 


Sceau  do  Henri  III  pour  l'ordre 
dea  chevaliers  du  .Saiot-Ksprit 
(Musée  du  lA>avre). 


Ëp6e  de  Henri  II  (Muiée 
d'artillerio). 


4 


du  Sud  ;  Nuremberg  fut  la  digne  rivîil 
de  Florence,  Les  jirinccs,  Maxi- 
milien  plus  que  tout  autre,  se 
iiionlrèrent  aussi  de  zéli^s  pro- 
tceltîurs  des  beau.v-arts.  Mais 
les  artistes  n'eurent  jamais,  en 
Allemagne,  la  considération 
dont  ils  jouissaient  en  Italie. 
«  Ici,  je  .suis  un  prince,  écrivait 
de  Venise  Albert  Diirer  h  son 
ami  Pirkheymer,  et  dans  mon 
pays,  un  sinipli*   pii)ni>-ns.siol(( 


Maua  lie 
Henri  III  (Mu- 
sée du  l.ou\re). 


eomniercialos  que  rAlIcmagnc  cnlrclcnail 
avec  l'Italie,  les  voyages  que  beaucoup  d'ar- 
tistes firent  dans  la  péninsule  répandirent 
au  nord  des  Alpes  laconnnissancc  des  inno- 
vations arlisli(nies  de  l'Ilalie,  .sans  porter 
allfiiilf  cependant  an  génie  allemand. 

L'architecture.  —  En  archi- 
tecture, les  .Mlemandsrcstèrent 
longtemps  fidMes  au  style 
'-  g()lhi(|ue.  C«(  n'est  qu'h  partir 
>le  1525  qu'ils  imitbrenl  dans 
les  moniimiints  civils  les  mo- 
dèles classiques,  et  l'ancienne 
archilecture  ne  fut  absolument 
abandonnée  pour  les  églises 
qu'à  partirdcsderiiii'ies  années 
Les  relations        du  xvi*  siècle.  On  construisit  d'ailleurs  surtout 


VaB«  An  rriHtnl  tl»  rorho  (Miiu^«*  iln   ! 


\l  Ml   M     HlVl. 
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L'architecture  en  Allemagne. 


aiJHSSHS^iEtiSSHSg—^^ 


(A   gauchft). 

Chœur  de  l'église 
des  Franciscains,  à 
Innsbrûck,  cons- 
truite de  ).Ï33  A  I5fi" 
par  Chnring  et  dolla 
Bella  et  renfermant  le 
tombeau  do  Maximi- 
lien  I".  A  droite  et  à 
pc.iuche,  on  distingue 
les  statue.s  en  bronze 
représentant  les  an- 
cêtres de  Maximilien 
et  les  héros  du  moyen 
Ajre.  La  plupart  d'en- 
tre elles  sont  dues  à 
Gilg  Sesslsohreiber. 

(A    ilrnile). 

Porche  de  l'hôtel 
de  ville  de  Cologne 

construit  de  1569  ;i 
1573  par  l'architecte 
do  Cologne  Guillaume 
Berniekel  ou  'Ver  - 
nickel.  Il  a  été  entiè- 
rement restauré  de 
nos  jours. 


des  palais,  do  riclips  habitalions  bourg-eoises  et 
des  liôlels  de  viJIe.  Presque  tous  ces  édifices  pré- 
sentent, comme  caractères  dislinclifs,  des  façades 


à  pignons  pointus  en  escalier,  des  tourelles  aux 
angles  ou  de  petites  loggias  faisant  saillie^  de 
nombreuses  fenêtres,   des  escaliers  extérieurs, 
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en 


Peter  Vlschar  en  costuiuo 

de  travail  :  statiictle  ilo  bronze  l>e  ces  trois  sUituoa,  qui  font  partie  do  la  suilo  des  vinRl-huil  statues  de  bronze  entourant  le  tombeau  do  Maximilicn  I" 

<!iikul#o    par  cet   artiste  (an-  dan»  l'iiglise  des  Franciscains,  à  Innsbr&ck,  la  première  représente  une  princesse  do  la  mai:iOU  do  Bourgogne,  la 

cionue  collection  Spit/or).  seconde,  duo  à  Pelor  Vischer.  le  rni  .\rtliur.  la  troisième,  l'empereur  Frédéric  III. 


Buste  denfant,  terra  cuite  exéciit(*c 
vrrs  I5tu,  coDscrvte  *u  palais  Buckin- 
^liani,  A  l.nn')r<*s. 


Otbon  Henrl^       i  ■  '('"" 

(I30i-I55«),   buste    on  albâtre   (Muséo 
du  liOuvro). 


Médaillon  en  buis  (ancienne 
collection  .Spilzcr). 

(li^s  cours  onlouréc's 
de  fçnli'ries  cinlrécs 
à  plusieurs  éludes. 
Les  colonnes  sont 
faites  «  à  l'aiilifuic 
el  roriiciiienlalinii 
s'inspire  de  molifs 
classiques.  Ces  t-di- 
fit^cs  sont  en  général 
riches  ,  élégants , 
d'une  ingénieuse 
fantaisie,  mais  on 
y  rencontre  souvent 
des  défaillances  de 
goAl. 

La  sculpture.  — 
La    scui|)lure    aile 

manne  du  XVl   siècle      triptyque  «nbol»  sculpta  peint  etdor«  (Musée 

a   produit    lin    très    ""'•""""' 

grand     noniltre    d'œuvres    ieman|uable8    qui,         au  milieu  de»  églises,  le» 


Apôtre,  par  Tilnisn  Ri«nien- 
Schneider  (IMt-IS3l),  su  Musée 
national,  à  MUoieh. 


Médaillon  .lienne 

collection  >[>it/or). 

pendant  toute  la 
première  moitié  du 
siècle  ,  demeurent 
originales  tout  en 
subissant  dans  une 
certaine  mesure  l'in- 
fluence italienne. 
Les  artistes  alle- 
mands sculptèrent 
l»eaucou|)  d'autels  et 
de  stalles  d'église 
en  Iiois  el  surent, 
dans  d'étroits  espa- 
ces, entasser  el  faire 
vivre  une  foule  de 
petits  personnages. 
Ils  édifièrent  aussi 
des  toinlieau.v  en 
pierre,  les  iinspiacés 
aulri's  adossés  aux 


Tombeau   du   duc   de    Cobourg,   Jean- 

Fr(5dt^ric  (I  et  de  sa  famille,  dans  l'église  Saint 
Maurice,  à  Cobourg,  exécuté  en  1508  (Kristch). 


Plaque  funéraire  dans  l'i:,L:lise  do 
Rœmhild  près  Meiningon  {Saxc-Moiningoii}. 
Cette  belle  œuvre,  datée  de  1536,  sort  pro- 
bablement de  l'atelier  des  ^■ischer. 


Châsse  en  bronze  de  saint  Sebald,  dans 
l'église  du  même  nom,  à  Nuremberg,  exécut-Jc 
par  Peler  Vischer  de  1506  à  l-ïlO.  Elle  a  5  mètres 
de  haut,  sur  â^jBj  de  long  et  I"',5ô  de  large. 


Ceux-ci   atteignent 


murailles. 

parfois  des  dimensious  inusitées 
et  ne  forment  plus  guère  qu'une 
pyramide  confuse  de  statues, 
de  bas-reliefs  et  d'ornements. 
Enfin,  à  Nuremberg,  la  nom- 
breuse famille  de  Vischer  créa 
une  importante  série  de  mo- 
numents et  de  statues  de 
bronze;  les  œuvies  de  Peler 
Vischer  et  de  son  école  ont  le 
plus  souvent  de  la  fermeté,  de 
la  grandeur  et  témoignent  de 
la  riche  imagination  de  leurs 
auteurs.  A  la  différence  de  leurs 
confrères  d'Italie  et  de  Fi'ance, 
les  artistes  allemands  n'ont 
guère  sculpté  de  nudités. 

La  peinture  et  la  gravure 
allemandes.  —  La  peinture  et  la  gravure  sont 
assurément  les  deux  arts  où  les  Allemands  ont 
excellé  au  xvi'  siècle.  Les  peintres  allemands 
élargissent  le  domaine  de  leurs  devanciei's;  ils 
peignent  toujours  do  préférence  des  sujets  reli- 
gieux; mais  ils  abordent  aussi  le  portrait  et,  par 


Fragment  d'un  triptyque  on  bois  peint  et  doré 
daté  do  13il  (ancienne  collection  Spitzer). 


ont  reproduit  les  traits  de  leur 
modèle,  ils  nous  font  encore 
aujourd'hui  saisir  le  caractère 
des  princes  et  des  princesses, 
des  bourgeois  et  des  bour- 
geoises qui  ont  posé  devant  eux. 
Rien  n'effraie  plus  le  pinceau 
ou  le  crayon  du  plus  éminent 
d'entie  tous  ces  artistes,  de  ce 
maître  qui  se  place  à  côté  des 
plus  grands  génies  italiens, 
d'Albert  Durer,  à  qui  ses  con- 
frères d'au-delà  des  monts  ren- 
dirent d'ailleurs  toute  justice. 
Placé  entre  l'école  gothique  et 
l'école  italienne,  respectueux  de 
l'une  et  de  l'autre,  convaincu, 
disait-il  lui-même,  que  «  parmi 
les  éléments  dont  on  dispose, 
il  n'y  en  a  pas  qu'un  seul  qui  soit  bon»,  il  s'inspira 
seulement  do  la  natui-e,  qu'il  étudia  sous  tous  ses 
aspects,  car,  dit-il  encore,  «  l'art  est  vraiment 
caché  dans  la  nature;  celui  qui  peut  l'en  tirer  le 
possédera  ».  Le  recueil  de  ses  dessins  nous  prouve 
qu'il    s'attachait    ù   ropi'oduire    avec    la    même 


la  fidélité  avec  laquelle  un  llolbein,  un  Cranach         scrupuleuse  fidélité  la  plante,  l'animal,  depuis  Fin- 
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Albert   Durer    1471-1528^ 


La  Milanoolle,  ^ravuro  lur  cuivre  d'Albert  DQrer,  exécuUe  en^ISU 


I.e  Cbavaller,  la  Mort  et  le  Diable,  gravure  aur  cuivre  d'Albert  DUror, 
oxc'cutée  en  1513. 


Ce»  deux  );ravure8  aont  consiili^réea  par  l'auteur  do  la  principale  biojtraphio  d'Alliort  Dftrer,  M.  Tliausinf;,  comme  faisant  partie  d'une  auile 
innchovee  ilans  laquelle  rarliste  aurait  voulu  ropréaenter  les  tempéraments  de  l'hummo,  que  l'on  croyait  alors  être  au  nombre  de  quatre,  le  roélan- 
rolique,  le  flegmatique,  le  bilieux  et  lo  sanguin.  La  <•  Mâlaucolio  i  représenterait  le  tempérament  mélancolique,  et  la  lettre  I  qui  dans  la  handerolo 
cal  sépsr,ïe  du  mot  Mélencolia  aérait  le  chiffre  I,  indiquant  que  cette  estam|>«  aurait  ét<i  la  première  de  la  si^rio.  I.o  •  Chevalier,  la  Mort  et  lo  Diable  ■ 
représenterait  lo  lampérameot  sanguin  et  la  lettre  S  aérait  la  première  lettre  du  mot  Sanguiitieut,  c'est-à-dire  sanguin. 


BlUBALDIPIRKEYMHEkl  F.rnOIES 

.    AETATIS  SV'AEANNO.L m 
VWTVR-INOENIo  CAETtRAMOirriS 
• ERVNT 
MD     XXIV  ^ 


C^ 


ï^f^W 


L  Adoration   des  Mage*,    peinture   d'Albert    Dflrer,   ox^cutee   en   l.^oi   pour  lélMtour 
Kréd6ric  de  !>axc,  conaervéa  au  .Musée  dea  Offlcoa,  A  KIorence. 


Portrait  <U  Blllbald  Plrkhaymar,  célébra 
hnnianiilo  allemand,  ami  d'Albert  bftrer.  Ca 
portrait,  gravé  sur  cuivre,  fut  exécuté  en  ISli. 
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La  peinture   en   Allemagne. 


Portrait  de  Jean  de  Dinteville  et  de  l'évêque  de  Tarbes,  Antoine  de 
Castelnau,  envoyés  en  mission  en  Anglclerre  par  François  1";  peinture  attribuée 
h  llans  Holbein  (ilîl"  ?-l.ita  i.  ronsoivéo  à  i.i  Cialerie  nationale,  à  Londres. 


Portrait, d'Érasme  (1161-1336),  par  Ilans'ilolbein  (1491? 

I'6i'.i),  au  Musée  <io  TiWc 


Ornement  tiré  d'un  manuscrit  enluminé  en  i;i.S3  par 
Nicolas  Glockendon  à  Nuremberg  pour  lo  cardinal 
Albert  de  lirandebourjr,  électeur  doMayonco;  aujour- 
d'hui conservé  dans  l'église  de  Saint-Pierre  et  de 
Saint-Alexandre  à  Aschaffeubourg  (Ilet'uer-Alteneck). 


Portrait  du  doctevir  Johannes  Soheu- 
rlng,  par  Lucas  Cranach  (1472-1553),  exécuté 
en  1529  (Musée  de  Bruxelles). 

secte  jusqu'au  lion,  la  figure  hu- 
maine, dont  il  cherchait,  en  outre, 
à  déterminer  scientifiquement  les 
proportions.  Puis,  ainsi  préparé, 
il  traduisit,  en  saisissantes  compositions  d'une 
merveilleuse  simplicité  ou  d'une  puissante  fan- 
taisie, les  pieuses  pensées,  les  angoisses  ou  les 


L'Annonciation, 

lo  Vieux  (1450? 


peinture  de    Hans  Holbein 
132t\  au  Musée  de  Munich. 


L'empereur  Henri  III  et  saint 
Georges  en  chevalier,  fragment  d'un 
triptyque  peint  en  1519  par  Hans  Burg- 
kmair  (1473-1531),  conservé  au  Musée 
d'Angsbourg. 

terreurs  de  ses  compatriotes, 
seul  capable  d'exprimer  ainsi 
le  «  mystérieux  trésor  amassé 
au  fond  du  cœur  ».  L'admi- 


rable exemple  donné  par  Albert  Diirer  exerça  sur 
ses  compatriotes  une  influence  durable.  Tous 
prirent  la  nature  pour  guide  ;  et  Tintérèt  qu'excite 
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La  graviire  en  Allemagne 


Maxlmllien  t  entretenant  avec  d'-s  capitainea,  gravure  extraite  du  ■  UViti- 
kunif]  -,  le  Roi  Sage,  apologie  de  l'empereur  Maxiniiliea  dont  les  illustrations 
sont  l'ouvre  de  Hana  Bnrgkinair(t«13-t33l). 


Mercure,  gravure  il'llans  Sobalii  Beham  (ISOO-ISSO),  faisant 
partie  d'une  suite  qui  représente  les  plan«>teB.  Ce  fragment  est 
consacra  à  Mercure,  qui  est  flgurée  par  la  divinité  du  mi'ino 
nom  au  sommet  de  la  eomposition  ;  en  bas  sont  représent(^cs  les 
occupations  auxquelles  préside  le  dieu. 


L'Avare  et  la  Mort,  gravure  extraite  des 
«  Simulncre%  tir  ta  Mort  *  do  Mans  Holbcjn 
(U»7?-IS«3)  publiés  à  l,;on  on  i:>3s. 


Le*  daasenr*  de  nooe, 


l'élude  des  graveurs  allomaiuls 
du  X  vi*  si  ('•do  [iro  vient  cil  grande 
partie  de  la  fidélité  avec  laquelle  ils  ont  su  repré- 
senter les  spectacles  qu'ils  avaient  sous  les  yeux. 
Les  arts  mineurs  en  Allemagne.  —  Comme  à 
l(<u|i's  les  jii'iindi'.s  époques  d'art,  les  artisans 
allemands  du  xvi''  sièelf!  furent,  eux  aussi,  de 
véritables  artistes.  Ils  adoptèrent  trfes  rapidement 
daFis  le  meiilde.  l'orfèvrerie,  la  ferronnerie,  les 
formes  classique».  L'orfèvrerie  fut  peut-être, 
parmi  les  arts  mineurs,  celui  que  les  Allemands 


Portrait  de  David  Kandel,  gravure 
anonyme. 

gravure  de  Henri  Aldogrover 

ex(<out<eeai53».  cultivèreul  avec  le  plus  de  suc- 

cès; il  reste,  de  ce  temps,  un 
grand  nombre  de  vases,  de  bijoux,  d'iiorloges  où 
les  motifs  classiques  se  marient  avec  les  formes 
originales  qui  permettent  de  distinguer  facilement 
un  rthjel  d'art  allemand  de  ceux  des  antres  pays. 
L'art  aux  Pays  Bas.  —  La  ricliesse  des  Pays- 
Bas  y  favorisa  le  développement  des  bcaux-aris. 
Au  xvi"  comme  au  xv'  siècle,  les  artistes,  en 
Flandre,  étaient  extrêmement  nombreux  ;  on 
comptait  en    156U,  à  Anvers,  310  peintres  et 
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Aiguière    {ancienne 
collection  Spitzer). 


Grand  plat  en  or,  œuvre  ilo  l'orfèvre 
Weatzel  Jamnitzer  (1508-1583),  conservé  au 
Musée  du  Louvre. 


Vitrail  suisse  daté  de  I5.i9  et 
représentant  l'olficine  d'un  maître 
barbier  (Musée  de  Cluny). 


Monnaie  d'argent  (face)  de 
Maximilien    I"    (Cabinet    des 
médailles). 


■Vase  en  argent  doré 
(ancienne  coll.  Spitzer) 


Gobelet  en  ar- 
gent (Musée  de 
Cluny). 


Vase  en  cristal  de  roche 
(ancienne  collection  Spitzer). 


Monnaie  d'argent  (revers) 
de  Maximilien  I"  (Cabinet 
des  médailles). 


Horloge  en  cuivre  doré  (ancienne  collection  Spilzer). 


sculpteurs  ve- 
nus (les  villes 
de  Flandre  et 
de  Hollande. 
Les  artistes  se 
groupaient  par 
familles  ;  les 
archives  nous 
ont  fait  con- 
naître pendant 
ce  siècle  plus 

de  vingt  noms  de  peintres  appar- 
tenant tous  h  la  famille  des  Van 
Clève.  Les  guerres  soutenues  à  la  tin  du  xvi°  siècle 


Ceinture  en  ar- 
gent et  en  vermeil  ; 
fin  du  XVI»  siècle 
(Musée  du  Louvre). 


Tapisserie  représentant  des  femmes  rouissant  du  lin, 
au  Musée  de  Milnich  (Hefner-.^lteneck). 


quand  ces  guerres 

L'architecture 

aux  Pays-Bas.— 


Vase  en  grès  de  la 
fabrique  de  Raeren  daté 
de  1584  (ancienne  col- 
lection Spitzer). 


Pendant  d'o- 
reilles daté  de  \D~i 
(ancienne  collection 
Spitzer). 

contre  les  Espa- 
gnols arrêtèrent 
unmomentcelte 
brillante  pro- 
duction artisti- 
que qui  se  renou- 
vela au  siècle 
suivant  en 
Flandre  et 
en  Hollande, 

eurent  pris  fin. 

et  la  sculpture 

La  plupart  des  artistes  flamands 


Poignard  en  or  ci- 
selé et  éniaillé,  attri- 
bué à  ïlans  Muelich, 
orfèvre  d'.\ugsbourg; 
seconde  moitié  du 
XVI'  siècle  (Musée  du 
Louvre). 
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L'architecture   et  la  sculpture   anx    Pavï-Bac; 


Façade  do  l'hûtol  *]«  ville  d  a  J^yâs.  C^;  monument,  restauré  de  nos  jourfl.  fut 
ron^truit  pnr  l'archttecto  hollandais  I.ievon  doRcy,  qui  vécut  do  Ià60 A  1637. 


ChemiDèe  du  Frano,  dans  la  palais  de  Justice,  â  Bruges  ;  exécutée 
de  i->is  à  1j-9  par  Guyot  de  Ueau^rant  et  Laucelot-Blondoel. 


l'ordre  d'fivrnrd  de  In  Marck.  qui  t 
Konl  r  puvre  do  Fran';ois  fltinipl  ij'i 


^=1 

Fût    de    colonne     en     bois 

'  iilpté  :  «létAil   des  si^pes  érhe- 

vinaux    de    ritôtol    de    ville    de 

Konipon  'Kworbork). 

exercée  sur  eux  par  les 
mailros  de  la  péninsule 
fui,  en  génc^rnl,  tri-s  fA- 
clicusc  et  leur  fit  perdre 
leur  originalité,  qu'ils 
renipla(;6rent  par  une 
imitation  souvent  peu 
in  telligenti»  des  procédés 

:< n  palais  des  priaces-évéquos  ;  Il  fut  lonulniit  eu  Itun  sur        ,  ,      t.  ,, 

k-ede  tSOit  Ll]!),  •tachevtMulementen  IStO.  I^s  colonnes      UC8  éCOlcS  italiennes,  ha 
"  IS3it  t.M. 


(!.'  I  .•  temps  firent  le  voyage  de  Rome  cl  en  revin- 
rent acquis  à  la  Henaissance  italienne.  L'iiifluciici' 

ALBVU    HISTOaiui  :■■  III. 


architecture  cependant, 
le  style  gothique  .se  maintint  longtemps  encore; 
puis    riiifluencc    espagnole    s'exer(,'a    pendant 
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La   peinture  aux  Pays-Bas. 


L'Adoration  des  Mages,  peinture  «le  Brcughol  (15257-ljOii)  au  Mus6c  d'Amsterdam. 


quelques  années  et  disparut  ensuite  devant 
fluonco  italienne.  La  symétrie  et  la  mono- 
tonie, l'emploi  (les  formes  classiques, 
furent  désormais  les  caractères  des       .,,.  ... 
monuments    flamands;  Tu 
de  la  brique,  des   pignons 
escalier,  des  frontons  en  vo 
lute,    des    obélisques 
sur   les   façades,   des 
gaines  dans  la  déco- 
ration,achèvent  de  dis- 
tinguer  ces    édifices. 
La  sculpture,  quoique 
très  riche,  n'a  pas  pro- 
duit d'oeuvre  qui  soit 
véritablement  de  pre- 
mier ordre. 

La  peinture  et  la 
gravure.  —  La  pein- 
ture présente  quelques 
grands  noms;  mais  ce 


in- 


Le  festin  des  enfants  de  Job,  peinture  cxéeuli^o  pour  Marguerite  d'Autriche 
par  Bernard  van  Orley  (l490?-iS4i),  au  Musée  de  lîruxelles. 


ne  sont  pas,  en  général,  ceux  des  peintres  qui  ont 
subi  le  plus  fortement  l'influence  de  la 
Renaissance  italienne,  et  qui,  à  cause 
de  cela,  ont  été  appelés  romanistrs. 
C'est,    par    exemple,     Quentin 
Matsys,  qu'on  peut  considéi'er 
comme  le  dernier,   lo  plus 
sincère  et  le  plus  habile 
des  peintres  de   l'Age 
précédent,  ou  c'est  l'é- 
I  range  Brcughel,  aussi 
peu  soucieux  que  pos- 
sible   de    la    Renais- 
sance italienne  et  pei- 
gnant  fidèlement   ses 
contemporains      dans 
des  compositions  plei- 
nes de   vie.  Au  con- 
traire   et     malgré   de 
sérieuses    qualités   de 
dessin,  de  coloiis  et  de 
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La  peinture  et  la   gravure 
aux  Pays-Bas. 


j,  MU-,     1:    -II;  '  ^'*'  baisant  loi 

)>ietl<   du  Cluuli   p.inturo  attrilmuo  i  Jtaii   Gossocrl,  dit   Jean    do 
MabuM  (Wn  ■>.\iH  7)  an  Miisée  d«  Bnixellea. 


Le  banquier  ot  sa  femme,  peinture  do  Quentin  Matsys  (ti66-1530) 
exécutée  en  1518  ou  en  1519  (Muaéo  du  Louvre). 


Portrait,  par  Antonio  Moro(l5l2?-l!>';>i.'j, 
«u  Muiée  de  Caaael. 


Une  tamllla  de  pauvres  gêna,  gravure 
aiir  cuivro  de  Lucas  dn  Loydo  (UI}4'IS.?3),  exé- 
cutée en  IStO. 


La  capitaine  d'intantarla,  gravure  aur  cuiVre 
de  OolUiua  (tSSO-l«IA). 


compcisilion,  Bernard  vnn  Oriny,  Go.ssnorJ,  Kloris 
ot  InVii  (r.iulrt's  ne  sont  piif'ro  qiu>  do  maindroils 
imitalcins  des  niaitres  italiens.  La  gravuro,  au 
contraire,  avec  Lucas  de  Loydc,  (loltzius,  elc, 
resta  plus  i-onforiiie  au  g't''nie  national. 

Les  arts  mineurs.  —  Le.s  Flamand.se.xrellèn'ni 
encore  dans  les  art»  mineurs;  ils  curent  d'iinhilis 
orfèvres  qui  adoptèrent  enlii-ronient  les  formes 
classi(]iic«  :  ili's   m<'imi>'ii'rs  cl  des  ('Ix'nisics  (jiii. 


{^rAce  .\  leur  pn^dilection  pour  les  formes  simples, 
et  les  lignes  droites,  créèrent  un  art  du  meuble 
original  ;  d'adroits  ftirgerons ;  enfin,  ilscuienl  sur- 
tout des  tapissiers.  La  tapisserie  fui  au  xvi*  siècle, 
en  Flandre,  un  art  national  ;  mallieureusement, 
si  à  celle  épo(|iie  les  ateliers  (lamands  fahri- 
(|uaient  un  grand  nombre  de  tapi.sscries,  c'était 
d'après  des  cartons  romposi's  par  des  artistes 
d'Italie    qu'ils    travaillaient,    e|.    dans    cet    art 
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Les  arts   mineurs  aux   Pays-Bas. 


Aiguière  en  vunneil        Fonts  baptismaux  do  l'église  d'Ypres,  en  Lit.  Dressoir. 

(Musée  du  Louvre).  cuivro;  support  en  fer  forgé  (Ewerbeck).         Ces  deux  meubles  sont  conservés  au  Musée  Plan  tin,  à  Anvers  (Ewerbeck). 


Tapisserie  exécutée  en  1518  à  Bruxelles  et  représentant  l'entrée  de  l'image  miraculeuse  de  Notre-Damo-des-Sablons  dans  cette  ville.  Cetlo 
tapisserie  fut  commandée  par  François  de  Taxis,  maître  des  postes,  que  l'on  voit  représenté  dans  chacune  des  trois  parties  de  la  composition, 
agenouillé  et  tenant  une  lettre  à  la  main  (ancienne  collection  Spitzer). 


encore,  l'influence  italienne  étoufl'a  l'art  flamand. 
L'art  espagnol  au  XVP  siècle.  —  L'Espagne 
présente,  au  xvi"  siècle,  le  contraste  d'une  grande 
misère  et  d'un  art  brillant.  On  peut  trouver  les 
raisons  de  cette  contradiction  d'abord  dans  la 
protection  accordée  aux  beaxix-arts  par  le  l'oi 
Philippe  II,  qui  fit  bâtir  et  décorer  l'Escurial,  et 


par  quelques  grands  et  riches  seigneurs  qui  firent 
reconstruii'e  leurs  demeures  à  la  mode  nouvelle; 
puis  dans  le  souci  constant  des  riches  commu- 
nautés ecclésiastiques  d'embellir  leurs  églises. 
Cette  intervention  des  chapitres  et  des  couvents 
contribue  à  expliquer  le  caractère  i-eligieux  de  l'art 
espagnol   qui,   suivant  le  mot  d'un  peintre  du 
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L'architecture  en  Espagne. 


Cathédrale  ilo  Sévill«,  cooimcncée  •■n  I53i  pnr  Juan  (iil  do  H "iii;!!!  m  "" 
aperçoit  aa  fond  la  célèbre  tour  da  la  Giralda,  élevée  vers  l'an  1000  par 
l'architecte  arabe  Gebcr,  achov<ïe  en  1568.  par  Ilornan  Ruit. 


liaison  de  l'Infante,  à  Sara^^o^iic,  attribuffo  à  Alon^^o 
Bcrruguete  (lMO-1501). 


Gourdei'Alcaxar  de  Tolède, conimoncé  en  I.i37sur  l'ordrode  Charlea-Quint  par 
le*  architecte»  Alonno  de  Covarnibiaa  et  I.oniode  Vegaa  ;  aujourd'hui  mine. 

xvii'  siècle  <<  n'a  pas  d'aulrc  missKui  (jiio  do  porter 
les  hommes  à  la  piété  cl  de  les  conduire  vers  Dieu  ». 
L'architecture.  —  L'archilectnrc  espagnole  de 
la  preinicre  moitié  du  xm'  siècle  subit  encore 
l'inlluencc  llanumde,  et  la  combinaison  du  go- 


TombMia  en  marbre  de  l'AvAque  don  Alouiodo  Madriu-il  dans  U 
cathédrale  d'Avila. 

thique  espagnol  et  du  gothique  flamand  produit 
le  style  pftitrresqm,  c'esl-Ji-dire  d'orfèvre,  remar- 
quable par  la  prodigieuse  richesse  de  son 
ot,  emenlalion.  OIte  exubérance  iipparall  snr- 
l<tul  aux  portails  des  églises  et  dans  la  décoration 
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La    sculpture   en   Espagne. 


La  Passion,  retable  en  marbre  dans  la  cathédrale  de  Burgos. 


Saint  Jérôme,  sculpture  eu  marbre  de  'iaspard  Bccorra  (I.ï20?-I5"0?). 


Saint  Sebastien,  statue  en  bois  d'A- 
lonso  Berrugueto  (1480-1561),  au  Musée 
de  Valladolid. 


Stalles  du  chœur  de  la  cathédrale. de  Séville. 


Le  Sacrifice  d'Abraham,  groupe  en  bois 
d'Alonso  Berruguete  (1480-1561),  au  Musée  de 
Valladolid. 


des  tombeaux.  L'influence  italienne  succéda 
à  l'influence  flamande,  et  le  stylo  platercsque 
disparut  pour  faire  place  à  une  architecture  très 
pure  de  lignes,  n'ayant  guère  d'autre  ressource 
ornementale  que  l'emploi  des  moulures.  Cette 


architecture  trouve  son  expression  la  plus  sai- 
sissante dans  la  sobre  et  puissante  chapelle  de 
l'Escurial. 

La   sculpture.  —  La  sculpture  espagnole  au 
xvi'  siècle  fut  très  florissante.  Les  sculpteurs  de 
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La   peinture   en   Espagne. 


Poi'liciii.  '•(:  É  iiM.Mi^>-  l^abifile-Claire- 
F.iigenie,  Alla  do  Philippe  II.  par  San- 
rhei  Coello  (ISI5?-l.'>9ii),  au  Musée  du 
l'rado,  It  Madrid. 


Portrait  do  Cliarleii-(juiut,  par  Pantoja 
:U  la  Cruz  (13^1-1539),  au  Muaee  du  Prado 
A  Madrid. 


La  Nalssanoa  de  Jteua  Christ,  pointure  d«  Lui» 
(150il5ii7i,  dnni  la  callu^.l^alo  do  .S^ville. 


La    Vlarga    Karie.    peinlora    do    Luii 

du    Mural6s    (I3097-IS8C). 

(•»!  tomps  oui  fait  un  grand  nonibn' 
d'autoLs,  de  stalles,  do  tomhcHux 
«l  do  statues.  Leurs  œuvres  soiil 
en  général  inspirées  de  l'étude  di' 
la  nature  et  des  grands  maihc- 
italiens  ;  le  plus  grand  d'entn' 
eux,  .Miinsode  ncrrugiiele,  avait 
été  l'élève  de  Micliol-Auge,  et, 
comme  son  maître,  il  so  plut  à 
.sculplerdes  muscles  puissants  et     (i^iJ-  i^a"/'^*'""' 

*  '  t>'que  coaaarve  daua 

Violemment  tnrdns.  Lu  reeherclie 

des  émotions  violentes  est  d'ailleurs  un  des  carac- 


L'apâtre  Saint  Jean,  peinture  d«  Luii 

dir  .MornIC»  (l-li)»?-!  KO). 

lërcs  les  plus  frappants  de  la 
sculpture  espagnole  du  xvi' siècle. 
La  peinture.  —  La  peinture 
espagnole  s'élait  lentement  for- 
mée penilanl  tout  le  moyen  Age  ; 
elle  se  développa  tout  à  coup 
au  xvi"  sii'cle.  L'ancien  royaume 
(le  Valence,  l'Aiulalousie  et  lu 
Caslille  virent  se  cniistiluer 
d'importanles  écoles.  La  plu- 
|>art  des  peintres  allèrent  en 
Italie  recevoir  l'unscignemcnl  dos  niaitros  ita- 


I.-  ;.!,.,  .1-  M. 

I  pciuUirL'.i  forment  un  trii 
la  cathéilrnle  de  S^ville. 
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La  peinture  et  les  arts  mineurs  en  Espagne 


Pendant    en    foniio    do    faucon 
(ancienne   collection    Spitzei-}. 


Aiguière  en  argent  doré  et  re- 
]ioi)ssé,  conservée  dans  la  cathé- 
<lrale  de  Sévilie. 


L'Enterrement  du  comte  d  Orgaz.  peinture  de  Dominico  Theoto- 
copuli,  dit  le  Grèce,  exécutée  en  159t,  conservée  dans  l'eplise  de  Santo 
Thème,  à  Tolède.  Bien  que  le  comte  d'Orfraz  fût  mort  au  xiii'  siècle, 
l'artiste  a  représente  les  personnes  qui  assistent  à  l'ensevelissement  du 
défunt  vêtues  du  costume  porté  au  xvi' siècle.  La  partie  supérieure  du 
tableau  montre  Jésus-Christ  recevant  l'âme  du  défunt. 


Ostensoir  en  arpent,  haut  do  plus  j 
de  2  mètres,  oeuvre  do  Juan  de  Arfe, 
qui  travaillait  de  1570  à  1600  (cathé- 
drale de  SéviUo). 

lions;  beaucoup  d'auli-es 
firent  leur  éducation  arlis^ 
tique  dans  les  ateliers  des 
peintres  appelés  on  Es- 
pagne par  Philippe  II; 
aussi  la  peinture  espa- 
gnole du  xvi°  siècle  porte- 
t-elle  encore  fortement 
rinfluence  de  la  renais- 
sance italienne.  Les  œu- 
vres des  artistes  espagnols 
do  co  siècle  sont  de  préfé- 
rence des  peintures  reli- 
gieuses et  des  portraits. 
Les   portraitistes    espagnols,    Sanchez    Coello, 


saint  Etienne,  conduit  au  martyre,  peinture  de  Vicente  Joanès 
(i5J3?-167'J),  couservco  au  Musée  du  Prado,  à  Madrid. 


Baiser  de  paix.  Le  motif  central 
représente  la  résurrection  du  Christ 
(Exposition  historique  de  Madrid). 


Pantoja  de  la  Cruz,  Anto- 
nio Moro  aussi  Flamand 
qu'Espagnol,  lo  Groco, 
égalent  dans  ce  genre  les 
plus  grands  maîtres  d'Ita- 
lie et  d'Allemagne.  Les 
peintrosreligieuXjJoanès, 
Luis  do  Varga,  Cespodès, 
etc.,  ont  de  la  sincérité, 
de  riiabilelé  dans  la  com- 
position, un  dessin  clair, 
un  coloris  éclatant.  Les 
œuvres  de  quelques-uns, 
comme  de  Moi-alès,  pr-o- 
duisent  une  profonde  impression  par  l'expression 


i/Ahl    HiN    KSPAti.NK    Al    XVl^    SiKt-LK 


La  peinture  et  les  arts  mineurs  en  Espagne. 


Enoadramant,  miniatara  eir.pnntée  an  lirra  i'Hmni  An  Philippe  II,  coa(en-4  à  la  bil>lioUi6<{ua  do  monatUro  d«  l'Kacuntl. 
AuiL'M  uitrokiui'K.  —   III.  \'i 
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La   Renaissance   en   Angleterre. 


Sceau    d'Henri    Vin   (1309-1541), 
conservé  aux  Archives  nationales. 


Portrait  de   la    comtesse   d'Essex,   miniature 
par  Isaao  Olivier  (Williamson). 


Monnaie  d'or  d'Edouard  VI  (ISi:- 
1553),  conservée  aux  Archives  natio- 
nales. 


Tombeaux  de  la  fin  du  xvi*  siècle  dans  la  chapelle 
Saint-Pierre,  à  la  Tour  de  Londres. 


Sceau  d'Henri  VIII  (1509- IStl), 
conservé  aux  Archives  nationales  (re- 
vers). 


tif^- 


Vase  d'argent,  en  forme  de  faucon, 
daté  de  1550,  appartenant  au  Ciarc  Col- 
lège Cambridge. 


douloureuse  que  l'artiste  a 
donnée  aux  personnages 
divins. 

Les  arts  mineurs.  — 
C'est  encore  la  Renaissance 
italienne  qui  domi- 
ne les  arts  mineurs 
en  Espagne  au  xvi" 
siècle.  Le  mobilier 
perd  le  caractère 
semi-oriental  qu'il 
avait  aux  siècles 
précédents.  L'orfè- 
vrerie reproduit  les 
formes  et  la  déco- 
ration de  l'architec- 
ture nouvelle  ;  les 
bijoux  présentent 
parfois  plus  d'ori- 
ginalité. Les  autres         Façade  du  château  do  'Wollaton,  construit  à  la  fin  du  xvi»  siècle  par  John  Torpe, 

arts  mineurs  sem- 
blent avoir  été  moins  cultivés  en  Espagne  que 


dans  le  reste  de  l'Europe. 
La  Renaissance  en  An- 
gleterre. —  L'Angleterre 
est  un  des  pays  ovi  la  Renais- 
sance eut  le  plus  de  peine 
à  triompher.  L'ar- 
chitecture gothique 
s'y  était  encore  une 
fois  transformée  à 
la  fin  du  règne  de 
Henri  Yll  ;  alors 
avait  été  inauguré 
le  style  Tudor  ca- 
ractérisé par  l'apla- 
tissement des  arcs 
et  par  la  prodi- 
gieuse décoration 
des  voûtes.  Ce  style 
semaintintjusqu'au 
début  du  règne 
d'Elisabeth  ;    c'est 


seulement  à  la  fin  du  siècle  que  s'introduisit  en 


L'ART  EN   POLOGNE  ET  EN   HONGRIE  AU  XVl*  SIÈCLE 


lis 


La   Renaissance  en  Pologne 
et   en   Hongrie.        f^ 


Tombeau   d'Etienne   Bathoi^ -    .       r^"» 

(1576-1586),  danii  U  chapelle  doa  Jagellone,  a  la  cathé- 
drale de  Cracovie. 


Fragment    de    la   drr-ni..':..ii 
Jagellona  daoa  la  cathédralo  de  Cracovie,  eeuttlrutte 
dans  le  premier  quart  du  xri*  gifcclo. 


Maison  bi)i-.ri;i'oi«o 
XVI*  aieole  a  Kp-Tit-H 
Hongrie  (Myskovaky). 


Rallqtialre  oITort  par 
Sigimiiond  1".  rot  de  Po- 
logne (tSOt-ISi*),  A  la 
rnthi'drale  de  Cracovie 
(l'rzcdziecki). 


Miniature  emprunlde  &  un 
manuscrit  de  ISIV,  conservé 
k  la  bibliothèque  do  l'Univer- 
sité de  CracoTie  (Mémoires 
de  l'Académie  des  Sciences 
do  Cracovie). 


Croaae  en  vermeil  ; 
travail  hongrois  du  xvi* 
si6cle(K.  Molinier, G. Pu- 
loïki  et  K.  Radisior). 


Anglolcrro  l'usage  des 
inolifs  classiquos;  et 
encore  le  .slylc  nou- 
veau, qui  a  reçu  le 
iiDin  (le style  Klisnhelli, 
n'esl-il  guère  qu'une 
sorte  (le  compromis, 
souvent  malheureux 
d'ailleurs,  entre  le  style 
1  iidor  et  l'arcliileclure 
classique.  Les  princi- 
paux arcliileetes  de 
celle     époque     furent 


Bano  l'cruiii  du  xvi'  sn>i;lc  il 
l'égliso  dol.eutscbauou  Hongrie 
(M^akovsky). 


Cour  du  l'alai*  royal  k  Cracovif,  ..uustruit  au  xsr  «lùcle. 


John  Shorle  et  ses 
élèves  Tliorpc  otSmilh- 
son;  on  leuiattriluie  la 
pln|iiirl  des  vastes  et 
disi,M'acieux  chAleaux 
construits  à  la  lin  du 
xvi"  siècle.  Bien  que  la 
faveur  l(^nioignée  à 
llolht'in  <-l  aii.v  pein- 
tres llamantls  doiil  on 
ri'trouveun  grand  nom- 
Itre  d 'œuvres  dans  les 
collections      publiques 
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Ornement  tiré  d'un  manuscrit  russe  du  xvi'  siècle  conserve  à  la  bibliothèque 
de  l'Académie  ecclésiastique  du  couvent  de  Saint-Serge,  près  de  Moscou  (Stassof). 


La   Renaissance  dans  les   États   Scandinaves   et   en 

et  privées  atteste  que 
les  Anglais  du  xvi° 
siècle  avaient  un 
goût  très  vif  des 
beaux  -  arts,  il  ne 
semble  pas  qu'il  se 
soit  formé  dans  le 
royaume  une  école 
nationale  de  pein- 
tres. On  ne  peut 
suère  citer  comme 
peintre  que  le  mi- 
niaturiste Isaac  Oli- 
vier, à  qui  l'on  doit 
de  gracieux  por  - 
traits.  11  ne  semble 
pas  non  plus  que 
l'Angleterre  ait  eu 
au  xvi"  siècle  de 
grands  sculpteurs. 
Parmi  les  arts  mi- 
neurs, celui  qui  pa- 
rait avoir  été  le 
plus  cultivé  est  l'or- 
fèvrerie. 

La     Renaissance 
dans  les  autres  pays 

j      TPnrnnA     . T  'in  Château  royal  do  Kronborg  (Danemark)  construit  h  !■  fin  du  xvi'  siècle. 

fluence  de  la  Renaissance  s'est  produite  jusque         portent  surtout  la  marque 


Russie. 

dans  les  contrées 
les  plus  éloignées 
de  l'Europe.  Elle  a 
été  introduite  en 
Hongrie,  en  Polo- 
gne, dans  les  Liais 
Scandinaves  et  même 
en  Russie  par  des 
artistes  étrangers 
que  les  souverains 
appelaient  pour  éle- 
ver des  monuments 
à  la  mode  nouvelle. 
Aussi  n'y  a-t-il  pas 
eu  dans  ces  pays 
d'écoles  originales; 
eu  Hongrie  et  en 
Pologne ,  ce  sont 
surtout  des  artistes 
allemands  et  italiens 
qui  ont  fait  connaî- 
tre la  Renaissance , 
Dans  les  Étals  Scan- 
dinaves, les  monu- 
ments construits  à 
la  fin  du  xvi"  siècle 
et  dans  la  première 
partie  du  xvjr  siècle 
de  l'arl  hollandais. 


Porte  du  chéiteau  de  Kronborg,  datée  de  1584  (Fritsch). 


Tombeau  de  Jean  III  dans  la  cathédrale  d'Upsal. 


Coitames  nobles;  gravure  on  laille-douco  do  Léonard  Oaulior  (15607-lfiil),  représentant  Henri  IV  et  sa  famille  en  1601. 


.    CHAPITRE    VIII 

La  France  sous  Henri  IV  et  Louis  XIIL 


Boaaa  de  HanrHV(i580- 

l'allir""""  *"'"••  La  cour  d'Henri  IV  et 
de  Louis  XHI.  —  Entre 
la  brillante  cour  des  Valois  i-l  It^  soniplueux 
entourage  de  Louis  XIV,  la  cour  d'Henri  IV  cl 
de  Louis  XIII  fait  assez  médiocre  figure.  Dans 
sa  vie  d'avonluios,  Henri  IV  n'avait  pas  pris  le 
goût  d'une  existence  raffinée  ni  d'un  cérémonial 
compliqué;  une  fois  sur  le  trône,  il  garda  ses 
liai)! tildes  des  camps;  ses  actes  ne  furent  pas 
it'glés  avec  une  rigoureuse  précision  comme 
ceux  de  son  pclit-fils;  et  s'il  ne  souffrit  jamais 
qu'on  lui  manqiiAI,  il  eut  avec  ses  compaf,'nons 
,<rarmes  restés  auprès  de  lui  des  allures  fami- 
lières. Louis  XIII,  d'une  humeur  en  général 
triste  et  maussade,  vivait  au  centre  d'un  petit 
cercle  de  favoris,  et  il  ne  se  plaisait  guère  aux 
cérémonies  d'apparat. 

La  vie  de  cour.  —  Henri  IV  et  Louis  XIII 
vécuieiit  de  [iréférence  au  Louvre;  comme  rési- 
deucu  de  cam[>.ii;iif,  le   premier  habita  surtout 


Soeaa    de   Louis    Xm 

„  .       .  ,  ,  ,        (I<ll0-I8t3),     poDsorvé    aux 

honlainenleau,     le     second        Archives  nationalei. 

Saint-dermain.  Louis  .\1II 

.se  fit  en  outre  construire  un  élégant  petit  château 
à  Versailles.  La  cour  n'était  pas  encore  très 
nombreuse;  on  estime  que  sous  Louis  XIII 
elle  comprenait  environ  3(X)0  personnes.  La 
vie  de  cour  était  simple;  Henri  IV  donnait  la 
plus  grande  partie  do  son  temps  aux  affaires; 
le  reste,  il  le  passait  avec  ses  enfants  qu'il 
aimait  passionnément;  ou  bien  il  buvait  cl 
chassait  avec  ses  amis.  Parfois  il  courait  les  rues 
déguisé  et  masqué;  quelquefois,  à  Paris,  il 
honorait  de  sa  présence  des  bals  donnés  par  les 
nobles  et  les  riches  bourgeois.  La  passion  de 
L(mis  XIII  pour  la  chasse  est  demeurée  célèbre; 
jl  avait  aussi  un  goi'kt  très  vif  pour  la  musique 
et  la  peinture.  (î'esl  ainsi  qu'il  se  distrayait  des 
cérémonies  fatigantes  que  lui  imposait  son 
métier  de  roi  :  lits  de  justice,  réceptions  d'am- 
b!is<;i'li'mv.  (iinlilioTis   di's  harangues  officielles 
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Le  roi. 


Henri  IV  touchant  les  écrouellos  en  1603;  d'après  une  gravuiv! 
en  taille-douce  de  Kirens. 
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CoBtuxne  noble  ;  portrait  d'Henri  IV, 
point  par  Francis  Porbus  le  Jeune  {1559- 
16Î2)  on  ICUi  (Musée  du  Louvre). 


La  famille  royale  vers  1603;  d'après  une  pravure  en 
taille-douce  de  Fornazeris,  repr(?s«ntant  le  dauphin  Louis 
récitant  un  compliment  à  Henri  IV  et  à  Marie  do  Mcdicis. 


La  naissance  de  Louis  XIV  ; 
d'après  une  gravure  en  taille-douce 
d'Abraham  Bosse  (1603  ^-IMS). 


LA   FRANCE  SOUS   HENRI   IV   ET   LOUIS   XIII 


au   retour  de  ses 
campagnes,  céré- 
monies de  l'ordre 
du    Saint-Esprit. 
Carrousels      et 
ballets.  -^  Parmi 
icsdiverlissemenls 
lesplusgoùti^sàla 
cour  d'Henri  IV  et 
de  Louis  XIII, 
il  faut  compter 
les    carrousels 
et  les   ballel- 
L'un   des   plu- 
céli^bres     car- 
rousels fut  ce- 
lui qui  cul  lieu 
à  Paris  sur  la 
place      Royale 
les  5,   6  et   7 
avril  1612.  .'Il 
l'bonneur      ilii 
futur    nidiia^i 
de  Louis   \111 
et  de  l'infante 
d'Espagne  An- 
ne d'Aulrielie, 
d'Klisabelli   do 
France ,    sœur 
de  Louis  Xllf. 
et   de    l'infant 
d'Espagne  don 


Louis  XllI  â  son 
do  l'iiris  (I63»j; 


retour  do  la  Rochollo  drouto  la  haranfçtio  du  pnH-dt  tles  MurchHiuls 
d'après  une  gravure  en  taille-douce  d'Abraham  Bosse  (I60S7-I678). 


Le  roi  Loula  XITT 
Crinpln  (In  rsRse  n 
.S'ififtf  et  Ir  /•or/*-*7"' 


Pbilippe. On  cons- 
truisit sur  un  des 
côtés  de  la  place 
un      édifice  ,      le 
Temple  de  la  Fé- 
licité ,  gardé  par 
les   clievaliers  de 
la  Gloire  qui  dé- 
liaient au  combat 
quiconque  vou- 
lait y  pénétrer. 
Une     inléres  - 
saute    gravure 
de       Cbâlillon 
nous       repré - 
sente     l'entrée 
ducort^gedans 
les  lices;  il  com- 
prenait plus  de 
500  personnes 
et200clieYau.\; 
(m  y  voyait  des 
cliarsdonl  l'un 
était  un  roclier 
portant  des  mu- 
siciens ;  un  au- 
tre    était     un 
cbar  triomphal 
où  des  dames 
de  la  cour,  dé- 

int  i  Toller  an  roorbatte;  d'après  use  gravure  en  tailla-rfouce  de     guiséeSCU  divi- 
ttraita  du  •  Itanigt  rofat  •  publia  en  HÎ3  par  l'Iuvinel  A  rarit.  I.o         .    ,         ... 
nt  ^Keleneut  de  cet  oUTrage.  IllteS.reCllaiCnt 
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Le  roi. 


Louis  XIII  présida  lit 

dos  vers.  Il  y  avait 
encore  dans  le  cor- 
tège des  mannequins 
figurant  des  géants; 
on    y    voyait    aussi 
des  éléphants  et  des 
rhinocéros.  La  jour- 
née    était     occupée 
par  des  joutes  et  des 
courses  de   hagues; 
chaque  soir,  une  ca- 
valcade formée  des 
principaux  jouteurs 
parcourait  la  ville  à 
la  lueur  de  torches. 
Enfin,  le  second  soir, 
un  grand  feu  d'arti- 
fice fut  tiré  du  palais 
de  la  Félicité.  Quant 
aux  ballets,  le  goût 
s'en    maintint    jus- 
qu'au début  du  régne 
de    Louis    XIV,    et 
c'est  alors  que  furent 
donnés  les  plus  ma- 
gnifiques. 
Les    nobles .    — 


le  repas  des  chevaliers  du  .Saint-Kspi-it,  d'après  une  gravure  en  taille-douce  d-Abrahain  Bosse  (100d?-161«). 


Séance  d'ouverture  des  Étals  généraux  de  1614  ;  d'après  une  gravure  en  taille-douce 
de  Ziarnko  le  Polonais. 


Beaucoup  de  nobles 
vivaient  encore  à  la 
campagne  ;     ils     y 
menaient  une  exis- 
tence patriarcale  au 
milieu  de  leurs  gens; 
cependant ,     Olivier 
de    Serres    s'étonne 
et  s'indigne  de  voir 
les      gentilshommes 
possesseurs  de  cinq 
cents  livres  de  rente 
prendre  leurs  repas 
dans  une  salle  à  part, 
au  lieu  de  continuer, 
comme  leurs  pères, 
à  les  prendre   à    la 
cuisine     avec    leurs 
serviteurs.  Parmi  les 
grands      seigneurs , 
beaucoup       vinrent 
alors     s'installer     à 
Paris ,     auprès     du 
Louvre.  Il  leur  fallut 
de     vastes     habita - 
lions,  par  suite   de 
l'habitude      où      ils 
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Un  bal  «ons  Louis  Xin-.  il'apri»  une  groviir"  «-n  t 


,Vkrahaui  Iioi>sa  (I(i05?'l(i78j. 


Seigneur  noiii  le  rAgi 


Noble,  iiii  début  do  rtK»<  de  liOuli  XIII: 
d'apr^i  une  gravure  de  Miriao(ISU-ll)SI). 


Page  (ous  lo  r^gn«  de  U>ui>  XIII. 


I.C  Seigneur  ot  la  Page  (ont  extraiU  du  •  JarJin  de  la  Nohlciu  [notait*  •  dont  le*  illuelralioai  ont  i\6  graT<e«  par  Abraham  Boue  (IIMU?-I«7I), 

d'apr«*  lea  deaaiea  de  Saiat-lgny. 

élaienl  d'entrotenir  une  «  maison  »,  r'ost-à-dirc        sonnol  do  domestiques  gouvcrné.s  par  des  inten- 
(l'avoir  autour  d'eux,  oulii'   un    nunilireux   pcr-        danls,  un  assez  grand  nombre  de  gentilshommes 

Alih  «   iii^TOiiigvx.   —    III.  10 
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Les  nobles. 


Dame  noble  an  lU'-lmt  liti  xvii"'  siècle: 
statue  funéraire  en  marbre  do  la  duchesse 
de  Retz,  morte  en  l(i03  (Musée  du  Louvre). 


pauvres  et  de  pages  de  bonne 
maison,  qui  leur  faisaient  escorte 
à  toute  heure  du  jour.  On  cite 
le  cas  d'un  noble  qui,  réduit 
au  strict  nécessaire,  avait  en- 
core un  train  de  44  personnes, 
dont    16   pour    sa  femme. 


Noble  et  dame  eu  1629;  frontispice  du 
«  Théâtre  de  la  France  contenant  les  diversités 
des  habits  »  dont  les  illustrations  ont  été 
gravées  par  Abraham  Bosse,  d'après  les  dessins 
de  Saint-Igny.  Cette  vignette  représente  doux 
fiancés  se  donnant  la  main. 


Dame  noble  au  milieu  du  xvir  siècle; 
statue  funéraire  en  marbre  de  Marguerilo 
de  Luxembourg,  duchesse  de  Trcsmes,  morte 
en  1645  (Musée  du  Louvre). 


ment  renouveler  sa  garde-robe. 
«  Changer  tous  les  jours  d'habit 
et  de  plumes,  écrit  Tallemant 
des  Réaux,  c'est  la  marque 
la  plus  ordinaire  à  quoi  on 
connaît  dans  Paris  les  gens 
de   qualité.   »   Cinq-Mars   avait 


Le  luxe  des  nobles.  —  Les 
nobles  reconstituèrent  sous 
Henri  IV  leur  fortune  ébranlée 
par  les  guerres  religieuses  et 
la  dépensèrent  joyeusement 
sous  Louis  XIII.  «  Nos  sujets 
sont  fondus  de  luxe  »,  lit-on 
dans  une  ordonnance  somp- 
tueuse de  1629.  Le  vêtement 
élégant  que  portaienlles  nobles 
sous  Louis  XIII  était  extrê- 
mement coûteux;  on  n'y  em- 
ployait, pour  le  costume  mas- 
culin comme  pour  le  vêtement 
féminin,  que  des  étoffes  de 
satin,  de  taffetas,  de  velours, 
tramées  d'or  et  d'argent.  Le 
goût  de  la  parure  était  effréné  ; 
les  admirables  cols  de  den- 
telles que  portaient  alors 
hommes  et  femmes  revenaient 
à  un  très  haut  prix.  Bassom- 
pierre  se  fit  faire  pour  le  baptême  du  duc  d'Or- 
léans un  habit  qui,  avec  les  parures  et  une 
épée  de  diamants,  coûta  environ  57  000  livres, 
soit  à  peu  près  330000  francs  de  notre  mon- 
naie. Un  homme  de  bon   ton  devait  incessam- 


Fillette  noble;  peinture  de  Philippe  de  Champaignc 
(1602-1674),  conservée  au  Musée  du  Louvre. 


300  paires  de  bottes.  La  table 
était  toujours  abondamment 
servie  ;  une  ordonnance  de 
1629  prétendit  réduire  les 
menus  ordinaires  à  18  plats 
par  repas.  Entre  le  dîner  et  le 
souper,  on  servait  la  colla- 
tion, et  c'était  un  prétexte 
à  présenter  aux  invités  des 
mets  délicats  et  recherchés. 
L'usage  de  la  vaisselle  d'ar- 
gent était  journalier. 

Occupations  des  nobles.  — 
Les  occupations  favorites  des 
nobles  en  temps  de  paix 
étaient,  à  la  campagne,  la 
chasse;  à  la  ville,  les  visites, 
les  promenades  et  la  danse. 
L'on  pratiquait  tous  les  genres 
de  chasse  et  les  grands  sei- 
gneurs entretenaient  d'impor- 
tants équipages  de  vénerie  et 
de  fauconnerie.  Souvent  l'on  invitait  les  dames 
à  chasser,  et  quand  le  duc  de  Rochefoucauld  était 
accompagné  d'élégantes  amazones,  il  y  avait 
à  tous  les  relais  collation  et  musique.  Le  jeu  de 
bague,  le  jeu  de  paume,  le  jeu  de  volant  occu- 
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Vues   de   Paris  au   début  du   XVII"  siècle. 


La  place  Royale  .i,  IGIS  ;  gravure  eu  U.illc-<l„ia-..  ,1e  C.  Chàlillou,  représcnlanl  le  rnrrousel  e.l.'hr,' 


PgiTfRAn  dvMacnifiqve  Basti^ment  de  La  Maison  deVIlle 


L  Hôtel  d.  vin.  de  Paru  en  I6.a.  U.pr;,,  un  .l....,„  ,1e  C.  CMt.llon,  p-.v*  c»  U,lle-d„„c,  do  M.lhiea  M«ri.n  (l»».|«5l)- 

on  y  voil  repri<i«DU>,  A  droite,  lo  feu  de  la  S.ial-JMin.  liw«-i»»i», 


ALBUM    IIISTOIIIQUE 


Bourgeois  au  début  du 

règne    do    Louis    XIIl;  Bourgeoise  ;  gravure  en  Uille- 

d'après  une  gravure  do  Une  ville  en  10  li  ;  d'après  un  dessin  de  MartcUango,  représentant  le  coUùgu  jojjl       douce  d'Abraham  Bosse,  d'après 

Mérian  (1593-1651).  de  la  Flèche,  conservé  à  la  Bibliothèque  nationale  (département  dos  Estampes).           un  dessin  de  Saintigny. 


.JE--   .^ 

Une  famille  bourgeoise  à  table,  sous  le  rcgne  de  Louis  XIII;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  d'Abr.ih.im  Bosse  .  1003  ?-l07S), 

représentant  le  Bénédicité. 


paient  aus.si  une  partie  des  après-dî- 
ners. A  Paris,  l'on  se  rendait  sur  la 
fin  du  jour  au  Cours  la  Reine,  et 
c'était  un  long  défilé  d'énormes  car- 
rosses attelés  do  plusieurs  chevaux  ; 
six  ou  huit  personnes  prenaient 
place  dans  ces  voitures.  Le  luxe  s'é- 
tendit aux  carrosses  alors  dans  toute 
leurnouveauté  ;  lescaissesenétaient 
richement  sculptées  et  les  tentures 
étaient  décorées  d'ornements  d'or, 
d'argent,  de  soie  et  de  riches  pas- 
sementeries. Les  soirées  étaient  oc- 
cupées le  plus  souvent  par  des  bals. 
Les  bourgeois.  —  «  Quand  on 
parle  à  quelqu'un,  on  ne  sait  si 
l'on    doit    dire     Monseigneur    ou 


Servante;  d'après  une  gravure 
d'Abraham  Bosse  (I603  7-1678). 


Monsieur  »  lit-on,  dans  un  pamphlet 
de  ce  temps,  les  Caquets  de  /'ac- 
couchée; c'est  dire  que  les  bourgeois 
rivalisant  de  luxe  avec  les  grands, 
il  n'était  plus  possible  de  les  dis- 
tinguer d'avec  les  nobles.  S'il  faut 
en  croire  l'auteur  de  cet  ouvrage, 
ce  goiit  effréné  de  luxe  n'allait 
pas  sans  porter  atteinte  à  l'anlique 
probité  des  familles  bourgeoises.  A 
l'entendre ,  sitôt  qu'une  femme 
apporte  quelque  dot  à  son  mari 
«  il  faut  tapisser  la  maison  partout, 
paraître  en  vaisselle  d'ai'gent;  et 
quand  elle  ne  serait  que  la  femme 
d'un  petit  commissaire  du  Chàlelet, 
il  faut  que  le  satin  marche  à  tout 


LA   FRANCE  SOUS   HEMil    IV   ET   LUUIS  XllI 


125 


Bourgeois  ;   artisans  et  pauvres  gens. 


Serrurier  sou»  u- 
règne  d'll«nri  IV;  sta- 
tuette conservée  au 
Ua»ée  do  Cluny. 


ji!-<- de  cordonnier  sons  1<- 

l.i..\uie  en  ti.îlIe-douce  d'Alii 


Pâtissier:   d'après  uno 
gravure   d'Abraham   lîoste. 


Porteur  de  (agots  :  d'a- 
près uno  gravure  d'Abraliam 
Hosso. 


reslc,  sans  aucun 
Houci  des  dettes, 
quand  m^^mo  la 
fruitière  du  quar- 
tier viendrait  tous 
les  jours  crier  et 
brailler  .'isa  porte 
pour  «"^Ir»'  |)ayée 
i\i-  i-,.  (lu'eilo  a 
fourni  pour  son 
loyer  ». 

Les  villes  :  Pa- 
ris. —  l'eiidanl 
les  guerres  de 
religion,  les  villes 


Intérieur  de  pauvres  k<""'  ^'^'I"  I»  ri-gn^-  do  l.'juis  XIII  •.  d'après  uno  (;ravuro 
en  tailledonre  d'Ahraliam  Dosso  (1005  M618),  faisant  partie  do  la  suite  dos  œuvres  de 
miséricorde  et  repr*'^*^"'-"  •  i  <  '  ■-•►"  ■■■'  -'-pivre^  malades. 


Le  oabinat  d'un  homme  de  loi  sous  In  régne  do  Ix>ui«  XMI  ;  d'aprèa  une  gravure 

on  laiilc-doure  d'Abraham   Honnn   i\iAHt  *  tii*Xt. 


Mendiant  :  d'apri>s  uno 
gravure  d'Abraham  Bosse. 


avaient  été  cruel- 
lemenléprouvées; 
elles  se  remi- 
rent peu  à  peu  de 
leurs  maux  sous 
la  prudente  admi- 
nistration d'Hen- 
ri IV.  Le  règne  de 
ce  prince  fui,  en 
parliculier  pour 
Paris,  une  épo- 
que d'importanlcs 
transformations . 
Les  murailles  fu- 
rent réialilifs,  les 
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Les    paysans. 


portes     réouvertes,    les 
égouls  réparés,  de  nom- 
breuses fontaines  furent 
édifiées;  le  pont  \euf  fut 
achevé  ;  alors  furent  cons- 
truites la  place  Dauphine 
et  la  place   Royale,   qui 
fut,  pendant  le  règne  de 
Louis   XIII,   le    rendez- 
vous  des  élégants  et  des 
oisifs.  Ces  travaux  d'em- 
bellissement se  poursui- 
virent sous  Louis  XIII; 
le  palais  du  Luxembourg 
fut     achevé;    Richelieu 
éleva  le  Palais-Cardinal. 
Des  églises  et  des  cou- 
vents furent  construits  en 
assez     grand     nombre. 
Enfin  Paris  s'accrut  d'un 
nouveau   quartier;   l'ar- 
chitecte     Marie     cous  - 
truisit   dans   l'île  Saint- 


Paysans  et  paysannes  ;  peinture  des  frères  I.enain,  communément  appelée  «  I,o  retour  de  la  fenais^ 

(Musée  du  Lotivre). 


Louis  jusqu'alors  inhabitée,   un  grand  nombre 
d'hôtels  oîivinrents'établirsurtoutdes  magistrats. 


Kepas  de  paysans;  peinture  des  frères  Lenain,  datée  de  1612  (Musée  du  Louvr 


Les  paysans.  —  Les 
campagnes    avaient    eu 
plus   encore     à    souiïrir 
des  maux  de   la  guerre 
civile  que  les  villes.  Sous 
Henri   IV,    les    pauvres 
gens  purent  se  remettre 
au  travail;  «  ils  avaient 
leurs   meubles   et    leurs 
provisions    nécessaires , 
écrit    Michel    de     Ma  - 
rolles  ,     et      couchaient 
dans   leur    lit.    »    II  ne 
semble     pas    que    celte 
prospérité   se   soit    par- 
tout  maintenue  sous  le 
règne  de  Louis  XIII.  Les 
paysans   nous   apparais- 
sent   en    effet   dans    les 
tableaux  des  frères  Le- 
nain,  vêtus  de    haillons 
déchirés,  pieds  nus,  as- 
sis sur  de  grossiers  esca- 
beaux,   et    vivant   dans 
de  pauvres  habitations   au  sol  de  terre  battue, 
aux  parois  nues. 


CHAPITRE    IX 

La    Cour   de   Louis   XIV. 
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Habitations  royales  ;  Versailles. 


La  cour  antérieure  du  château  de  VerBallles  ;  d'après  une  grovuro  on  taille-douco  do  G.  l'éielle. 


château  de  Versailles  avant  la  fin  dn  xvu-  siècle;  d'après  une  gravure  en  taille-douco  do  G.  Pérelle. 


Les 


écuries  du  château  de  Versailles;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  de  G.  l'érelle. 
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Résidences  royales  :   Versailles. 


m   ' 


Le  cliàleiiu  au    vcisitiiiv:» 


ji.itUîrro  (l'eau,  vers  l.^--,  ■ 


.10  a.  l'urcllol   (I000-IG15). 


La  mèoagsrie  du  obAtMiu  de  Versailles:  d'après  une  gravure  en  taillenlauoe  de  O.  P4reUe  (I(00-I61â) 


Construction  du  château  de  Versailles.  — 
Loui.s  XIV  ponilniit  In  piTmii-ro  partie  de  son 
i<'gtic  vôciil  au  I.oiivK',  il  Snitit-(i<M'mniii,  à  Foii- 
(niiii'l)lcau  nu  iluiis  le  «liAtcau  qii<.>  .son  pt-rc  avait 
fait  construire  près  de  Versailles.  Le  jeune  roi  se 


plut  |iarticulièrenient  en  ce  dernier  endroit  cl,!!*!!» 
1 060.  il  donna  l'ordre  à  rarcliilecle  Levau  d'agran- 
dir celle  (Icinciire.  Les  Iravaux  furent  «-(iiilinués 
jiar  llai'douiii  .Mansani,  et  en  lOH'J  liouis  XI\ 
s'établit  déftnilivemcnt   à    Versaille.s.   Le  eliA- 


I .  Tonlei  le*  grevnree  reproduilea  ilant  ce  chapitre  seni  eonaerv^»  «u  d^parlemonl  des  Kalampet  à  la  Bibliotht'>quo  Datiooali*. 
AiJii'M   iiiaTOKigt  a.    —   III. 
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Résidences  royales   :   Versailles 


leau  de  Louis  XIII  avait  été 
encastré  dans  les  bâtiments 
nouveaux  qui  comprenaient 
les  appartements  du  roi,  de 
la  reine,  de  la  famille  royale, 
des  princes  du  sang;  les  lo- 
gements des  gentilshommes 
résidant  à  la  cour;  les  bâti- 
ments de  service,  communs, 
grande  et  petite  écurie,  etc.; 
la  chapelle,  véritable  église, 
achevée  seulement  à  la  fin  du  règne  ; 
puis,  dans  les  jardins,  des  construc- 
tions d'un  caractère  spécial,  telles 
que   l'Orangerie   et   la   Ménagerie. 
Enfin  le  roi  fit  encore  construire  les 
maisons  de  Trianon  et  de  Marly. 

Les  cours  du  château. —  Au  xvii" 
siècle,  comme  aujourd'hui,  on  arri- 
vait au  château  de  Versailles  par  une 
large  avenue  plantée  de  quatre  ran- 
gées d'arbres.  Elle  débouchait  sur 
une  vaste  place  bordée   à  droite  et  à   gauche 


Sceau  do  Louis  XIV  eu  1618. 


Couteau  de  Louis  XIV  ;  couteau,  lourchotte. 
cuiller,  cadenas  et  salière  sont  reproduits  d'après 
des  dessins  de  Robert  de  Cotte,  conservés  au  dépar- 
tement des  Estampes  ù  la  Bibliothèque  nationale. 


de  la  grande  et  de  la  petite 
écurie,  aujourd'hui  transfor- 
mées en  casernes.  Trois  cours 
précédaient  le  palais.  C'était 
d'abord  la  cour  des  mi- 
nistres, entre  les  bâtiments 
où  le  roi  logeait  les  ministres 
et  les  secrétaires  d'Etat . 
Là  se  tenaient  des  compa- 
gnies de  gardes  françaises  et 


Sceau  secret  Je  Louis  XIV  en  16"2. 

Ces  sceaux   sont  conservés  aux 
Archives  nationales. 


de  suisses,  dont  les  piques 
étaient  disposées  en  faisceaux  et  dont 
les  mousquets  étaient  alignés  sur  le 
sol;  on  y  trouvait  encore  nombre  de 
mendiants.  Une  grille  séparait  cette 
première  cour  de  la  seconde,  dite 
cour  royale,  où  pénétraient  seuls 
les  carrosses  des  seigneurs  à  qui  leur 
rang  conférait  ce  privilège.  La  troi- 
sième cour  était  la  cour  de  marbre, 
entre  le  bâtiment  central  et  les  ailes 
du  château  de  Louis  XIII. 
Les  appartements.  —  On   avait   accès  aux 
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Résidences  royales   :   Versailles. 


Le  bassin  d'Ap 


;ne  gravure  en  taiilo-douce  de  G.  IV^rello. 


Fonuln*  dans  !«•  Jardina  du  ohAtaaa  da  Vci.-...o.. 
d'apm  an  tableau  de  Cotalle,  coawirir4  tu  Muaée  de  Veruillri. 

nppnrlcmcnls  royaux,  situés  nu  proniior  (^fnpc, 
par  l'escalier  do  marbre  qui  débouchait  sur  le 
côté  gauche  de  la  cour  royale.  Au  sommet  de 
cet  esenlier  on  trouvait,  à  gauche,  l'appartement 
(le  lii  rf'ine;  ,"i  dniilc.  relui  du  roi.  On  pénéirait 


Bosquet  des  (ontainaa  dana  laa  Jardins  du  obAteau  ds 
Veraalllas;  d'tprti  nn  Ublcto  de  Cotelle,  au  Muade  de  Vvrtaillei. 

d'abord  dans  In  salle  des  gardes,  puis  dans  l'anti- 
chambre. A  la  porte  de  cette  salle  se  tenait  une 
sentinelle  qui  seule  ouvrait  la  porto  à  ceux  qui 
entraient  ou  sortaient.  L'appartement  royal 
s'élendait  autour  de  la  cour  de  marbre;  il  fut 
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Résidences  royales  :  Trianon,  Marly. 


Le  grand  Trianon  à  la  fin  du  xvii»  siècle;  d'après  vino  giaviiro  en  taille-douce  de  G.  PéroUe  (1600-1673). 


Le  ohàteau  de  Marly  au  début  du  xviii"  siècle;  d'après  une  gravure  en  taille-douce. 

remanié  à  différentes  reprises.  En  1701,  il  compre-  du  roi,  le  cabinet  du  roi,  le  cabinet  des  perruques, 

nait  une  première  antichambre  appelée  la  «  Salle  Derrière  cet  appartement  s'allongeait  la  grande 

où  le  Roi  mange  »  ;  une  seconde   antichambre  .    galerie  ou  galerie  des  glaces,  construite  de  1680 

appelée  «  l'Œil-de-Bœuf»,  la  chambre  à  coucher  à  1682,  qui  servait  aux  réceptions  d'ambassa- 
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La  Cour. 


deurs  et  aux  bals 
d'apparat.  Los 
grands  apparle- 
monlsélaionf  for- 
més parunn  suili' 
de  magnifiques 
salons,  disposi's 
on  enfilade clcon- 
duisanl  à  la  cha- 
pelle. Les  deux 
ailes  servaient  îi 
loger  la  funiilio 
royale,  les  princes 
du  sang  et  ceux 
des  seigneurs  h 
qui  le  roi  faisait 
l'honneur  d'ac- 
corder un  logo- 
mentàVorsaillos. 
Magnificence 
du  château.  — 
Les  apparlomenls 
étaient  tendus  de 
velours,  de  da- 
mas, de  brocart 
d'argent  et  d'or; 
les  murs  étaient 
ornés  de  tapisse- 
ries etde  tableaux 
de  maîtres.  Les 
meubles  étaient 
on  général  peu 
nombreux;  mais, 
c'étaient  des  ta- 
bles ornées  do 
marbre, d'écaillé, 
de  bronze  doré, 
de  marqueterie; 
des  cabinets  d'é- 
bène  ou  de  cuivre 
doré;  des  bulTets 
où  s'étalaiont  on 

grand  nombre  des  vases  en  cristal  de  roche  ou  des 
pièces  d'orfèvrerie.  La  vaisselle  était  d'argent,  do 
vornK'il  ou  d'or.  L'argent  était  prodigué  <lans  li' 
palais;  dans  la  rhambro  du  trAne,  la  table,  les 
guéridons,  la  garniture  (1<;  cheminée,  le  lustre 
étaient  d'argent  massif;  comme  aussi  les  caiss»- 
des  orangers  dans  la  grande  galerie.  Le  soir. 
le  pillais   était   éclairé  par  ib-s  bougies   placées 


La  ooor  en  1665;  d'aprùs  un  almanach. 


La  oonr  en  1670:  d'aprèi  un  almanach  ro|.iu<iOiiUiiil  Iwuu  XIV  cuurdrâut  lo  ba(uti 
do  mantclial  d<>  France. 


dans  des  llam  - 
beaux, des  lustres 
etdes  girandoles. 
Dans  les  cérémo- 
nies et  dans  les 
fêtes,  les  salles 
étaient  éclairées 
pardespyramides 
de  lumières  for- 
mées de  bougies 
disposéeslesunes 
au-dessus  des 
autres.  Ces  ma- 
gnifiques appar- 
tements étaient 
fort  incommodes. 
"11  fait  si  froid  ici, 
écrivait  Madame 
le  5  mars  1095, 
qu'à  la  table  du 
roi  le  vin  ainsi 
que  leau  gèlent 
dans  les  verres.  » 
Ou  retrouvait  le 
niômeluxeàTria- 
non,«  palais  où  le 
marbre  est  plus 
commun  que  la 
pierre  »el  dans  les 
pavillons  de  Mar- 
ly.  Les  jardins, 
avec  leurs  par- 
terres, leurs  bos- 
quets, leurs  fon- 
taines, leurs  cas- 
cades, leur  peu- 
ple de  statues . 
complétaient  cet 
onsembio  mor- 
voilloux.  La  cu- 
riosité y  était  eu 
outre  satisfaite 
par  la  fameuse  Ménagerie  «  remplie  de  ce  qu'il  y 
a  (le  plus  rares  animaux  dans  le  monde  ». 

Le  service  du  roi.  — Le  nombre  des  habitants 
(le  cet  iinmonse  cliAleau  égalai!  la  population  do 
plus  d'une  ville  du  royannu-;  on  oslinio  h.  envi- 
ron .">(X)0  le  nombre  de  personnes  attachées  au 
service  du  roi  et  dos  membres  de  sa  famille.  Le 
service  du  roi  comprenait  on/c  divisions,  .'i  la  léte 
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de  chacune  des- 
quelles était  un 
grand  officier  de 
la  couronne  :  c'é- 
taient :  le  service 
religieux ,  régi 
par  le  grand  au- 
mônier; la  mai- 
son du  roi,  gou- 
vernée par  le 
grand  maître,  qui 
avait  sous  ses  or- 
dres le  grand  pa- 
nelier,le  premier 
maître  d'hôtel,  l'é- 
chanson,  l'éciiyer 
tranchant  ;  la 
chambre,  l'anti- 
chambre et  le  ca- 
binet dirigés  par 
le  grand  chambel- 
lan ;  la  garde-robe  , 
sous  les  ordres  du 
grand  maître;  l'écu- 
rie, avec  le  grand 
écuyer;  la  vénerie  à 
laquelle  présidait  le 
grand  veneur;  les  lo- 
sements  et  bâtiments 
qui  incombaient  au 
surintendant  ;  les 
voyages  organisés 
par  le  grand  maréchal 
des  logis;  la  garde  du 
roi  confiée  à  la  maison 
militaire  ;  la  police 
sous  la  direction  du 
grand  prévôt  do 
France  ;  les  cérémo- 
nies ordonnées  par 
le  grand  maître. 

La  vie  de  cour  ; 
l'appartement .  — 
Parmi  les  nobles  réu- 
nis à  la  cour,  les  uns 
faisaient  le  service  du 
roi  ;  les  autres  n'a- 
vaient d'autre  office 
que  d'assister  aux  dif- 
férents actes  de  la  vie 


La  oour  en  1700;  d'après  un  almanach  représentant  la  CnniiUc  rovali; 


Le  roi  en  costume  de  cérémonie;  d'après  un  portrait  de  Louis  XIV, 
par  H.  Rigaiid  {leûO-lTi'î   conservé  au  Mus<*e  du  Louvre. 


du  prince.  Ils  for- 
maient ainsi  ceux 
que  Saint-Simon 
appelait  les  «  ba- 
ycurs  »  consti- 
tuant le  public 
des  cérémonies 
de  cour,  récep- 
tions d'ambassa- 
deurs, prestations 
d'hommages,  cé- 
rémonies de  l'or- 
dre du  Saint-Es- 
prit, si  nombreux 
qu'au  mariage  du 
duc  de  Bourgo- 
gne il  fallait  at- 
tendre un  quart 
d'heure  aux  por- 
tes pour  pouvoir 
passer,  ou  qu'à 
la  présentation  de  la 
future  duchesse  de 
lîourgogne  à  la  cour, 
le  défilé  de  ceux  qui 
vinrent  la  saluer  dura 
liois  heures .  En 
hiver,  depuis  le  com- 
mencement du  mois 
d'octobre  jusqu'à  Pâ- 
ques, hommes  et  fem- 
mes se  retrouvent  à 
«  l'appartement  ».  Ce 
qu'on  appelait  ainsi, 
c'était,  écrit  Saint- 
Simon  ,  «  le  concours 
de  toute  la  cour  de- 
puis sept  heures  du 
soir  jusqu'à  dix  que 
le  roi  se  mettait  à 
table,  dans  le  grand 
appartement,  depuis 
un  des  salons  du  bout 
(le  la  grande  galerie 
jusque  vers  la  tribune 
de  la  chapelle.»  Dans 
ces  salons,  somptueu- 
sement éclairés ,  la 
cour  trouvait  les  dif- 
férents   jeux     à     la 
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mode;  les  chan- 
teurs du  roi  y 
récilaientelchaa- 
taient  «  sans  ha- 
bits de  théAlrc 
partie  de  quelque 
opéra».  11  y  avait 
aussi  «  une  cham- 
bre de  liqueurs  et 
une  chambre  de 
collation  ».  Cha- 
cun s'y  asseyait 
ou  s'y  tenait  de- 
bout, suivant  que 
son  litre  lui  don- 
nait ou  non  droit 
à  la  chaise  à 
dos,  uu  tabou  - 
ret,  au  carreau, 
le  fauteuil  étant 
réservé  au  roi . 
L'étiquette  re- 
coniiaissailù  cha- 
cun «  la  liberté  de 
parler  entière  »  . 
«Cependant,  lit- 
on  dans  le  Mer- 
cure, le  respect 
fait  que  personne 
ne  haussant  trop 
la  voix,  le  bruit 
qu'on  entend 
n'est  point  incom- 
mode. »  Le  roi  se 
montrait  en  gr- 
nérai  quelques 
instants  à  l'ap- 
partement et  jouait  alors  volon- 
tiers au  billard;  il  cessa  d'y 
assister  en  IGUl  et  passa  cette 
partie  de  la  journée  uujjrès  de 
M""  de  .Mainlenon.  Après  la 
mort  de  la  duchesse  et  du  duc 
de  Bourgogne,  il  n'y  eut  plus 
guère  mémo  d'appartement. 

Le  lever  et  le  coucher  du  roi. 
—  L'exislence  à  la  cour  se 
réglait  donc  sur  la  vie  du  roi. 
Tous  les  matins  avait  lieu  la 
cérémonie  du    lever.  Pendant 


Une  rioeptlon  à  la  cour;  Ljj:>  Xiv  i..  ■  \,uit  .n,^  ..  i  c  lamhre  au  palais  ilo  Fon- 
tainohlcau  l'élecLMir  do  Saie,  le  SI  septembre  171*;  d'apriis  uo  tableau  do  Louis  do 
Siiveslro  (16"5-I76iti  conserve  au  Musée  do  Veriailles. 


iicvalicrs  de  1  ordre  de  Saint-Louis 
ubleau  du  di^-but  du  wiii*  si6olo  conscrvr 


L«  •  grand  couvert  •  ;    iiH^dailloD  tir4 
d'un  aliuaDacli  do  1117t. 


que  le  roi  procé- 
dait à  sa  toilette 
et  mettait  les  dif- 
férentes pièces  de 
son  vêlement,  les 
grands  entraient 
dans  la  chambre 
par  groupes  suc- 
cessifs, à  trois 
reprises  différen- 
tes. Les  plus  qua- 
lifiés formaient 
la  première  en- 
trée, de  beaucoup 
la  plus  estimée. 
Le  roi  achevait 
alors  sa  toilette 
au  milieu  d'un 
grand  concours 
de  monde,  où 
figuraientprinces 
du  sang,  officiers 
de  la  couronne, 
ministres  et  se- 
crétaires d'Etat, 
prélats  et  tout  ce 
qu'il  y  avait  de 
plusdislinguéàla 
cour.  <<  Les  huis- 
siers ont  l'œil , 
dit  VÉtat  de  la 
France,  à  ce  que 
personne    ne    se 

iDUvre,  ne  se  pei- 

Z^     gne  et  ne  s'as- 

n<  «a  rhnmlirci  SCoit         daUS        la 

Versailles.  i  i  i  • 

chambre  du  rot, 
sur  les  sièges,  sur  une  table  ou 
sur  le  baluslre  de  l'alcôve;  et 
si  l'on  parle  trop  haut,  les  huis- 
siers font  faire  le  silence.  »  Le 
^'lir,  une  cérémonie  analogue 
s  accomplissait  ;  le  roi  commeii- 
(;ait  à  se  dévêtir  en  présence  de 
toute  la  cour;  puis,  quand  il 
avilit  mis  sa  robe  de  chambre, 
«  Allons,  messieurs,  passez,  » 
criaient  les  huissiers  de  la 
rhiinibre.  Les  courtisans  les 
moins    titrés    sortaient    à    ce 
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.  Prestation  du  serment  de  fidélité  entre  les  mains  du  roi  dans  la  chapelle  de  Versailles  par  M.  le  marq.ns  de  Dangcau,  à  cause  de  la  grande  maîtrise 
defordre  de  Not^DaLe^^^^  mont  Carmel  et  de  Saint-Lazare,  le  18  décembre  1693  ,.;  d'après  une  gravure  en  tadle-douee  de  SebasUen  I.eclerc. 


Mo--.  T  m,i,P  d'Orlé^^u  château  de  Fontainebleau,  dans  la  chapelle  des  Religieux  de  lOrdro 
Mariage  «^^  Charl^^lY-li^r^den^^^^^  "-  «-«-  «"  '-"^-^°"-  "«  ''•  ''^'^^^"• 

moment;    quelques   inslauls    après,    l'huissier         luisait  sortir  les  gens  de  cour  à  qui  leur  litre 
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iM  leu  de  billard 

OU  leur  fonction  avait 
permis    do    prolonger 
leur    si-jour     dans     la 
ciiambro  du  roi  ;  puis  il 
sortait  lui-même.  Il  iw 
restait  plus  auprès  du 
prince  que   le  premier 
valet  de  chambre  et  les 
garçons    de    chambre. 
Le  roi  couché,  «  le  pre- 
mier  valet    ferme    les 
rideaux  du  lit;   puis  il 
va  former  au  dedans  cl 
au  verrou  la  porte  de  la 
chambre  de  Sa  Miijesié  ; 
il  éteint  le  bouf,'eoir  et 
se  couche.  » 

Les  repas  du  roi.  -  Le  repas  du  roi  com- 
porla.l  d'autres  cérémonies.  Il  y  avait  le  petit  cl 
le  grand  couvert.  Le  roi  dinnil  à  une  heure  de 

.\Lllt'M    HIHTomulx.    —    III. 


(Ion 


La  chambi'O  de  la  collation. 

■i>l  roprndail.-»  duprii  uno  •nila  do  (tr»vure«  od  Inill... 
uvâin,  do  U3«,  roprtMnUnt  Im  .ppartemcnl.  du  roi. 


parée  par  rhuis.si.'i  d 
gobelet,  qui. y  avaient 
'<  savoir  :  l'assiellc  et 


l'après-niidi    au     petit 
couvert,     c'est-à-dire 
seul  dans  sa  chambre, 
assis  à  une  table  carrée, 
vis-à-vis  de  la  fenèlredu 
milieu.  Il  était  servi  par 
le -.Mand  rhambellaii  et, 
à  son  défaut,  par  le  pre- 
mier gentilhomme  de  la 
chambre.   Il  soupait  à 
di.x    heures    au    grand 
couvert,  dans  la  pièce 
qui  précédait  sa  cham- 
bre. A  sa  (able  prenaient 
place  les  princesses  de 
la  famille  royale.    La 
lable    ayant    été    |ii.- 
••  salle  et  les  officitrs  du 
disposé  le  couvert  du  roi, 
le  cudeuas  sur  lequel  sont 
18 
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de  France. 


Kourrloe  du    duc 
do  Bourgogne. 


Promeneuse  du  duo  de  lîourfrogne.  Remueuse  du  duc  de  Bourgogne. 

D'oiirès  une  suite  de  gravures  en  taille-douce  de  Bonnart. 


Teneuse   du   duc 

de    Buur^'0;;nc. 


Le  duc  de  Bourgogne,  le  duo  d'Anjou  et  le  duc  de  Berry, 
jouant  au  royal  jeu  des  fortifications. 


Le  duo  de  Bourgogne,  le  duo  d  Anjou  et  le  duc  de  Berry 
jouant  au  trictrac. 


Ces  deux  vignettes  ont  ùlé  dessinées  d'après  des  gravures  en  taille-douce  de  Bonnart. 


le  pain,  la  cuiller,  la  fourchetle,  le  couleau  cl  la 
serviclle  du  roi,  »  on  allait  chercher  «  la  viande 
du  roi  ».  Le  maître  d'hôtel  elles  officiers  de  bouche 
la  précédaient;  trois  gardes  du  corps  l'accom- 
pagnaient,  la  carabine  sur  l'épaule,  avec  mission 
de  n'en  laisser  approcher  personne.  Le  roi 
prenait  place  et  était  servi  par  les  gentils- 
hommes servants.  Lorsqu'il  demandait  à  boire, 
l'échanson,  après  avoir  crié  :  «  A  boire  pour  le 
roi!  »  faisait  la  révérence  au  prince,  allait  au 
buffet  prendre  des  mains  du  chef  d'échansonnerie- 
bouche  la  soucoupe  d'or  garnie  du  verre  couvert 


et  les  deux  carafes  de  cristal  pleines  de  vin  et 
d'eau,  puis  revenait,  précédé  du  chef  et  suivi  de 
l'aide  du  gobelet  échansonnerie-bouche.  Arrivés 
à  la  table  du  roi,  ils  faisaient  la  révérence 
devant  le  prince.  Puis  l'on  procédait  à  l'essai  du 
vin  et  de  l'eau  ;  cette  précaution  prise,  nouvelle 
révérence  du  gentilhomme  servant  qui  décou- 
vrait le  verre  et  le  présentait  au  roi  en  même 
temps  (jue  la  soucouj)e  où  étaient  les  carafes. 
Le  roi  se  servait,  buvait  et  remettait  le  verre 
sur  la  soucoupe.  Le  gentilhomme  servant  repre- 
nait la   soucoupe,    recouvrait  le   verre,    faisait 
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^*-  -f- 


La  promenade  de  la  cour  Ip  lonf;  il»  grand  canal  à  Kontiinelileaii,  au  début  du   régne  de  l.ouls  XIV; 
d'aprdfi  unn  gravure  ou  tailtc-douce  de  Lei>nutrc. 


Le  oarrosM  royal  entrant  an   palais  da  FonUlneblaaa ;  d»pr*«  une  Rrevure  en  Uille-douce  d'I.  Sllveitre,  do  IM7. 


oncore  la  révérence  devant  le  roi,  cl  rendait  lo 
tout  au  chef  d'éclinnsonnerie-bonclin  qui  le 
rcpoilail   au  buffet. 

Le  cérémoniaL  —  Le  cérémoniiil  i'iiv<lnn|(iiil 
tons  les  actes  du  roi.   •<  Tous  le.s  jour.s,  ({uaiid  il 


allait  à  la  messe,  les  gardes-suisses  fai.saienl  la 
haie,  depuis  les  portes  du  chœur  jusqu'à  l'enlréo 
delà  chapelle...:  les  tambours  bnltaienl  et  \i>ê 
fifres  jouaient  jnsqu'fi  ce  que  le  roi  fiU  k  genoux 
à  .son  prie-Dieu  »;  mAmc  cérémonie  au  retour  de 
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La  promenade  du  roi  dans  les  jardins  du  château  de  Versailles  au  début  du  xvii'' siècle    d'après  un  dessin  de    *    Robert  de  Cotte  (1651-1135) 


Gondole  de  la  cour; 

d'après     une    gravure 

la  messe.  Lors- 
que le  roi  sortait 
du  palais,  la  haie 
était  faite  dans  la 
cour  par  les  gardes 
de  la  porte,  les  gar- 
des-françaises et 
les  suisses.  Le  car- 
rosse du  roi  était 
attelé  de  deux  chevaux,  pi'écédé  des  gardes  de  la 
prévôté  de  l'hôtel,  puis  dos  cent-suisses,  deux 
par  deux  ;  derrière  et  à  côté  du  carrosse  chevau- 
chaient les  gardes  du  corps;  les  valets  de  pied 
se  rangeaient  d'un  côté  et  d'autre,  depuis  la  tôte 
des  chevaux  jusqu'à  la  portière.  Quand  le  roi 
allait  en  carrosse  à  huit  chevaux,  le  cortège  était 
grossi  de  la  compagnie  des  gendarmes  et  de  celle 
des  chevau-légers  ;  quatre  trompettes  précédaient 
le  carrosse  et  quatre  autres  les  suivaient,  accom- 
pagnés de  timbaliers. 

Les  voyages.  —  Quand  le  roi  se  déplaçait,  une 
longue  file  do  carrosses  suivait  le  sien.  Il  voya- 
geait «  toujours  son  carrosse  plein  de  femmes  », 


en    taille-douce   d'I. 
Silvestre  (I6JI-IC9.Ï>. 

écrit  Saint- 
Simon  ;  des 
officiers  de 
bouche  sui- 
vaient achevai 
portant  une 
collationtoute 
prête,  pour  le 
~  cas  où  les  four- 

riers et  les  chariots  ordonnés  pour  les  repas  du 
roi  n'arriveraient  pas  à  temps.  Si  le  prince  partait 
en  campagne,  deux  chambres,  c'est-à-dire  deux 
ameublements  complets  précédaient  le  cortège 
royal  d'une  journée  «  afin  que  le  Roi,  arrivant  le 
lendemain,  trouvât  sa  chambre  toute  tendue  ». 
Lorsque  la  cour  accompagnait  le  roi,  c'était 
l'occasion  pour  les  courtisans  d'un  grand  déploie- 
ment de  luxe. 

Les  divertissements.  —  Les  divertissements 
tenaient  une  place  extrêmement  considérable 
dans  la  vie  de  la  cour.  L'un  des  délassements 
favoris  du  roi  était  la  promenade:  il  allait 
examiner  les  constructions  ou  parcourait  les  allées 
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Carroaaal  célébré  dans  la  cuur  dea  Tuilerie*  Isa  5,  6,  7  Juin  lUi  ;  d'apria  un«  gravure  eu  laiUc-douco  anonyme. 


de  ses  jardins.  Quelquefois  il  conviait  les  dames 
à  ces  promenades  et  leur  faisait  .servir  dans  le 
jardin  une  collation  magnifique.  A  Fontainebleau, 
il  y  avait  parfois  promenade  avec  toute  la  cour 
autour  du  canal.  Un  autre  grand  plaisir  du  roi 
était  la  chasse  ;  il  (irait  dans  le  parc,  et  au 
moins  une  fois  la  semaine  il  courait  le  cerf;  dans 
sa  jeunesse,  il  conduisait  la  cliasse  à  cheval; 
plus  tard,  il  la  suivait  en  calèche  qu'il  dirigeait 
lui-même  avec  une  grande  habileir'.  Quand  il  m* 
sortait  point,  il  faisait  tirer  aux  dames  des  lote- 
ries, dont  les  lots  étaient  des  élolTes,  des  pièces 
d'argenterie  ou  des  joyaux.  Parfois  aussi  les 
dames  de  la  cour  s'avisaient  d'amusements 
ingénieux,  «  Le  roi  étant  entré  un  soir  chez 
M""  do  Montespan,  raconte  le  Mercure  de  1685. 
fut  surpris  de  voir  que  tout  son  appartement 
représentait  la  foire  Saint-Germain.  Ce  n'était 
partout  quf>  boutiques  remplies  de  marchands  qui 
n'étaient  autre  que  des  gen»  de  cour.»  L'on  célé- 


brait gaiement  toutes  les  fêtes  du  calendrier,  et 
l'on  vit  à  la  fèie  des  rois  de  1684,  le  prince  faisant 
figure  de  chevalier  d'honneur  de  la  reine  do  la 
Fève,  accompagner  la  souveraine  du  jour  aux 
tables  où  elle  allait  faire  compliments.  A  la  fin 
du  siècle,  la  fureur  fut  pondant  le  carnaval  aux 
bals  masqués.  Le  Dauphin  et  les  principaux 
nobles  y  rivalisèrent  ((d'habits  plaisants».  Mon- 
seigneur changea  jusqu'à  huit  ou  dix  fois  d'habits 
dans  la  même  soirée. Il  se  fit  amener,  ((  porté  dans 
une  chaise  accompagné  de  polichinelles  en  man- 
teaux et  do  plusieurs  nains.  »  Ces  «  entrées  » 
étaient  fort  goûtées;  une  fois  on  vil  ainsi  arriver 
une  garniture  de  cheminée  de  sept  pièces  de 
porcelaine.  ((  Ces  porcelaines  étaient  remplies 
par  dos  personnes  de  la  première  qualité  qui  les 
roprésenlaient.  »  .\ux  cérémonies  de  famille,  aux 
mariages  entre  autres,  il  y  avait  de  grands  bals 
d'apparat.  On  formait  un  carré  long  fermé  à 
un  bout  par  le  fauteuil  du  roi  et  les  sièges  de 
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Danseur;    costume  du  ballet 
(les  Esprits. 


Scène  du  ballet  des  Esprits  donné  à  la  cour  en  1651  ;   d'après  une  aquarelle       Une    fée,     costume     du 
conservée  au  département  des  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale.  b:illot  des  hspnts. 


chasse  du  roi;  d  après  uno  gravure  en  taille-douce  do  Moncornct,  datée  do  16:9. 


la  famille  royale;  vis-à-vis  du  roi  étaient  les 
danseurs,  sur  les  côtés  étaient  placées  les  dames 
dans  l'ordre  que  leur  fixait  leur  titre  ;  derrière 
elles  se  rangeaient  ceux  qui  ne  dansaient  pas. 
Dans  l'espace  laissé  vide,  avaient  lieu  les  danses. 
Les  grandes  fêtes.  —  Pendant  la  première 
partie  du  règne,  le  roi  conviait  parfois  la  cour 


à  des  fêtes  qui  duraient  plusieurs  jours.  Le 
théâtre  en  fut  le  plus  souvent  le  palais  et  les 
jardins  de  Versailles.  Les  éléments  en  étaient 
des  carrousels,  des  courses  de  bagues,  des 
courses  de  têtes,  des  cortèges,  des  ballets  où  jus- 
qu'en 1669  le  roi  remplit  un  rôle,  des  comédies, 
des  bals,  des  feux  d'artifices  et  des  illuminations. 


LA   COUR   DE    LOUIS    XIV 


143 


La   Cour   :   les  divertissements. 


Représentation  tbtAtrale  doaoie  dam  la  cour  do  raarbro  ou  chiteau  d«  Vcriaillet  on  1671  ;  d'apria  uno  gravuro  on  taitio  douco  do  Lopautro. 


Coursa   de  bagusa,  .ivanl    fait  parti*  daa   •  f'IaUirt  H»  tlU  cmIuihI^  •,   auils  da  tUm  domine 
par  la  roi  à  V«ruillés  au  IM(  ;  d'aprfa  uno  griYura  on  tailtOMlonce  d'I.  8UveaUr*  (tMI-l«aS). 
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Ces  deux  gravures  sont  extraites  de  l'ouvrage  consacré  aux  fêtes  données  par  I^ouis  XIV  en  160*4,  sous  le  nom  de  it  Plaisirs  de  V Ile  enchantée  "f  \ 

ces  gravures  sont  l'œuvre  d'I.  Silvostro  (1621-1695). 

Ces  réjouissances  étaient  entremêlées  de  prome-         tions    et    de   festins    donnés  dans    des  édifices 
nades  en  gondoles  sur  le  grand  canal,  de  colla-         temporaires  installés  à  cet  effet  sur  les  pelouses 
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La   Cour  :  les  divertissements. 


-  il.u.  U  cour  (le  maiLr..  au  ilulcaa  do  Versailles  en  I(i74  ;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  de  Lepautre  II617-168S). 


r-'V»*-"*-^^ 


Illamlnatlon*  sur  le  grand  raual  dans  lc«  jnr.lm»  .l'i  rhtieau  de  \.. 


Aut'M    miTOKIOlK.    —    III, 
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La   Cour  :  cérémonies  funéraires. 


1.6  convoi  funèbre  de   Iiouls   XIV  ;   d'après   une   gravure    en 
taille-douce   de   1715. 

et  dans  les  allées  du 
jardin.  Les  plus  gran- 
dioses de  ces  fêtes 
furent  celles  de  1664 
connues  sous  le  nom 
de  «  Plaisirs  de  l'île 
enchantée  »  ;  celles 
de  1668  et  celles  de 
1674, 

Les  cérémonies  fu- 
néraires .  —  Enlin 
pour  achever  un 
rapide  tableau  de  la 
cour  du  grand  roi,  il 
faut  encore  s'arrêter 
un  instant  aux  solennités  funéraires.  Lorsqu'un 
membre  de  la  famille  royale  était  mort,  le  corps 
était  exposé  dans  une  des  salles  du  palais;  la 
cour  défilait  en  ordre  devant  le  cadavre  pour 
donner  l'eau  bénite.  Le  corps  était  ensuite  trans- 
porté à  Saint-Denis  ;  les  princesses  et  les  dames 
de  la  cour  précédaient  le  char  funèbre  dans  des 
carrosses  drapés  de  noir  et  attelés  de  chevaux 


Exposition  du  corps  de  Louis  XIV;  d'après  une 

de  1715. 


Obsèques  de  la  reine   Marin-Thérèse  (1083)  dans  l'église  Notre-Dame 
de    Paris;   gravure  en   taille-douce  de  Lepautre. 

caparaçonnés  de  noir 
et  couverts  de  hous- 
ses    traînantes.  Les 
carrosses  et  le  char 
étaient   entourés    de 
valets  de  pied  et  de 
pages    portant     des 
llamboaux     de     cire 
blanche .      Quelques 
semaines  après  avait 
lieu  la  pompe   funè- 
bre.    L'église     était 
tendue  de  noir;    au- 
dessus  du  corps  était 
placée  une   chapelle 
ardente   décorée    aux   quatre   coins   de    figures 
symboliques;  de  la  voiite  pendait  un  immense 
pavillon.  Au  service  assistaient  les  membres  de 
la  famille  royale,  la  cour  et  toutes  les  compa- 
gnies.   Le   cérémonial    comportait    encore  une 
visite  de  deuil  au  i-oi;  la  cour  défilait  par  i-ang 
devant  le  prince,   les  hommes  en  manteaux  et 
les  dames  en  mantes. 


gravure  en  taille-douce 


CHAPITRE    X 

Les  nobles,  les  bourgeois  et  les  paysans 
sous  le  règne  de  Louis  XIV. 


^ 


Noble; 

d'après  une  grarnre  de  16(9. 


Entant  noble; 
d'eprèn  un  almanach  de  1608 


Le  •  Bal  à  la  Irançolse  ■  ;  d'uprùs  un  olmoiiach  di-  Iftn;. 


BeoréUlr*  d'État; 
d'après  uu  almanach  do  ISM. 


Dame     noble     «n  ~*~  MobloanlOJ; 

Noble     Vil-.      I" ...  .       •irnhnbillA    de     villa,  Dame  noble  an  hmiit  un  mii<<,  vm  Dame   noble    vor*    IA)1;  d'apr^a  un*   irra- 

d'aprèa  uno  gravure  de      vara  ICO^d'aprètuoe  In75.  aTompaKnde  de  aon  petit  laffaeia:  <]'n|>r^a  une  gravure   de  de  rare  do  de  Saint- 

l.cpautre.                                 gravure  de  l^paulre.  d'après  une  ^ravurn  de  Lcpautre.  Samt-Joan.  Jean. 
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Les  nobles. 


«  Gens  de  qualité  ea  famille  à  la  promenade  »,  vers  1693; 
d'après  une  fçravure  en  taillo-doucc  d'Arnoult. 

Les  nobles.  —  Louis  XIV,  écrit  Saint-Simon, 
«  aima  en  louL  la  splendeur,  la  magnificence,  la 
profusion.  Ce  goût,  il  le  tourna  en  maxime  par 


Dame  noble  jouant  avec  un  abbé,  vers  1105;  d'après  une  gravure 
en  taille-douce  do  Mariette  (1640-1712). 

politique  et  l'inspira  en  tout  à  sa  cour.  C'était  lui 
plaire  que  s'y  jeter  en  tables,  en  liabits,  en  équi- 
pages, en  bâtiments,  en  jeu.  »  Les  nobles  ne 


Li;>    .NuliLtS,    LK>    liULKtjKulS    El    LLS    l'A\SA.NS    bULS    LOUIS   XIV 


149 


Les  gens  de  robe. 


chîîîî^ir'q"  ?,Û  Tï!!?«liorr''oM  à'l?;V''d:'oT/':\'''  ''''"'"  \  Pr*.ld.ntà  mortier  .»  P.rlome„ld«  P.H.jpor.r.U  do  JeanAn.o.ne 

de  A.Tro»,..i„  ■""'«"""•   "•    '«9»  *   '"♦■  d'Prt»   une  gravure  de  Me.me.  (I5»8-I673),  qui  exerç.  cetlo  fonction;  point  en  1fi.V1  par 

l'hilippo  de  Champagne  (I60ï-)0:«),  ot  conserv*  nu  Muaéo  du  Louvre. 


U,..,...,..,,,..;....,^.^._.._^^^^^^^ 
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Les  gens  de  robe. 


Président  à  mortier,  d'après  une 
gravure  en  taille-douce  de  Sébastien 
Leclerc  (1037-1714),  tirée  des  Divers 
états  et  conditions  de  ta  vie  humaine. 


firent  point  difficulté  de  se 
conformer  aux  désirs  du 
prince.  Rarement  le  cos- 
tume des  liommes  et  des 
femmes  fut  aussi  riche  que 
sous  le  règne  deLouisXI  V  ; 
on  y  emploie  les  étoffes 
d'or  et  d'argent,  les  damas, 
les  velours,  les  satins,  etc.;  le  vêtement  est  par- 
tout rehaussé  de  perles  et  de  pierreries  et  orné 
souvent  de  dentelles  précieuses.  Les  habitations 
construites  alors  occupent  avec  leurs  jardins  de 
vastes  étendues  et  comprennent,  avec  un  corps 
de  bâtiment  central  à  larges  appartements,  des 
ailes  disposées  autour  d'une  cour  et  de  nom- 
breuses dépendances.  Les  fêtes  de  famille  sont 
pompeusement  célébrées.  Mais,  lorsqu'un  noble 
a  l'honneur  de  traiter  le  roi,  la  dépense  est  sans 
bornes.  Les  deux  journées  que  Louis  XIV  passa 
dans  le  château  de  Chantilly  coûtèrent  au  prince 
de  Condé  180000  livres.  Un  autre  luxe  consiste 
dans  le  très  nombreux  personnel  dont  un  noble 
s'entoure.  «  La  bienséance,  écrivait  Claude 
Fleury,  ne  permet  pas  à  un  grand  seigneur 
d'aller  seul  et  à  pied  par  la  ville  comme  un  bour- 
geois. »  La  maison  d'un  seigneur  de  premier 
rang  comporte  au  moins  40  personnes;  il  faut 
environ  15  personnes  pour  le  service  de  sa 
femme  et  chaque  enfant  a  également  sa  maison 
qui  comprend  6  ou  7  domestiques.  Puis  l'on  doit 
encore  compter  le  service  des  châteaux  de  la 
campagne.  Gentilshommes  de  moindre  rang 
ayant    pour    fonction    de    tenir    compagnie   au 


Les  galériens  attendant  le  départ  de  la  chaîne  ;  d'après  une 
gravure  en  taillo-douce  do  Chauveau  (16:Î0?-1676),  tirée  de  la 
vie  de  Jean  Balesdens,  mort  en  Kj77,  avocat  au  Parlement  do 
Paris,  qui  se  fit  prêtre  sur  la  fin  de  sa  vie.  On  voit  au  premier 
plan  ce  persouuage  embrassant  par  humilité  les  pieds  d'un 
galérien. 


Conseiller  au  palais  :  d'après  une 
gravure  en  taille-douce  de  Sébastien 
l.eclerc  (1037- 1714),  tirée  des  Divers 
états  et  conditions  de  ta  vie  humaine. 


maître,  d'entretenir  les 
personnes  de  qualité  qui 
lui  viennent  rendre  visite, 
de  lui  donner  la  main 
lorsqu'il  est  malade  ou 
incommodé,  de  l'accom- 
pagner à  la  chasse  et  à  la 
promenade  ;  écuyer  ayant 
dans  la  maison  de  la  dame  la  direction  de 
l'équipage  et  des  gens  des  livrée,  l'accompagnant 
à  la  messe,  aux  visites,  à  la  promenade;  dames 
suivantes,  intendant,  aumônier,  secrétaire,  maître 
d'hôtel,  gens  de  service  de  tout  genre,  laquais  en 
grand  nombre  constituent  une  petite  cour,  qui, 
dans  les  maisons  bien  ordonnées,  a  son  règlement. 
En  outre,  <<  un  grand  seigneur  ne  peut  avoir 
moins  de  14  chevaux  de  carrosse  qui  font  deux 
attelages,  »  et  l'écurie  doit  abriter  encore  7  autres 
chevaux  pour  le  carrosse  de  la  dame.  Ce  luxe 
effréné  ruine  les  courtisans,  qui  font  face  comme 
ils  peuvent  à  tant  de  dépenses,  car  il  faut  faire 
figure.  «  Ils  n'ont  jamais  un  sou,  écrivait  M™'  de 
Sévigné  à  qui  plus  d'un  avait  demandé  de  lui 
servir  de  prêteuse,  et  font  tous  les  voyages, 
toutes  les  campagnes,  suivent  toutes  les  modes, 
sont  de  tous  les  bals,  de  toutes  les  courses  de 
bagues,  de  toutes  les  loteries,  et  vont  toujours 
quoiqu'ils  soient  abîmés;  j'oubliais  le  jeu  qui  est 
un  bel  article;  leurs  terres  diminuent,  il  n'importe, 
ils  vont  toujours.  »  L'exemple  venait  de  haut  : 
Condé,  vers  1665,  avait  8  millions  de  dettes  et 
devait  en  particulier  300000  livres  à  son  tailleur. 
La  robe.  —  »  Ce  luxe,  écrivait  encore  Saint- 
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Vues  de   Paris  au  XVII*  siècle. 


Pari»  vera  1670;  cinpn-H  uii.i  Riavuro  en  taillo-doïK-o  do  A.  I'c'r>'llo  {lii.1S-l(;95).  Cette  vue  est  prise  de  l'ancien  murch*  aux  chevaux,  sur 
l'emplacement  duquel  est  aujourd'hui  construite  la  f^are  d'Orléans.  Les  numéros  désignent  :  1,  le  jardin  du  Hoi,  at^ourd'hui  lo  JardiD  des  Plantes; 
!,  l'église  Saint- Victor;  3,  Notre-Dame;  4,  Sainto-Goneviôve-du-Mont  ;  5,  Saiiit-Oervais;  0,  l'Ile  Saint-Louis. 


porta  ».-nnt  Miiriin  \''r»  itIS;  d'apre*  une  Kravar*  «o  taille-douce  de  A.  l'érelle  (l63(-t6Wi). 


Simon,  osl  doveiiii  In  cancer  iiiléricnr,  qui  rnngo 
lou.s  les  particuliers,  parce  que  de  la  cour  il 
s'csl  promptcmcnt  communiqué  à  Paris  et  dans 
les  provinces.  »  Avec  les  nobles  rivalisaient  dr- 
luxe  les  gens  de  robe,  ambitieux  de  se  mAler 
aux   gens    de    cour.  D'ailleurs,   l'auteur  de   lu 


Maison  ri'glér^  petit  traité  d'économie  dr)niestiquc 
publiée  en  1092,  considère  comme  approclianldu 
train  des  grands  seigneurs,  celui  des  présidents, 
mailrcs  de  requêtes,  conseillers  d'État,  inten- 
dants, etc.  Ils  avaient  K  Paris  de  splendides 
demeures,  dont   l'Iiùlel  de  Bretonvillier»,  objet 
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Vues   de   Paris  au  XVI 1°   siècle. 


Le  Louvre,  le  Pont-Neuf,  la  Cité  et  le  collège  des  Quatre-Natlons,  vers  1675;  gravure  en  taille-douce  do  A.  l'érelle  (1638-1693). 


Le  Pont-Neul  dans  les  ileiuières  années  du  ict;iie  de  Luuis  XIV;  d'après  une  gravure  en  taillc-douce  de  Guérard. 


de  l'admiration  des  tMrangers,  élait  le  plus  beau 
spécimen. 

Les  riches  bourgeois.  —  L'extension  du  luxe 
parmi   la  moyenne    bourgeoisie   provoqua  une 


fois  de  plus  les  protestations  des  moralistes. 
<(  Presque  personne  ne  garde  les  bornes  de  sa 
condition  dans  l'exlérieur  et  dans  la  parure,  » 
écrit  Flcurv  en   1688;  et  vers  la  môme  époque 
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Toutes  tes  monnaies  re- 
produites ci-dessous  sont 


Les  bourgeois. 


conservées     au    Cahinot 
des  Médailles,  à  Paris. 


Monnaie  d  Henri  rV  :      ^ICTB»?"^^^^^^^^^^^""^  ^___^^^__^^^^_^^^^  Monnaie    de    Louis 

double  écu  dor  i/ace  et        L»  prèrAt  des  marchands  et  i       >    i        <       .ic  Paris-,  da[.rôs  une  peinture  do        Xni;    franc    en    argent 
revers).  Philippe  de  Champagne  (UOi-UU),  ui<H;utt:u  vers  1650  (Musée  du  Louvre;.  (face  et  revers). 


Monnaie  de  Louis  XIV . 

piùctt  do  six  blancs  en  biUon 
(face  et  revers). 


Proapaotas  du  fourbisseur  Rootacl  ;  d'aprto  aoe  gravure 
an  Uilla-douce  da  Upautre  (I«l7-)«8t). 


Lattrw  d«  naTiffatien;  d'après  nne  graTure 
on  taille-douce  da  {.epautre  (I6I7-I6S2). 


La  Bruyère  faisait  entendre  celte  plainte  :        Konnai*  de  Louis  xiv:      Les  ordonnances  sompluaires  leurs 
.<  Il  y  avait  entre  nos  pbrvu  .l.vs  tlislin.--      *ÔL.?(?ace'.î ''rU7Ji'  """      interdisaient  sans  succès  le  port  des 


tions  extérieures  qui  empèciiaicnt  qu'on 
ne  prit  la  femme  du  praticien  pour  celle  du  ma- 
gistrat, et  le  roturier  ou  le  simple  valet  pour  le 
gentilhomme.  »  Les  riches  hourjçeois,  pour  se 
confondre  avec  les  nohies,  prenaii-nt  des  armoi- 
ries, portaient  l'épée  et  allaient  en  carrosse; 
leurs  femmes  .se  faisaient  suivre  de  petits 
laquais  qui  .soutenaient   la  queue  de  leur  robe. 

ALSL-M   HISTOKIttl'S.    —    III. 


étoffes  d'or,  d'argent  et  de  velours. 
On  voit  par  le  théAIre  de  Molière  que  les  plus 
avares  d'entre  les  bourgeois  entretenaient  encore 
un  assez  nombreux  personnel  de  domestiques. 
Les  petits  bourgeois  et  les  artisans.  —  La 
petite  bourgeoisie  cl  les  artisans  étaient  vêtus 
d'étoffes  de  laine  et  portaient  des  vêtements  decou- 
leur sombre  et  diM<iii|M>  plus  simple  que  ceux  des 

20 
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Bourgeois  et  artisans. 


Le  tailleur. 


Ces  métiers  sont 
reproduits  d'après 
des  gravures  en 
taille-douce  ano- 
nymes de  la  fin  du 


Marchand    vers    1700  ;    d'après     une 
gravure   de  Guérard. 


lie  marchand  de  rubans. 


xvii^  siècle,  conser- 
vées au  Cabinet 
des  Estampes  à  la 
Bibliothèque  natio- 
nale. 


Banquier  vers  17U0;  d'après  une  gravure 
en  taille-douce  de  Landrv. 


Bourgeoise  en   déshabillé   d'été;  d'après 

une  gravure  d'.\rnouIt,  datée  de  I6S7. 
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Mendiants  ouTraat  le  cortège. 


Entrée  de  Louis  XIV 
et  de  Marie-Thérèse  à  Paris,  en  1660. 

Cca  vignettes  sont  extraites  <Ie  la  gravure  en  taille^douce  qui 
accompaguo  la  relation  oMciolIo  de  celte  cérémonie,  publiée 
en  I6fï2  par  les  soins  de  la  Ville  de  Paris.  Celte  gravure  est 
l'œuvre  de  Chauveau  (1620?-! 670). 


I/CS  (curies  da  roi. 


i-Trro«»o  aei  ciamea  a  tionnoiir  do  In  rein*. 
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Scènes   de   la  vie  à  Paris. 


Fête  populaire  sur  la  Seine;  cl'oprts  un  almanach  de  1700;  on  y  voit  représentés  le  jeu  de  l'oison  et  des  joutes  entre  bateliers. 


riches  bourgeois  ou  des 
nobles.  Les  femmes  du 
peuple     suivaient     de 
loin  la  mode,   car  les 
estampes    nous    mon- 
trent    les    harengères 
elles-mêmes      portant 
sur  la  tête  la  coiffure 
élevée,  dite  à  la  Fon- 
tange,  qui  régna  pen- 
dant   toute    la   fin    du 
siècle  à  la  cour.  L'ana- 
lyse de  quelques  inven- 
taires de  ce  temps  nous 
apprend    que   l'argen- 
terie  de    table    et   les 
bijoux  étaient  le  luxe 
préféré    des    artisans. 
Les  boutiques  des  pe- 
tits commerçants  con- 
servaient  à   peu    près 
les  mêmes  dispositions 
qu'au  moyen  âge  ;  elles 
s'ouvraient       toujours 
sur    la     rue     par     de 
larges  baies  et  étaient 

défendues  contre  le  soleil  ou   la  pluie  par  de 
petits  auvents  de  bois  où  étaient  souvent  sus- 


«  Les  loteries  tirées  par  permission  du  roi  pour  le  bien  public,  le 
soulagement  des  hôpitaux,  l'édification  des  éplises  et  la  sûreté  de  la  Ville 
do  Paris  contre  les  incendies  »;  d'après  un  ahnanach  de  1705. 


pendus  quelques  spé- 
cimens du  commerce 
du  propriétaire  de  la 
boutique. 

Les  villes.  —  D'assez 
importantes  transfor- 
mations modifièienl 
l'aspect  des  villes  sous 
le  règne  de  Louis  XIV. 
Quelques-unes  abatti- 
rent les  murailles  du 
moyen  âge  qui  les 
enfermaient  encore,  et 
sur  leur  emplacement 
on  établit  des  prome- 
nades ou  des  mails; 
quelques  autres  recon- 
struisirent leurs  hôtels 
de  ville  et  les  firent  pré- 
céder de  vastes  places. 
Beaucoup  de  corps  de 
ville,  afin  de  donner  un 
témoignage  éclatant  de 
leur  amour  pour  le 
roi,  élevèrent  des  sta- 
tues à  Louis  XIV^. 
Paris.  —  Mais  c'est  peut-être  Paris  qui  vit 
s'accomplir  les  changements  les  plus  importants, 
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Paysan     pauvre 
(lùhut    du    xviii*    siècle 
gravure  de  Guérard. 


"  Le  divertissenieni.  au  Hoi  Doit  ■■.  scène  de  la  vie  camp 
dapri's  une  gravure  cil  taillc-douce  de  Mar 


^'triri''  a  m  Tin  nu  xvir  si,-<- 
■II.-    l'.iO-ITIÏ). 


Paysanne  de  Meudon 
vorA  1690  ;  d'après  une 
gravure  do  lionnart. 


grAcc  à  l'active  administration  des 
lienlenants  de  police  La  Ueynie  et 
d'Argenson.  11  y  avait  beaucoup  à  faire  : 
au  début  du  règne,  la  ville  était  mal- 
propre et  puante;  «  l'odeur  de  bou<' 
est  à  faire  croire  qu'on  y  aurait  mêlé  ilu 
soufre,  »  écrivait  un  voyageur  en  1()4!5. 
Les  rues  InriTil  élargies  et  débarras- 
sées des  éclioppes  qui  les  i-neom])raicnl. 
La  pente  en  fut  en  dilTérents  endroits 
rectifiée.  La  Reynie  les  fit  paver  en 
grès  de  Fontainebleau.  Des  fontaines 
furent  établies  en  grand  nombre  ri 
l'on  commenta  quelques  égouts  cou- 
verts; mais  l'on  continua  de  verser  les 
eaux  sales  et  les  ordures  dans  la  Seine, 
quelles  infectaient.  Les  riverains  se 
plaignaient  qu'elle  était  extrêmement 
grasse  et  bourbeuse,  même  d'un  goiU 
puant  et  infect.  L'on  préserva  les  rives  des 
inondations  par  des  quais;  un  pont  en  pierre,  le 
l'onl-Royal,  rempla(;a  le  pont  Rouge  qui  était  en 
bois.  Lt'S  nnnailles  furent  abattues  et  f)n  lein' 
substitua  des  boulevards  ornés  de  portes  triom- 
phales. Pendant  longtemps,  les  rues,  la  nuit, 
avaient  été  peu  sûres.  La  Reynie  les  fil  éclairer  de 
0  (  K  H  )  lanternes  garnies  de  chandelles  ;  les  voleurs 
et  les  mendiants  furent  |>oursuivis;  la  cour  dt-s 
.Miracles  fut  détruite;  on  travailla  à  mettre  lin 
aux  trop  fréquentes  querelles  qui-  se  cherchaient 
les  laquais  des  grands  ou  des  riches  bourgeois. 


Paysan  de  Meudon 
vers  iniM)  ;  d'aprA*  une 
gravure  de  Honnart. 


De  nombreuses  maisons  en  pierre,  à 
plusieurs  étages,  aux  façades  mono- 
tones, remplacèrent  les  pittoresques 
maisons  de  bois  à  pignon  des  âges 
précédents.  De  larges  places,  bordées 
de  constructions  monumentales,  comme 
la  place  Vendôme  ou  la  place  des 
Victoires,  firent  pénétrer  l'air  dans  les 
ruelles  étroites  qui  composaient  encore 
la  plus  grande  partie  de  Paris.  La 
ville  présentait  un  spectacle  animé. 
<<  Paris  est  le  siège  du  tumulte  »,  écrit 
un  voyageur  de  ce  temps,  et  la  gra- 
vure qui  représente  le  Pont-Neuf  à  la 
lin  du  siècle,  peut,  en  l'exagérant  peut- 
èlre  un  peu,  donner  une  idée  de  ces 
embarras  de  Paris  que  raillait  dès  166G 
le  satirique  Boileau.  Une  amusante  page 
de  La  Bruyère  nous  fait  connaître  les 
divertissements  du  badaud  parisien  h  la  fin  du 
règne;  on  le  renconiic!  au  boulevard,  aux  Tui- 
leries où  il  se  promène  dans  la  grande  allée  ou 
bien  avec  nombre  d'autres  bourgeois  autour  du 
grand  bassin;  on  le  voit  à  la  comédie;  il  est  aux 
exécutions;  d'une  fenêtre  de  l'hôtel  de  ville,  il 
assiste  au  feu  de  la  Saint-Jean;  il  a  sa  place 
marquée  sur  les  échafaudages  que  l'on  élève 
dans  les  rues  au  passage  du  roi  entrant  solen- 
nellement dans  sa  bonne  ville,  et  quand 
des  ambassatleurs  étrangers  reviennent  de 
l'audience   qu'ils    ont    reçue    du    prince,    il    est 
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La  misère  pendant  le  règne   de  Louis  XIV. 


Distribution  du  pain  du  roi  au  Louvre  en  1693;  d'après  une 
gravure  en  taille-douce  de  I^oroux. 


Intérieur  pauvre  vers  1660;  atelier  do  menuiserie;  d'après  une 
gravure  en  taille-douce  extraite  du  Brcueil  de  ProrerOes  de  I^agnet, 
publié  vers  1660.  La  gravure  est  accompagnée  de  ce  quatrain  : 

«  Aux  règles  que  je  fais,  je  va  droit  en  besogne 

c<  El  dans  le  temps  qui  court,  c'est  tout  ce  qui  déplaît. 

«  Toujours  nu,  toujours  gueux,  je  rabotte,  je  cogne; 

»  Mais  mon  rusé  voisin  prend  le  temps  comme  il  est.  » 


au    premier    rang   des    curieux    qui    forment 
la    haie     pour   admirer    leurs    carrosses. 

Les  paysans  et  la  misère  à  la 
fin  du  règne.  —  Le  sort  des  pay- 
sans sous  le  règne  de  Louis  XIV 
fut  en  général  très  malheureux. 
Certes,  il  y  en  avait  parmi  eux 
quelques-uns  qui,  comme  ceux  des 
environs  de  Monlauban,  étaient, 
au  témoignage  de  Boisguilbert, 
vêtus  d'habits  de  laine,  se  nour- 
lissaient  de  pain  et  de  viande,  et 
habitaient  dans  des  maisons  cou- 
vertes de  tuiles.  Mais  combien 
aussi  étaient  semblables  à  ces 
malheureux  de  l'élection  de  Véze- 
lay  dont  Vauban  a  tracé  le  por- 
li-ait,  pauvi-es  gens  a  vêtus  hiver 
et  été  de  toile  à  demi  pourrie  et  déchirée, 
chaussés  de  sabots  dans  lequel  ils  ont  le  pied 
nu  toute  l'année,  nourris  de  mauvais  fruits, 
la  plupart  sauvages  et  de  quelque  peu  d'hei'bes 


PAIN  DUJ\0^ 

Pour  les"  PâiiATCs 
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Bon  de  pain,  exécuté   p.ir  Lepautre. 


potagèies  de  leui's  jardins  cuites  à  l'eau  avec 
un  peu  d'huile  de  noix  ou  de  navette,  buvant 
rarement  du  vin,  et  ne  mangeant 
pas  trois  fois  de  la  viande  en 
un  an  ».  Cette  misère  à  la  fin 
du  règne  s'étendit  aux  villes  acca- 
blées d'impôts  comme  les  cam- 
pagnes. On  voit  par  la  corres- 
pondance des  intendants  et  des 
contrôleurs  généraux  que  l'appro- 
visionnement des  villes  en  blés 
devint  la  question  la  plus  difficile 
de  leur  administration,  et  souvent 
ils  eurent  à  réprimer  les  émeutes 
causées  par  la  disette.  Paris  lui- 
même  connut  la  famine  en  1692  et 
en  1693;  le  roi  fit  établir  dos  fours 
au  Louvre  et  distribuer  le  pain  qu'on 
y  avait  cuit.  L'imagerie  populaire  nous  a  conservé 
le  souvenir  de  la  violence  avec  laquelle  les 
pauvies  affamés  arrachaient  aux  soldats  le  pain 
que  ceux-ci  étaient  chargés  de  leur  distribuer. 


Pain 
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CHAPITRE    XI 

L'Allemagne,   les   Pays-Bas    espagnols, 

les    Provinces-Unies, 

la   Grande-Bretagne,  l'Espagne 

et  les  États  italiens  au  XVIP  siècle. 


3.  Boorgeois  allemand  ; 
l'architecte  Georges  HQdinger 
en  1813-,  d'après  une  miniature 
d'uQ  livre  do  corporation  do  la 
ville  d'Aschatfenbourg  (Hef- 
ner-Altenerlï. 


8.  Noble  allemand  vers  I6i0; 
Jacob  von  Pallingen  mort  en  1623  ; 
d'après  un  portrait  aujourd'hui 
dans  une  collection  d'antiquités 
da  Munich  (Hefner-Alteneck). 


I.   Une    fiancée  à   Nuremberg;   conduite    par   deux 
jeunes  bouiraea  et  précédée  de  deux  jeunes  Hlles. 


i.  Bourgeoise  5.  Bourgmestre 

de  Nuremberg.        de  Nuremberg. 


9.  Cloutlera  de  Munich  vers  1600  ;  d'après 
les  panneaux  d'une  armoire  de  corporation 
conservée  au  Muaéo  industriel  de  Ilcrlin 
(Ilerncr-Alteneck). 


î.  Serrantes  de  Nuremberg. 

Celte  vignette,  ainsi  que  celles  qui  portent  /^ 
les  numéros  1,1,9, 10  sontextraiivs  d'un  livre  V' 
de  costumes  publié  a  Nnrcmhi-rK  an  1889. 


8.   Patrloien 
d'Augebourg; 

(léhiit  du  XVIII'  «)<•. 
cle,  il'aprfis  une 
aquarelle  (llorner- 
Alleneck). 


T.  Demoiselle  de  la 
cour  Impériale  i  Vienne  : 
lin  du  XVII*  siècle  il'a- 
prés  un  doasin  de  Caspar 
Von  I.ii^k<a  (Ilefoer-AI- 
tenock). 


Caractère 
général  des 
mœurs  en 
Europe  au 
XVir  siècle. 
—  Un  coup 
d'œil  sur  los 
gravures  raH.sombl(f>cs  (lnn.s  co  chapilnî  suffirnit 
pour  apprendre  au  leclour  le  fait  le  plu»  impor- 
lanl  de  riiisloire  des  mœurs  en  Kiirupe  au 
xvii'  siècle,  à  savoir  :  l'imitation  des  usage» 
français  de  plus  en  plus  marquée  k  mesure  qu'on 


.s'éloigne  du 
début  du  siè- 
cle, et  plu.s 
sensible  dans 
les  classes 
élevées  de 
la  sociétt^ 
desdiirOients 
pays      euro- 

pé(>ns  que  cliez  les  bourgeois  ou   les  paysans. 

Les  cours  allemandes.    -  ('/est  peut-être  en 

Allemagne  que  celle  imitation  fut  la  pi  us  marquée. 


II).  Bourgeois  de 
Nttreml>erg  habillé  k 
la  mode  française  ;  d'a- 
près un  livre  de  ro«- 
tuines  publié  dana  celte 
ville  en  I88«. 


1 1 .  Dame  noble 
allemande  nu  ilobut 
du  XVII'  «i*i;le  ;  Marie- 
Anne,  femme  de  Ferdi- 
nand II,  morte  en  1818; 
d'après  un  |rartrait  dit 
Musée  germanique  à 
^Orenlberg  ^  lli'fner- 
Alteneckl. 
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La  cour   de   Vienne. 


Scène  d'un  carrousel  donné  à  ia  oour  de  Vienne  en  1661!  à  l'occasion  du  mariage  de  L(:>opolJ  I"  et  de  Marguerite  d'Autriche;  d'après  uno 
gravure  sur  cuivre  conservée  au  Cabinet  des  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale.  I,cs  machines  de  ce  carrousel  représentaient  les  quatre  éléments. 


Scène  d'un  opëra  représenté  devant  l'empereur  Léopold  à  la  cour  de 
Vienne  vers  1675;  d'après  une  gravure  sur  cuivre  conservée  au  Cabinet  des 
Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale. 

Mais  il  fallut  d'abord,  qu'au  sorlir  de  la  guerre 
de  Trente  ans,  ce  malheureux  pays  reprît  un  peu 
conscience  de  lui-même.  Les  ravages  des  gens 
de  guerre  avaient  fait  disparaître  la  prospérité 
qui  régnait  en  Allemagne  au  début  du  xvu"  siècle. 
Ce  ne  fut  qu'après  les  traités  de  Westphalie  que 
les  paysans  purent  de  nouveau  cultiver  leurs 
champs;  que  les  villes  se  repeuplèrent,  que 
l'industrie  et  le  commerce  commencèrent  à 
refleurir.  Les  princes  employèrent  leurs  revenus 
reconstitués  à  rivaliser  sottement  de   magnifi- 


Repas  donné  à  la  cour  de  Vienne  en  i69S  en  l'honneur  d'une 
ambassade  russe  ;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  conservée 
au  Cabinet  des  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale. 


cence  avec  le  roi  de  France.  L'exemple  vint  de 
Vienne  où  l'on  combina  l'imitation  de  la  cour 
d'Espagne  et  de  la  cour  de  France.  L'empereur 
eut  auprès  de  lui  un  nombreux  entourage  ;  une 
étiquette  rigoureuse  fut  établie  ;  de  grandes  fêtes 
furent  données,  et,  comme  à  Versailles,  les  plus 
goûtées  furent   le  carrousel,  les  ro|)résenlations 
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L'Allemagne  au  XVIIe  siècle. 
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Ville  uUeuiande  au  xvii*  siùcle;  lo  uiarchu  aux  ^u.»;>uua  à  l'iaiiclurL-iiur-lo-Mciii,  «ur  U  ^tanUu  pUcu  do  la  villu.  Au  (unU,  lu»  i< 
HAmor  ou  hotul  do  villo  où  avait  lieu  le  couronnement  dos  empereurs;  graTuro  en  tailie-douco  de  M.  Mdriau  (1621-1687).  Cette  place  pr> 
aujourd'hui  à  peu  près  l'aspect  qu'on  lui  voit  sur  cette  gravure. 


d'optM'a.s,  les  bals 
ma.squés,  les  chasses 
h  courre,  etc.  A  la 
fin  (lu  siècle,  le  nou- 
veau roi  de  Prusse 
cnlrepril  h  son  tour 
d'égaler  le  monarque 
français,  et  en  une 
seule  année  (1706) 
les  dépenses  de 
cour  s'élevèrent  à 
:UilOOO  Ihalers. 

Le  costume  alle- 
mand. —  Les  nolilis 
imitant  les  prino^, 
s'Iiahillèrent  à  la 
française,  et  quel- 
ques-uns Jircnl  con- 
struire des  liahita- 
lions  sur  le  modMe 
des    cliàteau.v    fraii- 


Noo«  TlUageolsa-,  dapri>s  un  recueil  do  costumas  publié  k  NttrcmbcrK  en  1667; 
conservé  au  Cabinet  des  Kstampes  it  la  Itibliotbéque  nationale. 


Bokn*  d'InUrlear  ;  gravure  on  l«illo-<lou«a  laoaymn  (lionne  am  Rhvn). 
Ai.auM  Riaioiiigi'i.   —  Ut. 


çais.  Les  bourgeois 
(lemeuri-renl  plus  ré- 
fiacl  aires  au.x  usages 
(l'oulre-lUnn.  Les 
bourgeoises  conli- 
iiuf'rcnt  longtemps 
encore  à  porter  les 
collerettes  empesées 
en  usage  h  la  lin  du 
XYi"  siècle.  Le  Irait 
le  plus  caractéris- 
tique de  leur  toilette 
fut  la  chevelure  dis- 
posée en  houle  au- 
tour de  la  figure  ou 
commo  un  cas(|ue 
au-dessus  de  la  lèle. 
Chaque  ville  avait 
.son  costume  et  son 
mode  de  coiffure. 
Les    villes    alle- 
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L'Allemagne  au  XVIIe   siècle. 


'^otnfr%Ati .  ^Otco  neuf,  jfpfxfifwr  S:T<mui.3.  Pnctù«,t> .  iù  ^  O^irfmfm  M  M  Jlmute  winttxm . 


Scène  du  couronnement  de  l'empereur  Lèopold  I'*'  à  Francfort  en  1G57;  à  droite,  les  uhclfui.s  .>('  r.'nii;int  pio.  t'>.-i((inii  ..rim'iit  ;iu  HGnier  : 
au  premier  plan,  les  préparatifs  du  festin  donné  au  peuple;  gravure  en  taille-douce  de  M.  Mérian  (1021-1087). 


Monnaie  d'argent  df 
Léopold  I"  (1657-1703)  con- 
servée au  Cabinet  dos  Mé- 
dailles. 


mandes.  —  Du  xvi' 
au  xvii"  siècle,  l'as- 
pect des  villes  alle- 


Séance  de  la  Diète  impériale  on  1G;o,  à  Rati»i/o„„i;,  f,r....iiù  ci.   u.i.c-.iouco 
anonyme,  conservée  au  Cabinet  des  Kstanipes  à  la  Bibliothèque  uationalo. 


mandes  se  modifia  peu.  Vues  du  dehors,  elles 
présentaient  toujours  le  spectacle  amusant  des 
clochers  et  des  llèches  de  tours  s'eflilant  vers  le 
ciel  ;  mais,  en  outre,  presque  toutes  étaient  main- 
tenant entourées  d'une  enceinte  bastionnée.  Les 
rues  étaient  en  général  assez  larges,  mais  médio- 
crement pavées  et  fort  sales;  dans  le  nord  de 
l'Allemagne,  les  habitants  entassaient  encore  le 
fumier  devant  la  porte  des  maisons.  En  1680 
seulement,  le  grand  Électeur  à  Berlin  interdit 
de  jeter  les  ordures  dans  les  rues  ;  puis,  il  fit 
éclairer  la  ville  avec  des  lanternes  placées  de  di.\ 
en  dix  maisons.  Les  habitations  reconstruites 
au  xvii"  siècle  ne  sont  le  plus  souvent  que  des 
bâtisses  sans  caractère,  à  deux  ou  trois  étages, 
en  bois  ou  en  pierre  de  taille,  à  pignon  pointu  ; 


Monnaie  d'or  de  l'électeur 
de  Brandbourg,  Frédéric- 
Guillaume  (1040-1688),  con- 
servée au  Cabinet  tles  Mé- 
dailles. 


dans  beaucoup  de 
villes,  on  conserve 
l'usage  d'orner  les 
façades  de  peintures.  Les  parois  des  chambres 
étaient  garnies  de  lambris  de  bois;  sur  les 
corniches  qui  couronnaient  ces  lambris  étaient 
souvent  posés,  en  grand  nombre,  des  verres  à 
boire;  le  mobilier  était  composé  de  tables,  de 
chaises  et  d'escabeaux  en  bois,  de  lits  à  colonnes 
supportant  un  dôme  d'où  pendaient  des  courtines. 
Comme  au  xvi'  siècle,  d'énormes  poêles  de 
faïence  chauiïaient  les  pièces. 

La  vie  en  Allemagne.  —  Dans  ces  villes,  la  vie 
au  xvii"  siècle  fut  médiocrement  gaie;  pasteurs 
protestants  et  prélats  catholiques  interdisaient 
les  mascarades,  toléraient  à  peine  les  bals,  inter- 
disant parfois  même,  dans  l'Allemagne  méri- 
dionale, les  danses  entre  personnes  de  sexe 
différent.  Il  n'y  avait  guère  d'autre  distraction  à 
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Les   Flandres  au  XVII'   siècle. 
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Bourgeois  flamand  ;  le  bourgim-atre  Jsonea  bourgeois  namands  ;  lea  fils  d«  Bourgeoise  tlamande  ;  la  foiniiia  du 

(lAnvors  ;  [lorlrait  par  Van  Dyck.  Kubens  ;  (lortiait  par  Kubons  (1577-1640).  bourgmestre  d'Auvers  ;  portrait  par  Va»  Djck. 

Ia>»  deux  peinture*  de  Vao  Dyck  (1590-16(1)  loot  conaerviea  à  la  vieille  Tinacothèque,  k  MQuicb  ;  celle  de  Rubooa  i  la  Galerie  ro^'alo  do  Dresde. 


la  monotonie  liubilucllc  de  rexistencc  que  los 
foires  qui  avaient  lieu  plusieurs  fois  par  an  ; 
en  hiver,  les  courses  do  traincau.v,  plaisir  InXs 
goûté  des  riches  bourgeois  qui  y  paraissaient 
dans  des  traîneaux  faits  en  forme  d'animau.x;  en 
tout  temps,  les  fôles  de  famille  dont  l'allrail 
principal  ('•tail  los  longs  repas.  »  La  table  est  de 
toules  les  occasions  »,  écrit  le  voyageur  français 
('.11.  l'aliii  ;  "  on  commence  et  on  finit  toujours 
par  là  ■>.  Dans  ce  pays  «  tout  se  fait  en  buvant  ;  on 
y  boit  en  faisant  tout  »,  lit-on  dans  lo  voyage  du 
pr<'>sident  Misson,  et  il  rnpporl(>  le  mot  plaisant 
du  duc  de  Hohan  que  «  les  .Mlemands  ont  Ironvé 
le  mouvement  perpétuel  par  celui  (|ii'ils  font 
faire  à  leurs  gobelet»  ». 

Les  paysans  allemands.  —  Apn^'s  la  paix  de 
W'fslplialie,  ciiKiiKinte  années  de  paix  perniirenl 
à  la  plus  grande  partie  des  paysans  allomanils  de 
réparer  un  peu  les  maux  causés  par  In  guerre  de 
Trente  ans.  Si  dans  les  montagnes  de  Bavière  et 
du  Tirol  les  habitants  s'abritaient  encore  dans 
do  misérables  cahutes,  faites  de  troncs  d'arbres 
empilés  les  uns  sur  los  autres;  dans  d'aiilies 
parties  de  l'.VIlemagne,  les  paysans  vivaient  dans 
des  habitations  faites  de  bois  et  de  pisé;  autour 
de  la  chambre,  éclairée  par  de  petites  fenêtre», 
chaulTôe  par  un   poêle   de   faionco,   courait  un 


banc,  formant  parfois  bahut  et  même  poulailler. 
Les  paysans  paraissent  avoir  conservé  à  peu  près 
lo  même  costume  grossier  qu'au  xvi"  siècle  ;  le 
jour  de  leur  mariage,  les  paysannes  comme  les 
bourgeoises  posaient  sur  leurs  cheveux  de  hautes 
couronnes  d'orfèvrerie. 

Les  Flandres.  —  En  rentrant  sous  la  domi- 
nation espagnole,  les  Flandres  ne  rotrouv<''rent 
point  l'éclatante  prospérité  dont  elles  avaient  joui 
au  xvi"  siiîcle.  Anvers  n'était  plus  à  la  lin  du 
xvii""  siècle  qu'une  ville  triste  et  tranquille,  avec 
une  bourse  déserte  et  un  port  vide  de  vaisseaux; 
Bruxelles,  résidence  du  gouverneur,  prit  le  pas 
sur  elle.  Les  étrangers  admiraient  ses  rues  largos, 
assez  bien  pavées,  ses  maisons  grandes  et 
commodes,  lo  palais  du  roi,  où  l'on  voyait  au 
rez-do-cbau.sséo  une  salle  remplie  de  «  mar- 
chands de  dentelles,  de  rubans  et  de  dilTérentcs 
babioles  »;  ils  s'amusaient  de  rencontrer  dans  los 
rues  do  petites  voitures  attelées  de  trois  ou  quatre 
gro^mfttins.  Pour  lo  costume  et  los  muMirs, 
les  Flamands  firent  pou  d'emprunts  lï  leurs 
maîtres  ospagn<ds;  c'est  vers  la  France  que  se 
tournaient  les  classes  élevées.  Déjà  en  1047,  Lo 
Laboureur  écrivait  des  grands  seigneurs  tlamands 
«  tous  sont  curieux  d'imiter  non  seulement  los 
modes,    mais  la  civilité   frani;aise  ;    la   plupart 
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Les  Arquebusiers  d'Anvers:  peinture  do  D.  Téniers  le  Jeune 

(1610-16^10),  conservée  au  Musée  de  l'Ermitape  à  Saint-l'étersbourg. 


Monnaie  d'argent  hollandaise 
datée  de  1671. 


Monnaie  d'or  hollandaise 
datée  de  1661. 


Ces  deux  monnaies  sont  conservées  au  Cabinet  des  Médailles. 


sont  si  pai-fails  qu'ils  seraient  très  estimés  en 
notre  cour  de  France».  Cependant  les  Flandres 
conservaient  plus  d'un  li'ait  original  ;  en  parti- 
culier les  Flamands  avaient  gardé  l'usage,  qui 
disparut  en  Allemagne  pendant  ce  siècle,  de  se 
grouper  en  coi-poralions  de  tireurs  d'arc  et  d'ar- 
quebuse. Chaque  société  avait  son  jardin;  s'il 
faut  en  ci'oire  le  jansénite  Ch.  Lemaîtie,  les 
bourgeois  bruxellois  délaissaient  pour  ce  plaisir 
la  messe  et  les  vêpres.»  Cet  exercice,  ajoute-t-il, 
ne  contribue  pas  peu  à  faire  boire  les  Flamands, 
qui  ne  s'épargnent  pas  quand  ils  ont  tiré  ».  Les 
peintures  de  Téniers  et  de  Brauwer  nous  rensei- 
gnent également  sur  le  penchant  à  l'ivrognerie 
chez  les  paysans  et  les  artisans  et  nous  instruisent 
fort  sur  la  gaieté  grossière  des  kermesses. 

Les  Province-Unies  :  les  villes.  —  L'étranger 
qui  pénétrait  sur  le  territoire  des  Provinces-Unies 
était  d'abord  saisi  par  le  charme  d'une  campagne 
admirablement  cultivée  ovi  paissaient  de  nom- 
breux ti'oupeaux,  égiiyée  par  les  moulins  h  vent 


dont  beaucoup  servaient  à  l'épuisement  des  eaux, 
sillonnée  de  canaux  que  parcouraient  de  grandes 
barques,  transportant  voyageurs  et  marchandises. 
Puis  il  était  fiappé  d'admiration  devant  la 
richesse  et  la  beauté  des  villes.  «  Toutes  les  villes 
de  Hollande  sont  si  belles,  écrit  le  président 
Misson,  qu'on  en  est  ébloui  ».  Amsierdam,  la 
«  grosse  cloche  de  la  Hollande  »,  n'avait  cessé 
de  s'étendre,  crevant  quatre  fois  ses  enceintes 
dont  elle  conservait  les  tours  qu'elle  transformait 
en  bureaux  ou  magasins.  Son  port  offrait  un 
«  spectacle  pompeux  ».  «  On  y  a  quelquefois 
compté  jusqu'à  10000  vaisseaux,  écrit  Ch.  Patin, 
c'est-à-dire  une  autre  Amsterdam  sur  les  eaux 
ou  plutôt  une  province  flottante,  dont  Amsterdam 

est  la  capitale On  croirait  être  à  la  foire  de 

l'Univers  ».  Du  port  parlaient  des  canaux  en  tous 
sens,  bordés  d'arbres  ;  de  nombreux  ponts  de  bois 
et  de  pierre  reliaient  les  rives  et  donnaient  accès 
à  d'étroites  rues  pavées  de  cailloux  pointus  et 
bordées  de  trottoirs  de  bi'iques.  Parmi  les  édifices 
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Bal  on  ICII  a  la  cour  ds  l'archiduc  Albert  et  do  l'infante  Isabelle  k  Bruxelles;  pointure  de  \i 

publies,    011    rc- 
marquail  surtout 
la    Bourse   ol    la 
maison  dos  ludcs, 
«  longuesgalcries 
où  l'on  serre  tou- 
tes les  épiceries, 
porcelaines        et 
fruits  (les  Indes  ». 
Enfin,  dans  cette 
ville   «  fort  peu- 
plée et  fort  niar- 
cliando,  il  y  avait 
quasi  partout  dos 
boutiques  »  (Cli. 
Joly).(  l'était  aussi 
son  port  qui  fai- 
sait de  Iloltordani  une  ville  curieuse;  «  on  restait 
étonné,  écrit  le  président  Misson,  de   voir  une 
aussi  rare   confusion  que   l'est   celle   des  faites 
des  maisons,  du  branchage  des  arbres  et  des 
flammes  des  niAls.  On  ne  sait  si  c'est  une  flotte, 
un<(  ville  ou  une  forêt,  ou  plutôt  on  voit  ce  qui 
est  inouï,  l'assemblage  de  ces  trois  choses,  la 
mer,  la  ville  et  la  campagne.  »  Leyde  plaisait 
au  contraire  par  le  calme  de  ses  rues,  plantées 


Famille  Uamanda  ver*  iHO;  peinture  de  Van  TilborKh  (Muaio  de  Brnxelles). 


Il  isJij,  au  Musée  de  I*  Haye. 

d'arbres  qui"  font 
comme  autant 
d'allées  d'un  jar- 
din bien  entre- 
tenu »,  et  par  ses 

établissements 
scientifiques     au 
premier  rang  des- 
quels   se    plaçait 
son  ancien  Jardin 
botanique  et  zoo- 
iotiique.     Toutes 
ces  villes  se   fai- 
saient remarquer 
par    la    propreté 
des  rues  «  nettes 
à  merveille  »;  par 
leur  silence,  car  l'on  n'y  trouvait  point  de  car- 
rosses, ni  même  de  cliarrelles;  par  leur  sécurité: 
on  n'y  voyait  guère  de  niendianls  à  cause  des 
noinbreu.K  hôpitaux  pour  malades  et  orphelins 
•pie  la  charité  des  particuliers  et  des  conseils  de 
ville  entretenait  dans  la  plupart  des  cités;  ni  de 
voleurs  à  cause  du  paiement  régulier  de  la  solde 
aux  militaires  et  d'un  prodigieux  développement 
de  l'induslrie  et  du  commerce,  (|ui  fournissait 
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Le  Marché  aux  poissons;  peinture  de  D.  Téniors  le  Jeune  (1030-1090), 
conservée  dans  la  collection  du  comte  H.  de  GreffUlhc. 

des  moyens  d'exis- 
tence à  tous  les  habi- 
tants. 

Les  habitations. — 
Dans  ces  villes,  les 
habitations  étaient, 
en  général,  construi- 
tes en  briques,  avec 
de  hautes  fenêtres 
divisées  par  des  me- 
neaux de  pierre,  cou- 
ronnées de  pignons 
pointus  en  escalier, 
couvertes  souvent  de 
tuiles  rouges.  A  l'in- 
térieur ,  les  murs 
étaient  tendus  de  cuir 
doré,  ou  de  tapisse- 
ries, ornés  de  ta- 
bleaux, parfois  dans 
de  riches  cadres, 
quelquefois  aussi  de 
cartes  de  géogra- 
phie ;  de  hautes  che- 
minées chauffaient 
les  appartements  ; 
au  plafond  étaient  suspendus  des  lustres  et  des 
lanternes  ;  les  meubles  étaient  des  tables  sculp- 
tées, souvent  couvertes  de  riches  lapis  d'Orient, 
des  cabinets,  des  chaises  de  cuir  et  de  bois, 
remplacées  dans  les  intérieurs  simples  par  des 
chaises  de  paille,  des  lits  à  dùme  et  à  courtines. 
A  ces  maisons  aliénaient  des  jardins,  où  des 
allées  étroites  garnies  de  fin  gravier,  séparaient 
des  compartiments   bordés   de   buis  et    plantés 


.  tjpi, 


Syndics  de  la  corporation  des  poissonniers  à  Bruxelles;  portrait 
par  Pieter  Meert  (1619-1669),  conservé  au  Musée  de  Bruxelles. 


Ferme  flamande;  peinture  de  Siebcrecht  (1627-1703?),  exécutée 
en  1660  :  conservée  au  Musée  de  Bruxelles.  On  distingue  au  fond  rétable, 
dans  laquelle  est  un  cheval. 


de  tulipes,  de  nar- 
cisses ou  d'anémo- 
nes. Partout  régnait 
la  plus  minutieuse 
propreté.  La  façade 
des  maisons  con- 
stamment lavée  et 
repeinte  paraissait 
«  toujours  comme 
neuve  »;  les  vitrages, 
sertis  de  plomb, qu'on 
trouvait  jusque  dans 
les  maisons  pauvres, 
«  brillaient  comme 
du  cristal  ».  A  l'in- 
térieur, «  le  cuivre  y 
reluit  comme  l'or, 
écrit  le  chanoine 
Claude  Joly,  et  l'étain 
comme  l'argent.  » 
Le  brave  homme 
estimait  même  cette 
propreté  «  quelque- 
fois importune  »  ;  car 
«  on  n'oserait,  écrit- 
il,  ni  cracher  sur  leurs 


planchers,  ni  marcher  que  sur  des  nattes,  qu'ils 
y  mettent  par  bandes  ».  «  Quand  serai-je  en 
France,  oii  l'on  crache  en  liberté  »,  s'écriait 
cinquante  ans  plus  lard  le  janséniste  Ch.Lemaîlre. 
La  vie  hollandaise.  —  Tous  ceux  qui  ont 
approché  les  Hollandais  au  xvii'  siècle  attestent 
d'un  commun  accord  leur  simplicité  de  vie.  Temple 
signale  avec  éloge  la  modestie  qu'apportaient  un 
Ruyter  ou  un  de  Witt  dans  leur  mise,  dans  leur 


ALLKMAGNE,    PAYS-BAS   ESPAGNOLS,    PROVINCES-UNIES,    GRANDE-BRETAGNE,    ETC. 


167 


Les   Provinces  Unies  au   XVII*   siècle. 


RègenU  et  bedeau  de  la  maison  de  oorrection  iSpInhais)  d'Amsterdam;  peinture  exécutée  en  1628  par  Nicolas  EliaaPicqueuou  (I1>»U?-I6$6?) 


(lomeurc  et  dans 
It'ur  train  do  mai- 
.soii.  «  Les  gon- 
lilsliommcsellcs 
officiors  do  guerre 
s'habillent  et 
changent  de  mo- 
de comme  leurs 
voisins,  ajoute- 
t-il.  Mais  parmi 
tout  le  corps  des 
magistrats .  des 
marchands,  des 
riches  artisans  et 
des  bourgeois, 
l'on  no  voit  pres- 
que qu'une  m»''me 
façon  d'habits. 
Les  matelots  et 
les  paysans  s'ha- 
billent d'une  au- 
tre façon,  mais 
ils  ne  changent  jamais  ;  de  sorte  qu'ils  ne  quittent 


Biganteada  la  maiaon  deoorraotlon  BpInhulSj  d'Amsterdam ,  iiin' 
en  ltJ<)parSanlvoort(ltlO'MS<ij.  elcoDtervéoii  nmqualaprdciHienloan  Muo'»  'i  Anisiii  nim. 


révpillf^  parle  blanc 


jamais  leurs  ha- 
bits parce  (|u'ils 
no  sont  plus  •'i  la 
mode,  mais  parce 
qu'ils  sont  usés.  » 
Ce  vôtoment 
commun  au \  ma- 
^'islrats.auxmar- 
oliands,  aux  ar- 
tisans et  au.v 
bourgeois,  c'était 
le  costume  com- 
posé «lu  haut-de- 
chausse  bouf- 
Tanl ,  du  pour- 
point, du  man- 
Iran, du  chapeau 
de  feutre  à  haute 
loifTo  et  à  large 
bord,  le  tout  le 
plus  souvent  de 
couleur  noire  cl 
éclatant  des  fraises  empesées, 
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Famille  bollandaise  vers  1660  ;  portrait  do  la  famille  Gelfing  par  Gabriel  Motzu  (1613-1067),  cous>ervé  au  Musée  rojal  de  KerlJD. 


des  rabats  et  des 
manchettes  de 
toile  ;  pour  les 
femmes,  c'était 
l'ample  jupe  elle 
caraco  de  velours 
bordé de fourrure 
d'hermine,  le  col 
de  dentelle  et  le 
serre-tête  sous 
lequel  s'allon- 
geaient les  che- 
veux lisses  et 
dégageant  le 
front.  Les  repas 
étaient  simples 
«  dans  les  bonnes 
maisons,  écrit  Gourville,  dans  ses  mémoires,  on 
n'y  mangeait  presque  pas  de  viande  ou  tout 
au  plus  du  bœuf  séché  à  la  cheminée,  que  l'on 
lApait  assez  légèrement  pour  mettre  sur  du  beurre 


Syndics  de  la  corporation  des  drapiers  à  Amsterdam;  peinture  eïcjutcc  on  IGf.l 
par  Rembrandt  Van  Ryn  (1606-1669),  conservée  au  Musée  d'Amsterdam. 


étendu  sur  du 
pain  que  l'on 
appelait  tartines 
et  tous  ne  bu- 
vaient ordinaire- 
ment que  de  la 
bière  ».  Les  pay- 
sans vivaient  or- 
dinairement de 
légumes,  de  ra- 
cines et  de  lai- 
tage ;  les  mate- 
lots, de  poisson 
et  de  gruau.  Une 
accusation  diri- 
gée souvent  con- 
tre toutes  les 
classes  de  la  société  est  l'ivrognerie.  «  Bière 
ou  vin,  il  faut  que  les  Hollandais  boivent  et 
qu'on  boive  avec  eux,  autrement  ils  se  défient 
des  personnes  et  ne  les  tiennent  pas  pour  leurs 
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La  port  d'Amsterdam;  gravure  en  taillo-tlouco  auun^me  de  la  ûa  du  xvii*  siècle,  ceniervée  tu  Cabinet  des  lùuuipex  d  la  liili.iullieque  national». 


amis  »  (Cil.  Joly). 
Lcsdiverlissemenls 
les  plus  goùlés 
étaient  les  repas  des 
corps  que  foiil  revi- 
vre pour  nous  les 
tableaux  des  maî- 
tres; les  réunions 
entre  amis,  où  pen- 
dant que  les  hom- 
mes fumaient,  les 
femmes  {(reliaient 
le  llié,  qu'on  appe- 
lait alors  commu- 
nément «  la  pipe 
des  dames  »  ;  les 
bals,  les  représen- 
tations lliéAlralcset 
eiiliiveilepatinnffe. 
L'Angleterre  au 
XVir     siècle .    — 

lin  [nul  ilisliii- 
guiT  Iniis  périodes 
dans  l'histoire  des 
mœurs  en  .\nglc- 
tcrreaii  xvii'  siècle. 
Sous  les  règnes  de 

Alium  aiaToiiiocii.  —  III 


V»  KarobA  aux  barbas  d'Amatardam  ;  peinture  de  Oabriel  Metsn  (leio-IftTj. 
conserva*  au  Mns4«  dn  Louvra. 


Jacques  I"  et  de 
Charles  I"  un  grand 
nombre  des  usages 
(hi  temps  d'Llisa- 
betli  se  conservè- 
rent, mais  la  cour  de 
Jacques  I"  fut  plus 
grossière  et  celle 
de  Charles  1"  moins 
riche  que  la  cour 
d'Klisabelh.  Avec 
laUévolution,  l'.Vii- 
gleterre  se  trans- 
forma. La  simpli- 
cité puritaine  in- 
terdit le  port  des 
vêlements  luxueux; 
tous  les  plaisirs  pro- 
fanes furent  pros- 
crits; on  aurait  pu 
■  parcourir  toute  la 
ville  de  Londres,  le 
dimanche  soir,  sans 
voir  une  personne 
oisive,  on  sans  en- 
tendre autre  chose 
que  le  son  de» 
22 
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Paysan  hollandais , 

il'aprôs  un  tableau  do 
Oérard  Dow  (1613-1675), 
conservé  à  la  vieille 
Pinacothèque,  àiliinich. 


Paysage  hollandais  ;  vue  du  Rhin,  pré.  de  Wvk-hv-Dumstedo:  peinture  de  Kuisdae 
(I6i8?-|682),  coii<icrv<<o  ,nu  Musée  d'Amsterdam. 


Paysanne  hollan- 
daise ;  d'après  une  pein- 
ture de  Gérard  Dow 
(IUI3-l07,ï),  conservée  k 
la  vieille  Pinacothèque 
à  Miinich. 


Banquet  de  la  garde  civique  d'Amsterdam  à  l'occasion 
peinture  (fragment)  de  Van  dor  Ilelst  (1613 

prières  ou  des  cantiques,  qui  sortait  des  églises 
ou  des  maisons  ».  Mais  avec  le  retour  de  Charles  II 
le  goût  du  plaisir  se  répandit  de  nouveau  dans  la 
société  anglaise,  surtout  parmi  les  nobles.  Une 
cour  se  reconstitua  où  l'on  imita  les  manières 
françaises;  dans  la  toilette  des  femmes  reparu- 


de  la  conclusion  do  la  paix  de  Westphalie,  le  18  juin  1648; 
-1670),  conservée  au  Musée  d'Amsterdam. 

rent  le  velours,  le  satin,  les  diamants,  les  gants 
parfumés,  le  fard,  les  essences,  les  mouches;  la 
perruque  à  son  tour  recouvrit  les  tôtes  anglaises, 
et  les  jeuuBs  beaux  de  la  cour  d'Angleterre, 
formés  par  un  Grammont,  n'eurent  bientôt  plus 
de  leçons  à  recevoir  des  marquis  de  Versailles. 
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Famille  taollandala«  ;  p«intiirs  île  sieen  (li!>S7-t«79)  repri<icnUnt 
U  Saint-Nicolaa  ;  rc  tableau,  ainsi  que  VAli-lier  île  tailleur,  est  conservé 
au  Muajo  d'Ainaiordain. 

La  vie  an- 
glaise. —  L'on 
rcirouve  dan.s 
l'Anglolorre  du 
XVII*  siëcle  quol- 
qups-un.s  dos 
(rails  qui  ca- 
racl(?risaii'iil  co 
pays  au  sièclo 
précédent.  Sa 
riante  verdure 
continuait  à  é- 
tonncr  les  étran- 
gers; «  c'est  un 
pays  si  couvert 
d'arbres,  écrit  !<• 
Français  Sor- 
hiére  au  début 
du  règne  de 
(>harlcs  II,  que 
mémo  la  cam- 
pagne parait  une 
forêt  quand  on  la  regarde  de  quelque  hauteur,  à 
cause  des  vergers  et  des  haies  vives,  qui  enfer- 
ment les  lerre»  labournbles  et  les  prairies  ».  Dans 
des  roUiitri's.  viv^nl  lis  pa\siiii-i  en  •-'■'■ik'tmI  ix-^^i-/. 


FunlIU  hoUandalM;  |>i-intnro  atlrilMil>n  h 
pour  r<'préacntpr  Lt  ramillo  du 


Atelici  de  tailleurs  [jciulini:  do  I!rekolenitiin)(l6î0?-I66»)d«t<<edel«6l.  " 

à  l'aise,  puis- 
que beaucoup 
d'entre  eux  man- 
gent de  la  viande 
deux  fois  par  se- 
maine. .V  côté 
d'eux  sont  les 
genlilsliommes 
fermiers,  médio- 
crement culti- 
vés ,  n'ayant 
gu^re  d'autres 
plaisirs  que  la 
chasse  et  la 
table,  fréquen- 
tant volontiers 
le  cabaret.  Lfls 
Liands  sei- 

j^iienrs  exlrême- 
ment  riches  ha- 
bitent de  luxu- 
euses demeures 


Adrien  Van  Oatad*  ()«IO-ie(S),  cl  paHtant 
l>>Mntre(Mus4s  du  (.ouTrc). 


au  milieu  de  parcs  «  où  les  daims  .se  promènent 
à  grosses  troupes  »;  ils  entassent  dans  leurs 
palais  ces  objets  précieux,  ces  meubles  somptueux, 

fi'llc  ricin-  v.'iivsclif  d'iii'  cl   d.'ii'jcnt.  cc<  suites 
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n^  ,  .  ■uHure  d'Ésaïas  Bour.sse  ^l(,ol  MG72?)  cxôculéo 
en  iti61  {Musée  d'Amsterdam). 


Chaumière  hollandaise;  peinture  d'Adrien  Van  Ostade  (1610-1685) 
exécutée  en  1C42  (Musée  du  Louvre). 


dewTfiiT.'î'^',"""?"  ^°"andaise  ;  peinture  de  Pieter  do  IIoocl, 
(1603-1677?),   d>le   „  la  Soaété  en  plein  air  „  (Musée   d'Amsterdam). 

de  tapisseries,  ces  colleclions  de  tableaux,  qui 
font  encore  aujourd'hui  des  châteaux  de  l'aristo- 
cralie  anglaise  de  véritables  musées. 

Londres.  —  Les  villes  étaient  encore  peu  consi- 
dérables; mais  par  un  contraste  singulier,  la  capi- 
tale de  l'Angleterre,  avec  ses  neuf  lieues  de 
circmt,  était  déjà  la  plus  grande  ville  de  l'Europe 


L'éplolère  de  village;  peinture  de  Gérard  Dow  (1613-1675)  exécutée 

eu  1647  (Musée  du  Louvre). 

Presque  entièrement  détruite  par  le  terrible 
incendie  de  1666,  elle  fut  reconstruite  avec 
une  rapidité  extraordinaire;  en  quatre  années, 
10000  maisons  et  90  églises  furent  réédifiées.  De 
hautes  maisons  de  briques,  bien  percées  d'ouver- 
tures, régulièrement  disposées  dans  des  rues 
larges,  longues  et  droites,  bordées  de  trottoirs  en 
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>   RÔyAUXIXUtR£yNEMBlX^lby<      TMS-CHRESnm  0»NS  LAVimutLoNmo 
1  (j38  ;  };ravure  en  taillA^ouce,  extraite  de  ÏEiilrie  dt  Marie  de  MédieU  daiu'Jes  Payt-Bat  en  I63S. 


Le  Pont  de  Londres  aa  milieu  do  xvii*  aiicle;  fragment  d'une 
gravure  en  taille-douce  de  M.  Mi^rian  (ICil-ISBI). 


La  Bonne  royale  A  liODdraa  au  début  du  xvii*  aitelc  -,  gravure  en  taillo-douce 
anonyme,  conaervée  an  Cabine!  des  Ratarapaa  à  la  Bibliothèque  nationalr. 

picrro,  romplocfrcnt  les  maisons  de 
bois  et  (le  pliUres,  aux  pignons  fai- 
sant saillie  qui  so  pressaient  dans 
le  pittorescjue  désordre  des  nielles 
étroites,  sombres,  sales  et  mal  pavées 
du  vieux  'Londres.  Les  riches  négo- 
ciants de  la  cité  se  firent  construire 
des  habitations  i|ui  pouvaient  riva- 
liser avec  les  palais  des  grands, 
comme  cette  demeure  de  Robert 
Claylon,  où  l'on  voyait  une  sn|M'rbe 
salle  de  bani|uet  lambrissée  de  bois 
de  cèdre  et  ornée  de  fresques  repré- 
sentant le  comliiil  (1rs  dieii.r  ri  tirs 
i/t'ants.  Les  boutiques  étaient  nom- 
breuses ;  on  remarquait  surtout  les 
cafés,  qui,  dès  la  lin  du  xvii*  siè- 
cle, s'éL'iient  multipliés.  Au  milieu  HèrauU  darmea  d«  la  cour  d'An- 

de  la  ville  s  elciulait  le  beau  Jardin      un,.con,crv«i.ii  m..-.<-  i-  vionnc. 


Monnal*  en  or  de  la  K6publiquo 
d'Angleterre,  conservée  au  Cabinet  dea 
MAdaillos. 


d'Hyde-Park,  où  la  bonne  société 
avait  coutume  de  se  promener  en 
carrosse.  Plus  loin,  entre  le  palais  de 
Saint-James  et  celui  de  While-hall, 
se  trouvaient  de  grandes  allées 
d'ormes  et  de  tilleuls  où  le  peuple  de 
Londres  se  réunissait  les  dimanches 
et  les  jours  de  fêle.  Enliii  de  laulre 
côté  de  la  Tamise,  l'on  trouvait  au 
bourg  de  Soulhwork  le  janliii  des 
ours,  où  se  faisaient  les  combats 
d'ours  et  de  taureaux  avec  des 
dogues,  jeux  grossiers  dont  le 
peuple  anglais  éUiil  alors  fort 
avide. 
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Enfants  nobles  anglais  :  premiéro  moitié  <lu  xvii'  siècle  ;  portrait  des  enfants 
do  Charles  I"  par  Van  Dyck  (ISM-IGMl.  à  la  Galerie  royale  de  Dresde. 


Famille  noble  anglaise  'lu  (li'hut  ilu  xvii' siècle;  porlraits 
du  oomto  et  do  la  comtesse  d'Arundol  par  Ilubens  (157"-l6l(i)  • 
peinture  conservée  à  la  vieille  Pinacothèque,  à  Munich. 


Noble  anglais  au  début  du  xvii"  siècle; 
portrait  de  Jacques  1"  (160.3-1625)  ;  peinture 
flamande  conservée  au  Musée  de  Madrid. 


Repas  à  la  cour  de 

peinture  de 


Les  Espagnols  :  le  costume.  —  Par  le  costume 
et  les  mœurs,  les  Espagnols  au  xvii"  siècle  élaicnt 
fort  tlifTérents  des  autres  Européens.  Les  nobles 
étaient  le  plus  souvent  vêtus  de  noir  ;  leur  vête- 
mont  simple  de  formes  avait  quelque  clioso  de 
militaire  ;  ils  ne  portaient  point  perruque,  mais 
leurs  cheveux  coupés  droit  et  passés  derrière  les 
oreilles  tombaient  sur  un  col  de  dentelle  plat 
ou  sur  un  col  de  toile  empesé  et  raide  qu'on 


Charles  II  ilfiOu  I6^.l  :  gravure  en  taille-douce  de  Philippe,  d'après  une 
Toornvliot  (Cabinet  des  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale). 

appelait  yoœille.  Le  costume  des  femmes  nobles 
était  fort  étrange;  on  voyait  leur  buste  effilé  par 
le  corps  sortir  d'un  immense  vertugadin  qui 
dissimulait  sept  ou  huit  jupes  parmi  lesquelles  il 
y  en  avait  de  velours  et  de  salin,  même  en  été. 
Elles  se  juchaient  sur  de  petites  sandales  à 
haut  talon  qui  rendaient  la  marche  fort  difficile; 
aussi  ne  sortaient-elles  qu'en  chaise.  Leurs 
cheveux  étaient  disposés  en  deux  énormes  loutTcs 
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Lord  aa  milieu  du  xrii*  liè- 
clc  ;  graviir«  en  Uille-douce  de 
Wcnzel  lloller  (1607-1677). 


Paysanne  au  milieu 
du  XVII"  siècle;  gravure 
en  taill«'doHce  de  Wen- 
«el  Hollar  (1607-1077). 


La  Chambre  des  Communes  en  16^1  ;  gravuro  on  laille-douce  anonynio  rvpn'^sentant 
lo  iirni^s  lie  Slrnfford  (Cabinet  do»  Estampes  à  la  Bibliothèque  nationale). 


Jaga  au  milieu  du  xvii* 
aiftrlo  ;  gravure  en  laille-doiico 
de  \Von«el  Hollar  (IH07-U77). 


La  Chambre  des  Lords  noua  In  roinn  Anne  ;  (^niviirt!  en  taille-douce  de  Uoniain  do  Hooghc  (ItitO?  l'OH). 


it  droite  cl  à  gauche  de  la  figure;  elles  ne  por- 
laieiil  jamais  de  chupcaiix  et  s'enveloppaient  lu 
U^te  i>l  II'  liaiil  ilii  corps  datis  une  mante  qui  no 
laissait  libre  qu'un  œil.  Elles  se  fardaient  liorri- 
l)!)>ment  de  vermillon,  et,  comme  les  liommes, 
cllfs  avaient  souvent  sur  le  nez  de  grandes 
liini'Iti's.  L(>rs(|ui>  los  daines  espagnnh's  n'élaienl 
point  en  visites  de  cérémonie,  elles  s'affranchis- 
saient de  ce  lourd  costume. 

La  vie  en  Espagne.  —  Voicicommenl.M""  d'.Xul- 
noy,  dans  la  relalioti  du  voyage  qu'elle  lit  en  Uiî*.) 
à  .Madrid,  décrit  la  vie  des  riches  espagnols.  Le 
malin  en  se  levant,  on  prenait  de  l'oaii  glacée, 
puis    le   clioc.il.il  :   ihaciiii    va(|uait  ensuite   aux 


occupations  de  la  matinée  jusqu'au  diner,  en 
général  fort  léger.  La  sieste  suivait  le  diner;  <<  à 
celte  heure,  vous  no  trouverez  pas  une  i\me  dans 
les  rues.  Les  boutiques  sont  fermées,  le  com- 
merce est  cessé  et  il  semble  que  tout  est  mort.  » 
.\  2  heures  en  hiver,  h  4  en  élé,  le  réveil,  accom- 
pagné d'une  collation  do  coniilures,  <le  chocolat 
et  d'eau  glacée,  l'uis,  .<  chacun  va  où  il  juge  à 
propos  »  ;  les  dames  employaient  cette  partie  de 
la  journée  h  <<  des  visites  d'une  longiiein'à  perdre 
patience  »  ;  jamais,  les  honunos  n'étaient  admis 
dans  ces  réunions  do  dames.  L'on  se  couchait 
vers  minuit  ;  les  nains  ot  les  naines,  qu'on  trou- 
vai! <i:tii«  lonles  les  i;r,imli's  ninisoiis  e>i|inL'n"Ios, 
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Reine;  dona  Maria  Anna  d'Autriche,  femme  do  Philippe  IV. 


Infant;   don   Ca.lo.  B.lU.a.ar,  iils  do   Ph,l„.pe  IV.  i„ta„te;    dona    Man^nile  do  PLilippc  IV. 

Cos  quatre  portraila  .ont  l'œuvre  de  Velasquez  (I.M9-1060).  Celui  de  dona  Maria,  fille  de  Plnlippo  IV,  est  conservé  au  Musée  do  Vienne, 

les  trois  autres  se  trouvent  au  Musée  de  Madrid. 

apportaient  alors  un  souper  léger  qui  était  pris         monsieur  ne  boit  guère  que  du  vin  «,  et  encore, 
dans  le  lit.  «  Madame  boit  de  l'eau  tout  son  soûl,         avec  modération,  car  les  Espagnols  étaient  fort 
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Noble  espagnol ,  i  .m.uj!  'I^'u  i_;,irlus,  »f._.jii'l  iiii  du  l'ii.iiii()o  IV; 
portrnit  par  Ve)nsqiic2  (1599-1660),  conservé  au  Musée  d' Amsterdam. 


et  l'on  n'aurait  su 
«  leur  fain-  un  plus 
sensible  outrag<' 
que  (le  les  accuseï 
(r»''lio  ivres  ». 

La  Cour  d'Es- 
pagne. —  La  coui 
irKspagne  se  dis- 
tinguait |)ai'laniul 
li[)licilé  des  céré- 
monies, la  rt'gu- 
laritc  monotone 
qu'une  sévère  6l'i- 
(juctte  y  impiisnil 
et  l'absence  de 
fêles.  «  Il  n'y  a  |>as 
de  cours  dans  toute 
rKurope,  Ml -on 
dans  le  Crn'-niniùal 
i/i/t/otnntiqur ,    où 


Dama  noble  espagnole.  d'>n.i  I<i)ik 
porittiil  par  Vi.|aM|urii  (\^90 


on  ohserve  un  si 
grand  nombre  de 
cérémonies,  et  il  y  a  plus  île  200  ans  qu'on  l< 

tnaigl'l.    —    m 


Noble  espagnol  :  Philippe  IV  ;  portrait  par  Velasquez  (I59t)-I(M)0). 

observe  religieu- 
sement ».  «  On  sait 
])arrétiquclte,écrit 
.M""  d'Aulnoy,  le 
temps  fixe  que  le 
roi  doit  aller  à  ses 
iiKiisoiis  de  plaisir, 
Cl  mime  à  l'Kscii- 
riiil.  à  Aranjuez  et 
au  liuen  lletiro, 
ili>  manière  que 
sans  attendri'  ses 
ordres,  on  fait  par- 
tir tous  les  équi- 
pages, et  on  va,  di's 
le  matin,  l'éveiller 
|)Our  riiabiller  de 
riiabilipiiesidr-eril 
dans  létiquette,. se- 
lon la  saison ,  el 
puis  il  monte  dans 
son  grand  ear- 
I  S.  M.  \a  où  il  a  été  dit,  il  y  a  plusieurs 

23 


I  «Im   Hoiirlion.  prtvini^rn  r<Mi)iiin  1I0  Phthppo  IV 
IfftiO),  ronxorvd  «u  Mii«ào  da  Mn<lrU. 
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Nobles  espagnols  vers  lo  milieu  du  xvi..  siècle;  peinture  de  Veiasquez  (loii»-1660)  «"^^     ilédail   V^/^ 

consorvoc  au  Mnsée  du  Louvre.  Nt-..-. 

siècles,  qu'elle  irait.  »«  Il  n'y  a  point  ici  de  CCS         elle  encore...    Tout   est   fort  retiré    dans   cette 
agréables  fêtes  que  l'on  voit  à  Versailles,  écrit-         cour  et  il  n'y  a,  selon  moi,  que  Ihabitude  que 
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Vé  marchand  d'Mo  k  S<iTill«;  poiotitro  do  V«l««<joe»(l»M.|iî(i|  ■.romorv^o  dant 


CoarM  de  taureaux  fi  Miulrlil,  iioiiii  lu  r^gnn  du 
Chiirl'^4  II;  graviiro  m  (Aillf-dmioo  anonyma,  ron«er\-<^e 
•Il  d^partrmont  dot  KaUmpes  do  la  llibliolb^qii*  nationale. 
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l'on  se  fait  h 
toutes  choses  (jiii 
puisse  garantir 
de  s'y  ennuyer 
beaucoup  ».  La 
marquise  de  Vil- 
larsneputréussir 
à  contracter  celte 
habitude,  carelle 
écrivait  à  peu 
près  à  la  même 
époque  :  «  L'en- 
nui des  palais  est 
affreux...  il  me 
semble  qu'on  le 
sent,  qu'on  le 
voit,  qu'on  le  tou- 
che, tant  il  est 
répandu, épais!  » 
Il  tua  la  pauvre 
Louise  d'Orlé- 
ans, la  première 
femme  de  Char- 
les n. 

Madrid.  —  Au 
x\n'  siècle,  les 
rois  d'Espagne 
vécurent  de  pré- 
férenceà  Madrid. 
C'était  alors  une 
ville  aux  rues 
larges,  mal  pa- 
vées, tellement 
boueuses  en  hi- 
ver, que  «  les 
chevaux  en  a- 
vaient  toujours 
jusqu'aux  san- 
gles »,  poussié- 
reuses en  élé^ 
infestées  d'im- 
mondices. La 
nuit,  elles  n'é- 
taient éclairées 
que  par  les  cier- 
ges et  les  lampes 
qui  brûlaient  de- 
vant les  statuet- 
tes de  la  Vierge 
qu'on      trouvait 


FamUle  espagnole;  peinture  do  Velasquez  (1599-1660)  représenlant  la  famille  du  peintre 

(Musée  de  Vienne). 


Atelier  de  fileuses;  peinture  de  Velasquez  (1599-1600),  conservée  au  Musée  de  Madrid. 


Paysans  espagnols;  seconde  moitié  du  xvir  siècle;  fragment  d'une  gravure  de  V.  Visscher, 
d'après  un  dessin  do  P.  H.  Schut  (Département  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale). 


(<  u  chiU|ui'  luuit 
de  rue,  à  (  Ii.kjuc 
coin  de  maison  ». 
Au  centre  de  la 
villeélaillariaza 
Major  entourée 
de  portiques  sur 
lesquels  étaient 
bâties  de  hautes 
maisons  à  cinq 
étages  munies  de 
balcons,  La  ville 
était  peu  com- 
merçante :  «  Si 
l'on  excepte  sept 
ou  huit  rues 
pleines  de  mar- 
chands, vous  ne 
trouvez  aucune 
boutique  dans 
cette  ville,  si  ce 
ne  sont  celles  où 
se  vendent  les 
confitures,  les  li- 
queurs, les  eaux 
glacées  ou  les 
pâtisseries  ».  De 
leur  côté,  les 
artisans  travail- 
laient le  moins 
qu'ils  pouvaient; 
leur  besogne 
achevée,  ils  s'as- 
seyaient au  soleil 
«que  l'on  nomme 
le  feu  des  Espa- 
gnols »,  occupés 
àcauserpolitique 
et  à  se  quereller; 
ou  bien  ils  al- 
laient chercher 
de  violentes  émo- 
tions aux  courses 
de  taureaux  ou 
satisfaire  leur 
cruelle  piété  aux 
autodafés.  Pen- 
dant le  carême, 
sur  des  théâtres 
en  plein  vent,  des 
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Paysans  aux  environs  de  Rome.  Étal  de  boucher  à  Rome.  Calâ  &  Rome. 

1.^8  vi(»ii.'llcs  snns  iiiJicolion  de  provunaaco  sont  ro|iroJuilos  d'uprùs  des  gravures  en  taillc-Jouco  de  Bonnart  (Uéparteiiicnt  des  Estampes). 


Doge  de  Venise. 

troupes  (l'aclciirs 
joiiaiiMU(l<>s  pi^c(•s 
rcliijifUsos.Kiilinil 
tiMnps,  ils  allaient 
II'  (iiinaïutlic  aux 
i-iivironsdt'Mailriil 
faire  collalinii  ilc 
quelques  oigtion.H, 
<riini>  sala  le,  li'iiii 
jaiiiliiiii.oiiiloquel- 
((Ues(iuirs,elqiiaiiil 
ilsreiiliaieiil  Ir-.soir 
h  la  ville. ilsla  trou- 
vaient remplie  du 


La  plaoe  Navona  A  Rome,  au  début  du  xviii*  siAcIo;  gravure  en  taille-douce 
extraito  du  .Yoiirea»  thèâtrf  tf/talif  |iar  J.  Blaeu,  publié  en  170(. 


Potiers  à  Bologne,  au  xvii*  «Aria:  itravura  en  taille-douce  de  Taniburini 
(Itibhiithtque  nationale,  département  des  Kstainpra), 


lirilit  (les  quatre  ou  ciiu|  eeiils  sérénades  que  lis 
galants,  s'il  faut  en  eroire  M"'°  d'Aulnoy,  don- 
naient   ('liai|ue    nuit   à  leurs   dames    dans  iou8 


Bourgeoise  de  Rome. 

les  quartiers  de  la 
ville. 

L'Italie.— L'Ita- 
lie du  xvii*  siècle 
est  en  |)leine  déca- 
dence. Partout  les 
villes  se  dépeu- 
plent et  prennent 
lin  air  niiséralile  ; 
t>ii  Piémont,  l(>  pain 
manque  souvent  ; 
Keirare  a  plus  de 
maisons  que  d'Iia- 
liilanls  ;  à  Pisc 
"  l'herbe  est  haute  dans  les  rues  en  divers 
endroits  ».  Dans  le  sud,  les  routes  sont  infeslées 
de  i)rigands;  les  voyageurs  se  groupent  pour  tire 
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Cortège  du  doge  de  Venise  au  xvii*  siècle  ;  gravure  en  taillc-douce  anonyme,  conserréo  au  département  des  Estampes  (Bibliothèque  nationale). 


Le  Bucentaure  au  début  du  xviii*  siècle;  gravu 


plus  en  sûreté.  Seuls,  les  grands  ports  conservent 
quelque  éclat;  Gênes  borde  de  palais  ses  rues 
étroites  où  les  carrosses  ne  peuvent  pénétrer, 
et  le  président  Misson  remarque,  comme  un  fait 
extraordinaire,  que  dans  cette  cité  «  les  ardoises 
et  les  vitres  sont  aussi  communes  qu'elles  sont 
rares  dans  les  autres  villes  de  l'Italie  ».  Florence 
demeure  une  des  plus  belles  villes  de  l'Italie  ; 
Venise  une  des  plus  riches  et  des  plus  joyeuses  ; 


l'Jtiilie  par  J.  I!];ieu  ilTli4;. 


et  alors  s'édifie  la  réputation  européenne  de  son 
fameu.x  carnaval.  L'influence  française  évince 
peu  à  peu  l'influence  espagnole  qui  ne  se  main- 
tient plus  qu'à  Naples.  Turin  est  entièrement 
français;  à  Milan,  à  Florence,  à  Venise,  à 
Bologne,  à  Ancône,  hommes  et  femmes  à  la 
fin  du  siècle  ont  adopté  les  modes  françaises;  la 
perruque  fait  son  apparition  à  Venise  en  1665  et 
s'y  maintient  malgré  les  arrêts  du  Conseil  des  Dix. 


Repas  i  la  cour  do  Uaneniark  au  xvu'  siècle;  il'apris  une  gravure  on  taille-douce  de  I.epaulre  (1617-1681). 


CHAPITRE    XII 

Le  Danemark,  la  Suède,  la  Pologne, 

la  Hongrie, 

la  Russie  et  la  Turquie  au  XVP 

et  au  XVir  siècle. 

Le  Danemark.  —  Au         vivaient      les     paysans 


Baigneur  et  dame  noble  de       X  Vl'  el  aU  X  VU"  sièclo,  Ics 
Danemark  ;    Mcondo   moitié    du  ■  ■  , 

xvr  aiecle  (Bniin).  HOblCS    CJanOlS    vécUrCnl 

(le  préférence  à  la  cam- 
pagne; <<  loiil  leur  cxf-rricc  est  à  Ixiire  el  à 
dormir  »,  écrivait,  en  1G29,  le  Fiant.-ais  Desliayes 
(le  Courmenin.  Le  gonl  de  la  boisson  leur  était 
d'ailleurs  ennmuin  avec  les  atilres  classes  de  la 
société;  au  xvii*  siècle,  il  fallut  ordonner  au.\ 
pasteurs  de  ne  plus  réunir  leurs  paroissiens  dans 
l'après-midi,  car,  à  cette  heure,  beaucoup  des 
fidèles   étaient   d(-jà  ivres.   Auprès  des    nobles 


vêtus  de  grossiers  vêle-  Matelot    et    pay»anno    do 

,        j  .,  j  Daoomark  ;    aeconda  moitié    du 

ments  de    toile   ou   de     xm- «iècio  (iimin;. 
bure,  habitant  avec  leur 

bétail  des  cabanes  à  par(»is  de  terre  et  à  toits 
de  chaume.  Les  bourj^eois  des  villes  étalaient 
en  général  une  grande  richesse.  La  capitale, 
Copenhague,  était  déjà  une  importante  cité; 
autour  du  port  se  groupaient  ses  hautes  maisons 
de  bois,  h  plusieurs  étages.  Christian  IV  l'eni- 
bellil  et  fit  édifier  à  peu  de  distance  le  chAteau 
de    Friedrichsborg,   qui   devint   au  xvii»  siècle 
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Villes  et  châteaux  de  Norvège  et  de  Danemark  au  XVI"  et  au  XVII"  siècle. 


Ville  norvégienne  au  xvi*  siècle  ;  vue  de  Bergen  d'après  une  gravin-e  en  tailie-doiire  ilo  Ilogcnberg  extraite  du  Théâtre  (hs  cités  du  Moufle 

publié  par  Bruin  à  Cologne  eu  157^. 


Château  royal  danois  an  dùbnt  du  xvii«  siècle  ; 
château  de  Friodrichsborg  construit  sur  l'ordre  du  roi 
Christian   IV. 


■Ville  danoise  an  xvir  siècle  ;  Copenhague  d'après  une  gravur 
de  M.  Mérian  {16211687). 


en  laille-douco 


Monnaie  d'or  de  Christian  IV, 
roi  de  Danemark,  datée  de  1618. 


le  Versailles  danois. 

Dans  le  courant  du 

xvii°  siècle,  l'alliance 

du  Danemaik    avec 

la  France  introduisit 

les  modes  françaises 

dans    le    royaume; 

elles  y  remplacèrent  les  modes  hollandaises  et 

allemandes  qui  avaient  jusque-là  dominé  à  la 

cour. 

La  Suède.  —  De  curieuses  mesures  prises  par 
Gustave  Wasa  attestent  que  les  mœurs  en  Suède, 
au  xvi"  siècle,  étaient  encore  peu  raffinées.  Il 
s'efforça  de  déterminer  les  paysans  du  nord  de 
son  royaume  à  Iroquer  leurs  grossières  robes 
faites  de  peaux  de  bêles  contre  des  braies  et  des 
justaucorps  de  drap  ;  il  fil  la  guerre  aux  longues 
barbes;  il  s'occupa  d'exciter  le  goût  du  luxe 
parmi  les  nobles;  il  voulut  substituer  l'usage  du 
vi:i  à  celui  de  la  bière  ;  il  fit  venir  des  cuisiniers 


Monnaie  d'argent  de  Christian  IV 

roi  do  Danemark,  datée  do  15ti. 


Ces  monnaies  sont  conservées  au  Cabinet  des  Médailles 


étrangers;  il  rendit 
une  ordonnance,  en 
1557,  pour  contrain- 
dre les  magi.stralsde 
Stockholm  à  veiller 
à  la  sécurité  et  à  la 
propreté  des  rues  de 
la  ville;  enfin  il  fil  réparer  ou  construire  un 
grand  nombre  de  bàtimenis.  Ces  efforts  ne 
paraissent  pas  avoir  été  vains,  au  moins  pour  la 
noblesse.  Les  gravures  de  la  fin  du  xvii'  siècle 
nous  montrent  les  gentilshommes  suédois  aussi 
richement  habillés  que  ceux  de  France,  dont  ils 
suivent  les  modes.  La  coiffure  à  la  fontange 
triomphe  à  la  cour  de  Charles  XI  comme  à  celle 
de  Louis  XIY.  Si  les  demeures  des  paysans 
restent  faites  comme  celles  des  moujiks  russes, 
de  troncs  d'arbre,  les  grands  se  sont  fait  cons- 
truire sur  le  bord  des  lacs  de  vastes  habitations 
de  pierre  sur  le  modèle  des  châteaux  du  losle  de 
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La   Cour  de   Suède  au  XVII ^  siècle. 


Festin  (loDiiiS  k  la  cour  <l«  Charles  XI,  rui  Je  bucd4;,  le  ^0  ddcenibrs  I67J:  d'apré»  une  gravure  eu  taiUo-douca  aoonymo,  cooaerVéc  au  Jeiiartcmciil 

des  Kstampcs  do  la  Bibliothèque  nationale. 


^<^^<^,. 


Monnaie  d'or  do  Ou»- 
tavo- Adolphe,  roi  deSuède 
(l<ll-lt3S),  con*erv4e  an 
CabiDot  des  Médailles. 

l'Kuropc.  Rognard 
fait  do  Slockliolm 
une  peinture  élo- 
gicusc,  le  mélange 
pilloresque       des 


ChAteau  royal  sui.ilois  au  xvir    uéih;  ;  lo  rhiUeau  do  Carlbor);    (Djhlborft). 


chariots,  dos  carrosses  et  des  traineau.x  dun.s  le.s 
rues  de  la  ville  lui  a  cepeiidniil  écliiip|ié.  Mullicu- 
reusenieiil,  du  xvi*  au  xvii"  siècle,  le.s  maMiis  ne 
s'améliorèrent  pas  en  un  point:  les  contemporains 
de  Charles  XI  montreront  autant  do  penchant 
pour  l'ivrognerie  que  leurs  pères,  et  Regnard 
nous  conte  l'amusante  histoire  du  roi  enlrepre- 

AUICM    KKTOHIgUS.    —    III. 


Monnaie  d'argont  do 
Gustave  Vasa,  roi  do  Suède 
(IS23-ISAO),  eonsorrdo  lu 
Cabinet  des  Médailles. 

nanl,  par  manière 
de  divertissement, 
d'enivrer  toute  sa 
cour  aux  fêles  du 
ha|)ièmedesalille. 
La  Pologne.  —  De  tout  temps  les  nobles  polo- 
nais furent  célèbres  pour  leur  fasie.  Les  membres 
des  grandes  familles  ne  sem()iitraienl(|u'cii(ourés 
d'une  escorte  nombreuse  de  petits  nobles,  lantùl 
il  cheval,  lanlùt  à  pied.  Dans  les  cérémonies,  ils 
paraissaient  velus  de  riches  costumes.  Lo  Labou- 
reur, en  1047,  nous  les  peint  portant  par-dessus 
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La   Suède  au  XVI I"  siècle. 


/^*-''--— ^-•— \  iST"- 


Église  suf'-dojse  dans  la  seconde  moitié  du 
xvir  siècle;  on  voit  à  côté  le  clocher  formé  d'une 
charpente  de  bois. 

celantes  de  pier- 
reries. Ils   enlas- 
saienl  dans  leurs 
palais,  dont  beau- 
coup n'étaient  ce- 
pendant     encore 
que  des  construc- 
tions     en      bois , 
des      tapisseries , 
des    cabinets     et 
des        buffets 
couverts      de 
pièces   d'orfè- 
vrerie    venus 
de    l'étranger 
(car  il  n'y  avait 
point  d'indus- 

Toutes  ces  vignettes  sont  reproduites  d'après  les  gravures  en  taille-douce  contenues  dans  l'ouvrage         trie  (^n   Polo- 
intitulée  «  la  Suéde  antiqitc  et  moderne  »  publié  en  latin  par  le  grand  ingénieur  suédois  Dahlherg  en  1706. 

gne),  des  lits 
couverts  de  tissu  d'or  frisé  «  qui  rendait  un 
éclat  plus  brillant  que  le  soleil  ne  paraît  au  lever 


Une  rue  i^  Stockholm  à  la  fin  du  xvii"  siècle. 

de  riches  tuniques 
de  drap  d'or  ou  de 
brocatellc       d'or, 
d'argenletdesoie, 
des  vestes  de  toile 
d'or  doublée  de  zi- 
beline à  boutons 
de    diamants,    la 
tête    couverte    de 
bonnets  de   four- 
rure surmon- 
tés   d'aigrette 
de  plumes  de 
héron  noir  ou 
d'épervi  orque 
retenait    sou- 
vent une  agra- 
fe de  diamant 
valant     plus 

de  3,000  écus.  Leurs  chevau.K  avaient  des  brides 
d'or  et  d'argent  doré.  Leurs  armes  étaient  étin- 


Paysage  suédois  au  xvii»  siècle  ;  Almcrstaak. 
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La   Suède  au  XVII°  siècle. 


Traîneaux  «uëdoin  k  la  tin  du  xvir  niùclc,  J'aprùs  une  «'■'"uro  en  loille-ilouio  tic  SwiaUc,  ilalvie  Jo  lOSJ  (l)ahlborgj. 


Oana   d«  cour  «ui<ilola  ne    >liviirtiw4inl   .<    Ii  ;•:■■!    <iii' 

gravure  en  taille-donre  du  iSviUda,  datte  do  ii:'.it  (iLiiiiliiT).-!. 


Nobla    aaidoia  ;   d'aprAa   nno  (rraviire   en    Uille-dones   eitralU   4" 
l'ourraifta  cootacrè  au  carrouael  donn4  par  Charle*  XI  en  161I. 
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La   Pologne  au  XVI    et  au   XVII=  siècle. 


Noble  polonais;  milieu  du  xvii'  siècle;  d'après  une  gravure  en  tiillo-doiico  do  Stefano  délia  Bella  (1010-1661). 


Oentilhommedela  petite  noblesse 
polonaise;  seconde  moitié  du  xvi* 
siècle. 


Couronnement  d'un   roi  do  Pologne  ;  début  du  xvi'  siècle  ; 
miniature  d'un   manuscrit  exécuté  pour  Erasme  Cidek.  évêquo 
de  Plock  de  1504  à  1522  (Przezdziecki). 
Les  costumes  au  trait  sont  extraits  d'un  recueil  do  costumes  d'origine  probablement  allemande,  do  la  seconde  moitié  du  xvi"  siècle,  conservé 

au  département  dos  Estampes  do  la  Bibliothèque  nationale. 


Dame    noble    polonaise;    seconde 
moitié  du  xvi*  siècle. 


Noble  polonais;  seconde  moitié  du 
XVI"  siècle. 


du  jour  »,  écrit  Le  Laboureur  avec  une  exagéra- 
tion comique.  Mais  les  mœurs  de  ces  nobles 
étaient  plus  grossières  qu'au  moyen  Age;  ils 
tenaient  leur  femme  dans  une  demi-réclusion  ; 
ils   étaient  grands  buveurs,  et  leur   table  était 


servie  sans  art.  La  richesse  des  grands  faisait 
conlrasle  avec  la  pauvreté  du  menu  peuple  des 
villes  et  des  campagnes;  Le  Laboureur  et 
Ilegnard  nous  montrent  les  paysans  et  les  arti- 
sans mal  vêtus,  chaussés  de  souliers  d'écorce, 


LART   EN    POLOGNE   AU   XVIi'    SIÈCLE 
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Armées  polonaises  au  XVII'  siècle. 


Cavalier  polonais    au    xvii*  «ièclo  ;   d'après    uiio 
assiette  en  fatence  italienne  (Mosie  do  Clun;i). 


Bouclier  polonais  (xvir  siècle). 


Monnaie  d'or  de  Michel  Korilmth  Wjsniowiecki, 
roi  de  Pologne,  datte  de  IC73  Cabinet  des  Médailles). 


Monnaie  d'argent  do  Sigismond  I", 
Noble  polonais  en  costnmo  de  guerro  au  xvii*  siècle        datée  de  1529  (Cabinet  des  Médailles), 
(restitution). 


Panoplie  composée  d'armes  polonaises 
du  XVII'  siècle. 


I,a  pliip.irt  des  docu- 
ments relatifs  à  la  1*0- 
lognc  ont  été  commu- 
niqués par  M.  (iorski, 
délégué  do  l'Académie 
des  sciences  de  Cra- 
covic,  Il  l'aris,  conser- 
vateur de  la  Diblio- 
thèque  polonaise,  dont 
la  complaisance  et  la 
savoir  m'ont  été  extrê- 
mement précieux. 


Éouyer  polonais  en  costume  do  gnorrc  .-.u  xvi*  siècle  (restitution). 


Carquois  polonais,  garni 
lie  SOS  Hèchcs  (xvir  siècle). 


Masae  d'ar- 
mée polonaise 
txvii'  siècle). 


Il  ayant     .souvent 

poiir         (lonuMiro 

qu'uni' cabano,  où 

I'    l'on    voit    les 

enfants  nus  comme 

la    main  au    milieu 

despourceaux,  (lespoules, 

dos  chiens,  des  veaux, des 

cliats  et  de  toutes  sortes 

d'animaux  domestiques». 

Les    villes    étaient   d'.iil- 

leurs    peu    nombreuses  ; 

elles  n'avaient  le   plus  souvenl  ni   murailles   ni 

foss(5s,   cl  les    maisons  v  •'•laieiit  "  sans   ordre. 


mal  bAlics  et  in- 
commodes ».  Les 
tiois  citi's  les  plus 
importantes  étaient 
Dantzig,  fort  peu- 
plée, Cracovic  et  Vai*so- 
vic  qui,  bien  que  petite  et 
.sale,  prit  lanç  «le  capitale 
à  la  lin  du  xvii'  siècle. 
L'influence  italienne  avait 
dominé  eu  Pologne  au 
xvi' siècle;  avec  l'arrivi'e  dans  ce  pays  de  Maiit; 
de(jonza;^ue,  au  milieu  du  xvii' siècle,  l'inlluence 


Sabre  d'Ktienne  Kalor)-,  rni  de  Pologne  (IS1I 
15^6).  conservé  ou  Musée  d'artitlcric.   S  Paris 
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La  Pologne  au  XVI»  et  au  XVII'  siècle. 


ville  polonaise  :  fin  du  xvi"  siècle  :  Cracovie  ;  d'après  une  gravure  eu  taillo-douco  du  TMâlrc  des  citéi  du  Monde,  publié  à  Cologne  par  Bniin. 


Casque  pulonai.s  ;  xvii'  siècle 
(Musée  d'artillerie). 


Noble  écuyer  polonais,  dame  noble  et  servante  hongroises: 

fin  du  xvi*  siècle  (liruin). 


Armet  polonais  :  xvii'  siècle  (Muscle 
d'artillerie). 


française  s'établit  el  l'autour 
(l'une  relation  d'un  voyage  fait 
en  1688  écrit  qu'à  celte  date, 
«  toutes  les  femmes,  soit  do 
qualité,  soit  bourgeoises,  sont 
vêtues  à  la  française,  et  même 
quelques  paysannes.  » 

La  Hongrie.  —  La  conquête 
turque  coupe  la  Hongrie  en 
deux  parties;  l'une,  restée  pos- 
session de  la  maison  d'Aulricbe, 
subit  l'influence  allemande; 
l'autre  devint  turque.  Mais  il 
n'y  eut  point  de  fusion  entre  les 
vainqueurs  et  les  vaincus;  parmi 
les  Hongrois  cbrétiens  aucun  ne 
prit  l'habit  ottoman.  D'ailleurs, 
les  Turcs  vécurent  peu  dans  les 
villes.  Les  dessins  que  nous 
possédons  de  Buda-Pesth  à  la 
fin  du  xvi'  siècle  nous  la  mon- 
trent cependant  avec  l'aspect  d'une  ville  turque, 
dominée  par  les  minarets  des  mosquées  musul- 


Hôtel  de  ville  de  Posen     \\i'  siècle 
m1  aprcs  une  photographie) 


ment    par    les    animaux  ;    ses 
édifices  tombaient  on  ruines. 

Les  tsars.  —  Les  tsars  au 
xvi"  siècle  étaient  devenus  de 
puissants  princes  el  se  plaisaient 
à  étaler  leur  magnificence  de- 
vant leurs  sujets  et  devant  les 
ambassadeurs  étrangers.  Ils  ne 
sortaient  qu'entourés  de  cava- 
liers nobles  et  de  domestiques  à 
pied  en  grand  nombre  ;  ils  exi- 
geaient, quand  un  de  leurs  sujets 
leur  adressait  la  parole,  qu'il  se 
mît  à  genoux  et  frappât  la  terre 
de  son  front;  l'homme  du  pou- 
pie  ou  le  bourgeois  était  tenu 
d'ôler  son  bonnet  on  passant 
devant  le  palais  impérial.  A  leur 
tour  les  boïards  réclamaient  de 
leurs  inférieurs  les  mêmes  mar- 
ques do  respect.  Mais  encore  au 
début  du  xvii'  siècle,  ces  souverains  qui  portaient 
dans  les  cérémonies  la  couronne  constellée  de 


mânes;  ses  rues  étaient  sales,  nettoyées  seule-         pierreries,  le  sceptre  elle  globe  d'or,  qui  s'entou- 


L'ART   EN    HONGRIE   AU    XVir    SIÈCLE 


191 


La  Hongrie  au   XVI"  siècle. 


ville  honftroiHo:  début  du  xvu'  aiiicle;  Ruda  l'eslh,  d'oprè»  uno  gravure  on  lailla-doiice  de  Ooorpos  llofiingi-l,  d»l<So  do  IfilT  dnns  le  Tln-àtre  drt 
eittft  du  Monde,  pnbliè  A  Cologne  par  llniia.  Dos  doux  perâonnagos  que  l'on  voit  au  premier  plan,  celui  de  gaucho  est  le  pacha  do  Buda,  l'autre  est 
un  soldat  turc,  dit  Delli,  sorte  de  bachiboniouck. 


Noble  hongrois  au  xvi<  siôilo. 


raient  de  seigneurs  velus  do  robes 
do  velours  et  de  toiles  d'or  brodées 
de  perles,  qui  faisaient  servir  leurs 
hôtes   dans   de   la  vaissello    d'or, 
mangeaient  avec    leurs    doigts  et 
n'avaient    ni   assiellc  ni  serviette. 
Moscou  et  les  villes  russes.  — 
Les  tsars  vivaient  au  Kremlin,  qui 
se  transforma  pendant  le  xvi"  et  le 
xvir  8i«>ele;   Ivan  IV  continua  les 
travaux  commencés  par  Ivan  III,  et 
désormais  le  rempart,  les  édifices  reli- 
gieux,   églises    ou    monastères    furent 
presque  tous  construits  en  pierre.  Mos- 
cou, au  contraire,  resta,  comme  la  plu- 
part des  villes  russes,  une  cité  d(!  bois. 
«   La  ville    est  pleine   de  bAlimeiits  de 
bois,  écrit  le  Français  Margerct  ;  chaque 
bAliment  n'a  (|iie  deu.v  étages...  et  meniez 
les  rues  sont  pavées  ou  planchéiées  de 
bois.  »  Les  rues  étaient  en  générai  fort 
larges,  et  les  habitations  i.solécs  les  unes 
«les  autres  pour  prévenir  le  danger  des     Paysanne  hongrois» 
incendies.  Les  gravures  du  xviT  siècle 
nous  montrent  que  les  villes  russes  cousérvaicnt        oisive 


encore  leurs  gorods  ou  enceintes 
faites  de  palissades  de  bois.  Aussi 
l'emploi  général  de  la  pierre  dans 
les  constructions  en  Occident  était- 
il  un  objet  d'étonnemcnt  pour  les 
ambassadeurs  moscovites  envoyés 
en  Allemagne  ou  en  France.  «  Non 
seulement  les  édifices  appartenant 
h  la  couronne  sont  en  pierre,  écrit 
IVtteiiikiiu'  qui  visila  la  Fiance  .sous 
Louis  XIV  à  titre  d'ambassadeur 
d'Alexis  .Mikliaïloviclli,  mais  le.s  liabita- 
tions  des  particuliers  mêmes  sont  cons- 
truites de  celte  manière  tant  dans  les 
villes  que  dans  les  simples  villages.  » 

La  vie  des  Russes  au  xvi°  et  nu 
xvii'  siècle.  —  Les  boïanls  élaicnt  vêtus 
de  robes  fourrées  de  martre  cl  de  zibe- 
line et  piirlaicnt  sur  la  tête  de  liants 
bonnets  de  fourrure  ;  jiiscju'à  Pierre  le 
ttiand,  ils  ne  se  rasèrent  pas  la  burbe; 
d'ailleurs,  de  père  en  lils,  ils  conser- 
vaient à  peu  près  les  mèni(>s  usages  dans 
le  vêtement.  Ils  iiieiiaienl  une  existence 
qui  les  faisait  «  gros  et  replets  »;  même 
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La  Russie  au  XVP  et  au  XVII'^  siècle. 


Noble    russo    en    costiinio    d'hiver; 
seconde  moitié  du  xvr  siècle. 


Noble    russe;     seconde    moitié    du 
XVI'  siècle. 


Clergé  russe  au  xvn*  siècle  ;  le  potriai-clio  Nikon  et  son  clcrjri^  ; 
'l'aprùs  une  peinture  russe  du  xvir  siècle  (Antiquités  de  l'Empire  do 
Uus-iic^ 


Noble  russe  ;  seconde  moitié  du 
xvi'  siècle. 
Ces  deux  costumes  sont  extraits  d'un 
recueil  des  costumes  d'origine  pro- 
bablement allemande  (Bibliothèque 
nationale,  département  des  Estampes). 


Noble  russo  en  cosinmo  do  céré- 
monie; seconde  moitié  du  xvi«  siècle. 

Ces  costumes  sont  extraits  d'un 
recueil  de  costumes  probahlemeni 
d'origiue  allemande  (Bibliothèque  na- 
tionale, département  des  Estampes). 


Noble  russe  au  xvii*  siècle  avec  son  escorte  ; 
jrravuro  en  taille-douce  de  Witsen  extraite  de  la 
Galerie  du  Mondes   publiée  par  Van  der  Aa. 


ils    tiennent .  en    hon- 
neur ceux  qui  sont  le 
plus    ventrus    (Marge- 
ret).  Leurs   femmes 
vivaient  renfer- 

mées; «  on  ne  les 
voit  jamais,  car  c'est 
la  plus  grande  fa- 
veur qu'ils  se  font 
l'un  à  l'autre  de  se 


Noble  russe  au  x\ii^  siclIc  ,  portiait  du 
l)oïard  Athanase  Kicolovitch  Narîclikine 
(Antiquités  de  l'Empire-  russf). 


Nobles  russes  en  costuma  de  guerre  au  xvi*  siècle  (Bruin). 


Paysans  russes  au  xvu'  siècle  ;  gravure  on 
taille-douce  anon^'mo  extraite  do  ia  Galerie  du 
Monde,  publiée  par  Van  der  Aa. 


montrer  leurs  femmes, 
si  ce  n'est  aux  proches 
parents  »  (Margeret).  A 
peine  paraissaient- 
elles  un  moment  aux 
repas  où  l'on  célé- 
brait les  fêtes  de  fa- 
mille ;  puis  elles  ren- 
traient dans  leurs 
appartements,       les 
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Église  russe  au  xvi*  siècle:  l'égliso  Saint- Basile  à  Moscou,  constniilo 
00  1551  par  un  architecte  italien  eo  souvenir  de  la  prisa  du  Kazan. 

Ces  deux  gravures  ont  été  reproduites  d'après  des  photographies. 


La   Porte    Spaskl  ou  du  Sauveur,  construite   par  l'arcliilccte  l'iotro 
Solario  de  Milan,  en  U'JI,  au  Kremlin. 


hommes  dînant  d'un  côté,  les  femmes  d'un  autie. 
Elles  portaient  de  longues  robes  et  se  fardaient 
«  fort  grossièrement  »,  se  couvrant  le  visage,  le 
cou  et  les  mains  de  blanc,  de  rouge,  de  bleu  et  de 
noir.  Les  moujiks  étaient  vêtus  à  peu  près  comme 


Le  Kramlln  au  xvii-  aiiicla  ;  plan  *  vol  d  oiseau  didié  au  tiar  .Michel  Kiiodoroviich  (Kll-IMO) 
par  Ilo»al  Oerliart.  extrait  do  la  Galerit  du  Maitdr  publii^o  par   Van  dar  Aa. 

ALavM  uisToaivi'R.  —   III. 


aujourd'hui,  et  les  bourgeois  des  villes  s'habil- 
laient à  peu  près  de  la  ni6me  façon  que  les  mou- 
jiks. Dans  leurs  demeures,  les  pauvres  gens 
n'avaient  guère  que  des  tables  et  des  bancs.  Les 
riches  couchaient  sur  des  matelas  de  duvet  de 
cygne,  dans  des  draps  de  laine  et  de  soie  ; 
mais  les  murailles  des  appartements  res- 
taient nues.  Leur  nourriture  se  composait 
de  viandes  bouillies  et  rôties,  servies  dans 
de  la  vaisselle  d'élain,  «  souvent  noire  à 
faire  mal  au  cœur  »,  s'il  faut  en  croire  le 
(émoignagc  de  l'Allemand  Mayerberg,  à  la 
lin  du  XVII'' siècle.  Tous,  hommes,  femmes, 
filles  et  enfants  «  et  les  ecclésiastiques  au- 
tant ou  plus  que  les  autres  »,  s'adonnaient 
à  l'ivrognerie,  «  et  tant  que  le  breuvage 
dure,  il  ne  faut  pas  espérer  qu'ils  cessent 
le  iioire,  jour  et  nuit,  jusqu'à  ce  qu'ils  en 
voient  la  (in  »  (Margerel).  .\vec  leur  luxe 
grossier,  leur  armementà  l'orientale, 
eur  ignorance  cl  leur  ivrognerie, 
es  Russes  étaient  méprisés  des 
autres  Kuropéens  et  les  plus 
éclairés  d'entre  eux  souf- 
fraient de  ce  m»''pris. 
»  -Nous  sommes  un  objet 
de  risée  pour  les  autres 
nations,  écrivait  Krijani- 
tich  à  la  fin  du  xvi'  siècle  ; 
elles  nous  rangent  plutôt 


ALBUM    HlSTORlQUIi 


La  Russie  au  X.VV  et  au  XVII^  siècle 


Couronne  orn<âo  de  diamants  d'Ivan 
Alexiévitch   (1682-1096). 


Cuirasse  de  Michel  Féodorovitch 
(1613-1645). 


Globed'AlexisMikliailovitch 

(l64;i-167C). 


Réception  d  un  ambassadeur  par  un  Isar  russe  au  xvii'  siècle  ;  d'après 
;ine  gravure  en  tailie-douce  de  la  Galerie  du  Monde  puhlide  par  Van  der  Aa. 


Casque    d'Alexis    IMikhailovitch 
(1645-107 


Tsarine  ;  xvii'  siucie  ;  Ifedora 
Alexiévitch,  femme  de  l'edor  Alexié- 
vitch,  d'après  une  peinture  du  xvii*  s. 


Fauteuil  d'Alexis  Mikhailovitch 
(1613-1676). 


Tsar;  x^ir  sii'cle;  l-'edor  Alexiè- 
vitch  (1670-1687),  d'après  une  pein- 
ture du  xvn"  siècle. 


Monnaie  d'ar^rent 
d'Ivan  IV  (1682-1699), 
conservée  au  Cabinet 
des  Médailles. 


Monnaie  d'or  de  Pierre  le 
Grand  (1682-1725)  conservée  au 
Cabinet  des  Médailles. 


Fusil  d'Alexis  Mi- 
khailovitch (lCf5-1676), 
de  travail  russe. 


Êpèe      russe  ;      xvii^ 
siècle. 


Bardèche  russe  ; 
xvn"  siècle  (Musée 
d'artillerie). 


Sceptre  fait  en  1642 
sur  l'ordre  de  ^lichel 
Féodorovitch. 


Tous  les  objets  et  peintures  réunis  sur  cette  page  qui  ne  sont  pas  accompagnés  de  l'indication  de  leur  provenance  ont  été  reprodi 
chromolithographies  de  l'ouvrage  publié  par  ordre  de  Nicolas  I"  sous  ce  titre  «  Antiquités  de  l'Empire  de  Jlussie  ». 


uits  d'après  les 
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La   Russie  au   XVI"  et  au   XVII"  siècle. 


ville 


parmi  les  animaux  que 
parmi  les  liommos.  » 

Constantinople  et  le 
sultan.  —  Depuis  I4r>:{ 
Constantinople  était  de- 
vetiue  une  ville  musul- 
mane. <<  Les  Turcs  ont 
si  bien  détruit  tous  les 
lieux  anciens,  écrivait 
au  milieu  du  xvi'  sit>cle, 
le  voyageur  fraii(;ais 
Dufresne-Canaye,  qu'à 
peineen  voit-on  un  sou- 
venir »  ;  et  le  m(^me 
voyagpur  décrit  ainsi 
l'aspect  de  la  ville  transfor- 
mée: i<  Il  y  a  tant  de  jardins  et 
tant  de  cypn^-s  dans  Constanti- 
nople, qu'à  la  voir  de  loin  elle 
ressemble  plus  à  des  huttes  de 
plâtre  au  milieu  d'un  bois 
feuillu  qu'à  une  ville.  Il  n'y  a 
pasdepalaisni  de  tours  élevées 
sinon  celles  des  mosquées;  il 
y  en  a  plus  de    trois  cents, 


\vii«  siècle  ;  Samari,  d'après  une  gravure  on  taillo-douce  d«  la  Galerie  rfu  Monde  publiée  par  Van  der  Aa. 


Repas  de  nooa  en  Ruiaie  au  xvii*  i>i6rle,  d'apr6s  une  (gravure  en 
taille-douce  extraite  de  la  Galerie  du  ilondr  publiée  par  Van  dcr  Aa. 


les  caravansérails  et  les 
hôpitaux.  »  Au  bout  de 
la  (lorne-d'Or.  sur  l'em- 
placement de  l'ancien 
palais  des  empereurs, 
s'élevait  le  grand  sérail, 
habitation  du  sultan, 
vaste  enclos  fermé  de 
hautes  et  fortes  mu- 
railles flanquées  de 
tours  rondes  et  carrées, 
enveloppant  un  grand 
nombre  de  pavillons, 
dont  la  structure,  sui- 
vant Tavernicr,  n'avait 
rien  de  magnifique,  peu  éclai- 
rés, aux  parois  revêtues  de 
carreaux  de  faïence,  meublés 
surtout  de  lapis  et  de  coussins 
de  brocards  d'or  et  d'argent. 
Les  sultans  menaient  dans  ce 
palais   une   existence   oisive. 


Traîneau  ruaie  au  xvi*  aièrln  (nniin).  Otte  gravure, 
caninin   colle  que   l'oo   trouve  i-n   b«a  do   la  page  Iti: 

«oua  le  titre  •  Noklee  rutitt   en   coitume   de  guerre  o«  "  .,.  ,  •       ■  .1 

XVI'  êtècle  :  n'est  qu  une  copie  de  gravures  sur  bois  aU    miIlCU    de     plUSItiUrS     mil- 

«nWrioureoiont  publiée   dans  louvrage  dllerbrrstein,  .;  1  sorvileillS      «     Ils     IIG 

•  Aamm  moieai-Kanaii  ««niMaïKaWi.,  publié  en  151).  "'^"''    "^  Serviltlll».     <'     11»    "»- 

quittent  le  sérail,  lit-on  en- 


toutes  superbement  bâtie»  et  couvertes  de  plomb,         core  dans  Tavcrnier,  que  le  moins  qu'ils  peuvent 
ain.si  que  les  bains  publics  qui  sont  plus  de  cent,         et  lorsqu'une  nécessité  indispensable  les  force  de 
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Les  Turcs 


au    XVI"   et   au    XVI I"    siècle 


Dame  noble  en  cos- 
tume d'intérieur;  d'après 
une  gravure  en  taille- 
douce  extraite  des  Péré- 
grinations orientales  do 
N.  de  Nicoiaï  (1568). 


Aga  bassa,  chef  des  janissaires;  lin  du 
xvi«  siècle;  d'après  une  aquarelle  turque. 


Portefaix  ;  début  du 
xvii"  siècle;  d'après  une 
aquarelle  vénitienne. 


Fillette  et  garçonnet  nobles  à  la  pro- 
menade ;  d'après  une  gravure  en  taille- 
douce  extraite  des  Pérégrinations  orien- 
tales do  N.  de  Nicoiaï  (I3(i«). 


Cortège  d'une  mariée;  fin  du  xvi"  siècle;  d'après  une  aquarelle  turque. 


^ 

W 

m 

™ 

i 

yiiW 

Femme  du  peuple  ; 

seconde  moitié  du  xvi" 
siècle:  d'après  un  re- 
cueil de  costumes  d'o- 
rigino  probablement 
allemande  (Bibliothè- 
que nationale;  départe- 
ment des  Estampes). 


se  montrer  soit  à  la 

tète  de  leurs  armées, 

soit  aux  cérémonies 

auxquelles  la  loi  ou 

la    bienséance    les 

obligent  d'assister.  »  Ces  jours-là,  d'ailleurs,  les 

sultans  faisaient  bonne  figure,  car  «  il  n'y  a  point 


Grand  Vizir  ;  xvii'  Repas:  :  d'après  uno  Janissaire;    début 

siècle;     d'après    une  atiuarelle  turque.  duxvii's.  ;  d'après  une 

aquarelle  turque.  aquarelle  vénitienne. 

Toutes  les  aquarelles  reproduites  sur  cette  page  font  partie  do  recueils  conservés 

au  département  des  Estampes  do  la  Bibliothèque  nationale. 

/^rscljlè 


Noble;  seconde  moi- 
tié du  XVI'  siècle,  d'a- 
près un  recueil  de  cos- 
tumes probablement 
d'oripine  allemande 
(Bibliothèque  natio- 
nale: département  des 
Estampes). 


Monnaie  d'or  de  Soliman  I  (1510-1566).      Monnaie  d'argent  de  Murad  IV  (1623-iCiO). 
Ces  monnaies  sont  conservées  au  Cabinet  des  Médailles. 


de  monarque  au 
monde  qui  étale  à 
la  fois  tant  d'or  et 
de  pierreries,  dont 
les  harnais  de  la 
plupart  des  chevaux  tant  du  grand  seigneur 
que  des  bâchas  sont  couverts  »  (Tavernier). 
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La   Turquie  au   XVI^  et  au  XVII'  siècle. 


Cortège  du  sultan  :  d'apri'»  une  (gravure  sur  bois  citraite  d'un  recueil  de  dessins  sur  It*«  mœurs  et  coutumes  des  Turcs  publie  par  Pierre  Cock 

on  153.t.  On  nper«;oit  au  fond  du  dessin  t^onatantinoplc. 


Mufti;  fln  du  xvii*  siôcU  ; 
d'après  une  aquarelle  turque 
(Bibliothèque  nationalfl:  dépar- 
tement des  Katampes). 


Réception  d'un  ambassadeur  de  Venise,  au  Caire;  début  du  xvi»  siècle  ; 
d'Après  uu  tableau  de  récolo  de  Gentile  Hellini  (Musée  du  Louvre). 


Épétt  d'un  prince  turc  provenant  du  butin  fait  au 
siège  de  Belf^rade  en  l088{Mu8âe  bavarois  à  Munich). 


Derviche  d'Kurope  ;  fln  du 
XVII*  siècle;  d'après  une  aqua- 
relle turque  (Bibliothèque  natio- 
nale :  di^partement  des  Estampes). 


Épèa  d'un  prince  turc  provenant  du  butin  fait  au 
HÎèfçe  de  Belgrade  en  I6AA  (Mus^c  bavarois  à  Munich). 


Coiffure  d'un  sultan;  xvi*  siècle;  d'npr^s  une  gravnrr  «ur 
bois  allemande. 


Le  caltuk  Holiman  II  (tOHT-iAVI)  anr  «on 
trône  flvm?  deux  difrnitairns:  d'apHM  une 
aquoroilc  turque  (BiblinthAque  nationale; 
départem'Mii  '!••■  ï''-(.,......w 


Sella  d'un  prince  turc  provenant  du  bulln  fait  au  nlègo 

drt  Belgrailn  ru  l<t^^  Muit^e  bavaroiH  de  Munirh, 


Sultane    a\  ^-uvautc;    An    du 

XVII»  siècle  ;  d'apr^n  uii«  aquarelle  turqut* 
conservée  au  d<^part«ment  de«  KNtampcs  de 
In  lttblialht*que  natioiiate. 
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La   Turquie  au  XVI"  et  au  XVII"  siècle. 


Cimetière  et  enterrement  en  Turquie;  d'après  une  gravure  sur  bois  extraite  d'un  recueil  de  dessins  sur  les  mœurs  et  coutumes  des  Turcs 

par  Pierre  Cock,  public^  en  J  533. 


Mosquée  du  sultan  Ahmed  à  Gonstaritinople,  construite  en  ir.lu. 


Tous  ces  monu- 
ments ont  été  des- 
sinés d'après  des 
photographies. 


Cour  de  la  mosquée  du  sultan  Ahmed  à  Coostantinople. 


ieur  de   la  mosquéo  du  siiltim  Alnneii 
à  Gonsitantiuople. 


Janissaires  en  costume  de  parade; 
fin  (lu  xvr  siècle,  d'après  des  aqua- 
relles turques  conservées  au  dépar- 
tement des  Estampes  de  la  Biblio- 
thèque nationale. 


Mosquée  du  shah  Zadé  à  Constautiuople, 
élevée  eu  1543 


Cortège  d'un  pape  «e  rendant  proceisionnellament  i  l'ëffliso  Saint-Je«n-de-Latran  à  Home  opri>«  son  élection,  au  xvu-  siCcle  ;  on  appelait 
cette   cérémonie    pouato   (priae   de    pouession)  ;    d'après   une    gravure    en    taille-douce   anonyme   conservée   au    département   des    Kstanipcs 

de  la  Bibliothèque  nationale. 


Médaille  du  pape  Clément  \  frappi'n 
en  I674et  sifçnéodo  K.  Chéron  ;  le  pape 
porte  la  tiare  i  trois  couronnes  (Caliinot 
des  Médailles). 


Les  papes.  —  La  cour  des 
papcs.atidéliutdii  xvi'sièclo, 
avait  éU'  célèbre  par  .ses  fèle.s 
et  son  luxe.  Avec  les  papes 
du  la  seconde  moitié  du 
XVI*  siècle,  elle  devint  plus 
sévère,  et  les  cérémonies 
religieuses  y  reprirent  la  pre- 
mière place.  Les  artistes 
italiens  du  xvii*  siècle  se 
sont  plu  à  retracer  dans 


CHAPITRE    XIII 

L'Église 

catholique  et  réformée 

au  XVP  et  au  XVIP  siècle. 


Médaille  du  pjipo  Aluxamlr^i  \  II 
<lat<'o  do  i6.H9:  il  a  sur  la  li-tc  la  petit 
bonnet  que  les  papes  portaient  dans  la 
vie  ordinaire  (Cabinet  des  Médailles). 


Médaille  du  pape  Clément  VII  frappée  en  tSt:> 
représente  la  cér^roonin  de  l'ouverture  et  de  la  frri<. 
la  Porlu  SaîHle  k  Saint-l'ierr*  de  Rome,  lor*  de  la  célébration 
■lu  Jubili'  (Cabinet  des  Médaillea). 


de  grandes  gravures  dont  on 
trouvera  ici  un  spécimen,  les 
ft>les  qui  accompagiiuiciit  les 
grandes  circonstances  de  la 
vie  des  papes,  en  particulier 
celle  fameuse  processitm  i|iii 
availlieuquelquesjours  après 
le  couronnement  du  souve- 
rain ponlife.   Le  pape  se 
rendait      processioiinellc- 
ment  du  Vatican,  sa  de- 
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Le  pape  rcvi-lu  de  ses  onimnents  poutillcaui  ;  xvi'  siècle;  d'après 
une  fresque  de  Raphaël  au  palais  du  Vatican,  représentant  Grégoire  IX 
remettant  \as  D<'i-     •   '        '  !„,  [■ImlnLrrMphie). 


Le  pape  en  costume  ordinaire;  xvn'  siècle  ;  Urbain  VIII  flCî3-f6i'.) 
et  trois  pages,  d'après  un  dessin  d'Andréas  Caniossi,  gravé  sur  cuivra 
par  K.  Greuter  (Bibliothèque  nationale;  département  des  Estampes). 


La  cour  pontificale;  xvi"  siècle;  présentation  de  la  mule  au  Saint- 
Père  ;  miniature  d'un  pouïitical  italien  du  xvi<  siècle  (anc.  coll.  Spitzer). 


La  cour  pontificale  au  xvi"  siècle;  Jules  II  dans  sa  litière; 
d'après  un  dessin  à  la  plume  de  Raphaël  (Musée  du  Louvre). 
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Prélats  au  XVI*  et   au   XVIP  siècle. 


PrtlM  au  XVII'  »ii!clo  ;  porlrait  ilo   Bo«su«t.  par   llyaciatho   Kigaud 
(1659-1743),  conserva  au  Musée  da  Louvre. 


Cardinn:  -i.'cle;  porlraa  i  il  de  Richelieu,  par  l'hllippo 

de  Cliauipague  (l60S-l67t;  couaerré  au  Musée  du  Louvre. 


Cardinal    t    l:i 

xvr  airclf*  ;  d'apri'v  *»•  ir- 

de  costumes  de  Brain,  publiii 
•a  IS77. 


Êvtque.  prAtTM  et  an 
fanta  de  choeur  pcndaiii  In 
prainiiTO  nioitiii  du  xvi- «ir 
cle;  d'apr'-s  une  lapianiri.. 
conservée  dans  l'église  Sainl- 
Kemi,  *  Reims. 


la    Vit'illc         *^**^"'' ■?''«""■«•'"  «"'ont»  do  ohoBurilan,  lap,oi»i..rom.,iii*d«xvifsii^cle-  ••        . 

j|^,    ^    •     .  '' •P'^''-""'"'''l<'«"«^lnl)u.>  aux  frères  l.cnaiIi(Mu.io  du  Uiivre).  '         prCliail    plaCC    dnilS 


m»' lire,    ;i 

bu^iliquc  il)>  Sainl- 

Jcan-df-Laliun;  il  y  élailporW  dans  une  lili<i. 

entourée  de  cinqiianle  jfunesg.-nlilshoiiimcs  m 

maiii.s  vèliis  d,.  salin  blanc  :  la  nol.l.-s.se  de  Hnnie 

les  ambassadeurs  élrangers.   la  ronr  |iiiiilili.';il, 

ALIUM    NiSTOIIlgUS.    —    III. 


le  COli^ge.  qui  défi- 
lait sous  le.s  arc»  de  triomplie  élevés  par  le  peuple 
■"main  .1  traversait  les  ruines  du  Colisée  avant 
•leiilier  à  Sainl-Jean-de-Lalran.  Ce  que  les  gra- 
viiiT^  Mf.  |,.Mi\«iil  dire,  c'est  la  sévérité  el  la  niinu- 
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ALBUM    HISTOUIQUK 


Le   Clergé  régulier  au   XVI"  et  au  XVII"  siècle. 


Religieuses  au  xvii'  siocle;  purtruit  de  \a  mcro  Caiheriiio-Agrii's 
Arnaud  et  do  s<cur  Cathoiine  de  Sainto-Suzaune,  llile  de  l^hilippe  do 
Chauiiiaguo,  par  Philippe  de  Champagne (1602- 167'.).  U no  Ion j,'ue  inscrip- 
tion latine  placée  à  gaucho  du  tableau  «  raconte  le  miracle  qui  s'opéra 
lo  6  janvier  I(ï(i2.  à  la  suite  de  la  neuvaine  faite  par  la  nic'ro  Catherine- 
Agnès,  en  faveur  do  la  sœur  Catherine-Suzanne,  attaquée  depuis  qu.n- 
torzo  mois  d'une  fièvre  et  d'une  paralysie  ■>. 


Chartreux  au  xvii*   siècle;  peinture  do  Zurbaran  (i31ti^-1663)  repré- 
cnlant  saint  Hugo  au  réfectoire  avec  divers  chartreux  (Musée  de  Séville). 


Chapitre  de  religieuses  au  xvn'  siècle  ;  d'après  une  gravure  en  taille-douco 
anonyme  représentant  le  chai>itre  des  religieuses  de  l'abhayc  de  l'ort-Uoyal- 
dcs-Champs. 


Jésuite  à  la  fin  du  xvi"  siècle;  d'après 
le  recueil  de  costumes  do  Bruin,  publié  en  157 


lie  de  l'étiquette  à  la  cour  pontifi- 
cale au  xvii°  siècle.  «  On  est  si  poin- 
lilleu.K  il  Rome  surlo  cérémonial, 
lil-on  dans  le  Cérémonial  diplo- 
tnatiqite,  (\\x''\\  ne  se  chante  pas 
une  messe  solennelle  oîi  le  maître 
des  cérémonies  ne  soit  obligé 
d'assister  ».  Le  même  ouvrage 
consacre  neuf  colonnes  de  texte 
fin  grand  in-folio  à  décrire  le  céré- 
monial que  les  cardinaux  doivent 
observer,  lorsqu'ils 
font  ou  reçoivent  des 
visites. 


Bénédictin  à  la  fin  du  xvi«  siècle  :  d'après 
le  recueil  de  costumes  de  Bruin  publié  on  1577. 

Le  costume  ecclésiastique.  — 
Il  ne  pouvait  y  avoir  dans  le 
costume  religieux  au  xvi'  et  au 
-XVI i''  siècle  que  des  cliangemcnts 
de  détail,  et  ces  modifications  ne 
portèrent  que  sur  le  costume  ordi- 
naire, les  vêlements  lilurgiques 
étant  fixés  par  la  tradition  qui  fut 
d'ailleurs  déterminée  de  nouveau 
avec  précision  par  le  concile  de 
Trente.  Au  x\if  siècle,  les  gens 
d'église      adoptèrent 

Ermitage  datant  de  la  fin  du  xvi"  siècle  ou  du  commencement  du  xvii'  COnimC      COStumC     de 

ville    la   soutane,  le 


siècle,  ojicore  habité  par  uu  religieux  au   milieu  du  xvm'  siècle,  dans  la 
i'orét  do  Saiut-Gobain  (Aisne).  11  est  représenté   ici  dans  sou  état  actuel. 


Lfir.LISE  AU   XVI-   ET  AU   XVII'  SIÈCLK 


203 


Conciles    et   assemblées   du   clergé  au  XVI«   et  au  XVII"   siècle. 


Concil»  au  Xïi'iiècle,  dapr*»  uno  (fr«vure  «d  taillc-jo.ico  anonynw  do  la  tin  .la  xvi'  .i.Vie-,  rfprisenlinl  lo  concile  do  Trente 
conservé»  «u  lU^partement  des  Hstampcs  à  la  Uibliolhoquo  nationale. 


manU'Icl,  le  ra- 
bat,   le   bonnet 
carré      ou      le 
grand  cbapeau. 
Les  abbés  com- 
nieiirfTont        à 
j)(trl<'r  la  .soula- 
nelle,  petite  sou- 
laiipqui  ne  lonn- 
bait     que    jus- 
qu'aux   genoux 
et  le  manteau  à 
petit  collet,   ^i 
au    xvi'    ni    nu 
xvii' siècle,  il  ne 
fut  pos.sibic  aux 
réformateur»  les 
plus     zélés     (le 
r  Église    calbo- 
li(|u<<  (le  ronlraimlrt"  les  pri'-lres  h  no  |">ihl  Miivic 
la  tnitde  au  moins  dan.s  la  coifïure;  au  xvi*  si«''cle, 
ils  porlf'rent  la  barbe,  et  sur  les  médailb-s  ou  dans 
leurs  portraits  les  prélals  avec  leur  barbirlie  tail- 
lée il  In  l'ivali'  nul  un  .'lir  rpii  sent  plus  le  cavalitT 


Aesemblès  du  olergé  de  Frano*.  au  dobut  du  xvii*  liicle, 

*l*.il<r.-<  uit  rm'Mla.llon  d'un  nlninnach  âr  170B. 


que  l'ecclésias- 
tique. Au  XVI 1* 
siècle, ilsprirent 
la  perruque . 
Beauci)U|)  d'ec- 
clésiastiques ap- 
portaient alors 
une  fjrande  rc- 
cberclie  dans 
leur  mise.  La 
Hruyc-re  raille 
les  aldtés  «  en 
linge  Tin  et  en 
point  de  Ve- 
nise )),«nvecdes 
moucbes  et  du 
rouge  ».  Le  cos- 
tume des  nom- 
breux ordres 
monasliiiues  fondés  au  xvi'  et  au  xvn°  sif'cle  se 
rapproche  en  général  do  celui  des  anciens 
ordres  ;  quelques  congrégations  non  clottrécs 
conservèrent  le  costume  séculier. 
Transformation  des  églises.  —  Par  suite  du 
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Scènes  de  la  vie  ecclésiastique  au  XVI«   et  au  XVXI"   siècle. 


Procession  à  la  fin   du  xvi'  sif-cle;  d'après  u: 


Me-  d'après  une  grayuro  en  taiMe-douco  de  Léonard  Gautier  (i:i60?-)«ll)  datée  de   ISO"    rep. 

I.i    |)rnf,.<K,n„    ,L,   1^  chasse   do   sainte  fionovirvo   à  Paris. 


reseiilant 


Reposoir  vers   16-0  ;  d'après  une  gravure  en   taille 
de  Lepaulre  (I017-I6S2). 

dégoût  que  l'art  gothique  inspirait  à  toute 
la  société  européenne  depuis  la  seconde 
moitié  du  xvi"  siècle,  on  reconstruisit 
un  grand  nombre  d'églises  dans  le  style 
classique,  ou  Lien  l'on  accommoda  les 
anciennes  au  goût  nouveau.  Des  boiseries 
recouvrirent  les  colonnes  et  les  chapi- 
taux  gothiques;  les  autels  du  moyen 
âge  furent  remplacés  par  les  autels  à 


-douce 


Un  sermon   vers   1C70;  d'apri-s  une  gravure  en  taille-douce 
de  Lepautro  (1617-.1C82J. 


baldaquins  supportés  par  des  colonnes 
torses  ;  les  verrières  et  les  pavages  an- 
ciens par  des  vitres  blanches  et  de  laids 
carrelages;  dans  beaucoup  d'églises,  on 
plaça  des  chaires  à  prêcher  monumenta- 
les, mais  souvent  d'un  goût  contestable. 
Quelques  prélats  firent  reconstruire 
Croix  en  fer  battu,  datant     leurs   palais   épiscopaux  ct  travail - 

du  règne  de  Louis  Xni  {Musée        ,,  .,  ••    ■         , 

de  ciuny).  ièrcnt  a  en  laire  de  petits  Versailles. 
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Scènes  de   la  vie  ecclésiastique  au  XVII*  siècle  ;   objets  du   culte. 


Croaae:  xvii<  siècle 
(Matée  de  Cluny). 


Chœur  d'église  dans  la  seconde  moitié  du  wii*  si6ole:  d'aprèa 
mip  pointiiro  do  Jean  Jouvonot  (1644-1711),  représentant  le  maître 
niili'l  do  Notre-Dame      ,  do    Paris  (Musée  du  I.oii»r«). 


Chapelet:  xvii' 

siôclo   (  Mus(^o    de 
Clunv). 


Crosse;  xvi*  siècle 

(Mu^.'.'  «le  Cluiiv). 


Laqutte.  lin  du  xvii* siècle;  d'après  une  gravure 
en  Uille-douce  de  nonnarl. 

Les  Cérémonies  religieuses.  — 
Les  oflicfs  lUaitMil  .suivi.s  assidû- 
ment ;  et  la  ville  entièro  prenait 
part  aux  pro(;c».sion.s  qui  fiirenl 
nu  .XVI*  et  au  xvii'  .sIiîcIc  l'iino  de» 
parties  du  culte  le»  plus  goi'iti^es. 
L'Église  se  débarrassa  d'un  grand 
nomhre  de  nniliimes  ridicules  qui 
(•gayaieiil  lecuile  au.x  A'^qs  préci^- 


Balser  de  paix  do  travail  italien  (xvi"  siècle), -'- 

provenant  du  la  cliapollo  du  t>aint-K»prit  (Musée     0«ns  de  qualltA  a  i  '  -i'~ 
■  lu  Louvre). 


il  xvii'  siècle; 
d'après  une  gravure  eu  tai  lle-douco  do  Quérard. 


dénis.  Cependant  l'allilude  des 
lidèlcs  ne  présenta  pas  toujours  le 
respect  qu'on  pourrait  altendro  do 
chrétiens  aussi  fervents  que  ceux 
du  XM*  ou  du  XVII*.  Assises  sur 
des  coussins,  les  dames  cau.saient 
pendant  le  .sermon;  les  cavaliers 
se  tenaient  dehoiit  nupri>s  d'elles. 

Enosnsolr;  xvie  siècle  (U»«e  de  Cluuy,.       !•'    cliapeaU  sur   lit    lèle;     les    élé- 
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Les  institutions  charitables  au  XVIIe   siècle. 


Hôpital  sous  lo  règne  de  Louis  XIII;  d'après  une  gravure  eu  taille-ilouce  d'A.  Bosse  (t605?-1678)  représentant  l'infirmerie  de  l'hospice  de  la  Charité, 


Fille  de  la  Charité  servant  les 
malades  ;  d'après  une  gravure  en 
taiile-douce  de  Bonnart. 

gantes  faisaient  à  l'office 
l'essai  de  leurs  toilettes 
nouvelles .  Ce  spectacle 
indignait  La  Bruyère  : 
«   Déclarerai-je    donc   ce 


Distribution  d'aliments  aux  pauvres,  à  la  fin  du 
xvii=  siècle;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  de 
Leroux,  représentant  le  ,'  Secours  tlu  potage  »  (Biblio- 
thèque nationale;  département  des  Kstampes). 


Orphelin  quêtant  ;  fia  du  xvii'  siè- 
cle :  d'après  une  gravure  en  taille- 
douce  de  Leroux. 

que  je  pense  de  ce  qu'on 
appelle  dans  le  monde  un 
beau  salut,  la  décoration 
souvent  profane,  les  places 
retenues   et  payées,   des 
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Les   réformés  au   X.WV   et  au  X.VIV   siècle. 


Oisoassion  enlro  prélol»  catholique»  ot  paslourg  protestants  au  xvi'  siècle;  d'aprùs  une  gravure  sur  bois  du  rocuoil  de   Poriissin  et  Torlorol, 
reprùscDtant  le  Colloque  Je  l'oiuy  en  ISiil.  I,es  costumes  sont  cous  de  la  (In  du  règne  de  Charles  IX. 


.  Ji^/|£^r>jj£s  iS^u!^Ê 

■"■^TTÏT 

^^^^^^^^^^A      1 

.Titli 

IXI  CD 

TMnida  proMatant  au  xvii*  siècle  ;  rue  du  temple  doCha- 
renton  construit  en  1606,  reconstruit  en  I6IS,  détruit  en  HK , 
d  après  une  gravure  on  taille. douce  (Ilibliolhèque  nationale; 
Kitampes). 

livres  disIribiKÎs  comme;  au  ihéAtrc, 
les  entrevues  et  les  rendez-vous  frc- 
•lucnls,  los  murmures  et  les  causeries 
étounli.ssaiilcs  ». 

Les  réformés  en  France.  —  L'église 
réformée  n'était  qu'une  salle  nue  ou 
d<<corée  simplement  des  Tahlcs  de  la 
loi.  Souvonl  le  sol  était  on  terre 
battue;  quelquefois  il  était  carrelé, 
jamais  il   n'était  parqu<'té.   Les  li-        „.  .  .  .    .    .    , 

J  ,        '         ■  Ministre    proteitant    .In 

déit's  s'usseyaii^nt   sur  des   bancs;      .>iir»»iiour(t ,  tin  du  xvn-  »i.- 

,  .  'il.  ,    •,         cl»;  d'après  une  Kf'vuro   en 

le   pasteur  ou  le  lecteur    montait     uiiio aau..a  do  uonuart. 


Teiuple  piuLeBlunl  au  xmi  fti*...;.  .i.Ui..ui  >la  u-in^ilu  do 
Charenton.recoiiHlilin*  d'.iprèH  une  f:riiviire  en  taille-doiico  oonsor- 
vèo  à  la  Bibliothèque  iiiitioniilc.  au  départonieut  dus  Kslampes. 


sur  une  chaire  située  au  milieu  de  l'église. 
Le  temple   était  disposé   dans  un  enclos, 
où  l'on  trouvait  la  maison  du  concierge, 
un  jardin,   une  l)ibliotli6(|ue,   et  le  cime- 
tière,    (lomme    les    tem|iles    protestants 
étaient  souvent  éloignés  des  villes,  il  y  avait 
à  côté   de  l'enclos  des  restaurants  où  les 
(iilélcs  vi'iiaieiit  prendre  leur  repas  cnlri' 
les  oflices  du  matin  et  ((mix  du  soir,  car 
la  journée  du  dimanche  était  tout  entière 
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L'iconographie  chrétienne   au   XVI-   et  au   XVII"   siècle. 


^^.t'Th^'f  **"  Saint-Sacrement,  irosque  do  RaphaBl  (U83-1520)  dans  la  chambre  de  la  MRuature  au  Vatican.  Cette  œuvre  nous  apprend  comment 
les  chrcfcn.  au  .xvi-  su^clo  en  Ital.e  se  représentaient  :  Dieu,  Jésus-CI,rist,  le  Saint-Esprit,  la  Vierge,  saint  Joseph,  les  IpTres  eUes  AnTe" 

consacrée  aux  exercices  de 
piété.  Le  culte  était  très 
simple;  il  consistait  dans  la 
lecture  de  la  Bible,  le  chant 
des  psaumes,  la  prière  en 
commun  et  le  sermon.  Les 
réformés  rigides  appor- 
taient dans  la  vie  une  grande 
simplicité  :  point  de  danses 
aux  mariages  protestants; 
point  de  cérémonies  aux 
enterrements  ;  les  défunts 
étaient  ensevelis  sans  prière 
ni  discours  «pour  prévenir 
toute  superstition  »;  dans 
les  cimetières,  peu  ou  point 
de  monuments  funéraiies. 
Les  pasteurs  portaient  la 
soutane    et    le    man- 

Le  Christ  au  XVII<  siècle;  d'après  une  peinture  de  Guido  Reni  (157 


teau  long  faits  d"élofTe 


représentant  le  Clu'ist  couronné  d'épines  (Musée  du  Louvre). 


noire,  le  collet  empesé,  et 
le  chapeau  mou  à  large  bord . 
Transformation  de  l'ico- 
nographie chrétienne.  — 
Le  mépris  dans  lequel  tom- 
ba l'art  du  moyen  âge 
transforma  l'iconographie 
chrétienne.  Les  conceptions 
des  artistes  de  la  Renais- 
sance et  du  xvn'  siècle  en 
Italie  triomphèrent  dans 
loute  l'Église  ;  les  anciens 
modes  de  représentation  de 
Dieu,  des  saints  et  des  sym- 
boles religieux  furent  entiè- 
rement abandonnés,  et  les 
sculptures  de  nos  cathé- 
di-ales  devinrent  incompré- 
hensibles   aux   chré- 

-1642), 

liens  du  xvii'  siècle. 


Reliure;  xvii'niferle;  faite  pour  lo 
bibliophile  Grolier  (U'ÎO-lseS):  con- 
fterveo  À  la  Hibliothi^qiie  iialionalo. 


Reliure  îtalienDC  aux  armes  do 
Louis  XIV  ;  t'oiivrage  est  conservé 
Bibliothèque  «u  d*bul  du  xvii'  siiVIe  ;  d'après  une  gravuro  en  taille-  à  la  Kibliothèque  nationale.  I.'écus- 
ilonce  de  Crispin  de  Passe,  extraite  de  1'  •  Académie  ou  Tableau  de  la  son  royal  est  entouré  des  colliers 
Vie  êcolaire  '  imprimé  en  1613.  Cotte  gravure  passe  pour  représenter  dos  ordres  de  Saint-Michel  et  du 
la  bibliothèque  d'Ulrocht.  Saint-Ksprit. 


CHAPITRE     XIV 

Écoles,  Sciences  et  Lettres  au  XVP  et  au  XVIP  siècle. 


Livres  et  Bibliothèques.  — 
Los  grands  irn[ti"im(;urs-i'ili- 
leur.s  Ju  xvi"  slèclo,  les  Aldu 
à  Venise,  les  Froben  à  BAle, 
les  Esliennc  à  F.yon  et  ù  Paris, 
les  Plnntia  à  Anvers,  ponr- 
suivant  le  travail  de  leurs 
prédécesseurs,  achevèrent  de 
consliluer  le  livre  moderne. 
Mais,  en  général,  les  Iivr('^ 
qu'ils  publièrent  sont  plus 
gros  et  plus  compacts  que  les 
noires  et  imprimés  avec  des 
caractères  plus  grands  que 
ceux  dont  on  se  sert  aujour- 
d'hui. .\u  XVII'  siècle,  le  for- 
mat in-folio  fui  très  fréquem- 
ment employé.  L'ornemenla- 
lion  des  livres  dans  ces  deux 
siècles  fut  très  soignée.  L'u- 
sage  était  de  faire  précéder 

l'ouvrage    d'un  frontispice;  Boutique  de  libraire  .-i  l'ans  dans  la  nalerio  du  l'alals 

,,,     ..        ,  ,-,  «ou»  le  règne  do  l/ouis  XIII;  d'après  une  gravure  on  taille 

celait    de     préférence    au      doue»  d'A.  Bosse  (iwwî-toTgj. 
XVI*  siècle  un  cadre  où  l'ar- 


en  dessous  desquels  on  pla- 
çait une  vignette  dont  le  des- 
sin était  confié  aux  artistes 
les  plus  en  renom.  Les  livres 
étaient  vendus  reliés.  Les  ama- 
teurs, imitant  l'exemple  du 
célèbre  bibliophile  du  xvi'" 
siècle,  Jean  Orolier,  lirenl 
recouvrir  leurs  volumes  de 
leliures  éléganles  et  riches, 
faites  d'abord  de  plats  de  bois, 
puis  de  plais  de  carlon  sur 
li'S(|nels  étaient  tendus  des 
cuirs  lins,  ornés  d'arabesques 
cl  de  rinceaux  le  plus  souvent 
dorés,  du  dessin  le  [iliis  riche 
cl  le  plus  varié.  L(>  goùl  des 
livres  était  extrêmement  ré- 


pandu;   rois,  princes,  g 


lauds 


tistc  employait  les  motifs  familiers  à  la  Renais- 
sance; au  début  du  xvii' siècle,  (jii  plaça  le  titre 
sous  un  fronton  d'archilecture,  supporté  par  des 
colonnes  ou  des  pilastres  en  avant  desquels  on 
plaçait  des  Tigures;  dans  le  courant  du  siècle,  on 
imprima  le  titre  en  caractères  d'encres  différentes 


seigneurs,  magistrats,  riches 
bourgeois,  universités,  se 
composèrent  de  riches  bi- 
bliothèques. Les  livres  n'y 
étaient  plus  posés  à  plat  sur 
des  planchettes  comme  au  moyen  Age;  ils  étaient 
disposés  dansdes  armoires  sur  des  rayons,  debout, 
accolés  les  uns  aux  autres.  Presque  t(»us  les 
amateurs  adjoignaient  à  leur  bibliothèque  une 
colleclion  de  médailles,  de  statues  et  d'objets 
antiques,  ou  de  curiosités  d'histoire  nalurcllc. 


\l  Ml  M     Hivrnm.it  y 
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L'imprimerie. 


Frontispice  d'un  livre  ;  xvr  siècle 
[Tiecueil  d'arrêts  notables  des  cours  souve- 
raines,  publié  à  Lyon  par  Jean  de  Tournés 
en  I5n9j.  L'original  est  quatre  fois  plus 
grand. 


Jeton  en  plomb  des 
imprimeurs  de  Paris,  daté 
de  l-SSI  (Musée  do  Cluny). 

Les  Écoles.  — 
Les  enfanls  appre- 
naient  à   lire,   à 
écrire  et  à  comp- 
ter dans  des  écoles 
placées    sous     la 
surveillance      du 
clergé.    Nous    ne 
savons    pas    trop 
quel  aspect  elles 
présentaient      au 
XVI"  siècle  ;   mais 
deux     amusantes 
gravures         d'A. 
Bosse  nous  mon- 
trent   une    école 
de    .  garçons      et 
une  école  de  filles 
sous      le      règne 
de     Louis    XIIL 
La    classe    avait 
lieu  dans  la  cham- 
bre du  maître  ou 
çle    la   maîtresse. 
Le     matériel     se 
réduisait  à  des  ta- 
bles poséessurdes 
tréteaux  ;  les  enfants, 
debout,  écrivaient  leurs 
devoirs  sur  des  cahiers 
de    papier,    avec    les 
plumes  de  cygne,  de 
corbeau  ou  d'oie  alors 
en  usage.  A  partir  du 
xvi''  siècle,   l'écriture 
devint     une     cursive, 
c'est-à-dire   une    écri- 
ture courante,  tracée   au   gré  de  chaque  indi- 
vidu ;  au  XVII"  siècle,  on  préféra  en  général  une 
grande  écriture,  à  jambages  fort  aigus. 
Les    collèges  de   l'Université.   —  Les  jeunes 


Frontispice  d'un  livre  au  wif  Ki<>clc  : 
gravé  en  taille-douce  par  L.  Gautier  {/expo- 
sition morale  du  Cantique  des  cantiques. 
publiée  à  Paris  en  1622,  par  Denis  de  la 
Noue).  L'original  est  quatre  fois  plus  grand. 


Imprimerie  flamande  à  la  fin  du  xvi"  siècle,   d'après  une 
on  taille-douce  de  Strada^n. 


Êcritoire  en  fa'ience  de  Rouen  ; 
xvir  siècle  {Musée  de  Cluny). 


Jeton  en  plomb  des 
libraires  de  Pari»  au  xvi' 
siècle  (.Musée  de  Clunyj. 

nobles  etles  riches 
bourgeois  étaient 
élevés  dans  les 
collèges.  A  partir 
de  la  seconde  moi- 
tié du  xvi'  siècle, 
il  y  eut  les  col- 
lèges de  l'Univer- 
sité et  les  collè- 
ges des  Jésuites. 
Le  séjour  des  pre- 
miers n'était  pas 
fort  agréable  ;  les 
principaux  y  réali- 
saient aux  dépens 
de  la  santé  de 
leurs  pensionnai- 
res le  plus  d'éco- 
nomies qu'il  leur 
était  possible.  Les 
bâtiments  étaient 
en  général  petits 
et  mal  aménagés; 
parfois  dans  les 
collèges  très  peu- 
plés, on  suspen- 
dait aux  plafonds 
des  dortoirs  des  cou- 
chettes, «  afin  qu'il  n'y 
eut  rien  de  perdu  dans 
l'espace  d'une  cham- 
bre ».  La  nourriture 
était  chichement  dis- 
tribuée et  d'ailleurs  de 
médiocre  qualité.  Les 
études  et  les  classes 
étaient  fort  longues; 
les  récréations  courtes  ;  la  discipline  rude  ;  le  fouet 
était  le  châtiment  le  plus  usité.  Dans  les  époques 
troublées  de  la  fin  du  xvi'  et  du  commencement  du 
xvu'  siècle,  les  désordres  des  écoliers  furent  fré- 


Fcritoirecn  bois  peint  et  doré,  do  travail 
allemand,  daté  de  1363  (Musée  do  Clunj-). 
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Les  universités. 


Cours  pohlio  dans  une  université  au  début  du  xvii'  siècle. 
-PI15TT 


Réception    d'un    docteur    dans    une    université    au    début 
xvu*  8i6clo.  —  Cette  vi)!netto  et  le  Coiin  publie  sont  reproduits  d'après 
des  gravures  en  Inille-aouce  de  Crispin  de  Passe,  extraites  de 
1'  .  AcmUmie  ou  Tableau  dt  la  Vit  tcolaire  -,  publié  en  16IÎ. 


Cour*  dans  une  faculté  au  début  du  xvi"  aièolo:  d'après  un» 
Pm«  de  la  théM  de  phllo«)phle  de  Louis  de  U  Tour-d'Auvorune  passée  miniature  du  manuscrit  français,  n-  IS.17  (Bibliothèque  nationale) 
en  IBTOet.lédiAea  l.oumXIV.  l.o  des.in  ».t  de  K.v.n  ;  la  «rsTUte  de  I,.Cossini  renfermant  le  /?««*.<  ,(..  rA«,><.  roy«MX  <•»""""•"«  ■"'  ;"'.'/  -i'  '« 
récriture  do  H.  Michault  (Uibliotbtqua  nationale;  déparlemonl  dos  Estampes).       Conerpiion  de  HoutH,  depuis  151»  jusqu  «D  I5*«. 


(liioiits.  Liiedi'S  si^dilidiis  Ins  plus  graves  fut  cnllp 
du  colliigo  do  Bcauvais  en  1615,  dirigt-  conlro  lo 
principal  (Irangier  qui  avait  essayé  de  remettre 
l'ordre  dans  cette  maison.  Les  mauvais  sujets  qui 
avaient  été  exclus  du  collège  venaient  chaque 


soir  briser  à  coups  de  pierre  les  vitres  de  l'ap- 
pnrtement  de  lourenneuii  ;  en  outre  «  ils  s'assem- 
blaient tous  les  soirs  pour  voler  des  manteaux  et 
des  chapeaux,  de  la  vente  desquels  ils  se  faisaient 
argent  pour  friponner  ".  T<rs  liabilanls  du  quar- 
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Les  académies. 


an  iaboratolresous  le  r.gne  do  Louis  XIV;  d'apr.s  une  «..vu.e  eu  taille-douce  de  Sébastien  I.cCerc  (.637..,.4),  ilius.,-,,.,  ...  „.,„,. 

a 'àisloive  des  plantes,  ciBVodarl.fMiés  en  \6-6.  <n  ,   .  .uemu. 


ires  pour  strroii- 


Vase  de  pharmacien,  en  faïen 
ce  des  Abbruzes,  do  travail  italien  ; 
xvii»  siùcle  (Musée  do  Clnnyj. 


tier,  las  de  leurs  impertinences,  obtinrent  du  capi- 
taine du  quartier  l'autorisation  de  les  pour- 
suivre; ils  se  jetèrent  un  soir  sur  »  une  brigade 
de  ces  brigands,  avec  tel  succès  qu'aucuns  d'eux 
en  furent  blessés,  les  autres  pris  et  le  reste  eut 
telle  épouvante  qu'ils  délogèrent  bien  vite  ... 
Les  collèges  des  Jésuites.  —.A',  la  différence 


Louis  XIV  visitant  lAcadémie  des  sciences  en  1673,  d'après 
une  gravure  en  taille-douco  de  Sébastien  I.eclerc  {16:!7-17U). 


Cadran  solaire  exécuté  par  le 
l'abricant  Baradelle  pour  le  prince 
de  Conti  au  xvii'  siècle  (Musée  de 
Cluny). 


des  collèges  de  l'Université,  ceux  des  Jésuites 
étaient  fort  bien  améiuigés.  Presque  toujours,  les 
pères  avaient  installé  leurs  élèves  dans  des  cons- 
tructions neuves.  L'intérieur  en  était  fort  bien 
tenu  ;  «  les  pi'éfets,  lit-on  dans  le  règlement  du 
collège  de  La  Flèche,  doivent  avoir  un  très  grand 
soin  que  les  écoliers  dans  leurs  chambres  soient 
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Médecins  et 


chirurgiens. 


Une  séance  de  dissection  en  HoUaiid»  au  xvii'  siècle;  d'aprfcs  uiio  peinture  de  R.'in- 
Médecin;  xvi'   liècle;      hrsndt  von  K>n  oxecutiSe  en  1032,  conservée  au  musée  do  ]jt  Haye,  connue  aous  le  nom  do 
d'apri-s  uno  aquarelle  d'un      i„  f^roii  iTAnntomif.  repréaenUnt  le  docteur  Tulp  enlour*  de  ses  élèves.  Celte  peinture 
recueil  do  1386,  conservé      f,|(  nifcrte  par  le  docteur  à  la  corporation  des  ohirurpiuns  d'.Vmsterdam. 
au   département    dos  Ks- 
tainpeH  à  la  Bibliothèque 
nationale. 


^i 

Médecin 

d'après   UU'-  i-u 

taille-douce  oxtrailo  des 
Proeerbei  de  Lagnet, 
publiés  en  liifiO. 


^î^^^îS^."- 


pDlTV? 


À^rr^lr 


Billot     de     pharmacien 

pariKJen.  daté  île   ICttfMuHée 

delihim  • 


»...-„,  -I 

AmphlthtAtra  dans  une  faculté  su  début  du  xvii*  siècle;  d'après  une  f;ravure 
iM»  tnille-dnuco  de  Crispin  de  Tasse,  extraite  do  1'  ■'  Aca-lrmif  ou  Tableau  itf  ta  Vie 
Arotairr  -,  publié  en  lilti. 


Cornet  de  pharma- 
cien en  faïence  d'L'rbin. 
de  fabrique  italienne  . 
daté  do  IS8i  (Musée  du 
Clunv). 


I)r()|iii'5,  cl  pour  cet  oITct,  ils  prcii- 
(Iroiil  ganli'  ilans  les  basses  classes 
(|uc  les  valcls  les  peignent  deu.v 
fois  le  jour,  qu'ils  visitent  leurs 
lialiits  le  soir  et  particulil-remoiit 
eii^é;  fju'ils  fassent  racconinujtier 
ce  qui  sera  décousu  ou  déchiré,  et 
qu'ils  ne'  li-s  souiïreiil  jamais  jia- 
railre  devant  «'ux  décliirés,  inal- 
propres  ou  en  mauvais  ('•tat.  » 
l'ariiii  les  élèves,  les  uns  avaient 
ii'iiis  chambres;  les  autres  bahi- 
lainil  des  cellules  «  contenant 
un  lit,  une  table,  un  coiïrc  ou 
une  tapisserie  ».  fermés  par  un 


Médecins  au  'Ii4>>il  dii  xvr  •,ic''c'li-;  ilaprès 
une  ininintiire  des  ilfitret  d'Anne  de  Hretafcne, 
pointes  pour  cette  princesse  par  Jean  lloiirdi- 
chon  en  UOS  (llibliolhèqn*  Dilionale). 


rideau,  et  donnant  .sur  un  corri- 
dor, où  les  élèves  se  groupaient 
pour  la  prière  ou  jouaient  pendant 
les  récréations  en  hiver.  Knfin  de 
nombreu.K  externes  suivaient  les 
cours;  ils  logeaient  en  ville,  soit 
seuls,  soit  groupés,  les  jeunes 
nobles  ayant  avec  eux  huirs  domes- 
tiques et  leurs  laquais;  les  plus 
jniuvres  d'entre  eux  élaieiit  nourris 
des  restes  du  collège.  La  nourri- 
ture était  abondante  et  choisie. 
Les  élèves  se  réunis.saienl  dans 
des  réfectoires  éclairés  le  soir 
par  des  chandelles  de  suif  placées 
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L'éducation. 


dans  des  flambeaux  de 
cuivre,  et  tout  en  avalunl 
potage,  plats  de  viande, 
légume  et  dessert,  ils 
écoutaient  la  lecture  d'un 
ouvrage  de  morale  ou  de 
piété,  ou  des  devoirs  les 
plus  remarqués.  L'émula- 
tion ou  l'intérêt  furent 
excités  adroitement  par 
des  séances  où  les  meil- 
leurs élèves  et  quelquefois 
les  professeurs  discutaient 
devant  une  nombreuse 
assistance  des  questions 
de  science  et  de  philoso- 
phie, donnaient  lecture  de 
compositions  littéraires, 
jouaient  deux  fois  par  an 
la  comédie  au  carnaval,  la 
tragédie  à  Pâques.  Enfin 
les  Jésuites  imaginèrent 
les  distributions  de  prix. 
Malgré  le  fouet,  la  disci- 
pline était  douce  et  les 
révoltes  fort  rares. 

Universités  et  facultés. 
—  L'enseignement  supé- 
rieur dans  les  universités 
conservait  encore  à  peu 
près  l'organisation  qu'il 
avait  au  moyen  âge.  Les 
maîtres  continuaient  à 
porter  le  bonnet  et  la  lon- 
gue robe  fourrée,  dont  la 
teinte  variait  avec  la  qua- 
lité du  professeur  et  ses 
titres.  Ils  s'en  revêtaient 
dans  leurs  cours  et  dans 
les  nombreuses  cérémo- 
nies de  la  vie  universi- 
taire. L'une  des  plus 
solennelles  était  encore 
celle  qui  marquait  l'en- 
trée en  fonction  de  cha- 
que nouveau  recteur. 
Alors,  du  cloître  des  Ma- 
thurins  jusqu'à  l'une  des 
églises  du  quartier  latin,  se  déroulait  un  cortège 
formé  de  cordeliers,  d'augustins,  de  carmes  et  de 


Brimades  dans  la  cour  d'un  collège;  début  du  xvii'  siècle. 


Académie  d'escrime;  début  du  xvii"  siècle. 


Académie  de  danse;  début  du  xvii*  siècle. 

Ces  vignettes  sont  reproduites  d'après  des  gravures  en  taille-douce 
de  Crispin  de  Passe,  extraites  de  1'  «  Académie  ou  Tableau  de  la  Vie 
scolaire  »,  petit  ouvrage  publié  en  1612  représentant  les  différents 
épisodes  de  l'éducation  d'un  jeune  noble. 


École  de  garçons  en  Allemagne  ;  xvii"  siècle  ;  gravure  en  taille- 
douce  extraite  d'un  ouvrage  du  pédagogue  slave  Couiénius  né  en  i59i, 
mort  en  1671  (Henno  am  Rhyn). 


jacobins  suivant  la  croix 
et  les  chandeliers  portés 
par  trois  moines,  des  maî- 
tres es  arts,  de  religieux 
bénédictins,  des  bacheliers 
des  trois  facultés,  des  doc- 
teurs-régents de  la  faculté 
des  arts,  des  procureurs 
des  nations,  des  docteurs 
en  médecine,  droit  et 
théologie,  du  recteur,  des 
syndics,  greffiers  et  rece- 
veurs, des  suppôts  del'uni- 
versité  (libraires,  impri- 
meurs ,  parcheminieis , 
écrivains,  relieurs,  enlu- 
mineurs) ,  et  enfin  des 
grands  messagers  vêtus 
d'une  robe  de  couleur  rose 
sèche  et  d'une  tunique 
sur  laquelle  étaient  bro- 
dées les  armes  do  l'Uni- 
veisité,  tenant  à  la  main 
un  bâton  d'azur  semé  de 
fleurs  de  lys  d'or.  C'était 
à  la  Faculté  de  médecine 
que  la  collation  dos  grades 
était  accompagnée  des  pra- 
tiques les  plus  bizarres  : 
prestation  de  serment  à 
la  Faculté  ;  visite  proces- 
sionnelle des  candidats 
aux  membres  des  grands 
corps  pour  les  convier  à 
la  cérémonie  où  ils  ap- 
prondiaient  les  noms,  les 
mérites  et  le  nombre  des 
médecins  que  la  Faculté 
allait  donner  à  Paris  et 
par  conséquent  à  «  l'uni- 
vers M  ;  visite  au  chance- 
lier de  Notre-Dame,  qui 
leur  conférait  «  licence 
de  pratiquer  et  d'ensei- 
gner par  toute  la  terre;  » 
soutenance  de  la  thèse  où 
le  nouveau  docteur,  après 
avoir  juré  obéissance  aux 
coutumes  et  lois  de  la  Faculté,  s'approchait  du 
président  qui,  prenant  son  bonnet  carré  et  faisant 


KÙiLLS,    SClLNtKs    Kl    LLllUEft   AU    XVl^    Kl    AU    XViU    SIÉCLK 


Les  petites  écoles. 


École  de  lilles  en  K 


riiDce  aoiis  lu  ri>gae  do  Louis  \1I1  ;  d'après  une  «rovure  eu  Uille-douce  d'A.  Bosse  (I605?-Ili'8). 


Esole  de  garçona  en  France  iiuuh  l.i  ri>'rir  .lo  l.oujs  XIII;  dnpri'»  une  Krsvurc  on  Uillo-<louce  d'A.  lions. 


,0  <  |i,ii.i''-|c,;m 


le  signe  d<;  la  t-roix,  le  lui  posait  sur  la  lùlc,         plusieurs  heures,  l'assaillait   lui   et    ses   anlivs 
lenibrassait  en  qualité  de  confrère,  et  peiiflaiil         collègue»  de  questions  en  latin  ;  banquets  dans 
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Le  théâtre. 


Théâtre  au  xvir  siùule;  dain-os  uni)  (.'lavure  6[i  taillo-ilouce  anonyme  do  1687  it-proseutaiil  le  lliéalre  il'Auisterdam  (Uibliutkéquc  nalionnlc 

(Icpartement  des  Kstainpes). 


Théâtre  au  xvi'  siècle;  d'après  une  gravure  sur  boi.s  éuilée  par 
Jean  do  (ionrmont  (Bibi.  nationale;  département  des  Kstanipcs). 


Scène  et  salle  d'un 
théâtre  en  ITU'J  ;  d'après 
un  médaillon  d'un  alinanach 
)e[irèsentant  l'intérieur  do 
l'Opéra  en  cette  année. 


Façade  d'un  théâtre  en  ITO'J;  d'après  un 
atmaiiîich  représentant  la  Comédie  française  en 
cette  année. 


lesquels  les  nouveaux  docteurs  traitaient  leurs 
anciens  maîtres.  Ces  disputations,  argumenta- 
tions, discussions  étaient  fort  goûtées  du  public 
instruit.  «  Une  licence  de  théologie  de  Paris, 
écrivait  Arnauld,  est,  dans  le  genre  des  exercices 
de  littérature,  un  des  plus  beaux  spectacles  qui 
se  trouvent  dans  le  monde.  » 

Le  Théâtre.  —  L'un  des  divertissements  le 
plus  goûté  au  xvi''  et  au  xvn"  siècle  fut  le  théâtre. 
Pendant  la  première  moitié  du  xvi' siècle,  ce  sont 
encore  les  mystères  qui  ont  la  faveur  du  public  ; 
dans  la  seconde  moitié  de  ce  siècle,  le  théâtre 


moderne  commença  à  s'organiser.  L'installation 
fut  d'abord  bien  rudimenlaire.  Les  troupes  de 
comédiens  jouaient  en  plein  air  sur  des  tréteaux, 
et  le  fond  de  la  scène  était  formé  d'étoiïos  flottantes, 
accrochées  par  en  haut;  ils  donnaient  aussi  leurs 
représentations  dans  les  jeux  de  paume.  S'ils 
jouaient  dans  des  salles  couvertes,  la  scène,  fou- 
jours  établie  sur  des  tréteaux,  était  sur  trois  côtés 
entourée  de  tapisseries.  Quand  il  y  eut  des  salles 
permanentes  à  la  fin  du  xvi'  siècle,  elles  eurent 
la  forme  d'un  long  boyau  bordé  de  deux  séries 
de  balcons  appliqués  le  long  des  murs  où  des 
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■2\: 


Le  théâtre. 


Act«arB<Je  l'hôtel  de  l)our);o^De  : 
(iroH  (juillaiime  et  iRabelIt;,  ilaprcs 
une  gravure  en  taille-douce  d'A. 
Bosse  (I60S?-I67»). 


PP 


Acteurs  do  l'hntel  de  Boursogne: 
Turlupin  et  Gauticr-(iarpuille;  d'a- 
près une  gravure  en  tnillo-douoe 
d'A.  Dosso  (16037-1678). 


Représentation  théâtrale  vers  liiTU:  d 
(itil"-16.Si).  <Jn  remarquera  la  présence 


cloisons  for- 
maioiit  dos 
loges.  Au 
parterre  le 
public  se  le- 
nail  debout; 
dès  la  se- 
conde moitié 
du  XVI*  siècle, 
s'établit  eu 
Allemagne  la 
coutume  qui 
se  répandit 
ensuite  en 
France  au 
XVII*  siècle, 
de  placer  sur 
la  scène  der- 
rière les  ac- 
teurs ,  les 
gens  de  qua- 
lité. Il  n'y  avait  guère  de  décors;  un  palais  servait 
aux  tragédies;  un  salon  aux  farces;  un  décor 
cbampèln-  aux  pastoralf»;  un  autre  décor  à  plu- 
sieurs fins  était  une  place  publique.  Ju8(|u'au 
milieu  du  xvii*  siècle,  on  eut  recours  au  décor 
simultané,  toile  sur  la(|uelle  on  avait  peint  ■<  les 
sites  les  plus  difTérents  les  uns  à  côté  des  autres 
sans  tenir  compte  des  distances  ».  Les  acteurs  se 
cosi limaient  comme  ils  pouvaient  sans  souci  de  la 
vérité  liistoriqiie  ou  de  la  couleur  locale.  ..  Sous 
l^ouis  XIII,  l'exactitude  du  costume  n'allait  pa» 
plus  loin  (|n.'  de  inelire  un  liiibaii  aux  Turcs  ... 
l'i'iidaiil   longtemps  les  rôles  de  fcmnifs  fiireiil 

AlJifv    HIsTOMlgUB.    —    Ul. 


'après  une  gravure  en  taille-douce  do  I.epautro 
sur  le  théâtre  do  spectateurs  assis  et  debout. 


■  trri.viiri'  t 


I  11  xni'  ilècle  ;  d'sprte 
I  laiiio-ilouce  de  Tronvaia. 


tenus  par  des 
hommes;  ce 
ne  fut  que 
sous  le  règne 
de  Louis  \IV 
que  les  fem- 
mes jouèrent 
tous  les  rôles 
de  leur  sexe 
sur  les  théâ- 
tres de  tra- 
gédie et  de 
comédie  ;  à 
l'Opéra  le 
corps  de  bal- 
let ne  fut 
composé  de 
dames  qu'en 
1682.  Les  re- 
présentations 
eurent  lieu 
d'abord  dans  l'apiès-midi,  puis  îi  la  fin  du  règne 
de  Louis  \1V.  de  5  à  7  ht-iires  du  soir;  on  éclai- 
rait alors  la  scène  avec  une  rampi'  de  cliaudelles 
et  la  salle  avec  des  lustres.  L'organisation  maté- 
rielli-  fil  d'ailleurs  de  rapides  progrès.  «  A  la  fin 
du  xvii"  siècle,  les  théi\tres  élevés  sur  des  plans 
conijus  pour  satisfaire  à  toutes  les  nécessités  des 
acteurs  et  des  spectateurs  présenlent  tous  les 
uiTiingements  encore  en  usage  de  nos  jours  ». 
(i.  Itapst). 

La  Musique.  —  La  plupart  de  ces  progrès, 
iloiil  beaucoup  furent  originaires  d'Italie,  furent 
dus  h  la  représentation  des  opéras,  qui  compor- 


AotiK  '  iiiio  <le  MinervH  ;  tir  r]{\ 

d'aprf's  une  j:rHvure  oo  laille-douro  <ie  i  rouvjiin. 


S!8 


aluum  iiisTOiiiuL'i': 


La  musique. 


Concert  d'amateurs  souâ  '.2  le^nc  de  i.ouis  KIII;  d'aprùs  uue  «gravure 
en  taiUe-di'.,.cc  d'A.  Bosse  (I605?-I67«). 


Flûte     à 
bec  :     XVII* 

si(>clo  (Con- 
servatoire). 


Dame  Jouant  du  clavecin  ;  liu  du 
XVII'  sit^cle;  '  d'après  une  gra\'ure  en  taille- 
douce   do  Bonnart. 


Pochette  ita-  Hautbois 
tienne;  lin  du  rèjfno  de 
XVI*  siècle.  Louis  XIII. 

Ces  deux  instruments  sont 
conservés  au  musée  du  Con-        Décor  d  Opéra  ;  d'après  une  gravure  on  taille-douce  d'Isaac  Silvestre  (1651-1673) 
sorvatoire  de  Paris.  .  représentant  une  scène  des  Noces  de  Tliétis,  opéra  représenté  à  Paris  en  1654. 


Musette  ;  règne  de 
Louis  XIV  (Musée  du 
Conservatoire). 


laient  un   grand   déploiement  de 
mise   en    scène.   La   ciéalion    de 
l'opéra  né  en    Ilalio   au  début  du 
xvn'  siècle,  et  inti-oduit  en  France 
par  Mazarin,  marqua  un   brillant 
développement    de  ,  la     musique. 
Cet    art    conserva    d'ailleurs     au 
xvi"   et  au   xvii"   siècle  la  faveur 
qu'il  avait  rencontrée  aux  siècles   fusette  française 
précédents.   L'imprimerie  en  faci- 
lita la  diffusion,  en   rendant   plus   claire  l'écri- 
ture  musicale  et  en  multipliant  les  parlilions. 
De  nouveaux  instruments  furent  alors  iuA'entés  ; 


entre  autres  au  xvi"  siècle  fut 
imaginé  le  violon;  à  celte  même 
époque,  on  perfectionna  l'épinette 
et  le  clavecin.  La  Réforme  pro- 
pagea .  le  goût  de  la  musique 
chorale.  Tous  les  princes  eurent 
des  orchestres.  Enfin,  de  nom- 
breuses gravures  du  xvi'  et  du 
xvn"'  siècle  nous  apprennent, 
qu'aussi  bien  en  France  que  dans 
le  reste  de  l'Europe,  la  plupart  des  gens  de 
condition,  hommes  ou  femmes,  savaient  jouer 
de  quelque  instrument  de  musique. 


.XVII'  siècle  (I,avoix). 


L  Arsenal    à  Paris   '."us 


_'ne  lie   I.niiis   XIV:  il«|>rès  iino  gravure  en   laillo-douce  do    i'.-P.   Seviii   de    |i; 
lies  Kstaiiipes  de  ia  BibliotliAqiie  nationale. 


Mousquet  do  Louis  XIV. 


Arquebuse  do  Loui)»  \111. 


Tous  les  olijets  repr<.Vsontés  sur  cotte  pa;re  sont  conserves  au  Mus<^ 
d'artillerie  à  Paris. 


CHAPITRE    XV 

Les    armées    et    les    guerres 
au  XVP  et  au  XVIP  siècle. 


Armare  de  llonrl  II. 


Le  costume  mili- 
taire. —  Nulle  arnio 
iKî  pouvait  résister  aux 
lialles  et  aux  boulets; 
cost  ce  qui  en  en- 
Iraina  graduellement 
la  (lisparilion  .  Les 
gens  de  pied  se,  débai- 
lassèrcnt  les  premiers 
de  co  lourd  attirail. 
Déjà  les  suisses  et  les 
lansquenets  ne  por- 
taient plus,  comme 
armes  défensives,  que 
le  corselet  et  la  calollc 
d('  fer;  11-  liste»  de  l'armure  disparurent  avec 
les  piquiers  vers  1075.  Le  harnais  de  };iieiTi'  se 
maintint  [ilii<  lnii;,'ti-m|is  d.-iii-i  l.i  cMVMii'iii'.   i-ii 


Armur*  d' 


Armel.  '  du  rogne 

de  frasçoM  I". 


particulier  dans  les 
troupes  allemandes. 
Mais,  c'est  en  vain  que 
Louis  XIII  obligea  les 
gentilshommes  fran- 
çais, sous  peine  do 
dégradation,  h  revêtir 
l'armure  complète;  l'u- 
sage s'en  perdit  peu  à 
peu.  Sous  (Iharles  I.\. 
les  chevaii-h'gers  rcin- 
placi'ient  les  solerels 
et  les  grèves  par  des 
bulles  de  cuir  ;  sons 
Henri  IV.  les  mous- 
quetaires ubandonn<''reiil  !i>  casque  ;  sous 
f.ionis  Xill  Ini-nième.  ilsdélai.ssèrent  la  ruirnsse. 
Kiillii.  ;i\fc  LiMiis  \IV.  rjiriiniic  disparut  rom- 


Baurgulgnolelrançaiscouitalien- 
uo  :  soeonde  nioitid  du  xve  siAcIs. 
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Costumes  militaires  au  XVI'  et  au  XVII"  siècle. 


Chevalier; règne       Chevalier;  rùgiio        Chevalier;  règne  do         Soldat    suisse    au         Soldat  portant  le  drapeau  (l«s       Chevalier;    régne 

de  Charles  VIII.  do  Louis  XII.  François  I".  service  do  la  France;      liandos  de  Picardie  ;  fin  du  règne  de   Henri  II. 

règne  do  François  I".      do  François  I' ■^ 


OUicier;  règne  de 
Charles  IX. 


Officier  de  canonniers; 
règne  de  Henri  III. 


Arquebusier  pro- 
testant; tin  du  règne 
do  Henri  III. 


Colonel  général  lie 
l'infanterie  :  règne  de 
Henri  IV. 


Mousquetaire;  n'-gno 
de  Louis  XIII. 


Officier  général  Sergent  d  infanterie  portant       Enseigne  d  infanterie  ;  rèsiio       Le  salut  de  l'esponton;  ^è^^le 

de  troupes  à  cheval-  '*^P°"'°"'  ''^"""'  ''°  Louis  XIV.                     de  Louis  XIV.                                       de  Louis  XIV.           '  Officier     ingé- 

rècrnftHAi      ■   vttt'  nieur :  lin  du reirne 

regue  ae  i.ouis  Alll.  Ces  figures  sont  extraites  de  Y  »  Arl  militaire  français  pour  finfantei-ie  »,  publié  on  169C.  do  Louis  XIII. 

Tous  les  personnages  représentés  sur  cette  page  sont,  à  rexceplion  des  trois  figures  encadrées,  reproduits  daprès  les  reconstitutions  exécutées 

et  conservées  au  Musée  d'artillerie  à  Paris. 


LES  ARMfiES   ET   LES  GUERRES  AU  XVI*    ET   AU   XVII»  SIÈCLE 
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Gens   de   guerre  au   XVI I^   siècle. 


Poire  i  poudre:  se- 
conde moitié  (11)  XVII*  9it!cle 
(Musée  d'artillerie). 


Troupes:  rè^no  ilo  Louis  XIH:  d'après  une  eau-forte  de  Callot  (IS92-l6.1.'i),  faisant 
partie  do  la  suite  connue  sous  le  nom  do  MUèret  de  la  fiuerre.  A  gauche,  l'onrôlement  ;  au 
centre,  une  compagnie  de  piquiers  et  do  mousquetaires  ;  à  droite,  le  paiement  de  la  solde. 


Pistolet  allemand:  fin 
du  XVI*  siècle  (Musée  d'ar- 
tillerie). 


Le  maniement  du  mousquet:  d'nprfts   la  suite  do  gravures  en   taille-douce  publiées  par  l'artiste  Hamand   Ghejn  (I5$5-I6IS?)  sous  le  titre 

do  «  Maniement  d'armes  »  en    1608. 


Le   maniement  de  la  ptqm;  d'après  la  tuile  de  gravures  on   taille-douce  publiéea  par  l'artiste  flamand   Oheyn  (IStH-KIS?)  sous  le  titre 

de  •  Unniemenl  darmet  •  en  1608. 


plMement.  La  cuirasse  ro.sla  l'iiisigno 
ofCicit'l  (lu  conimaiulpmeiil  su|it''rit'ur; 
mais  à  la  lin  du  règne,  les  oflicier.s  géné- 
raux ne  la  révélaient  même  plus  sur  le 
champ  de  bataille,  et  k  partir  de  16S5 
environ,  le  costume  militaire  ne  .se  dis- 
tingua plus  par  aucun  trait  <lu  costume 
civil. 

L'armement.  —  Les  unes  après  les 
autres,  toutes  les  armes  familit>res  au 
moyen  flge  ce89^renl  d'être  employt'es. 
Au  début  du  xvi'  siècle,  on  abandonna 


Botte  trançalse  diio  i 
ehaudram  ;  thgnf*  de  l.ouin 
XIV  (Musée  de  CluD>;. 


successivement  le  bouclier,  l'arc  el  l'ar- 
balète; au  xvii"  siècle,  la  hallebarde  et 
la  pertuisanc  devinrent  des  armes  do 
parade;  sous  Louis  XIII,  la  cavalerie 
renonça  à  l'usage  de  la  lance  ;  la  pique, 
après  la  guerre  de  Hollande,  ne  fut  plus 
employée.  Toutes  ces  armes  furent  rem- 
placées d'abord  par  l'arquebuse  à  mèche, 
en  usage  dans  l'infanterie  espagnole 
dès  lb2\,  puis  par  l'arquebuse  à  rouet. 
Dès  le  milieu  ilu  siècle  apparut,  encore 
parmi  les  troupes  espagnoles,  le  mous- 
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Armure  de  Louis  XIII.  Lance  de  carrousel;  règne  do  Louis  XIII. 

Tous  les  objets  représentés  sur  cette  page  sont  conservés  au  Musde  d'artillerie  à  Paris, 


Armure  allemande  ;  xvi'  siè- 
cle. On  appelle  les  armures  de 
ce  type  armures  maximidennes. 


Mousquet 

frauçais  ;   règne 
de  Louis  XIV. 


quel  à  mèche  que  le  soldat,  pour 
tirer,  appuyait  sur  une  fourche. 
Puis  ce  fut  le  tour  du  mousquet  à 
rouetetdupislolel.  Avec  la  seconde 
moitié  du  xvii'  siècle  fut  imaginé  le 
fusil,  qui,  introduit  dès  1671  dans 
l'armée  française,  y  remplaça  le 
mousquet  à  la  fin  du  siècle.  Enfin 
à  la  même  époque,  l'emploi  de  la 
haïonnelLe  à  douille  compléta  ces 


innovations;  la  giberne  prit  la 
place  de  la  bandoulière,  le  ceintu- 
ron celle  du  baudrier.  Le  matériel 
de  l'artillerie  fit  aussi  pendant  ces 
deux  siècles  de  grands  progrès; 
aux  lourds  canons  du  moyen  âge 
se  substituèrent  des  pièces  plus 
légères  et  plus  maniables,  mon- 
tées sur  roues. 
Aspect  des  armées.  —  Du  début 


Fusil  d'envi- 
ron 1700, dit  lusil 
\'auban. 


I,l-.s   AUMKK>    Kl    l.Ks   ulKHIU-S   AU    WlvKi    AL    WH-    .silxLI. 
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Objets  d'armement  et  d'équipement. 


Hallebards  <le  U       / 
^ai'de  suiss4  :  règne       *^~v 
>io  iMiiis  \IV. 


P«rtuisane  Hache  dar- 
de    la     ^arile  ineM  ;  iiiiiieil  du 
suisse       sous  xvi*  siècle. 
Unis    XIV. 


Harnais  de  cavalii-r 
Louis  XIU. 


U 

l     ^ 

^ 

Couteau 

■     t 

de  brèche 

allemand 

dntt'  do 

1  t>i>i;. 

Hallebarde 

.'illeni.indc  datt^o 

do 

361. 

^^33     "-^ 


Esponton;         Hassedar- 

rî-giiH  (le  mes  de  licii- 

Louis  XIV.        n  II. 


CalasA  de  tambour  iln  rr^iiiient        Poignard  itatioii  à  cinq  lames        Dague  suis.so 
'rarlillorie  sou»  Louis  XIV.  ou  einqu^tha^axen  son  fourreau:     fo»rre;iu  ;  socon' 

XVI»  hiftclo.  ilu  XVI*  giôcic. 


avec  8o  II 
de  moitié 


Étrier  en  or  ciseld 
do  Louis  XIV. 


Ëperon  do  I.oiils  XIV. 


G 


Êpée  A  deux  mains:  xvi'  su-oie. 


Bandoulière  du  niousquoUiro  ;  \\6\m\  du  xvii<  sitelo. 


ConTOl  U'irtillerie  ■llemaade:  xvi*  siMe,  d'après  lo«  miniature!  d'un  minuacril  allemand  de  1330. 


Transport  d'un  pare  d'artillerie:  d'aprAa  une  miniainre  d'un 
manuscrit  allemand  de  ISin. 

Tons  l««  objets  représentas  anr  cette  pa^e  qui  ne  aont  point  accom- 
psjrnAs  de  la  menlinn  de  leur  provenance  sont  conservés  au  Musée 
tl  arltllerie.  h  l'aris. 


Canonnier  pointant  une  pièce;  d'après  un  dessin  du  xvi*  tiècle. 
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L'artillerie  au  XVI"  et  au  XVII^  siècle. 


Canon  inoutè  sur  son  atTût  ot  nn  plate-t'ormo  de  batterie  dn  fiiùge; 
seconde  moitié  dn  xvi=  siècle  (restitution  du  Musée  d'artillcrio  d*a])rés 
un  manuscrit  d'environ  1575). 


Canon  offert  ù  Ijouis  XIV  par  la  province  do  Franclio-Comté  en  1674: 
l'affût  est  contemporain  de  la  pièce. 


Modèle  de  canon  offert  au  duc  du  Maine  lors  de  sa  nomination  de  grand 
maitro  de  l'artillerie  en  1C94  par  les  officiers  de  la  ville  de  Paris. 


Chariot  pouvant  à  la  fois  servir  de  voiture  de  transport  et  d'abri 
potir  des  tireurs;  seconde  moitié  du  xvi*  siènlo  (restitution  du  Musée 
d'artillerie  d'après  un  manuscrit  d'environ  l'IT.il. 


Porte-mèches;  début  du  xvir  siècle. 


Couleu- 

Canon  ; 

Canon 

vrine  da- 

règne de 

fondu  on 

tée  dolSiS. 

François   1". 

1688, 

Epèe   d'in- 
Êpée  de    fanterie  espa- 
.   Arsenal  allemand  ;  début  du  XVI»  siècle,  d'après  une  aquarelle   Rapière  Iran-    cavalerie    gnole;  seconde 
d'un  livre  d'armesde  Maxiniilien  I"(Gollections  d'objets  d'arts  de    caise;  milieu     wallone:Hn  moitié  du  xvii' 
la  maison  impériale  d'Autriche).  du  xvir  siècle,    du  xvii' s.     siècle. 

Tous  les  objets  reproduits  sur  cette  page  sont  conservés  au  Musée  d'artillerie,  à  Paris, 


du  xvi'  siècle  à  la  fin  du  xvii",  l'aspect  de  l'armée 
changea  singulièrement.  L'armée  de  Chai'les  VIII 
et  de  Louis  XII,  avec  ses  gens  d'armes  bardés  de 
fer,  aux  casques  d'où  pendent  de  longs  panaches, 
c'est  encore  l'armée  féodale.  Do  François  I"  à 
Louis  XIV,  la  prédominance  croissante  de  l'in- 
fanterie amena  sur  les  champs  de  batailles  d'abord 
les  bandes  bariolées  des  suisses  et  des  lans- 
quenets, puis  les  bataillons  hérissés  de  piques  au 
dessus  desquels  flottaient  d'immenses  étendards. 


flanqués  de  leurs  mousquetaires,  précédés  de 
leurs  fifres  et  de  leurs  tambours.  Par  derrière 
l'infanterie  et  la  cavalerie  venaient  les  longues 
files  de  chevaux  traînant  les  grosses  pièces  de 
canons.  Enfin  un  cortège  bruyant  et  sale  de 
bohémiens,  de  marchands  et  de  femmes  de  mau- 
vaise vie  accompagnait  les  troupes.  Mais  avec  les 
réformes  de  Gustave-Adolphe,  de  Cromwell  et  de 
Louvois,  l'armée  se  transforma  et  les  soldais  du 
roi   de  France,   dans  leur   uniforme  bleu  pour 


LtS   AHMKKS    ET    LES   ULEKHES   AL    XSl"    El    AL    X\ll'    ï>1ELLE 


Batailles  au  XVI*  et  au   XVII^  siècle. 


Bataille  au  xvi*  siècle;  d'apr^fi  uno  gravure  sur  bois  du  recueil  de  l'orrissin  et  Tortorol  repré»eutant  «  la  deuxième  charge  do  la  bataille 
do  Dreux  0(1  Monsinur  le  prince  de  Coudé  poursuit  ta  victoire  »  (t'J  décembre  15tîi). 


les  gardes  frum^aisos 
et  les  régimcnls 
royaux,  rouge  pour 
les  ganlt's  suisses , 
gris  pour  le  reslc  (lr> 
l'infanterie ,  mar- 
chant en  bon  onlir 
le  fusil  sur  i'épauli'. 
précédés  de  leurs  of- 
ficiers, encadrés  par 
leurs  sergents,  an- 
noncent l'armée  mo- 
derne. 

Les  batailles. —  Il 
siiflilili-Jt.'terinicoiip 
(l'œil  sur  deux  gra- 
vures représentant  des  batailles,  l'une  d'un  artiste 
du  XVI*  sièrlc,  l'autre  il'iin  artiste  du  xvii".  pour 
saisir  tout  de  suite  les  |iio^rrs  accomplis  dans 
l'art  de  la  guerre  d'un  siècle  à  l'autre.  D'un  c<>té, 
c'est  la  mêlée  confuse  des  lourds  bataillons  de 
cavaliers  e.s.sayant  de  briser  l'épai.sse  baie  de 
piques  formée  par  les  compagnies  de  l'infanterie  ; 


BataiUe  au   xvii*   tiède;  d'iprka  une  gravuro  en    taille-douc*  de  Sébastien 
l.eclorc  («37-171 1)  représentant  la  baUillo  de  Castel  le  II  avril  1677. 


de  l'autre,  c'est  l'or- 
donnance régulif're 
des  troupes  exécu- 
tant des  manœuvres 
d'ensemble  dont  le 
dessin  se  lit  aisé- 
ment, ou  bien  uti- 
lisant avec  adresse, 
pour  tenir  tête  à 
l'ennemi,  tous  les 
obstacles  naturels, 
ici  groupés  sur  une 
hauteur,  là  s'abrilaiit 
derrière  une  rangée 
d'arbres. 
Les  places  fortes 
et  les  sièges.  —  Les  progrès  de  l'artillerie  trans- 
foriiii'r<'iit  la  défense  et  l'allaque  des  places 
fortes.  Pour  résisler  au  canon,  les  iiigéiiieuis  du 
xvi°  siècle  essayèrent  d'abord  naïvement  de  ren- 
forcer les  murailles  déjà  si  épaisses  des  cliAleaux 
et  des  villes;  puis  ils  établirent  en  avant  des 
portes  des  remparts  de  bois  et  de  terre  enlremô- 
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Sièges  au  XVI«  et  au  XVI I«  siècle. 


Siège  au  xvi»  siècle;  d'après  une  gravure  sur  bois  du  recueil   de  Perrissia  et  Tortorel,  représentaut  la  ville  de  Chartres  .  assiégée  et 

Dattue  par  M.  le  prince  do  Condé  au  mois  de  mars  1568  », 


Epée  italien- 
ne ;  seconde 
moitié  du  xvi" 
siècle. 


Ëpée  de 
François  I". 
Ces  deux  épées 


Cimeterre 

italien  ou  bade- 
taire  ;xyi'  s. 

pées 


uL  urcua  on  thio,  conservée  ou  musée  ilu  l'rado,  à  Madrid.  jlusOe  d'artilli-rlf 
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Les  camps  au  XVI*  et  au  XVII*  siècle. 


FortllioaUons  au  wir  siècle  ;  d'après  uue  ^rarure  en  taille-iloiico  de 
Sébastien  Lecicrc  {1637-nu)  représentant  le  siège  d'Aire  en  leTli. 


La  ti«nchAe  au  xvii*  siècle:  d'après  une  f^avure  en  taillc-doiice  de 
Sébastien  l^clcrc  (I637-t7Uj  reproduisant  un  tableau  de  hebruu  ob  le 
peintre  a  représenté  le  siège  de  Tournai  en   I6ii7. 


Soldat*  jouant  anxcartea  dans  un  <'ain|i;  d'après  une  peinture  de  Vau  ■„  i    ■.■ 

(163 J- 1694?)  représentant  l'aroiéede  Louis  XIV  campée  devant  Douai  en  16(17. 


Camp  au  xvi*  siècle;  d'après  une  gravure  sur  bois  (fragment) 
représentant  le  siège  de  Mets  en  l5St;  conservée  au  dt^parte- 
ment  des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale. 


Campemant  d'un  officier  gi^néral;  d'après  un#  peinture  de  Van  ilor 
Moiileii  ltil--16yt '1  repr**K*'ntant  l'armée  d«  I^uis  XIV  campée  devant  lïouiii 
en  ICf:.  Ce  tableau  est  conservé  an  Musée  de  Bruxalle*. 


Vivandière  at  aoldata  ;  d'iprts  une  peintura 
de  Van  der  Menlen  (le.lMASt?)  représentant 
l'armée  de   Loiiin   XIV  campée   devant  Douai 

en  I«fl7. 


—  Transport  dcn  b.^yngcll    tin  itu  \m'  nxxle; 

La  dlaolpUna  milltaira  au  xvii-  siècle  ;  d'après  une  eau  forte  de  Callot  (l.%»î-ISM)  faisant  partie        d'npr)..  »,„•  (rrsvuro  .ur  cuivre  du  UMIrr  4n 
de  la  suite  coano*  son*  le  nom  da  Miêèm  tl  .»«M«<rt  ilr  la  .;.-.  r,v.  publiée  an  l«M.  '■''''  ■'"  ""'"'''  •!.•  Ilnni, 
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Les  Invalides. 


Pillage  d'un  village  par  des  gens  de  guerre  ;  première  moitié  du  xvii'  s.    Gens  de  guerre  détroussant  des  voyageurs  ;  première  moitié  du  xvii'  ». 

Ces  deux  vignettes  sont  reproduites  d'après  des  eaux-fortes  de  Callot  (l592-lC3'i)  faisant  partie  do  la  suite  connue  sous  le  nom  de  J/iv'vM  ri  mnth'^urx 
lie  la  yuerre,  publiée  en  103.;. 


L'infirmerie  de  l'hôtel  des  Invalides; 
d'après  un  alnianach. 


lés;  enfin,  ils  reportèrent  l;i 
défense  à  l'extérieur  en  éle- 
vant (les  ouvrages 
de  terre  gazonnée 
munis  de  canons, 
bastions  ou  bou- 
levards ,  qui ,  à 
la  différence  des 
constructions  du 
moyen  âge,  s'éle- 
vaient à  peu  de 
hauteur  au-dessus 
du  sol.  A  leur  tour. 


lÊMmm 


Chapelle  de  l'hôtel  des  Invalides,  commencée  par  J.  H.  Mansarten  1675,  terminée  en  1733 


Revue  des  Invalides,  d'après  un  médaillon 
d'un  almanach. 


des  places  d'armes  pour  gar- 
der les  batteries  et  les  tran- 
chées contre  les 
sorties  de  nuit  des 


assiégés  et  établir 
là  leurs  demi-bat- 
teries pour  faire  la 
brèche  »  (Viollet- 
le-Duc). 

Les  horreurs  de 
la  guerre.  —  Mais 
pour  être  devenue 

Soldats  invalides  otniemliaiits  à  la  porte  d'une  abbaye  d'après  une  eau-forte  de  Callot  plUS      SaVaUlC,      la 

les  ISsiéffeints  du-       ('^^--IGSo}  faisant  partie  de  la  suite  connue  sous  le  nom  de  i/i5ère*efnirt^/ieH/'«  de /a  yiie'Te.       p-iioppo    i\i    wi®   Ot 

rent  «  commencer  ^  -^"^^^^  '  au  xvn°  siècle  n'en 
les  boyaux  de  tranchée  à  une  J^9KSÊ^i^^iÊÊÊS^^m\  ^"^  P"^  moins  sauvage.  Recru- 
grande  dislance  des  places,  .^KiK^Pffi'  '  »*-»''|f*ï'  ||  |\  lés  en  général  dans  le  rebut  de 
établir  de  premières  batteries  ,^^œBpiP  '  '  ^^.«'1  ifti  la  population,  n'ayant  guère 
éloignées  pour  détruire  les  nfl^Bi^  >  t  [Il  d'autre  but  que  la  soif  du 
parapets  des  bastions  ,  dont  J^ÊÊÊ^^ê^  _  'vjgfe^^B^' ,|  7]  pillage  ou  le  goût  du  meurtre, 
les  feux  pouvaient  bouleverser  ^B^B^^HNik ^  ^^^^^^^^É&r  les  gens  de  guerre  dans  ces 
les  travaux  des  pionniers,  puis  ^^^^BH^ifi-^^Pl^^l^^^  deux  siècles  commirent  d'abo- 
arriverpeu  à  peu  couverts  jus-  ^^^^^É^L^JH^tSÏ*' ^^'^  minables  forfaits  que  nous  a 
qu'au  revers  du  fossé,  ^^^gÊ^^^^^B^^^  retracés  le   burin  de 

en'se  protégeant  par         RMeotolre  de  Ihôtel  des  invalides;  d'après  un  médaUlon  d'un  almanach.  Callot  OU  de  Romain 
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Négociations  et  traités  de  paix. 


Négociations  pour  la  aigoature  dû  la  paix;  ininiaturo  du  manuscrit  français  n*  7594  de  la  Hibliuthèque  nationale  {Campagne»  dt  Louû  XiV) 
reprétentant  le  roi  de  France  rocevaot  les  proposition»  do  paix  de*  ambasiadenr*  dos  Provinces-Uoiet  en  t67i. 


dp  Hooghc.  Une  fois  licen- 
cias, la  plupart  de  ces  sol- 
dats devenus  mendiants 
ou  brigands  continuaient 
à  porter  l'épouvante  par- 
tout où  ils  passaient.  Mais 
Il  la  fin  du  sif^clo,  la  créa- 
tion de  riu'itel  des  Inva- 
lides fournit  un  asile  à 
ceux  qui  avaient  été  bles- 
sés au  service  du  prince  et 
la  sévère  police  que  le  roi 
entretint  dans  le  royaume 
empécba  le  renouvelle- 
ment des  excès  auxquels 
s'étaient  si  souvent  portés 
les  débris  des  bandes  du 
xvi'  siècle  ou  des  régi- 
ments de  la  guerre  de 
Trente  ans. 

La  marine.  —  Ju.squ'à 
la  lin  du  xvi'  sièrle,  il  n'v 
eut  de  véritable   flotte  de 


CértmoDiaa  pour  la  proclamation  d'un  lrail<^  dr  paii  (u  xvii*titele; 
d'aprka  uo  almanach  de  tt;ti. 


guerre  que  les  galères  qui 
voguaient  dans  la  Médi- 
terranée; car  sur  l'Océan, 
lorsque  les  rois  voulaient 
fairt!  quelque  expédition 
navale,  ils  rassemblaient 
des  vaisseaux  marcbands 
que  l'on  avait  tôt  fait  de 
transformer  en  navin's  de 
guerre.  Mais,  au  xvir  siè- 
cle, les  Anglais  et  les 
Hollandais  introduisirent 
d'importants  cbange- 
ments.  A  côté  des  vais- 
.seaux  longs,  il  y  eut  désor- 
mais les  vais.seaux  ronds 
à  deux  ou  trois  nwUs, 
avec  une  vtiilure  plus  coii- 
si<lérable,  munis  de  sa- 
bords par  où  des  canons 
plus  nombreux  et  plus 
forts  que  li's  bombardes  du 
xv'siècb'  all(>ngi>rent  leur 
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La  marine  au  XVP  et  au   XVII»   siècle. 


Galères  au  xm'  si^de,  daprô-»  iin<    lapi'.seiit  do  J    \einio\en  conservée  au  palais  de  ^tadrid,   pepri^sentant  Charles-Quint  dt^'barquant 

A  la  Gouletto  auprès  do  Tunis. 


Rétablissement 

ot  augmentation  de 
la  marine  (1670);  re- 
vers d'une  médaille, 
conservée  au  Cabi- 
net des  Médailles, 


Navire  ;  seconde  moitié  du  xvi"  siècle  ;  d'après  une 
gravure  sur  bois  d'un  recueil  de  modèles  de  tapisseries 
conservé  au  département  des  Estampes  à  la  Bibliothè- 
que nationale. 


f^rando  gueule.  Puis  au  xvi'  sièclo, 
Colbert  créa  sa  splendido  marine, 
et  l'on  vit  flotter  sur  la  mer  les 
riches  navires  de  Louis  XIV,  ren- 
fermant dans  leurs  doubles  ponts 


Triton  on  bois  doré  ayant  servi  à 
décorer  la  prouo  d'un  navire  de  guerre 
sous  le  règne  de  Louis  XlV,  attribué 
à  Pugot  (Musée  du  Louvre). 


Navire  de  guerre;  règne  de  Louis  XlV.  Co  vaisseau  est 
le  modèle  conservé  encore  aujourd'hui  au  Musée  de  Marine  au 
Louvre,  d'un  grand  navire  à  trois  ponts  et  à  trois  mâts  de  la 
flotte  royale  sous  Louis  XIV,  nommé  le  Louis  XIV, 


jusqu'à  100  canons,  montés  par  plu- 
sieurs centaines  de  matelots,  ornés  à 
l'avantde  chefs-d'œuvre  de  sculpture, 
et  portant  fièrement  au-dessus  des 
dorures  du  chAteau  d'arrière  leurnnd 
pavillon  de  France. 


La  loire  Saint  Germain  à  Paris  ver»  167ii;  du|ir«s  une  n'aviire  eu  Uilledouco  auonjmc  (Bibliothèque  nationale;  di'iiarlomcnt  des  l-:slani|ie8 


Fer  A  repaasar:  xvi<  (itcle 
(Miuée  de  Claoy). 


CHAPITRE    XVI 

La  vie  privée 
au  XVP  et  au  XVIP  siècle. 


Fer  à  rep«waar;  xvi<  liicls 
(Miuia  de  Cluay). 


Le  costume.  —  Sous 
Louis  Xll,  les  principales 
pièces  du  coslumo  mas- 
fiilin  «liaient  le  /laut-dr- 
t/iausses,  sorte  do  cale- 
çon ofi  s'allachaient  les 
(Imiis^fs  (collantes,  le 
Itotirjtiiint  à  utiinrhr^  el 
une  vusle  lioupjtr lande.  Le 
liau(-de-cliau8scM  devint 
hoiifTanl  sous  Henri  II, 
s'alioiig*'.!  soiis  lli'iiri  III,  s'élaixil sous  llnni  IV, 
devint    llollunl  sous   Louis   Xlil,  se   garnit  do 


Râpa  à  tabac:  xvie  aic-cle 
(Mu«>a  do  Clunvl. 


ruitans  et  de  dentelles 
au  début  du  règne  de 
Louis  XIV  en  prenant  le 
nom  de  r/iinf/rrivr,  el  se 
transforma  en  culottes  k 
partir  de  1085.  Les  chaus- 
se» devinrent  les  bas.  Le 
[lourpoint  s'allongea  pen- 
dant la  seconde  moitié  du 
XVI"  siècle,  s'ouvrit  sous 
Louis  XIII  ponr  laisser 
passer  la  chemise,  se  referma  sous  Louis  XIV 
et  devint  lu  reste  aualugue   à   notre  gilet.    Lu 


TabaUèra  :   xvie  aiècle 
(Mii^i<«  di"  r.liinv). 
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Le  costume  au  XVI^  siècle. 


Dame  noble;  règne  de 
Louis  XII;  d  après  une 
miniature  du  manuscrit 
français  n'  Ï-'S  (Hibliothù- 
que  nationale). 


Bourgeoise  ;   rè- 

ft-ne  de  Frannois  !•'; 
d'après  une  pierre 
tombale  dans  réalise 
de  Saint-Remy,  à 
Montévrin  (Guilher- 


Noble  et  pages;  règne  de  Louis 
XII;  d'après  une  miniature  du  ma- 
nuscrit français  n'  »73  (Bibliothèque 
nationale). 


Dame  noble;  di^but  du 
règne  de  François  I*',  d'a- 
près une  miniature  du 
manuscrit  français  n»  IIHiJ 
(Bibliothèque  nationale). 


Noble  vers  ll.es;  d'a- 
près   une   miniature    du 

manuscrit      français , 
n»    2J37      (  Bibliothèque 
nationale). 


Dame  noljie 
rine  de   Médicis  je 
Offices  à  Florence) 


+ 


Noble;  début  du  règne  do 
François  I";  d'après  une  aqua- 
relle du  recueil  de  Gaignières 
(Bibliothèque  nationale;  dépar- 
tement des  Estampes). 

houppelande  se  rac- 
courcit sous  Fran- 
çois I",  fut  rempla- 
cée jusqu'au  règne 
de  Louis  XIV  par 
des  mantelels  dont 
la  forme  varie  in- 
cessamment, et  à 
partir  de  1680  se 
transforma  en  un 
vêtement,  V  habit  ^ 
assez  semblable  à 
notre  redingote.  Le 
cou,  dégagé  sous 
François  P^fut  em- 
prisonné pendant 
tout  le  XVI"  siècle 
dans  le  to/ montant  ou  la  fraise^  s'affranchit  sous 
Louis  XIII  de  cette  entrave  et  fut  alors  entouré 
du  col  de  dentelles,  puis  orné  du  rabat,  et  dans 


Noble;  portrait  do  Charles  IX 
attribué  à  Clouet  (Musée  de  Vienne). 


Dame  noble  ;  por- 
trait do  Marie  Stuart; 
d'après  une  aquarelle  du 
recueil  de  Gaignières 
(Bibliothèque  nationale; 
département  des  Es- 
tampes). 


Noble;  portrait 
attribué  à  François 
sec  du  Louvre). 


Bourgeoises  de  Lyon  ;  règne 
de  Charles  IX  ;  d'après  une  aqua- 
relle d'un  recueil  du  xvi*  siècle 
(Bibliothèque  nationale;  dépar- 
tement des  Estampes). 

la  seconde  partie  du 
règne  de  Louis  XIY 
fut  enveloppé  de  la 
cravate.  Les  chaus- 
sures largos,  à  bout 
paltu,  ou  pointu 
pendant  le  xvi°  siè- 
cle, devinrent  de 
hautes  bottes  sous 
Louis  XIII  et  des 
souliers  sous  Louis 
XIV.  La  barbe  por- 
tée longue  sous 
François  I"  dispa- 
rut sous  ses  suc- 
cesseurs, reparut 
un  instant  sous 
Henri  IV  et  fit  place  en  général  au  xv!!"  siècle  à  la 
moustache.  Les  cheveux,  au  xvi°  siècle,  furent 
tantôt  longs  tantôt  courts;  sous  Louis  XIV,  ils 


de  Henri  II 
Clouet  (Mu- 


Noble  ;  portrait  do 
Henri  III;  d'après  une 
peinture  dont  l'auteur 
est  inconnu  (Musée  du 
Louvre). 
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Noble:    règne    <la   llcuri   IV 

•  l'aprfes  UDe  aquare 


Dame  noble,  avec  le  rrriu 
ijadin  ;  portrait  d'Ktisabeth  d'Au 
triche,  femme  do  Heori  111 
d'apris  une  aquarelle  do  1586. 


Dame  noble,  arec  lu 
vertutjadin  ;  rt^gonce  do 
Mario  de  Mi^dicis  ;  d*apr(>s 
uno  aqiiart*lle  de  la  collec- 
tion Oaipni''r**s. 


Dames  nobles;  it'^i>c- 
do    Louis    Xll]  ;    d'après 
"  -  '"       une     (gravure    on    taille- 

Noble;  règne  de     douce  d'A.  Bosse  (1603  7- 
l.ouis  XIII;  d'aprùs      \<^'»)- 
une  gravure  en  tail- 
le-douce d'A.  Bosso 
(Iii(ljî-I67«). 


Noble  et  dame  noble  avec 

la  ftml'ini/':  :  d'après  un  almanach 
do  Iil9<;. 


EnlantB  nobles  en    IC6I  ; 
d'après  un  almanach. 


Nobles  en  ICTI;  Louis  XIV,  .Marie- 

Thèrèso    ot    le     dauphin  ;    d'après    un 
almanach. 


Toutes  los  vignettes  de  cette  pa^re  sont  reproduites  d'après  dos  originaux 
conservi^s  au  département  des  Estampes  do  la  Bibliothèque  nationalo. 


Oame  noble 

f->n  coklumo  d'et«. 


Noble  et  dame  noble 

vers  16.'>ii;  d'après  uno 
gravure  ou  taille-douco 
anonyme. 


NoUe 

en  habit  d  hiver 


Cos  doux  nostnmes  sont  reproduitn  d'après  des 
gravures  du  Mtrcwre  Gâtant  d'octobrâ  W*. 


Noblu     dumo    noble   et  enfanta  nobles  vers   liiSIt;   portraits  par 
.Mi^'iiar«l  du  t,'r^iid  d.iiiphtn.  de  la  dauphiiif  Mano-Anne-Christine- Victoire         Noble  et  dame  no- 
d"  llnvii'rnot  il«  leur»  troia  ool'aiitic.  Le  plus  jeune,  le  duc  d«  Borry,  est     l>la;d  après  un  alnianacb 
daiiH  srH  hran;  l'iiiinK  le  duc  tlo  Bourgognn,  tient  uno  lanco;  son  frère     *^**  IHS, 
r.iil.'i,  lo  ilur  il  Anjou,  caresse  un  chion  (Musée  du  Ix)uvre), 


furent    cnlièn-mcnl    rast-s  ;    ir 
crAiii;  lui  recouvrit  pur  lu  immiikiuc  à  Imuclcs  qui 
tomba   un   moment  justjut!    sur   les    reins.   Au 
xvi*  si^cle,  on  se  couvrit  la  tète  d'abord  de  cha- 
peaux de  drap  à  plumes,  puis  jusqu'à  Henri  IV 

Al,aUM    UISTORIIJVB.    III. 


de  loques  cl  de 
bonnets;  an  \vi"  sii-cle,  un  préféra  les  chapeaux 
de  feulre,  à  bords  de  dimensions  variables  sui- 
vant les  caprices  de  lu  mode,  ornés  jus<|u'aux 
dernières  années  du  règne  de  Louis  XIV  de  bon- 

au 
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La  toilette  et  la  parure. 


La  préparation  des  fraises  ; 

d'apriVs  iino  grav.  en  t-'iille-doiicc 
anonyme  du  règne  de  Louis  XIII. 


I<a  toilette    d'une    dame  au 

xvir  siècle:  d'après  une  gravure  en 
laille-douco  d'Arnoull. 


Famille  noble  \< 

enfants  ;  d 


■niid  il.-nipliin.  la  daupiiine  et  leurs  trois 
.i\iiio  en  taille  douce  anonyme. 


Montre;  xvii<  siècle.      Bague  ;  xvii'  s. 


Peigne  en  buis;  xvi"  siècle. 

Tous  les  objets  reproduits  sur  cette 
page  qui  no  sont  pas  accompagnés  de  la 
mention  de  leur  provenance,  sont  con- 
serves au  Musèo  de  Gluny.  Les  originaux 
des  gravures  sont  conservés  au  départe- 
ment des  Estampes  do  la  Bibliothèque 
nationale. 


quels  de  plume.  Le  costume 
féminin  subit  des  transfor-     f.'^ 
mations  relativement  moins 
considérables.  Sous   Louis 
XII,    il    se    composait    de 
robes  ajustées;  sous  Fran- 
çois I",  la  partie   su- 
^éïieure    du   vêtement 
se  détache  et  forme  la 
bouquine;  puis  l'usage 
du  corset  se  générali- 
sant, les  femmes  cher- 
chent à  avoir  la  taille 
fine  et  font  valoir  cet 


"^-^Ki^lg^?!,  .ii  C''  »>^\  -i  l^'Ï^Éi^""''      Corset  en  fer  ;  d'origine 
^^*^-    •'  '    -;/■-'     ^  .#.i»»— -  tlamande;  xvi"  siècle. 


S-T    >-      '^    '-<■      •    1 


ËventaU  ;  xvi>  siè- 
cle ;  d'après  une  gra- 
vure eu  taille-douce 
anonyme. 


Rabat  en  dentollo;  xvii^  siècle. 


Soulier  de 
femme  ;  rogne 
de  Louis  XIV. 


Soulier  do  pay- 
san ;  règne  de 
Louis  XIV. 


dame     vénitienne  ; 
XVI*  siècle. 


•■*^..|(v -^  Les     diffé  iM. 

7n'  W^^"  ^^  '*  toilette  ^  - 
'//'/  %j\  le     règne      de 

\         près  les  minia   / 
\        nuscrit      fran   i;tJ 
!■  \        (Bibliothèque    A:'j 


avantage  à  l'aide  du  corsage  en  pointe  ou  corps 
qui,  à  partir  de  la  seconde  moitié  du  xvi°  siècle, 
ne  disparaît  plus    du  vêtement  féminin.  Sous 


Masque  ou  loup;  règne  de  Louis  XIII  ; 
d'après  une  gravure  en  taille-douce  de 

Lcblond. 


Louis  XII,  la  partie  infé- 
rieure du  costume  tombait 
en  plis  droits.  Avec  le  règne 
de  François  I"  commence 
Chaussure  de    l'usage    dc    la    verluça/e , 

dame     vénitienne;  ,  »  ,. 

vcrtiKjaae  ou  vertutjadm , 
sorte  d'armature  qui 
donne  à  la  partie  infé- 
rieure du  vêtement 
une  forme  conique  au 
xvi"  siècle,  cylindrique 
pendant  la  première 
moitié  du  xvii°.  Sous 
Louis  XIII,  cette  pièce 
disgracieuse  du  costume  féminin  est  délaissée, 
et  le  vêtement  retombe  de  nouveau  librement, 
orné   sous   le   règne   de  Louis  XIV  de  nœuds 


rentes    pièces 
\\     d'une  dame  sous 
\i-    Louis  XII;   d'à-    . 
';'      tares  du  ma-     Û' 
■X      çaisn'a.ïiSl    y/\ 

nationale).  /. 
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Repas  vers  ItiVo;  d'aprtis  uiio  ^ravuru 
cil  taiUe-douce  de  Bonnart. 


AaBietta  <-n  faionco  do  Uouen  ; 
rtn  du  rrgne  do  l<oiiis  XIV. 


Mesure  de  sel  dat^e  de  1(47  (commu- 
niquùo  par  M,  le  docteur  H.  Parroentier). 


La   table. 


Dame  noble   prenant    du   café;  d'après    une 
^Taviiro  on  taillp-douce  de  Bonnart. 


Noble  et  daines  nobles  prenant  du  chocolat; 
•  ['après  une  gravure  en  taillc-douco  de  Itonnart. 


Nel  d'apparat  aervant  do  piùce  principale 
d'un  surtout  de  table,  d'origine  alleoiande  ; 
XVI*  •ièclc. 


Cuisinier;  rt^gno  deLuuisXIU;  d'après  une  gravure 
en  taille-douce  de  Michel  Lasne  (1593-1061). 


Verra  à  boira  fran- 
i;aisi  XTii*  siècle  (Mu- 
aèe  du  LouTre). 


Verre  A  boire  naniand  ;      Boatallle  de  cantine         Cuiller  ;      Fourchette  ; 

XVII' ai*clo.  on  «ilain;  xvif  siCcle.     xvii*  «iftrlo.     xvii' sii«le. 

Lu»  ohjola  reproduits  sur  rolte  page,  qui  ne  sont  pas  arcompngnAs  de  la 
mention  de  leur  pruveùance,  sont  ronsorvAs  au  Mu»*e  de  CAaay  ;  1ns  origi- 
naux de*  gravures  sont  coassnréa  au  département  do«  Kstenipes  do  la 
Bibliolbèqiie  nationale. 


Fourobetle    Couteau 

de   outsioe  ;  de  Ubie  ; 

XVII'  siècle.       xvii'  s. 


Verre  à  boire 

allemand  ou  rli/i-r- 
comf  ;  début  du 
xvir  siècle. 


do  rubaiLS,  n;lrous.sé  on   iirrilTO  &  l'aido  (l'une 
tournure  à  la  (in  du  règne  el  décuré  alors  de  vo- 


lants appolt's  fallmlax  ou  de  découpures  d'ctolTe 
l'iipporléos  nommées  preliitluillfs.  Les  clic  veux 
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Intérieurs 


XVretXVII's 


Bras   de    lumière    en 

faïence;  attribué  à  Beriiar<l 
Palissy  {Mtiséc  de  Cluny. 


Lanterne:  x\ir  siècle; 
daprùs  une  gravure  en 
tailtc-doilce  anonyme  ac- 
compagnée de  cette  lé- 
gende ; 

l.a  gorvanle  doit  ^tre  liabllp 
D'aller  qut^rir  son  maître  l'n  ville. 

(Bibliothèque  nationale,  dé- 
partement des  Estampes). 


Intérieur  et  repas;  fin  du  xvi«  siècle;  d'après  une  gravure  en  laiUe-douce  de  llobcrt 
Hoissart,  représentant   le    Bénédicité  (Bibliothèque  nationale  ;  département  des  Estampes). 


Plateau  à 
moucliettea  ; 
xvif  siècle 
(Musée  de 

Cluny). 


Lampe  à  bec  ;  xyii"  s. 

(Musée  de  Cluny). 

sont  d'abord  dis- 
posés en  ban- 
deaux, puis  en 
partie  cachés  sous 
le  touret,  relevés 
et  bouffants  au 
temps  de  Marie 
de  Médicis,  dis- 
posés en  boucles 
autour  du  visage 
pendant  la  plus 
grande  partie  du 
xvii° ,  ramassés 
en  chignon  sur 
le  cou  et  surmon- 
tés de  la/ontenye 


Mouchet 

tes:  .wir  sic 
cle  (Musée  d 
Cluny). 


Intérieur;  règne  de  Louis  XIII  ;  d'nprès  une  gravure  en  taille-douce  d'A.  Bosse  (ICOj  ? 
rejir         ■  ipcration  de  la  saignée. 


■IfiTS) 


Chambre  à  coucher  sous  I^ouis  XIV ;  gravure  en  taille-douce  de  D.  M: 


Bassinoire  :  wir  siècle 
(Musée  de  Cluny). 

à  la  fin  du  siècle. 
Au  xvi"  siècle,  les 
femmes  ont  sou- 
vent la  tête  cou- 
verte d'un  bonnet, 
d'une  toque  ou  d'un 
voile  ;  au  xvii*  siè- 
cle ,  en  général 
leurs  cheveux  sont 
découverts.  Le  cou 
est  dégagé  sous  le 
règne  de  Louis  XII 
et  de  François  \"  ; 
il       est     •  ensuite 
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L'ameublement 


Tabla  d«  travail 
français;  milieu  du  xvrsii^clo 
(ancienne  collection  Spilzer). 


Commode:  n^Rno  de  Louis  XIV 
(Collection!!  du  garde -meuble  à  Paris 


Dame  se  ohauttant;  xvif  «iiclo;  dapri» 
une  gravure  ou  taille-douce  do  Mariette 
(Bibliolhèque  nationale,  département  di- 
Kitanip»"»!. 


Potle  allemand;  xvir  sii^cle 
(Mu».>r  -    '■  Nftreniborp). 


Bureau  et   horloge  avant  appartenu  au 
maréchal  do  f.ri*(pii  (Mus<<o  de  Cluny). 


ongoncé  jus- 
«m'au  vi'gm 
(IcLmiisXlll 
dans  des  col- 
li'ls  mon- 
liinls,  «les 
Iraisos      ou 

ili'S     CoIltTOl- 

I.-  tciuliU'S 
-nr  (les  fil"< 
(If  nuHal.  l)f- 
piiislf'niilifti 

Lit;  règoo  de  rran<;oii  1"  (Muaaio  da  i:iany).  ^^^^  \  Vl'Hliu'Ic, 

les    (larrifs    nohU's    so    roliaussi'iil   Ir    Ifint    par 
r;ij»|.li(!ili..n    "iiii     l:i    pi-aii    ilo    |iflilfs    riMitlflIcs 


Tabouret;  règne  do  I.ouia  XIV  (Collection» 
du  gardc-meubli'  k  l'aria). 


d'étoffe  noire, 
appelées  moti- 
r/irs,  o»  le  pré- 
servent contre 
les  intempéries 
des  saisons  en 
portant  un  mas- 
que do  velours. 
Dans  l'histoire 
de  la  chaus- 
sure, le  fait  le 
plus  curieux 
est,  au  xvi'  sii"*- 
cle,  le  port  de  soulier»  h  haut  patin.  A  partir  du 
règne  de  Henri  11,  les  htnumes  portent  l'éptV; 


Miroir  avec  rhandollera;  xvn*  ilMe 
(Muaite  de  Clnny) 
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Les    transports 


Traîneau  dit  de  M»»  de  Mainteiioii 
(Musée  de  Versailles). 


Chaise  à  porteurs  napolitaine  ;  xvi'  siècle  : 
d'après  une  gravure  eu  taille-douce  du  recueil 
des  Habits  th'  Hivei'sc'S  uations  ;  Bertelli  (1591). 


Malle  ,  \vu*  siècle 

(MiisOe  de  Cluny). 


Carrosse  de  la  cour  de  Louis  XIV  en  1664;  d'après  une  gravure  on  taille-douce  d'Israël  Silvestre  (1021-1695). 


Carrosse  italien;  début  du  xvii>  siècle  (Musée  de  Clunv 


les  femmes  ont  à  la  main, 

au  xvi°   siècle,  l'éventail 

fie  plumes,  au  xvii"  siècle 

l'éventail  plissé;  pondant 

les  deux  siècles,  hommes 

et  femmes  se  parent  de 

bijoux  à  profusion.  L'on 

fait  un  grand  usage  des 

parfums,  sauf  à  la  cour  de 

Louis  XIV  qui  ne  pouvait 

les  souffrir,  et  peut-être  ce  goût 

s'explique-t-il  par  la  nécessité  de 

combattre  les  effets  désagréables 

provenant    de   l'insuffisance    des 

soins  de  toilette  et  d'hygiène. 

L'habitation.  —  Dans  les  baW- 
lations,  la  même  pièce  sert  tour 
à  tour  de  salle  à  manger,  de  cham- 
bre à  coucher,  de  salle  de  récep- 
tion. Au  xvi'  siècle,  elle  est  dal- 
lée; les  murs  en  sont  couverts 

dn    t<>nliii>/ic    r\       A      I        '  '  Chaise  à  porteurs  do  M»' de  Mainlenon, 

e    ItniUieS    ou    ne   lapiSSerieS;       conservée  au  château  de  Malntenon  (Eure-et-I,oir) 


les  fenêtres  sont  hautes, 
munies  de  petites  vitres 
enchâssées  dans  un  réseau 
de  plomb  ;  le  plafond  est 
formé  de  solives  appa- 
rentes. Au  xvii'  siècle,  les 
murs  continuent  à  être 
revêtus  de  tapisseries  sur 
lesquelles  on  accroche  des 
tableaux;  mais  le  sol  est 
planchéié;  le  vitrage  est  partagé 
en  carreaux  enfermés  dans  des 
cadres  do  bois  ;  le  carreau  de  pierre 
encore  fréqu  on  t  au  siècle  précédent 
a  disparu;  un  plafond  peint  rem- 
place les  solives;  les  cheminées  de 
bois  ou  do  marbre  sont  de  dimen- 
sions moins  vastes.  L'amoublo- 
mont  est  devenu  plus  confortable  ; 
au  xvi"  siècle,  on  ne  connaissait 
encore  comme  meubles  que 
l'armoire,  le  lit,  les  chaises  de 
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Les  divertissements. 


Poupée  ;      règne      de 

louis  XIII:  d'aprë»  unn 
gravure  en  Ulllc-douce  de 
Humbelot. 

Tontes  les  vignettes  re- 
produites sur  cette  pafçe 
ont  élé  dessinées  d'aprf^s 
des    gravures    en    taille- 


,{mI, 


Pipe  ;  règne 
de  Louis  XIII: 
d*après  une  gra- 
vure en  taille- 
douce. 


Le  jeu  de  paume;  d'après  une  gravure  on  taille-donce  de  Crispin  do  Passe;  extraite 
de  r  <•  Académie  ou  tableau  de  ta  vie  tcolaire  »  publiés  en  161  i. 


douce  conservées  an  dé- 
partement des  Estampes 
de  la  Bibliothèque  natio- 
nale. 


lie  )eu  de  volant*;  lin  du  xvii*  «itrle: 
d'après  une  gravure  en  taille-douce  d'Amoult. 


Le  cerlTolant  et  les  oiseaux  on  cage;  An 
du  xvii'  siècle;  d'après  une  gravure  en  Uillc- 
doueo  de  Valran. 


De  ces  deux 
vignettes,  celle 
de  gauche  repré- 
Hunto  un  enstume 
tfr  ehatMr  du  XVI* 
Hiècle ,  d'après 
une  miniature  11- 
^'urant  saint  llu- 
iH'rl.oitrailedes 
f/^iirrs  d'Anne 
Hrotagne  , 
«  en  I3»a 
,',4i  Jt'An  Bourdi- 
chnn  |»our  celte 
princesse  (Hi- 
lilinthèque  natio- 
nale, niannacrit 
latin  n*  »t7«). 
Olle  do  droite 
repn'sonte  un 
eoMlunif  tte  ehaasf 
de  dame  au  xvi* 
siècle  :     d'après 


'lit  de  Madame,  gravé  en  taille-douce  par  A.  Trouvaiu. 


Le  Jeu  d'toheoa  ;  rin  du  xvii>  siècle  ; 
d'après  une  gravure  en  taille-douce  d'AmoulL 


Couteau  de 
Ohaaee ayant 
appartenu  à 
l.auia  XIV 
(Muaée  d'ar- 
tillorie). 


•240 


ALBUM    HlSJOKlgUt; 


Le  mariage. 


Enfant  dans 
son  maillot;  rt- 
pue  do  Louis  XII  ; 
tl'api-ès  uno  minta- 
liire  du  manuscrit 
français  n"  2'i6  de 
la  Bibliothèque 
nationale. 


Les  originaux  do 
au  département 
tbèque  nationute. 


Enfant  dans  sa  ohalBe; 
d'après  une  terre  cuite  exé- 
cutée d'aprës  un  tableau  de 
Hubcns  au  xviu*  siècle 
(Musée  de  Cluny). 


ces  gravures  sont  conservés 
des  Estampes  de  la  Biblio- 


Visite  à  l'accouchée  ;  règne  de  Louis  XIII  ;  d'après  une  gravure  en  taille-douce  d'A.  liossc. 


bois  ou  de  cuir,  le  banc,  la 
table  et  le  dressoir;  au  xvn" 
siècle,  on  ajoute  un  grand  nom- 
bre de  cbaises  diverses,  les  fau- 
teuils, les  canapés,  les  lits-bas, 
et  l'on  perd  ainsi  l'habitude  de 
s'asseoir  à  terre.  Le  lit  se  place 
tantôt  dans  un  coin,  tantôt  per- 
pendiculairement à  la  muraille, 
et  dans  les  grandes  maisons,  il 
est  alors  séparé  du  reste  de  la 
salle  par  une  balustrade  ;  le  long 
des  murs  on  range  les  sièges 
les  uns  à  côté  des  autres.  D'un 
siècle  à  l'autre  l'éclairage  fait 
peu  de  progrès;  cependant  au 
xvii°  siècle  on  abandonne  les  tor- 
ches encore  en  usage  auxvi"  siè- 
cle, et  l'on  éclaire  les  apparte- 
ments à  l'aide  de  bougies  dispo- 
sées dans  des  lustres  en  cristal. 

Les  repas.  —  Pour  la  table,  les  usages  furent 
à  peu  près  les  mêmes  au  xvi"  siècle  qu'aux  âges 
précédents;  au  xvii°  siècle,  ils  se  modifièrent.  A 
cette  époque,  la  table  est  devenue  ovale  ou 
ronde,  et  les  convives  s'asseyent  autour  sur  des 
sièges  ;  sur  la  nappe,  l'assiette,  le  plus  souvent  de 
métal,  or,  argent,  ou  étain,  a  remplacé  le  tran- 
choir de  pain.  A  partirde  16(1),  la  fourchette,  déjà 
d'un  usage  général  en  Italie,  est  employée  par  les 
gens  qui  savent  vivre.  Il  n'y  a  encore  sur  les 


Un  mariage  au  début  du  xvii*  siùcie;  d'après 
une  gravure  on  taille-douce   do   Léonard   Gautier. 


tables  ni  verres,  ni  bouteilles; 
le  convive  qui  veut  boire  fait 
signe  au  valet  qui  prend  son 
verre  sur  le  dressoir  et  le  lui 
apporte  rempli.  On  place  à  la 
fois  tous  les  plats  d'un  service 
sur  la  table  ;  les  mets  sont  dé- 
coupés; les  valets  les  font  passer 
auprès  de  chaque  convive  qui 
met  un  morceau  dans  son  as- 
siette et  le  plus  souvent  le  porte 
à  sa  bouche  avec  ses  doigts, 
pour  les  mets  liquides,  chacun 
])uise  à  son  tour  dans  les  vases 
qui  les  contiennent.  Un  grand 
progrès  s'accomplit  dans  le 
courant  du  siècle,  quand  l'u- 
sage s'établit  que  chaque  con- 
vive prenne  avec  sa  cuiller  sa 
part  de  potage  dans  le  plat  et 
la  verse  dans  son  assiette.  La 
nourriture  est  copieuse;  un  dîner  de  iO  à  12 
couverts  en  1714  comporte  trois  services  de  neuf 
plats  chacun;  elle  est  peu  délicate,  si  l'on  en 
juge  par  un  plat  d'origine  espagnole  fort  appré- 
cié des  gourmands  de  ce  siècle,  Voil/p  dont  voici 
la  recette.  «  Dans  une  marmite  on  entasse . 
chapons,  perdrix,  canards,  dindonneaux,  cailles, 
pigeons,  qu'on  laisse  cuire  pendant  dix  ou  douze 
iieures  mêlés  à  une  foule  de  substances  aroma- 
tiques,  muscade,  gingembre,   poivre,   thym  ». 


\ll-.    I'lil\hh    M     Wl^KI    Al     Wll     ^ILt.LH 


funérailles 


Billet  funéraire  ilaté  iltî  lfiTt>;  d'après  une  ^r.-ivm-H 
Cliauveau  (I6i0?-H;7i;!. 


Il  taillo-douce  de 


_    de 

deuU  au  xvi*  siècle;  d  âpre» 
uue  aquarelle  d'un  recueil  do 
1586. 

Après      le     <li'ss(;!'l, 
IVuils   cl   pAlisscries 
disposés    on    liantes 
pyramides    siu"    dos 
assiellfs,    on     avait 
pris  l'habitude   depuis 
la  fin  du  xvi'  siècle  de 
boire  un  |)etit  verre  de 
liqueur.    Dans   la    se- 
conde nuiilié  du    xvii" 
siècle,  le  café,  le  thé  et 
le  chocolat  furent  intro- 
duits en  FraiR<';  mais 
pendant  longtemps  ils 
furent  considérés  plutôt 
cctmme     médicameiils 
que    comme     boisson^ 
d'agrément. 

Les   transports.  — 
Au  xvi'  siècle,  on  allait 
encore  beaucoup  à  cin--     a 
val.  Sous  le  règne  de  ''"'" 

Kraneoi.S  I"  apparut   le  l.ea  originaux  de  loutea  co«  gravure*  aonl  consem^t  «u  diiparlcnient 

*  *  dea  Katainpea  do  la  Bibliothèque  nationale. 

ffic/if,  sorte  de  tapis- 
sière à  quatre  roues,  réservé  aux  dames  pour 
lesquelles  il  remplaça  la  litière.  Déjà  l'Dalie  pos- 
sédait le  cttrrosse,  voiture  suspendue,  qui  fut 
introduit  en  France  à  répo(|uedela  Ligue;  d'Italie 
aussi  vint  la  rnlèrhr  et  la  rhoise  à  porteurs,  qui 
lit  ilisparallre  l'Iiabilude  d'aller  à  cheval. 

Les  divertissements.  —  Ltîs  divertissements 
goûtés  au  moyen  Age  furent  pour  la  plupart  encore 
en  faveur  au  xvi*  siècle;  Cfpenilanl  les  entremets 
et  les  tournois  furent  peu  à  peu  remplacés  par 
les  ballets,  les  joutes  et  les  carrousels.  .Mais  les 
\-i,.  .i  .11-  i..i,,  .■  1    --  m 


j[aviir'_*  eu  tyiîte  il'ui' 


onynio. 


Femme  en  costume 
de  deuil  au  \vr  sii>cio; 
d'après  UDO  aquarelle 
d'un  recueil  de  1586. 

hommes  du  xvi* 
et  du  XVII*  siècle 
lurent       d'aussi 
passionnés  chas- 
seurs   que  leurs 
pères.  Un  des  exercices 
physiques  préférés  au 
xvn"  siècle  fut  le  jeu  de 
paume;    les   mascara- 
des étaient  fort  en  hon- 
neur. Pendant  tout  le 
xvii°  siècle,  un  des  plai- 
sirs favoris  de  la  bonne 
société  européenne  fut 
la  promenade  en  car- 
ros.se  en  des  lieux  déter- 
minés, place  on  allées 
d'arbres,  où  Ton  allait 
<<  faire  figure  ».  De  lîi  on 
se  rendait  au  tliéi\lre, 
cl  le  goût  que  l'on  ma- 
nifestait    pour      cette 
forme  d'art  montre  le 
progrès  <ju'avaienl  fait 
les  distractions  intellectuelles.  On  ne  sait  trop  s'il 
faut  compter  au  nombre  des  divertissements  le 
jeu,  qui  fut  souvent  au  xvn"  siècle  uue  profession. 
La  liste  que  le  médecin  lléroard  nous  a  conservée 
des  jouets  de  Louis  XIII,  quand  il  était  dauphin, 
nous    apprenti    que    les  jeux    îles    enfants    au 
XVII*  siècK'  iHaient  à  peu  près  ceux  qui  distraient 
encore    la  jeunesse    d'aujourd'hui  ;    elle    nous 
révèle  aussi  que  les  jouets  les  plus  compliqués 
venaient  alors  d'.Vugsbourg  on  de  Niiremberg. 
Enfin  les  liummes  du  xvn*  sii-cle  trouvèrent  un 

ai 


Noble  en  babit  de  deuU 
vers  Itill  ;  portrait  de  Mon- 
aiour  ;  d'après  une  gravure 
ou  taille-douce  de  Honnart. 
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\I.r<rM    IIISTOUIQUE 


Les   funérailles. 


Enterrement  sous  lo  règne  du  Louis  XllI;  iroiu'i.'s  une 


nouveau  plaisir  :  le  tabac  qui  dès 
le  règne  de  Louis  XIII  faisait 
fureur,  fumé  par  les  uns,  pris  en 
poudre  par  les  autres. 

Les  cérémonies  de  famille.  — 
Quelques  traits  sont  à  noter  dans 
la  célébration  des  cérémonies  de 
familIe.Auxvi''siècle,  les  mariées 
parmi  les  gens  du  peuple  allaient 
à  l'église  les  cheveux  flottant 
sur  les  épaules,  attachés  sur  lo 
front  avec  une  couronne  de  perles, 
et  revêtaient  une  robe  de  drap 
à  bandes  de  velours  noir.  Les 
femmes  nobles  et  les  princesses 
s'habillaient  à  leur  fantaisie.  Au 

XVU"  siècle,  il  semble  que  le  blanc      ,.  charnier  dan«   un    cimetière;   xv  siècle; 
'  M  ^  t.     ^      fragment  u  uue  des  galeries  de  1  église  Saint- 

élait  la  couleur  adoptée  par  les    Maciou  de  uouen,  exécutées  de  isio  à  lôs.i;  les    clergé  et  d'orphelins,  était  porté 

_  ^  sculptures  sont  l'œuvre  de  Denis  Leseiin.  ^  r  ^  r 


i<n  taille-douce  d'A,  Bosse  (I60o?-1678). 

recevait  les  amis  des  deux  fa- 
milles. Il  ne  semble  point  qu'il 
y  ail  d'usages  nouveaux  à  signa- 
ler pour  les  baptêmes,  et  la 
spirituelle  gravure  de  A.  Bosse 
nous  montre  que  la  coutume  des 
visites  à  l'accouchée  se  mainte- 
nait. Les  décès  étaient  annoncés 
par  des  crieurs  qui  faisaient  en 
même  temps  connaître  l'heure  des 
funérailles  ;  cependant  l'usage 
des  billets  funéraires  commen- 
çait à  se  répandre.  Au  xvii'  siècle, 
l'entrée  de  la  maison  mortuaire 
était,  comme  aujourd'hui,  dé- 
corée de  draperies  noires.  Le 
corps    du    défunt,    précédé    du 


femmes  nobles  pour  la  robe  de 
la  mariée.  Le  Mercure  (jalant  nous  apprend 
qu'en  1680  c'était  déjà  «  la  coutume  des  mariées 
de  mettre  sur  leur  tête  une  manière  de  petite 
couronne  de  fleurs  ».  A  cette  époque,  la  messe 
de  mariage  se  célébrait  à  minuit,  et  le  lende- 
main, la  mariée,  installée  sur  un  lit  de  parade, 


à  bras  à  l'église.  Les  assistants 
suivaient  en  longs  manteaux  de  deuil.  Les  hommes 
portaient  le  deuil  en  noir  ;  les  femmes  en  blanc 
ou  en  gris.  Les  nobles  avaient  le  privilège  de 
draper,  c'est-à-dire  de  tendre  de  noir  ou  de 
gris  les  appartements,  les  carrosses  et  la  chaise 
à  porteurs. 


L'entrée  d'Alexandre  A  Babylone.  peinture  de  Ch.  Lebrun  (1619-161)0),  ayant  fait  partie  des  coUectiona  de  Louis  XIV, 

aujourd'liui  au  Mus<Se  du  Louvre. 


CHAPITRE    XVII 


Les  Beaux-Arts  en 
France  et  en  Europe  au  XVIP  siècle 


L'hiver,  terme  en  marbrr.  par 
l.c|rrn»  (I«i»-I7l4).  autrefoi«  dan» 
le  parr  do  Saint-Cloud,  aujourd'hui 
au  Mu«(^e  du  Louvre. 


Tombeau  dn  oardtnal  Huarln.  o«ë>-nié  par  Charlea-Anloine 
Coyaavot  I  leionjoi.  avecla  rollnboralion  d'Klienne  l.e  IIon|çre(l6t*- 
l«»0)  et  de  Jean-Haptlste  Tnbv  (IA.1ii-i:oOI.  autrefoi»  dsna  la  chapelle 
du  collège  des  Quatre-Nationa,  aujourd'hui  au  Muaée  du  Louvre. 


Torohère  en  marbre,  par 
Maa>on.  dan»  lo  parc  do  VerMj|le<. 
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Les  artistes. 


Un  chantier  au  XVII-  siècle;  travaux  de  la  construction  de  la  colonnade  du  Louvre;  d'après  une  gravure  en  taille- 

de  Sébastien  I.eclerc  (I637-<7U). 


douce 


L'art  au  XVIP siècle.  —Pendant  le  xvu« siècle, 
c'est  inconteslablemeni,  la  France  qui  dans  tous 
les  genres  compta  les  artistes  les  plus  nombreux 
et  les  plus  distingués.  L'on  peut  trouver  une 
raison  de  ce  brillant  développement  artistique 
dans  la  protection  accordée  aux  beaux-arts  par 
les   rois  et  les   ministres.    «   Rien  ne    marque 


davantage 
la  grandeur 


Un  artiste  au  XVII   siècle:    i.oniait  uo  A. 

Coypel  (1601-1722)  et  de  son  fils,   peint  par   lui^ 

même;   d'après   une   gravure    en   taille-douce  de 

Duchange  (l662-)7.i7),  conservée  au  département 

,       |.  ..         des  Estampes  de  la  Bibliothèque  nationale. 

et     1  esprit 

des  princes  que  les  bâtiments,  et  la  postérité  les 
mesure  à  l'aune  de  ces  superbes  machines  qu'ils 
ont  élevées  pendant  leur  vie  »,  écrivait  Colbert 
dans  un  mémoire  présenté  au  roi,  au  sujet  de  la 


LES  BEAUX-ARTS 


AU   XVI l«   SIÈCLE 
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Architecture    fî     française. 


if^rB^ty^-'.tysf 


rr^-T 


î    i|J|j!li  iljl 


nipna»^  r. 


IMÉ9HB 


Façade  sur  le  janlin  du  château  de  Maisons  Latfitte.  construit  par  François  Mansart  (tS98-tri60). 


caupelle  du  ^..^^..u  de  Versailles, 
rommencèe  on  ift'M  par  JuIoh  Hartlouiii 
ManNart  (Itiîfi'nOSf,  continu<4o  par  liobert 
de  Cotte  (1(50-1 7.1.1),  «rh/iviSa  en  i:6u. 


cohlitiimlion  du  Lou- 
vre, et,  (Innscos  lif^ncs, 
il  t'.xprimail  non  houIo- 
niciil  la  pensée  (l(!  .son 
maitreftllasienne,niais 
au.s.si  celle  (l'Ih'nri  IV. 
(le  Louis  XllL  (le  Ki- 
cliolicu  el  de  Mazarin 
qui  furent  tons  quatre 
d'anlenls  protecteurs 
«les  heau.x-arts.  (>elle 
protection  n'eut  pas 
toujours  le  nn^nn'  ra- 
ractère.  Pendant  la  pre- 
mière partie  du  siècle, 
elle  respecta  la  libre 
fantaisie   des   artistes; 


Maison  de  l.i  PUice  ioy:i!. 

<lu  i..ouis  .Mil 


Ancien  h6tel  d  Aumoiit  ù  l'arin,  tondruit  >ur    la*  do^aïun 
ili>  KraiicoK  Manitrt  (l.tDII.KSIit). 


Façade  de  la  obapelle  de  la  Sorbonne 

<onatruitede  I6i3  à  lOJt.par  Lemerciar. 


im[>osa  despotique - 
ment  les  guiits  du  rui 
el  de  son  entourage. 
Mais,  bien  que  f&- 
elieuse  j\  beaucoup 
d'égards,  cette  con- 
trainte eut  pour  résultai 
d'imprimer  aux  o>uvres 
de  ce  temps  l'unité  du 
style,  caractère  com- 
mun h  toutes  les  gran- 
des épi  xpies  a  rtisli(|ues. 
La  direction,  en  ellel, 
fut  donnée  aux  artistes 
par  les  établissements 
créés  par  ('olbcrt  ;  anté- 


pcudant    le    règne    du    Louis    XIV,   elle    leur        ricure  à  lui,  l'Académie  de  peinture,  née  en  1648, 
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Architecture  et  sculpture  étrangères. 


Architecture  allemande  :  L'Arsenal  de  Berlin  construit  à  la  fin  du  xvii* siècle.  Architecture  anglaise:  Cathédrale  de  Saint-I'anl  à  l.ondic 

par  André  Schliïter.  _^^  construite  par  Wren  do  1675  à  I7lii. 


Sculpture  espagnole  :  Saint 
Architecture  espagncKC'  .-iti- de  léLçlîse  Notre-    Fran<^ois  d'Assise;  statue  en  bois 

Dame  del  Pilar  à  Saragosse,  construite  par  Herrora  Bar-     par  AlonsoCano  (iCOI-1667),  dans 
nuovo  (1019-1671)  et  Herrera  le  Jeune  (1022-1685).  la  cathédrale  de  Tolède. 


Architecture  Italienne  :  Façade  de  Sant' Andréa  del 
"N'allé,  à  Rome,  construite  par  Carlo  Rinaldi. 


mais  définitivement  organisée  en  1664  et  dominée 
par  le  peintre  favori  du  roi  et  du  ministre, 
Lebrun,  eut  une  esthétique  officielle.  Le  désir  de 
perfectionner  les  jeunes  artistes  dans  l'étude  de 
l'antiquité  et  de  la  Renaissanceitalienne,  devenue 
le  fonds  de  l'enseignement  artistique,  détermina 
Colbert  à  fonder  à  Rome,  en  1666,  l'Académie  de 
France.  Enfin,  depuis  1662,  l'installation  d'ate- 
liers royaux  dans  la  manufacture  des  (Jobelins, 
où  l'inspiration  était  encore  donnée  par  Lebrun, 
fit  régner  dans  les  arts  industriels  les  mêmes 
principes  que  dans  la  peinture  et  dans  la  sculpture. 
Les  artistes.  —  Dans  toute  l'Europe  et  parti- 


culièrement en  France,  la  condition  des  artistes 
s'améliorasingulièrement.  AlacourdeLouisXIV, 
ils  devinrent  des  personnages  considérables  ; 
J.-H.  Mansart  devint  en  1691  inspecteur  des  bâti- 
ments royaux,  en  1699  surintendant  et  ordon- 
nateur des  bâtiments,  arts  et  manufactures  de 
France,  comte  de  Sagonne,  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Michel.  A  l'étranger.  Rubens  était 
chargé  par  Philippe  III  de  missions  diploma- 
tiques ;  Velazquez  était  reçu  à  la  cour  d'Espagne  ; 
partout  la  haute  société  commençait  à  ouvrir 
SCS  rangs  aux  artistes,  et  la  fille  de  Mignard 
devint  comtesse  de  Feuquières.  La  plupart  de 


LES    FiKAUX-AHTS   AU    XVII'    SIÈCLE 
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Sculpture    française. 


Louis  XIV  entant,  bronze  par 
Simon  Uuillain  (Ii8l-ir>5li)  prove- 
oâut  fiu  moDument  du  Pont-aii- 
Chang«  à  Pari>,  érigé  on  l«>7  ;  au- 
jourd'hui au  Muaée  du  lA>uvre. 


Alexandre  et  Diogène;  haut  retlofcn  marbre,  exécutif  par 
P.  Pugot  (t6ii-t6ll4)  nutrefoia  au  chAtcau  Ae  Versailles, 
aujourd'hui  au  Muaée  du  I>ouvre. 


'Vase  en  marbre,  par  Ch.-Antoine 
Co^aevox  (1640-1710),  dans  le  parc  de 
Versailles. 


Henri  IV ;  buste  en  matbro  do  Bar- 
thélémy Prieur,  mort  en  ItitI  (.Musée  du 
LooYre). 


Cariatides  m  marbre  du  bukun  du  ,  HmIl-i  du  .. 
exécutée*  par  P.  Puget  (iejl-iev«). 


Edouard  Colbert,  marquis  de  Villa- 
cerf,  bustn  en  marbre  exécuté  en  I61f3  par 
Martin  Van  don  Dognert  dit  Dosjardins 
(1(140-1494).  conservé  au  Musée  du  Louvre. 


Médaille,  par  V^'arin  ri>>r>tlll'.i2)  ;  portrait  de 
i>ouiM  XIV  mirant  (Cabinet  des  Médailles). 


LoalaXlV;  bas  i..,.  .     ..rbro 

par  P.  Pugnt  (l«tM6ï(),  an  Musée 
àf  Marseille. 


Médaille  par  Dupr.^ 
en  ItOS,  repreaenlani  I  i 
dicisesMarsalPall»',  ' 
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Sculpture  française 
et 
étrangère. 


Sculpture  allemande  :  Tombeau  Je  1  ar- 
chevê(iue  de  Mayenco  Ferdinand  voa  Leyen, 
mort  en  nH(cathé(lrale  de  Maycnce). 


^'T'«jtTH|n"'^*'»«''' 


Cbien  en  bronze, fondu  pour 
la  foutoine  de  Lliano  dans  le 
jardin  de  Fontainebleau  (Musëo 
du  Louvre). 


Sculpture  italienne  :  Monument  funéraire  du 
pape  Alexandre  Vil,  par  Hernini  (Io'J8-i6HU)  dit  le 
cavalier  Bernin.  dans  la  basilique  de  Saint-I*ierre  à 
Home. 


ces  artistes  appartiennent  à  la  bourgeoisie 
moyenne  ;  ceux  qui  ont  la  faveur  du  public 
s'enricbissent,  au  moins  en  France.  Dans  leur 
jeunesse,  ils  trouvent  dans  les  riclies  amateurs 
du  siècle,  les  Richelieu,  les  Mazariu,  les  Fou- 
quet,  les  Séguier,  les  Lambert,  les  Jabach,  pour 
s'en  tenir  aux  Français,  des  protecteurs  dévoués, 
qui,  à  l'exemple  du  roi,  les  pensionnent,  et  leur 


fournissent  les 
scr  le  rêve  cher  à 
de    ce   siècle ,  le 


moyens  de  réali- 
tous  les  artistes 
voyage   à  Rome, 


au  xvii"  siècle.  En  France,  l'on  continua  ou  l'on 
termina  un  grand  nombre  d'édifices  commencés 
pendant  la  Renaissance  et  interrompus  pendant 
les  guerres  de  religion.  La  pieuse  ferveur  qui 
s'empara  de  la  société  française  pendant  la  pre- 
mière partie  du  siècle  détermina  lédilication  de 
nombreuses  églises  et  de  beaucoup  de  couvenis. 
Nos  princes  firent  pour- 
suivre les  travaux  du 
Louvre  ;  Louis  XIV 
éleva  Versailles,  Ma 
ly,  Clagny,  etc. 
plupart  des  grands 
et  des  bourgeois 
opulents  se  firent 
édifier  de  vastes 
résidences.  Enfin 
on  construisit 
dans  le  royaume 
un  grand  nombre 
de  bâtiments  d'u- 
tilité publique  , 
hôtels      de 


Monument  funéraire  (fragment)  de  Jacques-Auguste  de  Thou,  président  à 
mortier  au  parlement  de  Paris,  mort  en  1617,  exécuté  par  François  Anguier  (1604-166S), 
autrefois  dans  l'église  Saint-.Vndré-des-Arls  à  Paris,  aujourd'hui  au  Musée  du  Louvre. 


Milon  de  Crotone;  groupe  en  marbre  de 
P.  Puget  (162J-1694)  sculpté  en  I68i,  autrefois 
dans  le  parc  de  Versailles,  aujourd'hui  au 
Musée  du  Louvre. 


LEb    liLAU.V-Alllb    AL    Wll'    blECLE 


■Jï'J 


La  peinture  française. 


Lea  Bergers  d'ArcadIe:  peinture  de  Nicolas  Poussin  (IS»*-lo6f>j 
conservée  au  Musée  du  Louvre. 


Le  lugement  de  Salomon,  peinture  par  Nirolas  Houssia  (tS94-l665), 
conservée  au  Musée  du  Louvre. 


/-    , 


u  kjynvav ,  pnrilufe 
au  Musée  du  Louvre. 


Uranie-,  médaillon  point  par  K.  Lesueur 
(1617-1653)  ayant  fait  partie  de  la  décora- 
tion de  l'hôtel  du  Président  de  la  Chambro 
dos  comptes,  M.  I^ambert-Thorigny,  au- 
jourd'hui au  Musée  du  Louvre. 


LaRiobaMa;  peinture  de  S.Vouet(l5!io- 
l(i(),  provaDant  dos  collections  de  I.ouis 
XIV;  aujourd'hui  au  Musée  du  Louvre. 


ville,  hùpitau.x,  ca- 
seraes,  arsonaux, 
conleries ,  il(  .  Ce 
n'esl  guéif  dans 
les  édifices  religieux 
qu'il  faut  chercli«T 
au  xvii*  siiîele  une 
arciiilecUire  origina- 
le. Si  remarquables 
qu'aient  été  Salomun 
de  Bros.se,  Lenier- 
cier,  Levau,  Mar- 
Icllangc,  Mansarl, 
Bruant,  RIondcl  un 
RoberldeCotle,(lan» 
les  églises  qu'ils  éle- 


Port  au  toltU  levant;  peinture  par  Claude  Oellée  (1(00-1(112)  dit  Claude 
Lorrain  (Musée  du  t/onvre). 


Al  lie  u   iiiaToaiQt/B.   —    IIL 


vèrent,  ils  n'ont  guère 
fait  que  généraliser 
l'emploi  des  ordres 
antiques,  la  suppre.s- 
sidn  (les  clocliers  et 
li'iir  remplacement 
par  le  dôme  d'origine 
italienne.  Dans  l'ar- 
riiil(>rlui'('  civile,  il 
\  Il  de  grandes  dif- 
téiences  entre  les 
constructions  de  la 
première  partie  du 
siècle  et  celles  qui 
furent  élevées  dans 
la  seconde,  bien  quo 

.12 
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ALBUM    HISTORIQUE 


La  peinture 
française. 


La  Vierge  à  la  grappe,  pointure  de    MiRnanl  {16li- 
lliOa),  ayant  fait  i>artie  des  collections  de  J.ouis  XIV. 


Le  duc  de  Lesdlguières 
entant;  portrait  par  II.  Uigaud 
(1639-1743;. 

Toutes  les  peintures  reproduites 
sur  cette  page  sauf  le  Vase  de 
fleurs  sont  conservées  au  Musée  du 
Louvre. 


Portrait  du    comte   de    La    Châtre,    pe.nturo 
par   I.argiiliére   (IM6-n,«j. 


Marèohal  dans  sa  torge  ;  peinture 
des  frères  Le  Nain. 


les  motifs  d'ornementation 
soient  toujours  les  colonnes, 
les  pilastres  et  les  frontons. 
Lespremières  se  distinguent 
par  l'emploi  de  combles 
élevés,  des  cheminées  élan- 
cées, le  mélange  de  la  pierre  et  de  la  brique,  qui 
font,  écrivait  Sauvai,  «  une  nuance  si  agréable 
par  la  rougeur  de  la  brique,  la  blancheur  de 
la  pierre,  et  la  noirceur  de  l'ardoise  »,  enfin  par 
la  sobriété  de  la  décoration.  Les  autres  présen- 
tent en  général  de  longues  façades  llanquées 
d'avant-corps,  percées  de  fenêtres  régulièrement 
disposées,  très  sobres  aussi  d'ornementation,  sou- 
vent très  pures  de  style,  mais  parfois  monotones 
et  ennuyeuses;  à  l'intérieur,  les  pièces  de  récep- 


La  Descente  de  croix,  peinture  par  Jean  Jouvenet 
(1644-1717). 


Vase  de  fleurs;  peinture  de  J.-R. 
Monnoyer  (1634-1699),  conservée  à  la 
vieille  Pinacothèque  de  Municli. 


tion  reçoivent  une  décoration 
sculplée  et  peinte,  d'une 
éblouissante  richesse.  Enfin 
il  convient  d'ajouter  que  les 
architectes  de  ce  temps  re- 
cherchent et  atteignent  un 
style  grandiose  et  majestueux  aux  dépens  de  la 
logique  architecturale,  sacrifiant  les  dispositions 
pratiques  à  l'effet  général,  méconnaissant  ainsi 
les  traditions  de  l'art  gothique  et  de  la  Renais- 
sance. A  l'élranger,  les  monuments  présentent 
à  peu  près  les  mêmes  caractères  que  les  édifices 
français,  d'abord  parce  que  les  architectes  pui- 
sent leurs  inspirations  aux  mêmes  sources  que 
nos  maîtres,  puis  parce  qu'ils  imitèrent  leurs 
œuvres. 
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Monsieur  de  Negrepeltsse  ;  dessin  au  crayon  rehaussa 
il'uquarelle  exécuté  par  P.  Dumoustier  (I565-16S6),  on  I6IS 
(Bibliothèqiio  uationajo  :  d<ipartement  des  Btftanipes). 


La   gravure   et  le  dessin   au   crayon 

La  sculpture.  —  C'est 
encore  l'école  française  de 
sculpture  qui  fut  la  plus 
remarquable.  Tandis  que 
les  maîtres  italiens  subis- 
sant rinlUience  malbeu- 
reuse  de  Berniii,  aboutis- 
saient à  une  sculpture 
emphatique  et  tourmentée, 
que  les  artistes  allemands 
ne  rencontraientplus  guère 
que  des  inspirations  de 
mauvais  goût,  les  sculp- 
teurs français,  après  quel- 
ques hésitations,  reve- 
naient à  l'étude  et  à  la 
reproduction  fidèle  de  la 
nature.  Ils  furent  mainte- 
nus dans  cette  voie  par  les 
commandes  qu'ils  eurent 
lie  nombreux  monuments 
funéraires.  Les  statues  (|ui 
les  ornent,  par  le  soin  que 
leurs  auteurs  ont  apporté  à 
représenter  fidèlement  les 
traits  et  le  costume  des 
modèles,  comptent  encore 
parmi  les  productions  les 
|)lus  originales  «le  notre 
grande  école  de  statuaire. 
Plus  tard,  les  travaux  du 
chftleau  de  Versailles  occu- 
pèrent un  grand  nombre 
de  sculpteurs.  L'usage  de 
placer  des  statues  dans  les 
allées  des  jardins,  où  elles 
contribuaient  à  l'effet  dé- 
coratif, obligea  les  artistes 
à  rechercher  un  modeh' 
large  et  franc,  tandis  que. 
sous  l'influence  de  Lebrun, 
ils  prêtaient  aux  héros  my 
Ihologiriiics  que  leur  ciseau 
faisait  nailre  en  si  grand 
nombre,  des  altitudes  no- 
bles et   élégantes.   Parmi 

le»  noms  les  plus  célèbres,  il  faut  citer  ceux 
de  Prieur,  de  Sarra/.in,  de  Guillain,  «les  fri-res 
Anguicr,  de  Coyscvox,  le  plus  grand  portraitiste 
du  siècle,  de  Girardon,(le  Couslou,  de  Pugel, qui. 


l'artuiiitful  tltt  i'ariM  ;  ^ravuia  eu  IjiUc-dotico  d(!  U.  NaiiLotiil 
(I<it3-I6TII)  oécutéi'  on  M'i  (Dibliothf-qiio  nationale;  dépar- 
tement des  Katanipenj. 


àsoixanteans,répondaiten 
ces  termes  aux  questions 
bienveillantes  de  LouisXIV 
sur  sa  santé  :  «  Le  marbre 
tremble  devant  moi,  pour 
grosse  que  soit  la  pièce,  » 
et  justiliait  celle  emphase 
méridionale  par  tant  d'œu- 
vres  si  saisissantes  par  le 
sentiment  dramatique  et 
l'énergie  qu'elles  respirent . 
La  peinture.  —  La  pein- 
ture française  fut  d'abord 
assez  lente  à  se  dégager 
de  l'imitation  maladroitedes 
artistes  italiens  et  flamands 
où  se  complaisaient  les 
contemporains  d'Henri  IV 
et  des  premières  années  du 
règne  de  Louis  XIII.  Mais 
alors  trois  tendances  se 
dessinèrent  dans  l'école 
française  ;  l'une  classique, 
l'autre  religieuse,  la  troi- 
sième réaliste.  La  pre- 
mière eut  d'abord  pour 
représentant  Simon  Vouet, 
qui  fut  un  brillant  déco- 
rateur; |>uis,  l'artiste  qui, 
pendant  tout  le  xvu'"  siècle, 
fut  considéré  comme  le 
chef  de  l'école  française, 
Nicolas  Poussin.  Ses  ta- 
bleaux historiques,  my- 
thologiques, ou  religieux, 
sagement  composés  et 
sobrement  peints,  ses  pay- 
sages aux  nobles  ordon- 
nances devinrent  les  mo- 
dèles proposés  à  l'admira- 
tion des  jeunes  peintres 
par  l'Académie.  Les  chefs 
du  second  groupe  furent 
Euslache  Lesueur,  le  pein- 
tre ému  de  la  Vie  de  saint 
Bruno,  gracieux  et  ingé- 
nieux diius  ses  décorations  mythologiques  de 
l'hùlol  Lambert,  et  Philippe  de  ('hampaigne, 
observateur  attentif  de  la  nature,  et  l'un  des  rares 
peintres  de  l'école  française  du  xvu'  siècle  dont 


ALBUM    HISTORIQUE 


La  peinture   flamande. 


La  Vierge  aux  donateurs,  peinture  do  Van  Dyck  (Iô9!)-l(j41), 
ayant  fait  partie  des  collections  de  Loui^;  XIV  (Musée  du  Louvre). 


Guillaume  n  d  Orange  et  sa  fiancée  Marie,  llUe  de  Charles  I" 

roi    d'Angleterre i  portrait  par  Van  Dyck  (1399-1641),   conservé  ai 
musée  d'Amsterdam. 


Elisabeth  de  France,  femme  de  Philippe  IV,  portrait  peint  par 
1  .-P.  Rubens  (1571-1640),  provenant  des  collections  de  Louis  XIV 
aujourd  hui  au  Musée  du  Louvre.  ' 


La  Descente  de  croix,  peinture  de  P.-P.  Rubens  (1S":-1640),  panneau 
central  d'un  triptyque  commandé  en  1611,  par  la  Corporation  des  arque- 
busiers d'Anvers,  terminé  en  1612,  conservé  dans  la  cathédrale  d'Anvers. 
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La  peinture  flamande. 


Combat  de  coq»;  peinture  de  Franz  Sayders  (IS79-I6S7). 
conservée  au  Musée  de  Berlin. 

l'œuvre      soit 
véritabloment 
pénétrée    par 
le     sentiment 
religieux.  En- 
fin  les    frères 
Lenain  repré- 
sentent la  ten- 
dance    réalis 
te;  leurs  pein- 
tures      nous 
offrent      une 
image  sincère 
de  la  vie  des 
petites    gens, 
artisans       ou 
paysans,  pein- 
tes   avec    un 
rare  souci  du 
pittoresque. 
Avec    Lebrun 
grandes     compositions 
théâtrales        Iriompli.i 
l'école   cla.ssique.    Bit-ii 
qu'il    y    eut    entre    les 
deux  artistes  une  i\pri' 
rivalité  personnelle,  Mi- 
gnard    se    range    avec 
Lebrun  dans  cette  école  ; 
mais  il  a  quelque  rliose 
de   plus   élégant  et   de 
plus  gracieux   que   son 
ennemi.  Jouvenel  mon- 
tre   souvent    dans    ses 
œuvres  religieu.ses  une 
pittore.squc  invention.  Enfin  Rigaud  et  Largil- 
lière,  avec  leurs  portraits  d'un  faire  à  la  fois  si 


Im  P.ii.i^.„  .  ,  .  .„..,re  do  BrouKliol  (■.tOKiei.'!}, 
dit  Breughel  do  velour*  (Musée  de  Berlin). 


et      SCS 


Le  fameur;  peinture  d'Adrien  Brou«>>r 
ou  Brauwer  (I(i05'l6}8),  conservé  au  .Mu>éi> 
du  Louvre. 


Le    Satyre    et   le    payaan:    peinture   de   J.  Jordai'n*    (iS9]-ie7H), 
irin(ervé«  au  Musée  de  Bruielles. 


Paysan   moalolen:  peinture  de  Tci;.^::>    l    lunne  (i.610-1690), 
conservée  à  la  vieille  Pinacothèque,  à  Munich). 


large  et  si  étudié, 
continuent  par  la 
sincérité  de  leur 
observation  l'é- 
cole réaliste. 

La  gravure. — 
Kri  i(Ri(l,  Louis 
\1  Vrnngeaitpar 
lin  édil  la  gra- 
vure au  rang  des 
arls  libéraux. 
Celte  distinction 
élail  biendueaux 
remarquables  ar- 
tistes qui  avaient 
succédé  aux  Ita- 
liens et  aux  .\lle- 
inaiid.s  du  xvi'"  siècle, 
aux  Flamands  du  début 
(lu  xvir.  Dés  le  règne 
de  Henri  IV,  Léonard 
(iaulier  avait  donné  de 
^••s  contemporains  des 
représentations  fidèles, 
mais  gravées  d'un  bu- 
rin encore  lourd  et  ma- 
ladroit. Avec  .\bialiam 
Bosse,  le  peintre  vé- 
ridique  cl  naïf  de  la 
société  fran(;aise  sous 
Louis  XII [,  I.Silvestre, 
Lepaulre,  Bérain,  etc., 
le  progrès  est  grand.  Puis  avec  Nanicuil,  Ede- 
linck,  .\udran,  Hoilly,  etc.,  le   burin    devient 
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La   peinture   hollandaise. 


Portrait  de  Rembrandt  (1606-1669),  peint  par  lui-même 
(Musée  do  Berlin). 


Les  pèlerins  d-Emmaûs;  peinU.re  do  Rembrandt  (1606-1669),  conservée 
au  Musée  du  Louvre. 


Paysage;  peinture  do  Ruisdaël  (I600?-167 


do  Berlin. 


0)  conservée  au  Musée 


La  femme  hydropique,  peinture  de  Gérard  Dow  (I6I3-I67S) 
conservée  au  Musée  du  Louvre. 

(l'une   adi-esse  inouïe  à  exprimer  tous  les  acci- 
dents caracléiistiques  de  la  figure,  dégageant  par 
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La   peinture   hollandaise. 


Repas  des  oitloiera  des  archers  de  saint  Oeorgos.  iwinturn  oiéculé< 
en  I6i1  par  Kran»  liais  (  l.iKI  -  liW6) ,  cons'Tviio  au  Mini'o  niuniriiml  <l. 
Ilasrlcm. 


Marine;  vue  de  la  Meuse  à  i>or<ireclit  ;  peinture  par  Van  Qoyen 
(15V6-I656),  conservée  au  Musée  d'AmsIenlam. 

celle  imilalion  minu- 
tieuse des  traits  phy- 
siques le  caractère  du 
modèle.  Jlufiu  Callol 
avait  inauguré  l'eau- 
forle,  trouvant  dans 
ce  procédé  l'outil  né- 
cessaire pour  ses 
reproductions  si  pit- 
toresques ot  si  colo- 
rées des  bohémiens, 
gueux  et  soudards,  cl 
pour  ses  imagina- 
tions fantastiques. 
Quelques  artistes, 
comme  les  Dumous- 
lier,  se  firent  encore  coii- 
nailre  au  début  du  sii-cle, 
surtout  par  leur  remar- 
quable habileté  dans  le 
portrait  au  crayon. 

La  peinture  flamande. 
—  Pendant  toute  la  pre- 
mière moitié  du  sii'cli', 
les  peintres  fraïu.ais  trou- 
vèrent de  redoutables 
rivaux  dans  les  maîtres 
flamands,  hollandais  et 
espagnols.  I.,<'S  artistes 
flamands  étaient  alors 
très  popnlaii  es  en  France 
et  il  y  en  avait  à  Paris 
nno  véritable  colonie  ; 
aussi  n'y   a-l-il  |)as  lieu 


La  Prairie  :  peinture  de  Haulus  Potter  (1623-1651),  signée 
sur  la  bsrrière  à  gauche  et  datée  de  165:-,  achetée  h  la  Du  du 
xviii*  siècle  pour  les  collections  royales,  aujourd'hui  au  Musée 
du  Louvre. 

de  s'étonner  de  voir 
Marie     de     Médicis 
cominaiider     à    Ru- 
beiis    une    suite    de 
peintures      allégori- 
(]ues  pour  la  galerie 
(le     sou     palais     du 
Luxembourg.        Le 
grand     peintre     fla- 
mand  élait   déjà   en 
possession       depuis 
longtemps  de  la  fa- 
veur de  ses  compa- 
triotes.     Il      l'avait 
acquise  par   son  in- 
comparable imagina- 
tion, ({iii  lui   |)<>rmi>l(ait 
de  renouveler  les  sujets 
religieux  les  plus  rebat- 
tus, d'a(Tiniiter  les  alb'- 
gories  les  plus  compli- 
(|uées,  par  la  puissance 
de  son   coloris,  par  la 
sincérité  de  son  obser- 
vation dans  le  porlrail, 
et  nul  n'était  choqué  do 
l'absence  totale  de  senti- 
ment religieux  iiu'ofl'rent 
.ses    peintures   d'église, 
do  la  vulgarité    de  ses 
ly|ies.  de   l'incorrection 
^.       .  .        ,,  ,  d'un  dessin  souvent  li\- 

Portralt  d  un  homme  ot  d  una  femme,  p.ir  IrniK  llnli     l'>i!l-         •   •      r         ■•     ■         • 
KCH),  au  Muaon  <r\in!it<tr<Ufn.  In»  tradition,  aujourd'hui  contesté*,       Cllé.    La    dlSlUlClion    QUI 

rMprésenle  cette  peinture  romnirt  le  portrait  d'i  p»it!'"»  ■'■'-■.'•  ^"•■■■■- '■*  ••   ,    «*     i 

femme  i.ysbetb  Rcioiers.  manquait  a  Huhens,  sou 
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La  peinture   italienne. 


La  Déposition  de  croix;  peinture  do   Michel-Ango  da  Caravag 
dit  lo  Caravago  (lo(i9-1609),  consoi'vée  au  palais  du  Vatican. 


élève  Van  Dyck  l'avait  au  plus 
haut  point  et  l'apporta  dans 
ses  portraits  de  l'arislocralie 
anglaise,  d'un  dessin  si  exact 
et  d'un  co'Ioris  si  clair.  A 
côté  de  ces  maîtres  prennent 
place  Jordaëns,  aux  types 
grossiers  mais  si  vigoureuse- 
ment peints,  Snyders  l'habilo 
animalier,  les  ïeniers  etBrau- 
wer  avec  leurs  amusantes  et 
pittoresques  reproductions  de 
la  vie  campagnarde  dans  les 
Flandres. 

La  peinture  hollandaise.  — 
Au  même  moment  tlorissail 
en  Hollande  une  admirable 
école  de  peintres  dont  l'art 
n'était  fait  que  d'observation 
attentive  et  sincère.  L'habi- 
tude qu'avaient  prise  les  mem- 
bres des  corporations  de  se 
faire  représenter  en  groupe 
avait  obligé  les  artistes  hollan- 


La  Communion  de  saint  Jérôme,  peinture  de 

Doiïiinico    Zampieri,  dit  le    Dominiquiu    (lj8I-IOfl), 
conservée  au  palais  du  Vatican. 


Pieta;  peinture  d'Annibal  Carraci,  dit  le  Carracbe  (1560-1009), 
conserTce  au  Musée  du  Louvre. 


dais  de  reproduire  avec  soin 
les  traits  et  les  vêtements 
d'honnêtes  gens  qui  avaient 
payé  pour  être  ressemblants 
et  qui  voulaient  être  reconnus 
de  leurs  compatriotes.  Le  pro- 
grès dans  ces  toiles  naïves  et 
d'abord  mal  agencées  s'achève 
avec  les  compositions  de  Frans 
liais,  où,  gi'oupés  autour  de 
tables  chargées  de  viandes,  se 
tiennent  assis  ou  debout  des 
officiers,  pleins  de  gaieté  et  de 
feu,  opposant  les  uns  aux 
auties  dans  une  joyeuse  et 
chaude  harmonie  les  tons  co- 
lorés de  leurs  buffleteries,  de 
leurs  casaques  de  velours  et  de 
leurs  écharpes  de  soie,  offrant 
au  spectateur  un  visage  dont 
l'individualité  est  si  vivante 
qu'il  se  grave  dans  le  souvenir 
de  quiconque  a  pu  les  voir 
quelques    instants    et    prend 


LES    HLALX-AUiS   AL    Wil'    ^lLCL^•. 


La   peinture  italienne   et  la   peinture  espagnole. 


Vleilla  femme,  |>«iiiturc  par  Uihcra  (IJSK-It<$6j, 
coii3(rrv<fe  à  la  vioiilo  Pinacothèque  de  Munich. 

place   parmi  ces  compa- 
gnons que  l'art  fait  vivre 
dans   noire  mémoire.  Ils 
y    relrouvenl   toutes    ces 
images  que  le  génie  mer- 
veilleux (le  Rembrandt  y 
évoque  à  son  tour;  d'abord 
tous  ces  portraits  où  l'ar- 
tiste .s'esl  représenté,  ici 
dans  la  fraîclieur   de  ses 
vingt   ans,    et    en   pleine 
possession  de  la  vie  avec 
toutes    les   joies    qu'elle 
lui    apporte;     plus    lard 
vieux,  assombri  par  l'in- 
gratitude   de    ce    peuple 
ignorant  qui  n'a  pas  com- 
pris l'originalité  puissanlt; 
avec  laquelle  le  peintre  a  renouvelé, 
dans  sa  sortie  de  la  garde  du  capitaine 
Cocq,  le   sujet  usé    des  tableaux  de 
corporations;   douces   figures   de    sa 
femme  Saskia  et  de  sa  servante  llen- 
drickje;  visages  attentifs  des  élèves 
écoutant  la  claire  démonstration  du 
docteur  Tulp;   bonnéles  syndics  des 
drapiers    d'Amsterdam.     Puis    voici 
toutes     ces    scL-nes     religieuses    où 
s'exprime  une  foi  sincère,  et  partout 


Baccbua  ou  les  Ivrognes.  |>cialuie  ilo  Vclazqucz  (l'JS){>-ICCO)  conserriSe  au  Musée 
du  Prado,  k  Madrid. 


BaUlUe.  (.ciiiture  do  Salvalor  Rot»  (I«l»-I673),  conservée  à  la  galerie  PlUi,  à  Florence. 


L'Aurore,  |>eiDkure  de  Ouido  U<- 


.  .'\  cunNcrvod  au  palaii»  UoH|Mg)ioai,  A  Itoitn*. 


se  retrouve  celle  lumière  chaude,  vibrante,  qui  el  Rembrandl.  amibien  d'artistes  émineiils  la 
vient  illuminer  les  parties  les  plus  sombres  du  Hollande  nous  présente  encore.  Ils  (Uil  abordé 
tableau.  .\  coté  de  ces  deux  grands  maîtres,  liais        tous  les  genres,  et,  hormis  la  peinture  religieuse 
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La  peinture  espagnole.  —  Les  arts  mineurs 


Orfèvrerie  italienne;  casque  en  or 
attrihué  à  tort  à  Benvenuto  Collini 
(Musée  national  à  Florcnco). 


Orfèvrerie  italienne;  liouulier  en 
or  attribué  à  tort  à  iJenvcnuto  CcUini 
I. Musée  national   à   Klorenc»--)- 


Cabinet  florentin,  orné  de  mosaïques  (Musée  de  Cluny). 


Les  mangeurs  de  raisins,  peinture  par 
Murillo  {1618-11)82),  conservée  à  la  vieille 
Pinacothèque  à  Munich. 


Orfèvrerie  hongroise  ; 

uj^rafe  en  or,  décorée  de  perles  (Molinier). 


Prado,  à  Madrid. 


' '.onceplion.  peinture 
[uo-lti82),    au    Musée  du 


OÙ  ils  n'ont  guère  produit,  saut'  Rembrandt,  que 
des  œuvres  médiocres,  partout  ils  ont  excellé. 
Affranchis  de  la  tyrannie  de  l'art  classique,  ne 
relevant  que  d'eux-mêmes,  ils  n'ont  point  fait  de 
distinction  entre  les  genres  qui  sont  nobles  et 
ceux  qui  ne  le  sont  pas,  et  dans  la  vie,  tout  leur 
a  paru  digne  d'être  représenté  avec  la  même 
fidélité  et  la  même  conscience.  Voici  d'abord 
des  peintres  de  genre  :  Metsu,  ïerburg,  Steen, 
G.  Dow,  Van  Ostade,  Peter  Van  Hooch,  Van  den 
Meer,  Brekelenkam  et  l'énumération,  même 
incomplète,  de  ces  noms  éveille  le  souvenir  de 
ces  toiles  en  général  petites  oti  d'un  pinceau  spi- 
rituel et  habile  l'artiste  reproduit  les  scènes  de  la 
vie  intime  ;  femme  écrivant  une  lettre  tandis 
qu'une  jeune  fille  debout  joue  du  luth  et  qu'un 


élégant  cavalier  se  penche  sur  son  épaule, 
joyeuse  famille  réunie  autour  d'une  table  pour 
fêler  bruyamment  quelque  anniversaire;  paysans 
lieurs  vidant  un  broc  de  bière  h  la  porte  d'une 
auberge;  dentelière  attentive  à  son  travail; 
femme  assise  au  pied  d'un  lit  dans  une  chambre 
où  par  la  haute  fenêtre  la  lumièie  entre  à  tlots. 
Bien  avant  nos  grands  maîtres  du  xix"  siècle, 
Ruisdaël  et  Hobbema  créent  le  paysage,  et  peu 
soucieux  d'imposer  à  la  nature  de  belles  et  régu- 
lières ordonnances  peignent  naïvement  le  pays 
qu'il  ont  devant  leurs  yeux,  produisant  des 
chefs-d'œuvre  avec  la  peinture  d'une  cabane 
entourée  d'arbres  au  bord  de  la  mer  ou  d'un 
moulin  perdu  dans  la  verduie.  L'Océan  trouve 
des  peintres  fidèles  dans  Ruisdaël,  Van  Goyen, 
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Les    arts  mineurs. 


Orfèvrerie  français-'    i.iuiit  eu  m  uMne  a\aiii  •■^•-  uilerl,  suivant  la  u 
l'ar  Mai:arin  il  Anne  U'Aulriche  (MiisiV  du  l.oavre). 


Verrerie  allemande;  \t- 
dercoma,  daté  de  I6ii8  (Mu»^i.'e 
de  Clunv). 


Van  der  Velde,  la  prai- 
rie dans  Paul  Poflor  o! 
dans  les  œuvres  de  ct's 
peintres,  malgré  les  an- 
nées qui  viennent  trop 
rapidement  obscurcir  la 
couliHir  de  leurs  toiles, 
se  devine  encore  la 
lumière  argentée  du  ciel 
liollniid.iis. 

La  peinture  italienne 
et  espagnole.  —  Passer  des 
maîtres  hollandais  aux  maî- 
tres italiens  du  début  du 
xvii*  siècle,  de  Rembrandt  au.\ 
(jirrarbe.  à  («•iravafçe,  ii  Sal- 
vator  Rosa,  au  Domiiiiquin,  à 
('■uido  Reni,  c'est  passer  d'un 
art  sincère  et  franc  h  un  art 
fait  de  conventions  et  d'arti- 
fices, bien  qu'il  sérail  injuste 
de  ne  pas  reconnaître  k  ces 
maîtres  um-  fininde  dextérité 
de  pinceau.  Hrillauls  décora- 
teurs, ils  excellent  à  peindn 


Céramique    française:  aiguiëre  <>n 
faïence  <\f  Koiieii  (Mus^e  de  Cliiny). 


Cartel  Louis  XIV  (Musi' 
de  Cluny). 


Céramique  hollandaise  ; 

vase    en     faïence    do     Delfl 
(Musée  de  Clunj). 

Velazquez,  qui  se  range, 
lui  aussi,  parmi  les  plus 
grands  observateurs  de 
la  nature,  portraitiste 
énergique  des  souve- 
rains espagnols,  artiste 
montrant  par  la  variété 
dans  le  choix  de  ses 
sujets  son  inlassable 
curiosité  de  la  vie  ; 
Murillo,  bizarrecomposé 
de  mjsticisme  mièvre  et  fleuri 
et  de  iéali.sme  honnête.  Avec 
ces  deux  grands  maîtres,  il 
faut  au  moins  mentionner 
nibera,  le  peintre  brutal  des 
gueux,  des  nains  et  des  sup- 
pliciés ;  Zurbarau,  le  peintre 
des  moines  espagnols  perdus 
dans  l'extase. 

Les  arts  mineurs.  —  Knnn 
une  rapide  étude  de  l'art 
au  xvii'  siècle  ne  saurait  se 
lerininer  sans  quelques  indi- 
cations sur  les  arts  mineurs. 


une  draperie,  h  rendre  l'éclat     ^•'«  «bronse  aithi.,.é»  ci.ud«B.iiin(iiii5.im).     j,.;  encore  la  France  a  l'avan- 

■  '  danx  le<  jardina  du  ehlïleau  de  Nonaillei. 

d'une  chasuble  ou  «l'une  mitre, 
mais  le  plus  souvent  les  attitudes  qu'ils  prêtent 
à  leurs  personnages  sont  maniérées  ou  décla- 
matoires, et  leurs  oMivres,  parfois  gracieusi's, 
sont  <'ii  général  dénuées  de  sentiment.  Il  faut 
gagner  l'Espagne  pour  retrouver  des  artistes 
dignes  d'être  comparés  aux  grands  mnllres  hol- 
landni>i    Deiiv  mmis  doniinenl  l'énde  espagnole  : 


tage  grftreîi  l'impulsion  impri- 
mée par  Colbert  aux  travaux  d'art.  Kn  1002, 
le  ministre  installait  aux  (îobelins  une  manufac- 
Imede  tapisserii'  et  un  atelier  [loiir  la  fabrication 
des  meubles  de  la  couronne.  Lebrun  allait  don- 
ner le  dessin  d'une  foule  de  modèles  où  les 
ouvriers  d'art  prendraient  le  goùl  et  l'habitude 
d'un  stvie  large  et  ferme.  Tapisseries  d'un  bi'au 
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Les   arts  mineurs. 


Orfèvrerie  alleman- 
de: calice  décore  d'éinaui 
peints  exécuté  par  Fescii. 
orfèvre    d'Aii>;sboiirg    en 

lôii  'Molïnier). 


Grille  (fragment)  de 
la  galerie  d'Apollon  au 

Musée  du  Louvre.  L'Amour  et  Psyché  au  bain  ;  tapisserie  exécutée  aux  Gobelins  d'après  les  dessins  de  Raphaël  ; 

la  bordure  est  l'œuvre  do  Lemoine-Lorain  (collections  du  gardo-meuble  à  Paris). 


coloris,  mais  où  l'artisan  a  oublié 
les  traditions  décoratives  du 
moyen  âge,  meubles  de  Boulle 
peu  pratiques,  mais  si  remar- 
quables par  leurs  incrustations 
et  leurs  ciselures  de  cuivre, 
ouvrages  de  fer  forgé  à  puissants 
enroulements,  objets  d'orfèvrerie 
presque  tous  disparus  par  suite 
de  la  fonte  que  Louis  XIV,  à 
bout  de  ressources,  ordonna  d'en 
faire  à  la  fin  du  siècle,  céra- 
miques de  Rouen  d'un  dessin 
élégant,  fines  dentelles,  voilà  les 
produits  que  la  France  dut  h. 
Colbert  et  qu'elle  répandit  dans 
les  pays  voisins.  L'art  industriel 
fut  moins  brillant  dans  les  autres 
pays  européens.  Cependant  l'Ita- 
lie et  l'Allemagne  eurent  encore 
d'habiles  orfèvres;  pendant  long- 
temps, plus  d'une  pièce  sortie 
des  iatèliers  des  orfèvres  florentins  du  xvii'  siècle 
a  passé  pour  l'œuvre  de  Benvenuto  Cellini;  les 
trésors  des  églises  et  les  musées  en  Allemagne 
renferment  un  grand  nombre  d'objets,  reliquaires. 


Meuble  de  BouUe 
au  Musée 


ostensoirs,  vases  de  corporation, 
qui  attestent  plus  de  richesse  et 
de  savoir-faire  que  de  goût.  Il 
faut  signaler  encore  en  Italie 
l'industrie  du  meuble  qui  a  pro- 
duit des  cabinets  ornés  de  mo- 
saïques fort  estimés  du  x\w  siècle 
el,  à  juste  titre,  très  peu  goûtés 
du  nôtre.  Enfin  la  Hollande  eut 
une  céramique  originale  avec  ses 
objets  fabriqués  à  Deift,  plus 
remarquables  en  général  par  le 
coloris  que  par  la  forme. 

Triomphe  de  l'art  français  en 
Europe  à  la  fin  du  XVIP  siècle. 
—  De  toutes  les  gloires  dont  la 
Fiance  s'était  enivrée  sous  le 
règne  de  Louis  XIV,  il  ne  lui 
resta  plus  pendant  les  dernières 
années  de  la  vie  de  ce  prince  que 
le  renom  conquis  par  ses  écri- 
vains et    par    ses    artistes.  Une 

fois  encore,  à  la  fin  du  xvii"  siècle,  comme  à  la 

fin   du  xiii"  siècle,    l'art   français   imité,   copié. 

travesti  parfois,  s'était  imposé  jusqu'aux  confins 

de  l'Europe. 


(1012-1732),  conservé 
du  Louvre. 


INDEX   DES   NOMS   DE    LIEUX 


AbraSMS  (Italie).  —  Faïence  (des)  : 
vaB«de  pharmacien  [xvii*8.\  31a. 

Atre  (Pai-de-Calais).  —  Siège  an 
XVII'  8..  pravare  ;  V.  fortifica- 
tions. îf7. 

Allemagne.  —  Héraut  imptïrial.2i. 

Almerstaak  (Suède).  —  Vw 
xvii*  s.  .  gravure:  V.  pajrsa^'t; 
Hii/'doi-*.  'I8fi. 

Amsterdam  (Hollande).  —  Vues 
an   XVII"  s.  —  Port,  gravure,  161*  ; 

—  marché  aux  hfrben,  peinture  do 
iMetsii,  169;  —  théâtre,  gravure, 
316.  —  Babitants:  Hèg*'Ht%  et  be- 
deau de  la  maison  de  correction, 
167.  —  Régentet  de  In  maiêon  de 
correction^  167.  —  Syndic*  de  la 
corjMration  des  drapiert,  168.  — 
tiarde  civique  :  W  bauquet,  170. 

Angers  (Maine-et-Loire).  —  Vue 
[xvt*  H.],  gravure:  V.  ville.  17. 

Angleterre.  —  Armeê  de  Pranre 
«t  (d):  V.  reine,  47;  —  léopard 
(d'j  ;  V.  sergents  d'armes.  50;  — 
rose  (i\')  :  V.  roi  en  son  conseil.  48. 

—  BaHHière  Txvi'  s.)  :  V.  sergents 
d'armes.  5».  —  Héraut»[xw  s.]  : 
V.  funérailles,  50;  —  xvn»  s.], 
173. 

AnTere(lielirique).  —  Hôlelde  cille, 
[xvi«  8.1.  farade,  46.  —  Ataiton 
fxvi*  8.J.  dite  de  Charles-Quint  : 
façade,  4ô.—Aue  illuminée  [xvr  M. 
gravure,  iV.  —  Séance  du  conseil 
des  magUtrat»,  gravure,  44.  — 
Habitants  fxvi*  a.j,  43.  —  Ârque- 
buêiers  ^xvii"  8.1,  164,  —  Bowg- 
meptre  'xvii*  s.J.  163.  —  Femme 
du  buiirt/mestre,  163. 

Aragon.  -  Armes  'xvi'  s.)  :  V. 
^rand  étt^ndard  d'K«pagne.  35. 

Aranjuez  (KHpagne).  —  Palais  : 
jardin!!  xvii*  a.]  :  fontaine  des 
Tritons,  gravure.  178. 

Arcadle.  —  tes  Hergers  {W),  peiu- 
liir.>  .lo  Poussin,  2^9. 

Athènes.  —  École  {d'},  fresque  do 

U3[.|lfW)l.  16. 

Augsbourg  (Allemagne).  —  Ai- 
renujc  de  banque  [xvi»  s.],  minia- 
ture, 31.  —  Bourgeois  [xx'i'  s.]  : 
V.    promenade  en   traîneau.   31; 

—  [XVI'  «.]  :  V.  bureaux,  31.  — 
Bourpeoiêe  [xvr  a.],  28.  —  Patri- 
cien ;xvni"  8.].  159.  —  Investiture 
des  pays  héréditaires  tTA  ut>  iche 
ron/'t'rée  par  Charles-fjuint  â  Fer- 
dinand /•'  [à],  gravure  ^xvi"  ».;, 
24.  —  proclamation  de  la  Béforme 
(a),  gravure  [xvi*  s.].  23 

AutriOtae.  —  Armes  [x\i*  «.'  : 
V.  grand  étendard  d'ËÂpagne,  33. 

Avlla  <»pagne).  —  Cathédrale: 
toniti'>aii  de  l'évèque  don  Aloaso 
d**  NU'lrigal  [xvi'  s.],  Ii'î». 

Babylone.  —  Entrée  d  Alexandre 
<•/  .  peinture  do  Lebrun,  2(3. 

Bagneux  (StMne).  —  Kifhse:  pierre 
touibaie  do  la  famille  Lefévre 
xvi's.j  :  V.  riches  laboureurs,  16. 

Bàle(Suisae).— lfoHr^eoi«''f[xvi*s.]. 
2«. 

B«aaTalB  (Oise).  —  Cathédrale  : 
vsntail  do  ta  portff  du  grand  por- 
tail, nar  Jean  I^  Pot  fxvi*  s.'.  92. 

Bergen  (Norvège).  —  Vue  \  xvi*  -*.  , 
gravure:  V.  ville  norvAgionne,  li<i. 

Berlin      -  Arsenal  [x\U*  :\.  216. 

Blaoaye  (KHpagne).  — -  Paysanne 
xvr  s.j.  4i. 

BÏoU  (Loir-et-Cher).  ~  Château 
\xw  %.]'■  fctJxr,  89.  —  Assemblée 
des  Ktats  tenue  (à),  en  1576.  gra- 
vnrn.  1 1 . 

Bologne  (Italie).  -*  Magistrats 
x\f  n, .69.  —  Oame  noble  [X\t*%.]. 
60.  —  Potiers  XVI*  8.1,  ISI.  — 
Fntréê  («)  dr  Ckarles-Quint  et  d* 
Clament  V/I.  gravure,  25. 

Bourgogne.  ancteime  .*   armca 

iXVi*  «. .  :  V,  c^tendard  d'K«pugnn. 

33  ;     "  motlernr  ■  ''- -     ".vi*   «  ]  : 

V..il^ndnrd  d  1 

Brabant.  -  4  '  m  >(rand 

étendard  d»f>a;:iii>.   i  ». 

Brèda  (Hollande).  -  Beddition  (dr, 
au  XVII*  s.,  peinture  de  Vêlas* 
qn«x.  H6. 

Bretagne.  ~  Éeuswn  mi-parti  de 
Kran'-p.  ml-parti  (de)  :  V.  monu- 
gran/lif,  7. 


Bruges  (Belgique).  ~~  Palais  de  jus- 
tice :  cheniinéo  du  Franc  [xvi*  s.l, 

105. 

Bruxelles  (Belgique).  —  Syndics 
de  Ut  corpo  ra  tiou  des  poiaso  n  - 
niers,  166.  —  Entrée  de  l'image 
miraculeuse  de  Notre-Dame  des 
Sahlons.  Inpiaseiie  [xvr  s.,,   108. 

Buda-Pestb  (Hongrie).  —  Vue 
^('uéi-ale  xvii'  s.],  gravure  : 
V.  villo  hongroise,  ll'l. 

Burgos  (  Knpagne).  —  Porte  de 
Sauta-. Mann  '.xvi*  s],  40,  —  Ca- 
thédrale: retaDlo  [xvi's.]  :  V.  pas- 
sion. 1 10. 

Burlelgh  (Angleterre). —  Château 
xvi'  a  ;  :  V.liabitation  noble.  5t. 

Cadix  (Kspagne).  —  Pèche  du  thon 
au  XVI*  s-,  gravure,  42. 

Caen  iCalvados).  —  Église  Saint- 
Pierre  'xvi*  «.],  abside.  190.  — 
Hôtel dEcot'itle  [xvi*  s.";  V.  riche 
habitation,  17.  —  ffétet  des  mon~ 
nmes :  chapiteau  [xvi'  s.',  92 

Caire  (Kgypte),  —  Vue  [xvi«  s.;, 

Keinture  :  V.  rt'roption  d'un  aiii- 
assadeur  do  Venise.  197. 

Cambrai  (Nord).  —  Vu»*  xvi*  s.], 
gravure  :  V.  ville  flamande,  46. 

Carlberg  (Suéde).—  ('hàtrau  royal 
[xvti»  s.],  gravure,  185. 

Cassel  (Nord).  —  Bataille  (de)  au 
XVII"  s.,  gravure  do  Leclerr,  225. 

Castille  (Kspagne) .  —  Armes 
[XVI*  B.j  :  V.  étendard  d'Espagne, 
35.   —  Paysans  [xvi*  9.],  4L 

Chambord  (Loir-et-Cher).  —  Châ- 
teau ' \Vf  s.],  vue  cavalière.  9. 

Cbarenton  (Seinei.  —  Temjde  pro- 
tfstnnt  xvii'8.;.  gravure:  fiipade, 
2o7  :  —  intérieur  (restitution).  207. 

Obartres  (Kure-et-Loir).  — {Sièg« 
de),  au  XVII*  8.,  gravure  de  Per- 
rissln  et  Tortoreî.  226. 

Ghilly   (Seine  ot-Oisa).  —  Eglise  : 

{lierre  tombale  de  Itlanchet, 
lyoult  et  de  sa  femme  [xvi*  s.]  : 
V.  famille  bourgeoise,  16. 

Cobourg  (Allemagne).  —  Église 
Saint-Maurice  :  tombeau  du  duc 
Jean  Krôderic  II  [xvi*  s.],  100. 

Cologne  (Allemagne).  —  Hôtel  de 
ville   [XVI*   s.l;   porche.  98. 

Constantlnople  (Turquie).  —  Vue 
[XVI*  s.',  t'ravuro  :  V.  cortège 
d'un  sultan,  197;  — -  Mosquées 
[xvi*  s.j  —  du  shah  /adé  :  façade, 
198;  —  [xvii*  s.j.  du  sultan 
Ahmed;  —  vue  extérieure.  198; 
—  cour,  198;—  intéritMir,  198. 

Conway  (Angleterre).  —  Maison 
dite  de  la  reine  Klisabeth  ;xvi*b.]: 
V.  habitation  noble,  54. 

Copenhague  (Danemark).  —  Vue 
fxvii*  a.],  gravure  :  V.  ville 
danoise,    184. 

Couoy  laVille  (Aisne).  —  Église: 
peinture  nturala  [xvi*  s.).  95. 

CraoOTle(l*oIo(rne).—  Vwjxvi's.  l. 

fravuru  :  V.  vill«  polonoiso,  IWt.  ^~ 
'alais  royal'XM'  n.]  ;  cour,  ll-i. — 
Cathédrale  :  rhapelle  des  Jagel- 
lon»  ;  —  décoration  i  fragment  , 
auxvrs..ll5;  — tonibeaud'ktieuiio 
Hatory  [XVI'  s.],    115. 

Crotone.  —  Miton  (de),  statue  de 
Puget.  148. 

Deltt  (Hollande).  —  Assassinat  de 
Guillaume  dOranqe  (rt),  gravure 
[xvi«  8.].  45.  —  VuMe  [xvi*  a.  i.  en 
faïence  (do):  V.  céramique  hol- 
landaise, 359. 

Delpbea.  —  LnSybHIe  (de),  fresque 
dit  Muhel  Ange.  77. 

Dordreoht  (Hollande),  —  Vue  de 
la  AtfMse  prêt  {de),  au  xvii-  n.. 
p**(ntur«  do  Van  (ioven  ;  V.  ma- 
rine, î.ns. 

Dreux  (Kure-el-l.oir).  -—  Bataille 
{de}  a»  XVI*  n.,  gravure  de  Per- 
riasin  et  TortoreC  215. 

Dublin  f  Irlande).  —  Lord -maire  *»i 
aldermen  [xvi*«.]:  V.  roagistraU. 
5<i. 

Dunkerque'Nord). 
irravuni  :    \'.   villr 

ÉoOuen  '*<rinp  fl  f>  ^ 

\   •  '  (  '  oniii'- 

t  n  :    V. 

ri'  '    -i-   .Montmu 


Éperltt8(  Hongrie). —  Maison  bour- 
geoise [XVI*  s.l,  115. 

Êpbèse  (Turquie  d'Asie).  —  Prédi- 
cation de  saint  Paul  [à),  peinture 
de  l.esueur,  2(9. 

Espagne.  ~  Attnes  [xvi*  s.].  35.— 
Grand  é'enianl,  xvi«  s.].  35.— 
Héraut  [xvi*  s.j,  statue.  35. 

Érreux  (Kure).  —  Cathédrale  :  ba- 
lustrade [xvi*  s.],  92. 

Flandres.  —  Ar%nea  xvi»  s.]  :  Y. 
grand  étendard  d'Kspavno.  35. 

Florence  ItnlitO.  —  Vue  [xvi*  s.l, 
gravure  :    V.  villo   italienne.    61. 

—  MonumeniB  :  Palais  Condi 
[xvr  s.;  :  V.  riche  habitation  flo- 
rentine, 61.  — /*a/fli*  V*e((x  .*  pilier 
de  la  cour  [xvr  b.].  81.  —  Cha- 
pelle  des  Médicis  :  statues  par  Mi- 
chel-.\ngo  :  —  do  Lorenzo  de  Mé- 
dicis.  dite  -  le  Penseur  ».  77  ;  —  de 
Julien  de  McdiciK.  dite  >  le  Jour  ». 
78.  —  Loqgia  dei  Lanzi  :  slatu<' 
[xvi*  s]  de  Cellini  :  Persée, 
vainqueur  de  Méduse.  SO.  — 
Cloître  des  BécoUets  :  fresque 
I  xvr  s.]  d'Andren  dol  Sarlo  (dè- 
rollatioii  de  saint  Jean-Baptiste). 
K3.  —  Eglise  de  l'Annonciade 
(cloître)  :  fresqu*»  [xvr  s.]  d'An- 
dréa del  Sarto  (Madone  au  sac), 
83.  —  Jardins  Boholi  :  fontaine 
(XVI*  S.J  de  Jean  Boulogne 
d'Océan  et  les  fleuves).  Hl.  — 
Habitants  .  —  Magistrat  [xvrs.], 
50.  -  Noble  [xvi*  8.],  59.  —  Do~ 
mestii/ue    XVI"  8.].    60. 

Fontainebleau  (Seine-et-Marao). 

—  Château  :  —  sallo  Henri  II 
[xvr  s.].  90;  —  chambre  À  coucher 
de  Louis  XIV  [xvii*  s.]:  V.récnn. 
lion  à  la  cour.  1.33.  —  Chapelle 
des  Religieux  de  l'Ordre  de  la 
Sainte  Trinité  et  Rédemption  des 
captifs  [xvf  8.1,  intérieur:  V.  ma- 
riage de  Charles  II,  136.  -^Jar- 
dins (xvir  S.J;  promenade  de  la 
cour  le  long  du  grand  canal  au 
début  du  régne  de  Louis  XIV, 
gravure  do  Lcpautre.  139. 

Forll  (Italie).  —  Eglise  San  X/er- 
Cvn'd/e.  chapelle  dn  la  Concession  : 
porte  d'entrée  (fragment)  par 
Giaromo  da  Veneiia  [xvi*  s.;,  Xt. 

France.  —  Pairs  ecclésiastiques  et 
laïques  fxvi*  s.]  :  V.  sacre  i]e 
l^uis  ?tlL  3.  —  Chancelier 
[xvir  s.;.   IL  —    [XVII*  s.],  1*9. 

—  Héraut  [xvi*  s.J  :  V.  citation. 
12.  —  [xvii'  8.1  :  \  .  cérémonies, 
229.  —  .4iin«  fxvi*  8.]  :  V.  cour 
de  Charles  VIIL  2.  —  :  V.  fron- 
tispice, 7  ;  —  do  Franco  et  d'An- 
gleterre 'xvi*  t.'';  V.    reine,  47. 

—  Ecusson  mi-parti  de  Rretagne, 
mi~parti  (de)  :V. monogramme. 7. — 
/"/mrs  </e/y»(xvr  s.].— V.rosluine 
do  cérémonie  des  rois  de  France, 
1  :  —V.  sergents  d'arm**s.  .^0. 

Francfort  -  sur  -  le  -  M ein  fAlle- 
magne.  —  Place  du  marché  nuj 
poissons  'Xvir  8.^.  gravure  d" 
Mérian  :  V.  villo  alleinand**,  161 . 

—  .Scène  du  couronnement  de  l'em- 
pereur /^opold  /•',  gravnro  de 
Mérian.16i.—  /?omv/roù[xvi'8.}. 
ix.  —   Bourgeois*.  28. 

Frledrlohaborg  (Danemark).  — 
Château  fxvii*  s.].  18i. 

OalUon  (Kure),  —  CA/ff^nti  ;  stallo 
de  la  chapelle  [xvi*  s.],  97. 

Oèncs  (Ilahal.  —  Artisan  [%vf  9.}, 
:»W.  -  Marchand  (xvr  s.].  S».  — 
Coutumes  fxvi*  s.l,  60  —  ftarfnnt 
A  MarchandiMe  et  an  Peuple,  ntinia- 
turo  XVI*  «.;,  60.  ~  Entrer  dt- 
A4iiN«A7/ui), miniature:  V.  Kntrée 
rrnale.  2 

Ooulette  Ma),  en  Tunisie.—  CharleS' 
ijuint  débarquant  (d).  UpUsefie 
de  Verme^ren  (xvi*  ».]  :  V.  ga- 
lères. 2.30. 

Orenadtt  (Espagne).  —  Femmes 
mauresques [xyi'  s.].  41.  —  Paysan 
|ivr  s.j.  42.  —  ifan»e  (A),  au 
XVI*  8..  4*.  —  Armes  [xvr  s.).  : 
V.  grand  étendard  d'Kspagne,  4S. 

Halberstadt  (Allemagne).—  Place 

du  murrhé,  iil. 

Hamptoncourt    'Angleterre).    — 

Pu^n,^  I. 


Has8elt( Belgique).—  Vw^-xv!*  s.\ 
gravure  :V.  ville  des  Pays-Ras, 
4.'i. 

Heidelberg  (Allemagne).  —  Châ' 
tenu  :  rour  [xvi*  s.],  98. 

Huy  (Itolgiquo).  —  Paysans  de» 
CMprroM»  fxvi' s.],  44. 

Innsbrttck  (Anirichc-Hongrie).  — 
Eglise  des  Franciscains  :  chœur 
[xvr  s.].  9K:  —  3  statues  do  la 
suite  entourant  U  tombeau  do 
Mflximilien,  99. 

Italie.  —  Paysage  dn  nord  de  <r)au 
xvr  s.;  aquarelle  do  Giorgione, 
62. 

Kampen  (Hollande).  —  HtStet  de 
ri//e.*  détail  dessièges  échevinaux 
'xvr  8.]  :  V.  fdtde  colonne.  105. 

Kironborg  (Danemark).  —  Château 
royal  [xvi*  s.];  —  :  extérieur, 
116;  —  porte.  116. 

La  Flèche  (Sarthc).  —  Collège  royal 
xvir  8.^,  dessin  :  V.  ville.  Mi. 

Léon.  "  Armes  [xvr  s.'  :  V.  grand 
étendard  d'Kspagne.  35.  _ 

Lépante   ((îrece).     —     Étendards 
-   espagnols;      'xvr   s.,    avant 
flgnro  h  la  bataille  <dc),  35;  —  et 
turcs  :  V.  trophée.  35. 

Leutsohau  (Hongrie).  —  Église: 
banc    xvr  s.J.  115. 

Leyde  (Hollande).  —  Hôtel  de  tilie 
[xvr  s.],  façade.  105. 

Liège  i  Rctgique).  —  Palais  de  jus- 
tice [xvr  s.j;  cour,  105. 

Liileùz  (Calvados).  —  ^aifon'xvr 
s.l  :  V.  habitation  bourgeoise.  17. 

Londres  (Angleterre^  --  Vues, 
en  163K.  gravure.  173.  —  Marché 
d'EanIrheap  [xvr  s.J.  dessin  do 
Va  n  \Vy  ngaerde.  51.  —  Pon  t 
[xvii*  s.]',  gravure.  173.  —  Monu- 
ments. ~  Cnthédr*ile  Saint-Paul 
[xvir  s.[  V.  architecture  an- 
glaise. 2*6.—  ronr,-  — en  154:i,  gra- 
vure, 51;  —  Chapelle  Saint-Pierr»*  : 
tombeau  [xvr  s.î.  H4. —  Palais 
.Saint-Jacques:  fêçsnie  [xvr  s.],  51. 

—  Bourse  [xvir  aj.  gravure.  173. 

—  HabiUats  :  Lord-maire  :  —  [XM* 
s.],  51  ;  -  [xvi' s.]  :  V.  Edouard  VI, 

Aldermen  [xvf  s.],  51.  — 


48.  —  Aldermen  [x\f  1 

A/nrchand  ^XVI*  s.\  53. 

^rette  {\ia\\«).~-Cathéd 


Lorette  (Italie).  — Ca/AA/rn/r;  bas- 
relief  d**  Sansovino.  représentant 
l'Annonciation  [xvi*  s.j.  8«. 

Lyon  (Rhàne).  —  Bourgeoise 
[xvr  s.].  231. 

Madrid  (Ksftagne);  ~  Fontaine  et 
place  de  la  Xenada  [xvir  s.  ].  gra- 
vure, 178.  —  Course  de  taureaux 
[xvii*  8.],  gravure.  179.  —  Auto- 
dafé sur  la  place  Mayor,  peinture 
de  F.  RiMi[xvir  s.',  179. 

Maisons  Lanitte  (Seinc-et-Oise). 
Château  [xvii*s.\  facAdc,  11."*. 

Malte  —  (Ordre  de)  :  chevalier  : 
V.  portrait,  85. 

Marly  (Soinl^-et-Oi8«l.  —  Château 
Ixvir  %.],  gravure.  132. 

Mayence  ^Allemagne).  —  Cathé- 
drale: tombeau  de  l'archevêque 
von  Loyen  [  xviir  s.  ,  248.  ~ 
hrapran  Alectoral  [xvir  s.  [,  222. 

Maisaen  (Saxe).  —  Pont  couvert 
[xvr  s.],  gravure.  59. 

Meta  (lorraine).  —  Siège  [xm' a.], 
gravure  :  V.  camp.  227. 

Meudon  (Seine-«*t-Oiae).  —  Paysan 
[xvir  s.].  Iû7;  —  Paysaune 
'xvirs.\  157. 

Milan  (Italie).  —  Couvent  de  Santa 
Maria    délie  (irazie,    réfectoire:* 
fresque    de   de  Vinci    (la    Cène), 
71. 

Montevraln  (Soine-pt  .Marne).  — 
Fijfisf  :  pierre  tombale  [xvi'  s.j 
'l'iinn  bi'urjr»»cn«c.  i^i. 

Montepulolano  (Iiali««.<    --  Église  • 
de    la     Madon  na    di    San     Bor^io 
[xvr  s.  .  vue  exiérieure.  "0. 

Monttort-l'Amaury  (.^•■ine-et- 
Oise't.  —  /iV'J"-*  ^'trail  [xvi'a.]. 
ropréfieiitant  la  PentecAle,  96. 

Moscou  (liunsie).  --  Kremlin  :  — 
plan  [xvir*.;;  gravure.  193; -^ 
iK>rte  .Spaski  ou  du  .^nvear 
[xv*  «.'.193  ;—  Eglise  yaint^Bnsile 
rxvr  «.'.  193, 

Munich    Alt'Mn.igne),    —   Chutier» 

[XVM 
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Nantes  (Loiro-Inférioure).  —  Ca- 
thédrale: tombeau  do  Kruixj^is  II, 
ducdo  Brotagun,  parColonibe,  1. 

Naples  {Italie).  —  JMme  uohie  [xvr 
s.  |,  f;o.  —  Deinoiselte  HoWe-fxvi's.  j, 
(iU.  —  Gentilnhoinmex  [x\l'  s.].  60. 

—  Pages  [xvi*  s. j  :  V.  gontils- 
hoinmes  et  daino   uohlo,  60. 

Narbonne  (Aude).  —  ICfflise  Saitil- 
Just  :  {)ilastre  dn  tombeau  do  saint 
.lust  [^xvio  s.], 02. 

Nuremberg  {Allemaprne).  —  Habi- 
ttttion  boiu'f/i'oise  [xvi'  s.],  2H.  — 
Ef/lisp Saittt-Si'-bald  :  cbûsso  [xvi' 
s.  .  par  Polor  Visoher,  100.  --  Ai-c 
(le  triomphe  pour  l'entrt'o  de  Maxi- 
inilien  II  i  xvi'  s.j.   gravure,   2t. 

—  Campagne  aa.r  eiiriruus,  au 
XVI' s.,  aquarelle  d'Albert  DUrer, 
'42.  —  Magistrat  [xvi"  Sj,  iî8.  — 
Bourgmestre  fxvi«  s.J,  i59.  — 
Bourgeois  Ixvii'  s.].  159.  —  Bour- 
geoises [XVI'  s.|,  28  ;  —  en  costume 
de  bal  |xvi''  s.),  28:  —  [xvii"  s.j, 
159.  —   Servantes  [xvir  s.|.  151i. 

—  Fiancée  Txvii''  s.  |,  1;>9. 
Orléans  (Loiret).  —  Maison   [xvi'" 

s.]  :  façado,  89, 

Padoue  (Italie).  —  Basilique  de 
Saint-Antoine  :  base  d'un  candé- 
labre par  Hiccio  |xvi«  s.],  81. 

Pampeiune  (Kspagnoj.  —  Femme 
ilupeuple  [xvr  s.].  4t. 

Paris.  —  Vues  [xyi'  s.]  :  —  pont 
Notre-Dame^  gravure,  17  ;  —  cime- 
tière des  Innocents,  peinture.  16. — 
Vues  [xvii'  8.1  :  —  vers  IfiTO.  gra- 
vure de  Pérelie,  l.'il  ;  —  le  Louvre, 
le  Pont-Neuf  la  Cit<\  et  le  collège 
des  Quatre  Nations,  gravure  de 
Pérelie,  152;  —  Pont  Neuf,  â&na 
les  dernières  années  du  règne  de 
Louis  XIV,  gravure  de  Gut'^rard, 
152;  —  porte  Saint-Martin,  gra- 
vure de  Pérelie.  151  ;  —  place 
Boyale,  gravure  doChiltillon,  123. 

—  Foire  Saint -Germain,  gravure, 
231.  —  Monuments  :  —  Cathé- 
drale :  chœur  et  maître  autel  au 
XVII'  s.,  par  .Iouve.net,  205  ;  —  dé- 
coration intérieure  aux  obsèques 
de  Marie-Thérèse,  gravure  de 
Lepautre,  146.  —  Kglise  Saint' 
Jacques-la- Boucherie  [xvi'  s.j  : 
façade  et  clocher,  gravure,  90.  — 
Sorbonne  rxvii*  s.]  :  chapelle,  245. 

—  Hôpital  de  la  Charité  [xvii'  s.]. 
gravure  d'A.  Bosse,  206.  —  Palais 
au  Louvre  :  —  Victoire  de  J.  Gou- 
jon [xvi''s.],  91;  —  fragment  de 
la  grille  de  la  galerie  d'Apollon 
(xvii'' s.).  260;  ~  chantiers  de  cons- 
truction de  la  colonnade  [xvii'  s.]. 
gravure  de  Séb.  Leclorc,  244.  — 
Palais  des  Tuileries  [xyi'  s.]  :  fa- 
çade, 9  ;  —  cour  ^xv!!'  s.],  gravure, 
141.  —  Arsenallww s.]:  intérieur, 
gravure  de  Sev'm,ii9.~  Hôtel  des 
Invalides  [xvii*  s.]  ;  —  chapelle, 
228;  —   réfectoire,  gravure,  228  ; 

—  infirmerie,  gravure,  2i8,  — 
ffôtel  de  ville  fxvii'  s.]  :  façade, 
gravure  de  Mérian.  123.  —  Palais 
(galerie  du)  :  boutique  d'un  li- 
braire, gravure  d'A.  Bosse,  209.  — 
Bétel  Carnavalet:  arcaâo  avec  figu- 
res décoratives,  par  .1.  Goujon 
[xvi*  s.],  92.  —Maison  [xvii*  s.]. 
place  Royale,  245.  —  ffôtel  d'Au- 
mont  [xvii"]  :  cour,  246.  —  Fontaine 
des  Innocents  :  nymphéa  par  J.  Gou- 
jon, 91.  —  Habitants:  Parlement 
(de)  :  —  litdejustice  [xyii'  s.],  gra- 
vure. 149;  —  membres  [xviio  s.], 
155;  — président  [xvr  s.],  11: —  pré- 
sident à  mortier  [xvii*  s.],  149;  — 
président  à  mortier  [xvii*  s.]  :  V. 
monument  funéraire,  248  ;  —  huis- 
sier [xvi*]  :  V.  famille  bourgeoise, 
17.  —  Prévôt  des  marchands  ;  — 
[xvi*  s.],  16;  —  [xvii«  S.J.  153;  — 
[xvii«  8.]:  V.  Louis  Xill,  119.  — 
Echevins  :  —  [xvi*  s.],  16  ;  —  [xviP 
s.],  153  :  —  [XVII*  s.]:  V.  Louis  XIIL 
119.  — Maître  desponts  [xvi'  a.],  10. 

—  Impiimeurs  :  jeton  en  plomb 
(des),  210.  —  Libraires  :  ielon  en 
plomb  (des).  21(1.  —  Divers  :  ~ 
Décoration  pour  l'entrée  tf  Henri  Jl, 
[xvi"  s.],  gravures  ~  :  V.  arc  de 
triomphe,   17;  —  V.  fontaine.  17; 

—  V.  décoration  du  pont  .Notre- 


Dame,  17.  ~  Filtrée  de  Louis  XIV 
et  de  Marie-Thérèse  (à),  en  1660, 
gravure  de  Chauveau.  155. 

Parme  (Italie).  —  Couvent  des 
nonnes  de  Saint-Paul  :  Diane, 
fresque  du  Corrège,  82. 

Pèrouse  (Italie).  —  Demoiselle  noble 
fxvi"  s.l,  59. 

Picardie.  —  Drapeau  des  bandes 
(de),  au  XVII'  s.  :  V.  soldat,  220. 

Pise  (Italie).  —  Cathédrale  :  —  cha- 
piteau par  Stagio  Stagi  [xvi'  s.j, 
Kl; —  lampe  en  ferronnerie,  par 
Vincen/.o  Possonti    [xvr  s.],   87. 

Pistoie  (Italie).  Hôpital  :  frise 
émaillée  [xvr  s.],  représentant 
les  sept  (^euvres  de  charité  ;  \'. 
costumes  italiens,  57,  58. 

Plassenberg  fAllemagne).  —  Châ- 
teau fxvi''  s.  ■  :  cour  :  V.  habitation 
noble,  26. 

Poissy  (Seine-et-Oise).  —  Colloque 
(de),  au  xvi'  s.,  gravure  de  ï*er- 
rissin  et  Tortorel,  207. 

Pomponne  (ïieine-el-Marne).  — 
Eglise:  pierre  tombale  (fragment) 
de  Martin  Gourtin  [xvi«  s.J  :  N'. 
greffier  du  trésor  du  roi,  1 1. 

Posen  (Pologne).  —  Hôtel  de  ville 
(xvr  s.j  :  façade.  190. 

Port-Boyal-desCbamps  (Seine- 
et-Oise). —  Abbaye; —  Chapitre  des 
religieuses  [xviio  siècle],  gra- 
vure, 202  ; —  religieuses [xviit'  s,]. 
202. 

Raeren  (Allemagne).  —  Vase  en 
grès  [xvr   s.],  fabriqué  (à),  104. 

Ratlsbonne  (Allemagne).  — ÀV«ncc 
de  (a  Diète  [xvi*  s.j ,  gravure, 
162. 

Reims  (Marne).  —  Cathédrale  :  dé- 
coration intérieure  au  sacre  do 
Louis  XIV,  gravure  de  Lopautre, 
127. 

Rœmhild  (Allemagne).  —  Eglise: 

plaque  funéraire  [xvr  s.],  100. 
Rome  (Italie).  —  Vues  [xvii«  s.]  : 

—  place  Navona,  gravure.  181  ;  — 
café,  gravure,  181  ;  —  étal  de  bou- 
cher, gravure,  iKt.  — Monuments: 
Bafilique  de  Saint- Pierre  :  — 
façade  [xvr  k.],  78;  —  Pieta, 
statue  par  Michel-Ange,  78;  — 
monument  funéraire  du  pape 
Alexandre  VII.  par  Bernin  [xvir 
s.],  248.  —  Eglise  San  Pietro  in 
Vincoli  :  Moïse,  statue  par  Michel 
Ange  [xvr  s.],  "7.  — Eglise  San 
Pietro  in  Montorio  :  temple  du 
cloître  [xvr  s.j,  69.  — Eglise  Sauf 
Andréa  del  Vatle[\\ii*  s.  I  :  façade  ; 
V.  architecture  italienne,  246.  — 
Eglise  du  Gesù  [xvr  s.l  :  nef,  70. 

—  Palais  de  la  Chancellerie  [xvr 
s.l  :  cour.  69.  —  Palais  Farnèse  : 

—  cour  [xv!"  s.J  :  V.  habitation 
riche,  01  ;  —  plafond,  (fragment)  : 
fresques  par  Jules  Romain  et 
Francesco  Penni  (l'Amour  défen- 
dant Psyché  devant  Jupiter),  75. 

—  Palais  2'oj7oï(i«rxvr  s.]  :  façade, 
69.  —  Palais  du  Vatican  [xvi*  s.]  : 

—  cour  :  V.  tournoi.  *>2  ;  — salle 
royale:  plafond  (détail), par Perino 
del  Vaga  et  Daniele  da  Volterra, 
81  ;  — loges  ;  —  fresque  [xvr  s.], 
de  Raphaël  (Moïse  sauvé  des 
eaux),  67  ;  —  arabesques  par  Jean 
d'Udine  [xvr  s.j, 67;  -décoration 
(fragment),  67  ;  —  chambre  do  la 
t>ignature:  fresques  [xvr  s.],  par 
Raphaël  :  —  Grégoire  IX  remet- 
tant les  Décrétâtes  :  V.  pape.  200  ; 
l'école  d'Athènes,  76  ;  —  la  dispute 
du  Saint-Sacrement,  208  ;  — cham- 
bre d'Héiiodore  :  fresque  do  Ra- 
phaël :  la  Messe  de  Bolsène  (frag- 
ment représentant  de  jeunes  no- 
bles italiens),  59  ;  —  chapelle  Six- 
tine  [xvio  s.],  fresques  de  Michel- 
Ange  ;  —  le  Jugement  dernier,  79  ; 

—  la  yvbillede  Delphes,  77;  —  lo 
prophète  Isaïe,  77.  —  Habitants  ; 
Dame  noble  [\vi'>  s.],  6ii.  — Bour- 
geoise [xvr  s.],  181.  —  Femme  du 
peuple  [xvi"  S.J,  60.  —  Paysanne 
des    environs    (de),  au  xvir  s., 

181. 
Rouen  (Seine-Inférieure). —  Cathé- 
drale :  statue  de  Louis  de  Brézé, 
attribuée  à  G.  Pilon  [xvr  s.].  92.  — 
Hôtel   de    Bmirgthéroulde  ':    bas- 


reliefs  représentant  l'entrevue  dn 
camp  du  Drap  d'Or  Txvr  s.J,  4.  — 
Maison  [xvr' s.],  dite  de  Diane  do 
Poitiers  :  façade.  89.  -—  AitreSaint- 
Maclou:  [xvr  s.J,  charnier.  242, — 
/'■rtïp?irfA[xvirs.J:— écritoire,  210; 
—  aiguière,  259;  ~  assiette.  2;i5. 
Saint-Denis  (Seine).  ~  Abbaye  : 
tombeaux  —  do  Louis  XII  et 
d'Anne  de  Bretagne  [xvr  s.\  par 
losJuste,  91;~de  François  I",  par 
Philibert  Delorme,  8  ;  —  de  Henri 
II.  pari*.  Lescot.8;~  statue  funé- 
raire dellenri  II, parG.  Pilon,  8. 
Saint  Germalnle  Vieux  (Seine- 
ot-Oise).  —  Eglise:  pierre  tom- 
bale de  Louis  Tillct,  huissier  au 
Parlement  de  Paris,  [xvi'  s.]  :  V. 
famille  bourgeoise,  17. 
Salnt'Gobain   (Aisne).   ~    Eiini- 

tai/e  ;xvr  s.  .  202. 
Saint  -  Jacques  -  de  Compostelle 
(Kspagne).  —  Paysanne    \\i*  s.';, 
41. 
Saint-Mlblel  (Meuse).    —  Eglise 
Saint-Etienne  ;  sépulcre  par  Li- 
gier  Richier  '^xvr  s.",  92. 
Saint-Porcbaire   (Charente-Infé- 
rieure). —  Faïence  [xvr  s.j.  97. 
Samara  (Russie).  —   Vue  générale 

[xvir  s.],  gravure,  195. 
Saragosse    (Espagne).    —    Eglise 
Noire-Dame  del  Pilar   [xviio  s.]  : 
intérieur  :   V.  architecture  espa- 
gnole, 246.  —  Maison  de  C Infante 
jxvio   s.].  109. 
Sceaux 'Seine).—C/(d/ertH  [xvir  s.], 
de  Colbert  :  gravure  :  V.  habita- 
tion noble,  148. 
Séville  (Kspagne).  —  Vue  [xvr  s.]  : 
V.  ville  espagnole. 40. —  Cathédrale 
Ixyr  s.J  :  — vue,  H'O  ;  —  stalles  du 
chœur  [xvi*  s.].   110.  —  Ayunta- 
miento  :   façade  [xvr  s.].  40,  — 
Casa  de  Pitatos  :  cour  [xvi«  s.]: 
V.   habitation  riche,  40.  —  Mar- 
chand d'eau,  179. 
Sicile.  —  Amies  [xvr  s.]  :  V.  grand 

étendaid  d'Espagne,  .3i>. 
Sienne    (Italie).   —  Église   Saint- 
Dominique  :  fresque  [xvr  s.],  par 
le  Sodonia  (l'évanouissement  de 
sainte  Catherine).  82. 
Solesmes   (Sarthe).    —    Abbaye    : 

sépulcre  [xvie  s.J.  91. 
Stesainge    (Suède).  —    Château  : 

[xvir  s.],  gravure,  187. 
Stockholm  (Suède). —  Vue  [xvir 
s.],  gravure  :   V.  ville  suédoise, 
186.  —  Bue   [xvir  s.j.  gravure, 
186. 
Strasbourg  (Alsace-Lorraine).  — 

Ministre  protestant,  207. 
Thlonville   (Alsace-Lorraine).   — 

Sceau  [xvr  s.],  17. 
Tivoli    (Italie).    —    Vue   générale 

[xvi"  s.],  gravure.  62. 
Todi  (Italie).  —  Eglise  Santa  Maria 
délia  ('onsolazione  [x\i*  s.];  vue 
extérieure,  69. 
Tolède  [Espagne).  —  Cathédrale: 
statue  par  Alonso  Cano  de  saint 
Kninçois  d'Assise  [xvir  s.]  :  V. 
sculpture  espagnole.  246.  —  Alca- 
zar ;  —  cour  [xvr  s.j,  109  ;  — 
écusson  de  la  porte  (de)  au 
xvr  s.  :  V.  armes.  3-i  ;  —  statue 
de   la    porte  ;    héraut    [xvr    s.j, 

Toulon  (Var)—  Hôtel  de  ville:  caria- 
tides  [xvir  s.],  par  P.  Puget,  247. 

Tournai  (Belgique).  —  Siège  (de) 
au  xvir  s.,  gravure.  227. 

Tours  (Indre-et-Loire).  —  Cathé- 
drale :  tombeau  des  enfants  de 
Charles  VIII,  parM.  Colombe,  91. 

Trente  (Autriche-Ilongriej.  — 
Concile  [xvr  s.],  gravure,  203. 

Troyes  (Aube).  —  Eglise  Saint- 
Jean  :  la  Visitation,  statue 
[xvr  s.j,  92. 

Tunis.  —  Expédition  de  Charles- 
Quint  («),  tapisserie  de  Vermeyen 
[xvr  s.j  :  ^.  armée  de  Charles- 
Quint,  37. 

Upsal  (Suède).  ■—  Cathédrale  : 
tombeau  de  Jean  II  [xvi*  s.j, 
tl6. 

Urbin  (Italie).  —  Faïences  {d")  :  — 
vase,  parPatanazi  [xvrs  ],  87;  — 
cornot  de  pharmacien  [xvii'  s.', 
213. 


Utrechtf  Hollande..  —  Biblîothèyw; 

xvir  s.!,  gravure  de  CriHpiu  do 

Passe,  209. 
Venise  (Italie).  ~  Vues  [xvr  s.]  • 

—  -  place  Saint-Marc,  gravure,  6.1  ; 

—  palaisducal:  cour,  >:ravure.  63; 
■—  Arsenal,  gravure  de  Jacopo  da 
Barbari,  63;  —  He  des  Lagune»; 
San  Giorgio,  gravure  de  Jacopo 
da  Barbari,  63  ;  —  Maison  de 
campagne,  miniature  :  V.  jardins. 
6;i.  —  Monuments  :  Place  Saint' 
Marc  :  mâts  servant  de  porte- 
étendards  :  base  par  .Xlessandro 
Leopardo.  «!.  —  Bibliothèque 
Saint-Marc  [xvi*  s.].  70.  — 
l'Oyffifi  du  campanile  xvr  s.^  — 
;  V.  bibliothéq'jo  Saint-Marc. 
70;  —  statue  «  le  Commerce  • 
parSansovino.  ?t^.-~  Palais  Cor- 
ner [xvr  s.].  63.  —  Palais  ducat  : 

—  salle  du  Grand  Conseil  :  pein- 
ture du  Tintoret  (le  doge  Nicola 
da  Ponte  présentant  à  Venise  le 
Sénat,  et  les  offrandes  des  cités 
soumises),  84  ;  —  salle  du  Col- 
I^go  :  plafond  xvr  r.\  par  Paul 
Véronèse  (Venise entre  la  Justice 
et  la  Paix,  fragment,  36.  —  Eglise 
Santa  Maria  dei  Frari  :  tableau 
[xvr  s.],  du  Titien  (la  famille 
Pesaro  aux  pieds  de  la  Vierge). 
85.  —  Habitants  :  —  Doge  :  — 
[xvr  s.j,  04  ;  —  [xvir  s.j,  13!  :  — 
[xvir  s.],  cortège  (du),  18Î.  — 
Sénateur  [xvr  s.J,  6i.  —  Jeune 
noble  [xvr  s.j.  6i.  —  Négociant 
[xvr  S.J,  64.  —  'Soldat  [xvr  s.], 
65.  —  Bravo  [xvr  s. %  fili.  —  Par- 
garoli  [xvi  s^j,  64.  —  Gondolier 
[xvr  s.],  64.  —  Porteur  de  vic- 
tuailles [xvr  s.  ,  6.5.  —  Croque- 
mort  [xvr  s.].'  65.  —  Forçat 
[xvr  s.\  65. —  Mendiant[\vi'  s.], 
65.  —  Dogaresse  [xvr  s/,  64.  — 
Patricienne  [xvi'  8.].  64.  —  Divers: 

—  Gondoles  [xvr  s.j.  65.  —  Verre 
[xvr  s.  ;.  87.  —  Etendard  [xviir  s]  : 
V.  Bncentaure,  182. 

Versailles  (Seine-et-Oiso).  —  Châ- 
teau au  XVII'  s.  :—  vue  générale, 
gravure  de  Pérelie.  iùH;  — cour 
do  marbre,  gravure  de  Lepautre  : 
V,  représentation  Ibéâtrale,  143: 

—  cour  de  marbre,  gravure  de 
Lepautre,  U5:  —  chapelle,  en 
1695  :  intérieur,  gravure  de  S.  Lo- 
clerc  :  V.  prestation  du  serment 
de  fidélité.  136;  —  chambre  de 
Louis  XIV.  au  début  du  xviir  s., 
peinture  :  ^'.  création  de  cheva- 
liers, etc..  1.35; —  écuries,  gra- 
vure de  Pérelie,  128;  —  vue  du 
côté  du  parterre  d'eau,  gravure  de 
Pérelie.  129.  —  ^flrdtu«  :  — gra- 
vure d"I.  Sylvestre  :  V.  collation. 
141;  —  gravure  d'I.  Sylvestre  : 
V.  course  de  bagues,  143  ;  —  pro- 
menade du  roi  (dans  les),  dessin 
de  R.  de  Cotte,  140:  —  le  grand 
étang  (représentation  théâtrale 
donnée  sur  le),  gravure  d'I.  Syl- 
vestre, 144;  —  bassin  d'Apollon, 
le  grand  canal  et  la  flotte  royale, 
gravure  de  Pérelie,  13f:— le  grand 
canal  (illuminations  sur  le),  gra- 
vure de  Lepautre.  145;  —  fon- 
taine, peinture  de  Cotelle,  131  ;  — 
bosquet  des  fontaines,  131  ;  —  la 
ménagerie,  gravure  de  Pérelie. 
129;  —  le  grand  Trianon .  gra- 
vure de  Pérelie,  132.  —  Château 
(état  actuel}  :  chapelle,  intérieur. 
245  ;  —  chambre  à  coucher  de 
Louis  XIV,  130.  —  Jardins;  —tor- 
chère de  Masson,  243  ;  —  vase  de 
marbre  de  Coysevox.  2t7  ;  —  vase 
en  bronze  de  Claude  Ballin,  259. 

Vemeuil      (Eure).      —      Château 

[xvr  s.]  :  vue,  gravure  d'A.  Ducer- 

ceau  :  V.  résidence  noble  15. 
Vérone  (Italie).  —  Porte  Stuppa  ou 

Palio  [xvr  s.j.  61. 
Viconce      (Italie).     —      Basilique 

[xvr  s."  :  portique.  70. 
VSTollatoh  (Angleterre).-^  Château 

[xvr  s.j  :  façade,  114. 
Wrentham(Angleterre).— A'ff/fse; 

pierre  tombale  [xvr  s.j  :  V.  noble, 

?3. 
Ypres  (Flandres).  —  Eglise  :  fonts 

baptismaux  [xvr  s.l,  108. 


INDEX  DES   NOMS   PROPRES 


Abondanoe.  —  Représentation 
t'nnçaisa  <A<s  V),  au  xvii*  s.,  par 
Coysevox  :  V.  tombeau  (la  car- 
dinal Mazarin,  i43. 

Abraham.  —  (Sarrifioe  d"),  groupe 
on  bois  d'Alonso  Berruguete,  110. 

Aoadëmls  des  sciences.  — 
I>oiiis  XIV  visitant  (1'),  gravure 
do  Sébastien  Leclerc,  213. 

Adoration  des  Mages.  —  Pein- 
ture de  Breujirhel,  106. 

Adoration  des  Mages.  —  Pein- 

lun^  <1  Albert  Durer,  101. 

Agnolo    Andréa  d')  :  V.  Sarto. 

Ahmed.  —  MotquAe  (du  sultan),  à 

■  Cotistantinople  [xvii' 8.):  —  exté- 
rieur. 198;— eour,  198;— galerie,  198. 

Albert,  archiduc  dei  Pa;rs-Bas.  — 
Bal  à  la  cour  (d'),  peinture  do 
l'ourbus,  165. 

Albret  (Jeanne  d*),  reine  de  Na- 
varre. —  Portrait  :  V.  dame 
noble,  li. 

Aldegraver  H502-1S3S?).—  Gravure 
xttr  cuirre  :  m  Danseurs  de  noco  », 
lii.l. 

Alexandre  —  'Kntrëe  d')  à  Baby- 
lone,  peinture  do  Lebrun,  2(3. 

Alexandre  et  DIogène.  —  Haut 
relier  de  P.  l'ugot,  il7. 

Alexandre  Vil,  pape  (1615-1067),— 
Tiimbritu,  par  Bernin,  à  Sainl- 
Piorre  do  Homo,  i48  ;  —  mi'IaiUe 
{'t),  19». 

AlexU  HlkhallOTltoh,  Uar  de 
Russie  (16(0-1667;. —  Casque,  194: 

—  fauteuil,  I9(;  —  fusil,  194;  — 
globe,  I9(. 

Allegri  (Antonio  da  Coreggio)  :  — 

V ,  Corrège. 
Amman  (.lost),  né  en   L^ag,  mort 

en  1591.  —  Oravureg  sar  cuivre: 

—  Louis  VIII,  conilo  palatin  du 
Rhin,  sa  femme  Louise  et  leurs 
enfants  :  V,  famille  princière,  !6, 

—  OrarureM  fur  bot»  ■■  —  nxlrailei 
lie  touU»  Ut  profettion»  dt  l'Uni- 
eert.  fecù^tmtlignes  et  tntgtiet,  etc,  ; 

—  boucher,  .10  ;  —  brassour,  30  ; 

—  eolporlear,  30;  —  marchand,  3U  ; 

—  menuisier,  3#;  — mineur,  30; 

—  rémouleur,  30;  —  tailleur,  30; 

—  d'un  -  Liere  de  cottume»  ■  pu- 
blié à  Nilromberg  en  1577;  — 
noble  allemand,  -il;  —  ministre 
en  Kspsgne,  .'i'.'. 

Amour  (l'i  détendant  Psyché 
devant  Jupiter.  -  Plafond  de 
la  villa  Karnésine  (fragment),  par 
Jules  Romain  et  Krancesco  Penni 
'XTI*  S,  I,  75, 

Amour  (1)  et  Psyché  au  bain, 
d'apr6s  les  dessins  de  Hapliaoi 
xvi'  s,].  260. 

Anguler  (Krançoit),  oé  on  1604 
mort  en  1699.  -  Monument  funé- 
raire de  J.-.V.  do  Thou,  24". 


t((ieorges,  prince  d).—  Por- 
trait, gravure  sur  bois  de  Lncaa 
Craiiach  :  V.  prince.  26. 

An|oa  (duc  d'),  petit  rlls  de  Louis 
XIV.  —  Porti-niU  :  —  gr:ivure  :  V. 
noble,  dame  noble,  enfants  no- 
bles, 23(;  —  par  .Miguard.  gra- 
vure :  V.  noble,  dame  noble  et 
enfant*  nobles,  213;  —  par  Uon- 
nart  :  le  dur  de  Bourgogne,  le 
duc  do  Berry  et  le  due  (d'}  jouant 
au  jeu  des  fortiHealions,  1.18  ;  —  le 
duc  de  Bourgogne,  |o  duc  de 
Berry  et  le  duc  (d)  jouant  au 
trictrac,  Lii. 

Anne,  reino  d'Angleterre  (1702- 
1714),  — présidant  laChambre  des 
lords,  gravure  de  Romain  de  lloo- 
gbe  :  V.  Chambre  dos  lords.  I7S. 

Anna  d'Autrloha.  rem»  d'Kspa- 
gne,  femme  de  Philippe  II.  — 
Por(rniffl.-|>einture  par  Oeorghia  : 
V.  reine,  -14  ;  -  •  statue,  par  Pompeo 
liéone.  k  la  chapelle  de  rK^curtal  : 
V.  princes,  J4, 


Anne  d'Autriche,  reine  de  France. 

—  Poitrail,  gravure  'xvii«s.j  :  V. 
femme  en  costume  do  veuve.  241  ; 

—  proclamée  r^ijente,  gravure 
[xvil*  s.],  1(9.  —  Coffret  :  V. 
orfèvrerie  française,  259. 

Anne  de  Bretagne,  reino  de 
France,  —  avec  trait  gaintes.  mi- 
niature par  J,  Bourdichon,  91;  — 
recevant  te  poérae  de  Marot,  mi- 
niature [xvi«  s,]  :  V.  cour  d'Anno 
de  Bretagne,  2.  —  Ftméraitles, 
miniatures  [xvi*  s.]  :  —  exposition 
du  corps,  8  ;  —  catafalque,  8  ;  — 
transport  du  corps,  8;  —  enseve- 
lissement, 8.  ~  i  oniAeau  de  l>ouis 
XII  et  (d')  i  l'église  de  Saint-Denis, 
91.  —  Monogramme,  miniature 
[xvi's.],7.  —  fieui'M.- V.  Bourdl- 
choa. 

Annondade  (église  do  1'),  à  Flo- 
rence. —  Cloître  :  fresque  d'An- 
dréa del  Sarto  (Madone  au  sac),  83. 

Annonciation  (1') .  —  Peinture  :  do 
Hans  Ilolboin,  102,  —  Bat-relief. 

Sar  Sansovino,  de  ta  Santa  Ce.sa 
e  la  cathédrale  de   Lorotte,  80, 

Apollon,  —  Batiin  (d'),  au  château 
de  Versailles,  131,  —  Galerie  {d*). 
au  Louvre  :  gril'e  (xvii"  s.J,  frag- 
ment, 260,  —  Reprèteatations  ita- 
liennes :  —  au  XVI"  s,,  par  Jules 
Romain  :  V.danse,  83  ;  — [xvii's,], 
par  Ouido  Reni  :  V.  l'Aurore,  237. 

ApAtre.  —  Slatuelte.  par  Tilman 
Uieineii-Schneider,  '.*'.'. 

Apâtres  (les),-  Représentations 
italiennes  ;  —  par  Haphaéi  :  V.  dis- 
pute du  Saint-Sacremeut,  208;  — 
V.  .lésus  remettant  la  clof  de 
l'Église  à  Saint-Pierre,  86  ;  —  V. 
Transfiguration,  7(;  —  par  f^o- 
nard  de  Vinci  :  V.  ta  Cène,  71. 

Appartements  du  roi,  —  gra- 
vures extraites  de  la  suite  connue 
sous  le  nom  (d'),  par  Trouvain  : 
V,  Troarala. 

Arfé/Juun  d').  — Ostensoir  [xvi'i.], 
112. 

Arnaud  (mère  Catherine  Agnès). 

—  Portrait, par  Philippede  Cham- 
pagne :  V.  religieuses,  202. 

Amonlt  [xvii*  s.J.  —  Graruret  en 
titilte-d')ia:e  :  —  gens  de  qualité  à 
la  promenade,  vers  1695,  118;  — 
bourgeoise  eu  déshabillé  d'été, 
15(;  —  toilette  d'une  dame,  231; 

—  jeu  d'echecB,  239;  —  jeu  de 
volants,  239. 

Arundel  (comte  et  comtesse  d°). 

—  Portraita  par  Rnbeni  :  V.  fa- 
mille noble,  I7(. 

Arthur,  roi.  Statue  par  Peler 
Viscbor,  dans  l'église  des  Fran- 
ciscains, à  InnsbrUck,  99, 

Atelier  (1),  de  tailleur.  —  |>eiu- 
ture  de  Brekolenkam,  171. 

Atlas.  —  représentation  italienne 
(d')  au  XVI*  s.,  |iar  Jean  d'Udiue  : 
V,  arabesques,  67. 

Aamont  ^hotel  d'),  h  Paris.  —  par 
Manaart  :  cour,  246. 

Aurora  (1),  —  peinture  de  (iuido 
Reni,  J..7. 

Avare  (!'  .  et  la  Mort,  —  gravure 
aur  boisde  iLins  llolbein, extraite 
des  simulacre*  do  la  .Mort,  103. 

Ayuntamlanto,  k  HèTille.  —  rxvi* 
s.|  :  façade,  441. 

Baoohus    ou    las   Ivrogosa.   — 

peinture  de  Velaïquei,  2  J. 

Bal  (le),  —  gravure  an  tailledonce 
d'A.  Bosse,  III. 

Balasdana  —  embrasaaat  le*  pieds 
d'ua  galérien,  gravure  de  Chau- 
veau  :  V.  galérfsna,  ISO. 

Ballln  'Claude)  né  en  I«I9,  mort  an 
I67H.  -  Vue  en  broni*  dan*  les 
jardins  de  V*r*aill*s,  }5<l. 


Bambala  (Agostino  Busti  di),  mort 
en  1548.  —  Statue  funéraire  de 
(iaston  da  Koix.  81. 

Banquet   de  la  garde  civique. 

—  peinture  do  Van  der  lleist,  ITU. 
Banquier   (le)  et  sa  femme.  — 

peinture  de  Quentin  Matsvs,  107, 
Baradelle     xvii<  s.].    —    Cadran 
solaire,  212, 

Barbari  (Jacopo  da).  —  Grartire  sur 
bois  re)tréscntant  la  vue  générale 
de  Venise  (fragments)  :  —  île  San 
Giorgio  ;  V,  ile  des  lagunes,  63; 

—  arsenal,  63. 

Barbiere  (Dominico  del),  dit  le 
Florentin  [xvr  s.].—  Portail  de 
l'église  de  Saint-André,  prés  de 
Troyes,  90. 

Bartolommeo  (Fra),  né  ou  l(7;> 
mort  en  i:il7.  —Peinture  :  La  dé- 
po^iitiou  de  Croix,  82, 

Bataille,  —  peintiiro  de  Salvatore 
Rosa.  2.>7. 

Batory  fEtienne).  roi  do  Pologne 
(1j7I-I586).  — Sabre,  189,  —  Tom- 
beau, 115. 

Baudart  (Jacques   de),  bourgeois 

d'Arras.  —  Sceau  (xvi«  s.],  17. 
Bavière    (Wolfang,    duc    de).    — 

Portrait .  gravure  de  Michel  Osteu- 

dorfer  :  V.   prince,  26. 
Bavière    (duc  de),    —   tenant    le 

içlobe  impérial,  gravure  de  Hogen- 

"-erg,  25. 

Bavière  (  Marie-.\nne-Christine- 
Victoiro  de),  dauphine  do  France. 

—  Portraitt:  — ■  gravure  [xvii*s.]: 
V.  noble,  dame  noble  et  enfants 
noble-s,  233, 

Bazzi.  V.  Sodoma. 
Beaugrant(Guyot  de).— Cheminée 

du  Franc,  au  palais  do  justice  do 

Bruges  ^xvi*  s.],  233. 
Beoerra  (Gaspard)  né  en  1520?  mort 

en  I.Î70?  — atatue  :  Saint  Jér(^me, 

110. 

Beham  (Ilans  Sebald),  do  en  1500, 
mort  en  15'>0.  —  Gravure  aur  bois 
faisant  partie  de  ta  suite  <  des 
Planètes  »  :  Mercure,  103. 

Bella  delta).  —  Kglisc  des  Fran- 
ciscains ixvi'*.],  à  Innsbnlck, 98, 

Bella  (Stefano  delta),  né  en  1610, 
mort  en  1664.  — Gravure  en  taille- 
douce  :  nobles  polonais.  188. 

Belllnl  (Gentilo),  école  (de).  —  Iji 
réception  d'un  ambataadeur  véni- 
tien au  Caire,  197. 


t: 


Bénédicité    (te] 


'I., 


gravure   en 


V.  famille  bourgeoise,  ISi. 

Bergers  (les)  d'Arcadle,  peinture 

de  Poussin,  249. 

Bsmardt  (Joannes  de).  —  (^.olTrel 
Farnéso  'xvrs.!,  87. 

Bamiolcel  (Guillaume).  —  Porcho 
de  l'hAtel  de  ville  do  Cologne 
XVI»  s.J,  9«. 

Bernin  (I598-I68)).  -•  folonnadet 
de  la  batilique  de  .Saint-Pierre  do 
Rome,  Tl  ;  —  Monument  funèrairr 
du  pape  Alexandre  VII,  *  .Sainl- 
Pierro  de  Rome.  24(. 

Barruguata  ^\tonso),  né  en  1(80, 
mort  en  I.'i6l,  .IrrAKee/iire;  mai 
son  de  l'infante  a  Saragosse,  lo9; 
—  .Slalutt:  -  le  Sacritic-o  d'.\bra- 
ham,  110;    -  Saint  Sébaatien,  110. 

Barry  (duc  de),  petit-HIs  de  l,nuis 
XIV,  —  Poriratit.  gravures  .■  — 
(xvii*  a.  I  :  V.  noble,  dame  noble, 
enfanta  nobles,  234  ;  —  d'après 
Mignard  :  V,  noble,  dame  noble, 
enfanta  nobles,  S3.1:  --  par  Bon- 
nart  :  te  dur  do    11  le 

duc  (de),  et  lo  duc   :  p<it 

au  trieirae   ns  :  .i  i 

te  due  i  lue  do; 

et  le  'i  I  au  jen 

royal  d.  i  ii. 


Bertelll  xvi'  s.J.  —  L'alelier  d'un 
peintre  italien,  gravure,  68. 

Bertelll  :  —gravure  en  taitte-douee 
extraite  du  Iteciieil  de»  habite  de 
dieertet  nations:  chaise  à  porteurs 
napolitaine,  238. 

Birague  (René  de),  chancelier  de 
Franco  ^xvi»  s.].  —  Statue  funé- 
raire, par  Germain  Piton,  92. 

Boboli  (jardins),  à  Florence,  — 
l^onlaine  de  Jean  Boulogne  : 
l'Océan  et  tes  fleuves,  81 . 

Boissart  (Robert),  —  Gravure  en 
taille-douce  :  ta  Concorde  :  V.  in- 
térieur et  repas,  236, 

Bologne  (Jean),  né  en  1524,  mort 
en  1608.  —  Statue  en  bronze  ; 
Mercure,  80.  —  Fontaine  (l'Océan 
et  tea  fleuves),  dans  tes  jardina 
Boboli,  à  Florence,  81. 

Bolséne.  —  V.  Messe  de  Bolsène. 

Bonnart  'xvir  s.  .  —  Gravures  en 
tnitle-douce:  —  tenouse,  renlueuse. 
nourrice,  promenouse  du  duc  de 
Bourgogne,  138.  —  Le  duc  do 
Bourgogne,  lo  duc  d'Anjou  et  le 
duc  du  Berry  jouant  au  trictrac, 
138,  —  Le  duc  do  Bourgogne,  lo 
duc  d'Anjou  et  le  duc  de  Berry 
jouant  au  royal  jeu  des  tortilica- 
tions.  138.  —  Paysan  do  Meudon, 
157.  —  Paysanne  de  .Meudon,  157. 

—  Bourgëoiae  do  Rome,  18|.  — 
Payaans  aux  environs  do  Rome, 
181,  —  Café  k  Rome,  181.  —  Etal 
de  boucher  k  Rome.  181,  —  Doge 
do  Venise,  181.  —  QuAto,  203.  - 
Fille  de  ta  Charité  servant  lea 
malades,  206.  —  .Ministre  protes- 
tant, 207.  —  Dame  jouant  du  cla- 
vecin, 218 —  Noble  et  dame  noblo 
prenant  du  chocolat,  235.  —  Dame 
noble  prenant  du  café,  235.  — 
Repas,  235.  —  Portrait  de  Mon- 
sieur :  V.  noble  en  habit  do  deuil, 
241. 

t^onnlvet.  —  Portrait,  miniature 
par  Jean  Clouet  [xvr  s.:,  94, 

Bontemps  (Pierre).  —  Tombeau 
de  François  1"    k   Saint-Denis. 

;xv  «.j,  8. 

Bordone  (Pkria),  né  en  isnn,  mort 
en  I57II.  —  Pécheur  olTrsnt  au 
doge  l'anneau  do  Saint  Marc, 
peinture  :  V.  te  doge  et  le  Conseil 
des  Dix,  66. 

Borgia,  —  Armes  (de*)  :  V.  famille 
Pesnroaux  pieds  de  la  Vierge,  89. 

Boraet  (Fran>;ois).—  Colonnes  da  la 
cour  du  Palais  do  justice  4e 
Liège 'xvf  a,],  105, 

Boaae (Abraham), né  en  I605?,mort 
en  1678.  —  Gravures  en  tnitle- 
douce  :  —  la  sage-femme  préaen- 
lanl  au  roi  munsoigneiir  te  dau- 
phin :  V,  naissance  de  Louis  XIV, 
118,  —  Iaiuis  xi  II  au  reliinr  dota 
Ij»  Rochelle  écoute  ta  harangue 
du  prévôt  de*  marchands  do 
Pari*,  II».  —  Louis  NUI  prési- 
dant le  repas  des  chevaliers 
du  Saint-Kspht,  120.—  I.O  Bal. 
III.  -  Page  sous  Louis  XIII. 
lit.  -■  Seigneur  sous  le  règne 
do  Louis  XtlI.  I.'l.  -  Kxtralte 
ilu  théâtre  de  la  Kr.ince  conte- 
nant les  di\  „  habits  : 
deux  flanc.  i  h  main. 
12-'.  -  L.  V,  fa- 
mille  bonrge„j»e,    Iji.    —  Bonr- 

feoise,  lt(  —  Kchopne  de  cor- 
oiiiDor ,    l^lt.  (Cabinet   d'un 

homme  do  loi,  12.'i.  --  Visite  aux 
pauvres  malades  :  V.  intérieur, 
lir>,  -  L'iiéiiital  de  ta  Charité,  20«. 
Kcote  de  Allés,  215,  --  Kcole  do 
garçons,  21(1,  —  I.a  ,Saignée  :  V. 
intérieur,  236.  —  \a  Visite  k  l'ac- 
eouchée,  140.  —  Knterreinent,  1(J. 

-  I  Fragments)  :  —  servante,  134  ; 
--  mendiant,  123;  —  pklisaier, 
125  ;  —  porteur  de  fagots.  125  ;  — 
boutique   d'un    libraire.    209  ;  — 
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ncteurs  do  l'IIotel  do  Hoiirf;opn«, 
217;  —  concert  d"ninateurs,  'JIH  : 

—  noble.  ii:)3  ;  — daines  nobles,  i  ri. 
Bossuet.  —  l'orlrait.pnrllyacinllie 

Hi>;;iu(l  :  V.  prélat,  illl. 

Boulle  (André),  né  en  IBVi.  mort 
en  n.li.—  Menblo  (ilc).  itiO. 

Bourbon  (dona  Is.il"d  dn),  l'cinmo 
di;  liiilippo  IV.  —  Portrait,  pein- 
liiro  par  Volazquez  :  V.  dama 
noble,  177. 

Bourdlchon  (Jean),  niS  on  1  V.il, 
iiioi-l  vers  152?.  —  Mhiiatnres  ej:- 
triiiles  des  Heures  it'Auite  d>:^  ïire- 
tan'ie:  —  moisson,  l'.i ;  —  fenai- 
son, 11':  —  criblage  et  vannage 
des  grains,  l'J;  —semailles,  ÏO;  — 
cgorgcment  d'nn  porc,  20  ;  —  por- 
chers abreuvant  leurs  bétes,  40; 

—  pressage  des  raisins,  20  ;  — 
Anne  de  Bretagne  avec  trois 
suintes,  Ut  :  —  saint  Mathieu,  OV; 
~-  encadrement  :  cerises,  94  ;  — 
encadrement  :  chardons,  94  ;  — 
orge,  yj  :  —  pensées,  '.'.^  ;  —  saint 
Corne  et  saint  Damien  :  V.  mé- 
decins, il3;  —  saint  Hubert  :  V. 
costume  de  chasse,  i'i'J. 

Bourgogne  iduc  de),  petit-tils  de 
Louis  XiV.  —  Portraits,  gra- 
vurcs  :  V.  noble,  dame  noble  et 
enfants  nobles,  234;  —  d'après 
Miijnard:  V.  noble,  dame  noble 
et  enfants  nobles,  2:i3;  —  par 
Ilonnart:  —  enfant  et  sa  nourrice. 
138;  -  enfant  et  sa  promeneuse, 
138;  —  enfant  et  sa  remueu.se. 
138;  —  enfant  et  sa  teoense.  138; 

—  le  duc  d'Anjou,  le  duc  de  Berry 
(et  le)  jouant  au  trictrac,  1.38  ;  — 
le  duc  d'.Aiijou,  le  duc  de  Berry 
et  (le),  jouant  au  jeu  royal  des 
fortifications,  138. 

Botirgogne,  héraut  impérial 
ixvi'  s.],  —  jetant  à  la  foule  des 
pièces  do  monnaie  :  V.  entrée  de 
Charles-Quiiit  et  de  Clément  VU 
à  Bologne,  2:i. 

Bourgogne  (hôtel  de),  à  Paris.  — 
Acteurs  ;  Gros  Guillaume  et  Isa- 
belle, Gautier  Garguille  et  Turlu- 
[tin,  gravures  d'A.  Bosse,  217. 

Bourgthéroulde  (hotcl  de),  à 
Hoiicn.  —  Bas-reliefs  |xvi'  s.J, 
représentant  les  fêtes  de  l'entre- 
vue du  camp  du  Drap  d'Or,  i. 

Boursse  (Bsaïas),  né  en  103 1,  mort 
en  11)72.  —  Peinture  :  intérieur 
hollandais,  172. 

Bramante  (U66-i:)l  '0-  —  Tuminudo 
du  cloitro  de  l'église  San  l'ietro 
in  Montorio,  à  Rome,  O'.l.  —  Palais 
du  la  Chance  lier  ic,  à  Rome,  cour, 
69.  —  Palais  Torloiiia.k  Rome.  — 
Projet  primitif  pour  Saint-I'ierre 
de  Rome  :  V.  revers  de  la  mé- 
daille du  pape  Jules  II,  67. 

Brauwer  (Adrien),  né  en  160o, 
mort  en  1638.  —  Peinture  :  le 
fumeur,  233. 

Brèant  (Felivre),  liourgeoise.  — 
Pierre  tombale  [xvi«  s.],  dans 
l'église  de  Chilly  (Seine-et-Oise)  : 
V.  famille  bourgeoise,  16. 

Brekelenkam  (1620? -1668).  — 
Pointure  :  l'Atelierdotailleur,  171. 

Breton  (Gilles  le).  — Salle  Henri  II, 
au  château  de  Fontainebleau, 
lxvii«  s.].  'JO. 

Breughel,  peintre  flamand  (lo2o- 
liiii'j;.  —  Peinture:  I,'Adoration 
des  mages,  106. 

Breughel,  dit  Breughel  de  velours 
(I:i68-I625). —  Peinture  :  le  Para- 
dis, 2j3. 

Brèzë  (Louis  de).  —  Statue  funé- 
raire attribuée  à  Germain  Pilon, 
dans  la  cathédrale  de  Rouen,  02. 

Briosco  (.Andréa)  :  —  V.  Rlocio. 

Briot   (Prançois),  —  Aiguière   en 

(dain  (Txvr  s.],  97. 
Brissart  (P.).  — Gravure  en  taille- 
doiico  :  mariage  de  Charles  II, 
roi  d'Espagne  et  de  Marie-Louise 
d'Orléans,  au  château  de  Fontai- 
nebleau [xvii"  s.],  13(i. 


—      gravure 


Bronzlno  (1502-1572). ,—  Portndls, 
peintures  :  -  a'Kléonoro  do 
Tolède  et  de  Ferdinand  I"'  :  V. 
dame  et  enfant  nobles,  .'i'.l  ;  — do 
don  Garcia  do  Médicis  :  V.  enfant 
noble,  59  ;  —  de  Marie  de  .Médicis. 
lille  de  Cosmo  I"  :  V.  jeune  lille 
noble,  WJ. 

Bucentaure     (1 
^xvni'  s.j,  182. 

Bullant  (Jean),nc  on  1510, mort  en 
1578.  —  Château  dos  'l'iiilerios  : 
façade,  9. 

Bullet  (Pierre),  né  en  1687,  mort  en 
1716.  —Porte  Saint-Martin,  V.>\. 

Buonarottl.  —  V.  Michel-Ange. 

Burgkmair  (Ilans),  né  en  1V73, 
mort  en  1531.  —  l'einturi;  (Irag- 
iiient  d'un  triptyque)  :  l'ompercur 
Henri  III  et  Saint  Georges  en 
costume  de  chevalier.  102.  — 
(iraeure  sur  bois,  extraite  du 
Weisskunig  :  Maxiinilien  s'entre- 
tenant  avec  des  capilainc=*,    103. 

—  Dessins  a  la  plume  :  —  chasse 
au  héron.  26;  —  au  cerf,  20. 

Busti  —  :  V.  Bambaja. 
Caliari.  —  :  'V.  'Véronèse. 
Callot,  né  en   l.')92,  mort  en   1635. 

—  J'Jaux-fortes  extraites  de  la 
suite  des  Misères  de  la  gnerre  :  — 
troupes,  221  ;  —  discipline  mili- 
taire, 227;  —  gens  de  guerre  dé- 
troussant les  voyageurs,  228  ;  — 
pillage  d'un  village  par  des  gens 
de  guerre,  228;  —  soldats  inva- 
lides et  mendiants  à  la  porto 
d'une  abbaye,  228. 

Camassi  (.Andréas),  né  en  1602, 
mort  en  16t8.  —  Gravure  d'après 
un  dessin  (de)  :  le  pape  Urbain  VIII 
et  trois  pages  :  V.  pape  en  cos- 
tume ordinaire,  200. 

Camelen  (William).  —  Dessin  re- 
présentant la  procession  des  fu- 
nérailles d'Elisabeth  fxvi"  s.]  —  : 
V.  funérailles  à  la  cour  d'Angle- 
terre, iiO  —  :  "V.  prêtres  de  la 
chapelle  royale,  50; —  :  V.  ser- 
gents d'armes,  50;  —  :\.  trom- 
pettes royaux,  50  ;  —  :  V.  sergents 
d'armes,  oO. 

Campagnes  de  Louis  XIV.  ma- 
nuscrit français  [xvilo  s.J.  — 
Miniature  tirée  (des)  :  Louis  XIV 
recevant  les  propositions  de  paix 
des  ambassadeurs  des  Provinces- 
Unies,  en  1672  :  V.  négociations, 
229. 

Cana  —  :  V.  Noces  de  Cana. 

Canal  (grand),  —  au  château  de 
Fontainebleau:  —  promenade  do 
la  cour  au  début  du  règne  de 
Louis  XIV  le  long  (du),  gravure 
de  Lepautre,  139; —  au  château 
de  Versailles  :  —  gravure  de  G. 
Pérelle,  131  ;  —  illuminations  (sur 
le),  gravure  de  Lepautre.  145. 

Cano  (Alonso),  né  en  1601,  mort  en 
1667.  —  Statue  eu  bois  :  saint 
Kr.inçois  d'Assise  :  V.  Sculpture 
espagnole,  246. 

Caprarola  (Cola  da).  —  Église 
Santa-Maria  délia  Consolaziono 
[XVI'  s.J,  à  Todi,  69. 

Caravage  (Michel-Ange  da  Cara- 
vaggio,  dit  le),  né  en  1569,  mort 
eu  1609).  —  Peinture  :  déposition 
de  Croix,  256. 

Carlos  (don),  infant  d'Espagne,  fils 
de  Philippe  IL  —  Statue  (de),  par 
l'ompeo  Leone  :  V.  princes,  3». 

Carlos  Balthazar,  infant  d'Es- 
pagne. —  Portrait,  par  Velazquez  : 
V.  infant,  176. 

Carlos  (l'infant  don),  second  fils  de 
Philippe  IV.  —  Portrait,  par  Ve- 
lazquez :  V.  noble  espagnol,  177. 

Carnavalet  (hôtel),  à  Paris.  — 
Arcade  avec  figures  décoratives, 
par  Jean  Goujon,  92. 

Carrache  (Annibal  Carraci,  dit  le), 
né  en  lo6'i,  mort  en  1609.  —  Pein- 
ture: Pietà,  25b. 


Casalns  (Bominique).  —  Sceau 
[XVI"  s.],  60. 

CaBtelnau(Antnine  de).  -Portrait, 
peinture  de  Ilans  Hotbcin.  102. 

Catherine  de  Médicis.  -  \'.  Mé- 
dicis. 

Cellini  (Benvenuto).  né  en  ISiio, 
mort  on  1572.  —  Statue:  l^erséc 
vainqueur  de  Méduse,  80.  — 
Diute:  Cosmo  l"  de  Médicis,  80. 

—  t'asquc  et  bouelier  (altril^iiés  à), 
258. 

Cellini  (Benvenuto),  écolo  (de).  — 
Aiguière,  87. 

Cène  (la).  —  F'resque  de  Léonard 
de  Vinci,  dans  le  réfectoire  du 
cloître  de  Santa-Maria  délie  Grd- 
zic,  à  Milan  (xvi*  s.J,  71. 

Cerf-volant  (le)  —,  gravure  en 
taille-douce  de  Vairan  [xvii's.], 
239. 

César.  —  Représentation  française 
[xvr  s.")  :  V.  Diviliac,  95. 

Cité   (la),  à   Paris.   —  vers    1073  : 

\.  Louvre,  etc.,  152. 
Chambre     des    Communes,   — 

délégués  et  président  de  (laj  an 
.xvi*s,,52,  — en  16il  ;  gravure,  175. 

Chambre  des  Lords.  —  [xvi'  s.], 

gravure.  52;  —  Ixvii*  s.],  gravure 
île  R.  de  llooghe,  175. 

Champagne  (Philippe  de),  né  en 
1602,  mort  en  1674.  —  Portraits 
peintures  :  —  fillette  tenant  un  fau- 
con, 122.  —  Jean-Antoine  de  Mes- 
mes,  149.  —  Prévôt  des  marchands 
et  leséchevinsde  Paris,  153.  — Le 
cardinal  de  Richelieu,  201. — La 
mère  Catherine  Agnès  Arnaud 
et  la  sœur  Catherine  de  Sainte- 
Suzanne  :  V.  religieuses,  202. 

Chancellerie  (palais  de  la),  à 
Rome,  par  Bramante  [xvi'  s.l  :  — 
cour,  69. 

Charité  (hospice  de   la),  à   Paris. 

—  in/irnierie  :  gravure  d'A.  Bosse, 
206  ;  — fille  {delà],  servant  les  ma- 
lades, gravure  de  Bonnart,    206. 

Charité.  —  lieprésentationilaUenae 
(de  la)  au  xvir  s.,  par  Bernin  ; 
V.  sculpture  italienne,  218. 

Charles  I'"''.  roi  d'Angleterre  (1625- 
1619).  —  p^ifants  (de),  portrait 
par  Van  L)yck,  171. 

Charles  n,  roi  d'Angleterre  (1660- 
1685).  —  Repas  à  la  cour  (de), 
gravure  de  Philippe,  174. 

Charles  II,  roi  d'Espagne  (1666- 
170UJ.  —  Mariage  (de)  avec  Louise 
d'Orléans ,  gravure  do  Brissart, 
136. 

Charles,  fils  de  François  !■%  dau- 
phin de  France.  —  Sceau,  15. 

Charles  'Vm.  roi  de  France  (1483- 
1498),  —  recevant  un  liore  dn  sire 
ife/«G™//i»j/se, miniature  [xvi' s.]: 
V.  cour  de  Charles  VIII,  2.  — 
Sceau,  1.  —  Médaille,  91.  —  Tom- 
beau de  ses  enfants,  par  M.  Co- 
lombe, dans  la  cathédrale  do 
Nantes,  91. 

Charles  DC,  roi  de  Franco  (1560- 
1574).—  y'oi'(ra!(  attribué  à  Clouet: 
V.  noble,  232.  —  Sceau,  I.  — 
Monnaie,  1 1. 

Charles  IX,  roi  de  Suède  (1660- 
1697,.  —  Cour  :  festin  (à  la),  gra- 
vure [xvu'  s.],  185. 

Charles  Quint,  empereur  d'Alle- 
magne (1519-1556).  —  Portraits: 
—  sculpture  [xvn«  s.],  99  ;  — 
peinture  par  Pantoja  de  la  Cruz 
[xvl'  s.],  i  1 1  :  —  remettant  le  /iou~ 
voir  entre  les  tnains  de  son  fils 
Philippe  II,  gravure  de  llogen- 
berg,  23  ;  —  conférant  à  son  frère 
Ferdinand  I"  l'ineestiture  des  pays 
héréditaires  d'Autriche,  gravure 
de  Ilans  Tirol  :  V.  investiture, 
24.  —  Entrée  (de)  et  du  pape  Clé- 
ment Vil  à  Bologne,  gravure  do 
Hogenberg,  25  ;  —  débarquement 
(de)  n  laGoulette,  auprès  de  Tunis, 


tapisserie  de  Vermeyeii  :  V.  p«- 
lères,  230.  —  Armure,  3*.  —  Ar- 
moiries ;  V.  ferronnerie,  113.  — 
lianniére»,  21.  —  Sceau,  33.  — 
Contre-sceau. il.  —  Monnaies, 11. 

—  Armée  (de),  tapisserie  de  \er- 
nieyen,  37.  —  Maisoit  dite  (de),  à 
Anvers  ^xvi*  s.J  :  façado,  46. 

Charles-Oulnt,  empereur  d'Alle- 
magne cl  roi  des  l)eux-.'S>cile«.  — 
Monnaies,  60. 

ChâtiUon.  —  Ciravnrei  en  taille- 
douce  (carrousel  d'avril  1612.  à 
la  place  Royale).  123.  —  Hôtel  de 
ville  de  Paris,  d'après  un  dessin 
(de),  123. 

La  Châtre  (comto  de).  —  Portrait 
de  Largillère.ÎjO. 

Chauveau.  —  Oraoures  en  taille- 
douce  : —  extraite  de  la  vie  de 
Jean  Balesdens  :  Jean  Balesdens 
embrassant  les  pieds  d'un  galé- 
rien :  V.  galériens.  150.  —  Entrée 
de  Louis  XIV  et  do  Marie-Thé- 
rèse à  Paris,  en  1660.  155.  — 
Billet  funéraire.  211. 

Chéron  (E.).  —  Médaille  Ixvii's.] 
du   pa[te  Clément  X.  199, 

Chevalier  (le),  la  Mort  et  le 
Diable,  —  gravure  d'Albert  Du- 
rer, 101. 

Christ  (le)   couronné  d'épines. 

—  peinture  par  Guido  Rem,  208. 
Christ.  —  Sépulcres  :  —  do  l'ab- 
baye de  Solesines  [xvi"  s.],  91  :  — 
par  Ligier  Richier  'xvf  ».]  :  V. 
mise  au  tombeau,  92. 

Christ.  —  HeprésentatiOD»  (du)  : 

—  Espagnoles  :  —  ,  XVI"  s.]  :  V. 
Passion,  110;  —  [xvi'  s.J  :  V. 
baiser  de  paix,  112;  —  [xvi"  s.], 
par  Luis  de  Morales  :  V.  Ecco 
Home,  111.  —  Flamande  [[xvii"  s.^, 
par  Rubens  :  V .  descente  de 
Croix,  232.  —  Française  [xvii"s.], 
par  Léonard  Gautier  :  V.  frontis- 
pice, 210.  —  Hollandaise  xvii' 
s.],  par  Rembrandt  :  V.  pèlerins 
d'Emmails,  254.  —  Italiennes  :  — 
[xvi«  s.J  :  V.  costumes  italiens 
«  soigner  et  loger  les  pèlerins  «, 
58;  —  [xvi"  s.J,  par  Raphaël  :  V. 
dispute  du  Saint-Sacreinent,  208  ; 

—  par  Raphaél  :  V.  transfigura- 
tion, 7*  ;  —  d'après  Raphaël  : 
V.  Jésus,  86;  —  par  Fra  Barto- 
lomnieo  :  V.  déposition  de  Croix, 
82;  —  par  Michel-Ange  :  V.  la 
Pieta,  78  ;  —  par  Micliel-Ange  : 
V.  jugement  dernier,  79;  —  [xvll" 
s.J,  par  le  Carrache  :  V.  Pieta, 
2.56;  —  par  le  Caravage  :  V.  dé- 
position do  Crois.  256. 

Christian  W,  roi  de  Danemark 
(1588-1648).  —  Monnaies,  184. 

Churing  [xvi"  s.].  —  Eglise  des 
franciscains  à  Innsbriick,  98. 

Clément  'VII  (1523-1534).  —  £n/i-fe 
de  l'empereur  Charles- Quint  et 
(du  pape),  à  Bologne,  gravure  de 
Hogenberg,  2b.  —  Médaille.  199. 

Clément  X  (1670-1676).— Médaille, 
190. 

Clouet  (François).  —  Peintures  : 
portraits:  de  Henri  II,  93;  — 
d'Henri  II  (attribué  à)  :  V.  noble. 
232;  —  do  Charles  IX  (attribué  à;  : 
V.  noble.  232.  —  Dessin  :  tête  de 
vieillard,  93. 

Clouet  (Jean,  dit  Jehannot).  — 
Peinture  :  portrait  de  François  1", 
93.  —  Miniatures  extraites  du  ma- 
nuscrit français  n"  13  429  (Com- 
mentaire des  guerres  galliques) 
de  la  Bibliothèque  nationale  :  — 
portrait  de  Fleuranges,  94;  — 
portrait  de  Bonnivot,  94. 

Cock  (Pierre).  —  Gravures  sur  bois 
extraites  d'un  Recueil  de  dessins 
sur  les  mœurs  et  coutumes  des 
Turcs  :  —cortège  du  sultan, 197  ;— 
cimetière  et  enterrement  turc.  198. 

Coello  (Sanchez),  né  en  1515,  mort 
en  1590.  —  Portrait  de  l'infante 
Isabelle  Claire  Eugénie,  peinture, 

m. 


INDEX    DES    NOMS   IMmiMlES 


•iOo 


Colbert  (Edouard,  marquis  de  Vil- 

huerO-  —  Buste  en  marbre  par 
l»-sjardin8.  247. 

Colbert  —  conduisant  Louis  XIV 
dan»  les  at''liertdesfiob^iins,\,û);*\%- 
serie  xvii"  s.]  :  V.  roi  Louis  XIV, 
i;i.  — CArf/<fa«.  àScenux,  gravure 
xvir  ]  ;  V.  habitation  noble.  148. 

Collgny  (fîaspard  de'i.  amiral.  — 
Portrait  rxvi*s/,  par  MorcDuval  : 
V.  nobles,  14. 

Coligny  (François),  colonel  gén*i- 
rai  d'infanterie.  —  Portrait  [xvi* 
H.  ',  par  Marc  Duval,  jçravure  :  V. 
nobles,  14. 

Collgny  (Odet  de),  cardinal  de 
Chùtillon.  —  Portrait  [xvi*  s.l, 
pnr  Marc  Duval.  gravure  :  v. 
uoblt^s,   1  i. 

Colins  (Alexandre).  —  Sculpture 
do  la  façade  du  château  d'Heidol- 
berg  'xvii*8.],  98. 

Collège  ^sailo  du),  —  V.  Palais  des 
Doges, 

Colloque  de  Polosy.  —  gravure 
sur  bois  de  Pcrrissin  et  Tortorel  : 
V.  discufision.  J07. 

Colombe  (Michel).  —  Tombeaux  : 
—  de  François  II,  duc  de  Bro- 
la>çne,  dans  la  cathédrale  de 
Nantes  'xvi»  s.',  91  :  —  des  en- 
fants de  Chartes  V'III,  dan»  la 
cathédrale  de  Tours,  91. 

Combat  de  coqs.  —  peinture  par 
Snyders,  i-t'',. 

Comédie  française.  —  [xviii*  s.], 
fa'.'.Tdo.  (.'ravure,  ilti. 

Commerce  (te).  —  Statuo  de  San- 
sovino.  il  la  l.of((ria  du  campanile 
tic  Siiint-.Marc,  à  Venise,  80. 

Communes  :  —  V.  Chambre  des 
Communes. 

Communion  (ta)  de  saint  Jé- 
rôme, —  peinturpdul>ominiquin. 

1  .ti. 

Conception  (l'Immaculée),  —  pein- 
ture par  Miinllo,  io9. 

Concession  (ohapello  do  la)  :  ~ 
\' .  Saa  Mercuriale. 

Concorde  (La)  :  —  V.  Boissart. 

Conseil  fsalle  du  grand)  :  —  V.  Pa- 
lais des  Doges. 

Conseil  des  Dix,  —  nt  doge  [xvi* 
!«.  .  p-*inture  do  P.  Bordono,  66. 

Coqueau  (Jarqne«).  —  Château  de 
(^ininbord   xvi*  n.\  ». 

Corneille  de  Lyon.  —  Peinture  : 
Portrait  d'une  damo  [xvp  a.],  95. 

Corner  (Palais^,  à  Vf-niao.  —  par 
Siiiisovino,  63. 

Corrège  (Antonio  .Mlegri  dit  le), 
né  en  UVi.  mort  on  1331,  —  Pffin- 
tHr«  :  Madone  do  .San  (Jirolamo, 
^t.  —  FresqiUt  au  couvent  dvH 
oonofls  de  saint-i'aul,  à  Parme  : 
Diane,  RS. 

Cosme  X"  de  M èdloU  :  -  V.  Mé- 
dias   XVIl'S.'. 

Cossln  [xvii»  n. ,.  -  Oraruro  en 
tailic-doucH  :  Rncadmmont   d'une 

iiage  de  la  thi^Hfj  de  phtiosnphin  do 
.ouia  do  I<a  Tour-d'Auv*rrgnc.  211. 
Gotelle  (xvii'  ».  .  -  l'eintum*  :  — 
bonciuot  d***  foiitaiofs  daun  Ich 
jardina  du  rhiUrau  do  V«rs«iile«. 
131:  'fontaine  dnna  loxjardin** 
du  rhateau  do  Ver«aiUca,  131. 
Cotts  (Hobcrt  de),  né  on  Xli:*^.  mort 

nil    t"r;  ..  .\rrhifrrtnri'  :        rha- 

prll»'  '    iif'H, 

Ji^.  dit 

roi  ')  •  ,  '     "ido 

VerMaiil*"*,  i;0;  —  cAdeiUM.  cou- 
Imm,  cinllKr,  fourchette,  aaliére 
do  l>ouia  \IV.  un. 

Coar  de  marbr«,  au  rhAteau  d« 
VcniaiM''^-  Rrpf'Mnlalion 

lhé;^'i  *  U^  (fra- 

vur»'  —  f«iilin 

donn  tro  de  I^- 

paiilro,  li-t. 

Gourtln  (.Martin),  frrefflar  du  roi. 
-  KfrtjiriA  tombale  [xvr  %.]  :  dana 
l'éfilise  d"  Pomnoone  (4eino-«t- 
Marnf       V  prefn^r   !l. 


Cousin  (Jean),  né  eu  1500,  mort  eu 
ihVi).  —  Peinture,  le  Jugement 
dernier,  03. 

Couvert^ie  grand),  —  en  I*i7î), gra- 
vure, 135. 

Covarrubias  (Alonao  de).  —  Cour 
dtt  r.\lcazar  do  Tolède  [xvi«  s.], 
109. 

Coypel  (Iil0l-17i2).  —  Portrait  fdo) 
et  de  son  Aïs,  gravnre  de  Du- 
changrt  :  V.  artiste,  2U. 

Goysevox  (Charles-Antoine),  né  en 
ItiiO,  mort  on  1720.  —  Tombean 
du  cardinal  Mazarin.  2»3.  —  Vase 
en  iiuirbru,  dans  les  jardins  du 
chàtcnu  do  Versailles,  2»7. 

Cranach  (Lucas),  né  en  iCIi,  mort 
en  i;iD3,  —  /Vm^ire  .*  portrait  du 
docteur  Schoiiring,  102,  —  <rrrt- 
vnrestfrAott.nx  traite  des  Sermons 
du  prince  d'Anhalt  représentant 
Georges  d'Anhalt  :  V.  prince,   Î6. 

Crèqui  (maréchal  do).  —  Bureau, 

Croix  {Déposition  de):  —  Peintures: 

—  [xvi*s.J.  par  Kra  Burtolommeo 
82;  — [xvii"8.],  parleCaravagge. 

Croix  {descente  de).  —   Peintures  : 

—  par  Rubons  f  xvii"  s.].  i52  ;  — 
par  Jouvenet  (^xvii*  a.],  2.»0. 

Damnes.  -~  Hcpréscnlation  ita- 
lirniie  xvi's.],  par  Michel-Ange  : 
V.  jtigenuMit  dernier,  "9. 

Dangeau  (marquis  de).  --  prêtant 
lo  serment  de  fidélité  au  roi,  dans 
la  rhapfUo  du  château  de  Ver- 
sailles, le  18  décembre  Itiy.i,  Â 
cnu^o  de  la  grande  maîtrise  du 
Tordre  do  Notre-Dame  du  m«nt 
Carniel  ot  de  Saint-I-nzarti.  jrra- 
vuro  do  Séba.sti<*n  Leclcrr,  {.iti. 

Danse  d'Apollon  et  des  Muses. 

—  pcinturu  par  Jules  Komain,  H'S. 
Danseurs  de  noce.  —  gravure  sur 

cuivre  do  lleurî  Aldoprcver,  103. 

Dauphin  (le  grand),  tlls  do  Louis 

XlV.  —  Portiiiits  :  gravures  :  — 

—  d'aprÔH   Mignanl  :    V.    noble, 
damo  noble  et  enfants  nobles,  233; 

—  anonyme   [xvii«  s.]  :  V.  noble, 
dame  noble  et  enfants  nobles,  231. 

Dauphlne  Ma).  —  Portraits:  gra- 
vures —  d'après  Mignard  :  V.  no- 
ble, dame  noble  ot  enfants  nobles, 
233;  — anonyme  [xvii*  s.J  :  V.  no- 
ble, damo  noVe  et  enfants  nobloa, 
334. 

Décollation  de  saint  Jean- 
Baptiste.  —  fresque  il'Aiidroa 
drl  Siirt<i,»u  cloître  dus  HécotletN, 
à  Florence.  »3. 

Dslorme  (Philibert),  né  en  ISlo. 
mort  en  1570.  —  Château  d/e»  Tut- 
Ufrieê  :  façad^i.  9.  —  Plafond  t\o  la 
salle  Henri  II  au  cliAteatide  Kon- 
tainobleau.OO.  -  rom^Mude  Fran- 
çois 1"  A  l'églist)  Sainl-I)cnis,  H. 

Démon.  —  Repr^sentatinns  italien- 
nes :  —  XVI"  s.],  par  UapliBftl  : 
V.  saint  .Michel.  :5:  —  fxv.'s.;. 
par  Michol-Ango  :  ,V.  Jugoniout 
dentier.  79. 

Déposition  (la)  de  Croix.  —  Pein- 
ture, par  Kra  Itartolommeo,  *l. 

Déposition  la)  de  Croix.-  Poin- 
ture, par  le  Garava^K'^i  -^^l^' 

Descente  (la'  de  Croix.  —  P*!in- 
tiire,  par  Jean  .louvrmet,  S.'^o. 

Descente  la)  de  Croix.  —  Poin- 
turo,  par  Uub«*nN.  i  >i. 

Deajardlns  (Martin  Van  don  Ito- 
gaert),  nfV  nn  16*0,  mort  en  IfiUfr. 
—  Buste  on  marbre  :  llolbert, 
marquis  de  Villarnrf,  3i7. 

Diable,  le  Chevalier  et  la  Mort 

Me),  —    gravurw  i»ur  i'Ui\r«  d'AI- 

bort  UUrvr,  101. 
Diane.  —  Fresque,  par  le  Corrége, 

aii  couvnntdoN  Nonnoa  de  lieint- 

Paul.  k  Parme,  f>l. 
Diane.  —  HeprtaT*'»M«M-       fran 

çatse  —  ixvr  •.  ^  :  V. 

plal,  9ft:   —   •^  .     s.  . 


d'après  RapbaJ^hV.Amourdéren- 

dant  Psyché   devant  Jupiter,   75. 

Diète.  —  Séance  de  (la)  impériale  à 

Hatisbonne  en  1640,  gravure,  lUi. 

Dieu  le  père.  —  Représentations  : 

—  espagnole  [xvr  s.],  par  Luis  de 
Varga  :  V.  naissance  de  Jésus- 
Christ.  111  ;  —  italienne,  par  Ka- 
phaél  :  V. dispute  du  Saint  Sacre- 
ment. 208. 

Dlntevllle  (Jean  de).  —  Portrait, 
peinture   do  Hans   Holbein,    102. 

Diogène  (Alexandre  et].  —  Haut 
relief  en  marbre  do  P.  i'ugcl,  ik7. 

Dispute  (la)  du  Saint-Sacre- 
ment. —  Fresque  do  Uaphaél 
dans  la  chambre  do  ta  Signature 
au  Vatican  [xvi«  ».],  208. 

Dlvitiao  devant  César.  —  Minia- 
ture française  de  Godefroy  de 
Hollande,  95. 

Dix  :  —  V.  Conseil  des  Dix. 

Doges  (palais  de<i),  à  Venise.  - 
Cour  fxvi*  s.],  gravure,  63  :  — 
Satie  du  grand  C'oni^i/ .- peinture 
du  Tintoret  [le  dogo  Nicolo  da 
Ponte  présentant  à  Venise  le 
Sénat  et  tes  offrandes  dea  cites 
soumises.  S4  ;  —  SalU  du  Collège  : 
plafond  (fragment),  par  Pau)  Vé- 
ronôse  (Venise  entre  la  Justice 
et  la  Paix),  8(î. 

Dominiquln  (Dominico  Xampiori 
dit  lo),  no  en  t5>^l,  mort  en  1641.  — 
Peinture  :  la  communion  do  saint 
Jérôme.  iSG. 

Doni  (Maddalena).  —  portrait, 
peinture,  par  Hai)hat'l,  75. 

Domr  (Gérard),  né  en  1613,  mort  en 
lt>75.  —  J'einture»  :  ~  la  femme 
hydropique,  25  i;  —  l'épicièro  de 
village,  172;  —  (fraK'nients)  :  — 
paysan,  1"0;  —  paysanne,  170. 

Drap  d'Or  (camp  du).  --  Fêtes  do 
l'entrevue  :  V.  bas-reliefs  de  l'hôtel 
lïourgthéroulde  [xvi*  s.],  4. 

Du  Cerceau  (Androuet).  —  Gra- 
vure sur  cuivre  [xvi"  s.j  :  vue 
cavalière  du  château  do  Verneuil  : 
V.  résidence  noble,  15. 

Dumou8tiers(P.),  né  en  lb6ï,  mort 
en  Iti5ti.  —  Dessin  :  portrait  do 
Monsieur  do  Négrcpelisse,  351. 

Dupré  (1574-lf>47}.  —  Médaille  : 
flonri  IV  et  Marie  de  Médicit  en 
Mars  et  en  Pallas,  Î47. 

Durer  (AIb«>rl),  né  en  1471,  mort  en 
I52«.  —  Peinture  :  l'Adoration  di-s 
Magca.  loi.  —  Gravures  sur  cuirre: 
—  paysan  et  paysanne  dansant, 
31;  —  groupe  do  paysans,  32  ;  — 

rraysans  au  marché.  32;  —  la  Mé- 
aiicolie,  101  :  —  le  Chovalier.  la 
Mort  ot  le  Piable,  101  ;  —  portrait 
de  Pirkheymor,  101.  —  Ùessins  : 
costume  de'cour,  27;— bourgeoise. 
2H.  —  Aquarelle  :  campagne  aux 
enTîrona  do  Nftrombcrg,  31.  — 
.\fanitei/uifi  (attribué  à),  (»H. 

Duval  (Marc).  —  Gravure  aur  cui- 
vre [xvr  a.]  :  les  trois  fr^re»  de 
<:oligny  :  V.  nobloa,  U. 

Dyok  (van),  né  en  1599,  mort  en 
Miil.  '  Peintures  :  portraila  :  — 
lin  bourginostro  d'Anvers.  103;  -— 
de  la  tomme  du  bourgmestre 
d'Anvers,  IA3:  —  dos  enfants  do 
Charles  1".  I7i;  — deGuillaume  II 
d'Orange  et  do  xa  Hancé*i  Marte. 
25J,  —  La  Vierg«  aux  donateur*. 
232.  —  PvMsin  :  hérauts  d'arinna 
do  la  cour  d'Angleterre,  173. 

Eaatotaeap  (marché  d),  A  Londres. 

—  (xvi*  s.i,  dessin d'A.  van  Wyn- 

gaorde,  51. 
Eoca  Homo.  —   peinture  do  Luia 

d«*  Moral^N.  III. 
ÊOOle  d'Athènes  >l\  —  freaqno 

do  Hapha''!.  dans  la  chambre  do 

la  Signature,  au  Vatican.  76. 

Éoovllto   (bétel    4').  *    (Uen. 
xvr   a.j  :   V.    riche  habitation 
bourgeoiaet  17. 


Edouard  VI.  roi  d'Angleterre 
(1547-1553), —  remettantau  lord- 
mat  re  de  Londres  te  règlement  (f  mm 
hôpital  fondé  dans  cette  vUle,  pein- 
ture d'Itotbein,  (S. —  Monnaie.,  114. 

Ëlèonore  d'Autriche,  femme  do 
Fran\,'ois  I". -—  l*orlrait  :  V.danie 
noble,  aquarelle  ^xvii»  s.  \  14. 

Elisabeth  d'Angleterre  (  155s- 
1603).  — Portraits:  — gravure  aur 
cuivre  [xvi"  s.]  :  V.  reine,  4";  — 
gravure  par  Crispin  de  Passe  : 
V.  reine,  48,  —  in-èsidant  In 
chambre  des  Lorus,  gravure 
;Xvi»8.],  ji;  —  se  rendant  chez 
son  tninixtre  Lord  Hunsdon,  pein- 
ture 'xvi«  S.J,  47  :  —  «*/  ses  cottrti- 
sans  déjeunant  sur  l'herbe  au  cours 
d'une  partie  de  chasse,  gravure 
[XVI*  s.j  :  V.  partie  de  chasse,  50. 

—  Funérailles^  dessin  do  W. 
Camolon,  50.  —  Monnaie,  40.  — 
Sceaux,  5î.  —  Carrosses,  50.  — 
:l/aiso;i,dito  de  la  reine.à  CoUMay 

XVI'  «.]  :  V.  habitation  noble,  54. 

Elisabeth  d'Autriche,  reine  de 
France,  femme  do  Henri  III.  - 
Cortrait.  aquarelle  [%vi*  s.]  :  V. 
dame  noble,  ^3.1. 

Elisabeth  de  France,  reine  d'Ks- 
pjtgnt-'.  femme  do  Philippe  III.  — 
Portrait,  peinture  par  Kunens.*5:;. 

Elisabeth  de  Valois,  reine  d'Ks- 
pagno,  fommo  de  Philippe  11.  - 
Statue  'Xvi*  s.',  par  Pompt^o 
Leone,  ii  la  chapelle  do  l'Escurial  : 
V.  princes,  34. 

Élus.  —  Heprésentation  italienne 
[xvi*  a.],  par  Michel-Ange  :  V. 
Jtigomcnt  dernier,  79. 

EmmaÛs  (les  pèlerins  d*),  —  pein- 
ture de  Ucmorandt,  lî.'ii. 

Entant  Jésus.  —  Représenta- 
tions .'—espagnole  :  xvi*  s.  :.  t.»rrr 
cuite  de  Torrr^iViNo,  113.  —Fla- 
mande [xvii»  s.  :•  par  Van  hyck  : 
V.  Viergo  aux  donateurs.  iM.  — 
Française  I XVII*  s.j, par  A^iV/Mïirrf: 
V.  Vierge  k  la  grappe,  i'à».  —  Ita- 
liennes [xvi*  s.  ;  :  —  par  Andréa 
det  Sarto  :  V.  Madone  au  sac.  83  ; 

—  par  Marc-Antoine  :  V.  Viciée, 
K7  :  —  par  Afi'cAW-.4»src  .-V.  Sainte- 
Famille,  77;  —  pnr  Iiapha^t:V. 
Vi«rge  à  la  chaise,  73  ;  —  V.  belle 
Jardinière,  73;  —  V.  Vierge  de 
Saint-Sixte,  74;  — •  par  Andréa 
Solario  :  V.  Vierge  au  coussin 
vert.  86  ;  —  par  Titien  :  V.  famille 
Pesaro  aux  pieds  do  la  Vierge, 
S5;  -  par  L.  de  Vinci:  V.  Sainte 
Famille.  72. 

EntanU  de  Charles  V  (les),  — 
poiuturo  do  Van  l»)ck.  114. 

Enterrement  du  comte  d'Orgax, 
^  peinture  du  <irfco,  lli. 

Entréed' Alexandre  A  Babylone. 

—  pemturo  do  Lebrun,  ii'l. 

Entrée  miraculeuse  de  Notre- 
Dame  des  Bablonaé  Bruxelles. 

—  tapissrrrri  'x\  i    k.  ,,  Ht>i. 
Ensevelissement  du  Christ,  se- 

puUTo    à   l'abbaye    do    >oleî*me8 

,xvi«  s.;,  yi. 
Évanouissement  de  sainte  Ca- 
therine, —  fresque  do  Sodoma 

dansl'église  de  Snint-Ooininique, 

k  Sienne,  m. 
Êpiotére  (1)  de  village.  -    pein- 

Itiro  par  liérord  l>ow.  \'l. 
Érasme.  —  Portrait,  peinluro  par 

llans  llolbein.  103. 
Esoorial  (KapagnnV  n1onn^t^r^.    - 

fxvi»  s.;  :  riK-  ■  ■ 

hUothèqtt*  :  n 

/>e//f  :  façad'v 

tufls  par  Poinj 

Pbilipne  11.  I 

Anne  d'AutriL...       ...    u^  .  \  . 

princes,  i4;  —  sacnatie,  91.    — 

Chambrs  ds  Philippe  ii,  S«. 
Esprits  (ballet  des),  au  xvit*  s.  ^ 

.Scène,  US.   —  Deoseup.   US.    — 

Fée,  US. 
EassK  (comloaae  d').  —    Portrait. 

miuisinre  par  Naar  <iliviorf  1 1 1. 


m. 


m 
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Étang  (in  grand),  au  rhâteuu  do 
Versailles.  —  Ueprésontalion 
théâtrale  sur  (le),  au  xvir  s., 
gravure  par  I.  Silvestre,  14V. 

Ëtats  de  Blols  —  Assomblt^e  (dos), 
^'ravuro  sur  bois  do  U.  d»  Mon- 
f^nicr,  1 1. 

États  généraux,  —  do  1614. 
sdanco  d'ouverture,  gravure  de 
Ziarnko  lo  Polonais,  !•*«. 

Famille  (la)  du  peintre.  —  peintu- 
res :  —  par  Adrien  vanOstade,  171. 

Famille  (la)  du  peintre,  —  pein- 
ture par  Velazquez,  IKO. 

Famille  Pesaro  aux  pieds  de  la 
Vierge,  peinture  par  Titien,  dans 
rKf^iise  Santa  Maria  dei  Frari,  â 
N'onise,  85. 

Farnése  (palais),  â  Rome.  —  Cour, 
par  Antonio  da  Sanf^allo  :  V.  ha- 
bitation riche,  61.  —  Plafond 
(fragment)  :  fresques  par  Jules 
Romain  et  Francesco  Penni  (l'A- 
mour défendant  Psyché  devant 
Jupiter),  75.  —  Coffret,  par 
Joannesde  Bernardi,  87. 

Farnésine  (villa)  :  —  V.  Farnése 
(palais). 

Fédor  Alexièvitch,  tsar  do  Rus- 

iiie  i  l(i7(i-i()87}.  —  Portrait,  pein- 
ture i  XVII"  s.],  194. 
Fédora  Alexièvitch,    femme  du 
tsar  Fedor   Alexièvitch.  —  Por- 
trait, peinture  [xvii*  s.],  Iit4. 

Femme      (la)     bydropique.     — 

peinture,  par  Gérard  Dow,  2;i4. 

Ferdinand  I'^  empereur  d'Alle- 
magne (1566-i.H64),  —  recevant  de 
Charles-Quint  l'investiture  des 
pays  héréditaires  d'Autriche, 
gravure  de  HansTirol  :  V.  inves- 
titure, 24. 

Ferdinand  II,  empereur  d'Alle- 
magne (1619-1037).  ~  Cour  : — 
bal,  gravure,  21  ;  —  banquet, 
gravure  de  Terzî,  22, 

Fescu  [xvii»  s.]  —  Calice  :  V.  Or- 
fèvrerie allemande,  268. 

Festin  (le)  des  enfants  de  Job, 
— ^  peinture,  par  van  Orley,   186. 

Fiesole  (Jérôme  de).  —  Tombeaux  : 
—  do  François  II,  duc  de  Bre- 
tagne, dans  la  cathédrale  de 
Nantes,  9!  ;  —  des  enfants  de 
Charles  VIII  dans  la  cathédrale 
de  Tours,  91. 

Fileuses  (les).  —  Peinture  de  Ye- 
lazquez,  180. 

Firens  [xvi"  s.].  —  Gravure  en 
taille-douce  :  Henri  IV  touchant 
les  écrouelles,  1 18. 

Fisher  (Gaspard).  —  Château 
d'ileidelbcrg  [xvi«],  98. 

Fleuranges.  —  Portrait,  miniature 
de  Jean  Clouet,  94. 

Fleuves  (l'Océan  et  les).  —  Fon- 
taine par  Jean  Boulogne,  dans 
les  jardins  Boholi.  à  Florence,  81. 

Florentin  (Dominique  del  Barbiero 
dit  le)  :  —  V.  Barbiere. 

Floris  (Corneille  de  Vriendt,  dit), 
né  en  iol8,  mort  en  1575.  —  Hô- 
tel do  ville  d'Anvers  :  façade,  46. 

Foix  (Gaston  de). —  Statue  funé- 
raire par  Bambaja,  81. 

Forge  (la),  peinture  deLenain,  2;>0. 

Fornazeris.  —  Gravure  on  taille- 
douce  :  le  dauphin  Louis  récitant 
un  compliment  à  Henri  IV  et  à 
Marie  de  Médicis  :  V.  famille 
royale,  1 18. 

Franc  (cheminée  du),  au  palais  de 
justice,  à  Bruges,  —  par  Goyot 
de  Beaugrant  et  Lancelot-Blon- 
deel,  105. 

Franciscains  (église  des),  à  Inns- 
briick.  —  Chœur  :  —  parChuring 
et  della  BelUrxvi*  s.],  98.—  Trois 
statues  de  la  suite  des  statues  de 
bronze,  entourant  lo  tombeau  de 
Maximilien,  99. 

François  (Baatien).  —  Tombeau  de 
François    II,    duc    de  Bretagne 


[xvr  s.],  dans  lu  cathédrale  de 
Nantes,  yi. 

Françolsl",  roi  do  France  (I.Ï15- 
i;il7).  —  /'oï*//-ni/,  par  Jean  Clouet, 
93  ',  —  en  coslunte  de  réréntonic, 
aquarelle  :  V.  costume  do  céré- 
monie, 1  ;  —  se  vendant  an  ilerant 
d Hcuri  Vlll  pour  l'entrevue  du 
canif)  du  Drap  d'Or  :  V,  bas-reliefs 
de  Ihôtel  Bourgthérouldo,  4.  — 
Cour,  miniature,  3. —  Sreau,  1.  — 
Monnaies,."!,   10.  —  Armure,   219. 

—  E/iée,  226.  —  Tombeau,  à  l'église 
de  Saint- Denis,  8. 

François  II,  roi  de  France  (loo9- 
l:i(iO),—  Sceau, 91.—  Monnaie,  H. 

François  II,  duc  do  Bretagne.  — 
'l'ombeau,  dans  la  cathé<irale  de 
Nantes,  par  Michel  Colombe,  91. 

Frari  :  ~  V.   Santa  Maria  del 

Frari. 
Frédéric  Guillaume,  électeur  de 

Brandebourg  (1640-1688).  —Mon- 
naie, 162. 

Frédéric  III.  empereur  d'Allema- 
gne (1H0-U9S).  —  Portraits:  — 
médaillon,  21  ;  — statue  en  bronze 
dans  l'église  des  Franciscains,  à 
Innsbriick,  99. 

Fiigger,  banquier  d'Augsbourg.  — 
Portrait,  miniature  [xvi«  s.]  :  — 
\'.  bureaux,  31. 

Fumeur  (le).  —  Peinture  d'Adrien 
lirauwer,  253. 

Gautier  (Léonard),  né  en  1560, 
mort  en  1641.  — Gravures  en  taille 
douce  :  —  Henri  IV  et  sa  famille, 
117;  —  procession  de  la  châsse  de 
sainte  Geneviève,  à  Paris,  204  ;  — 
extraite  do  l'Exposition  morale 
du  Cantique  des  cantiques  :  fron- 
tispice, 210;  —  mariage,  210. 

Gautier-Garguille  ;  —V.  acteurs, 
217. 

Geber.  —  Tourdela  Glralda  fxi's.], 

à  Séville  :  V.  cathédrale,  109. 
Gelfing.  —  (Portrait  de  la  famille), 

peinture  de  Metsu,  168, 
Gentil    (François).  —  Portail    de 

l'église     Saint- André     [xvi«    s.], 

près  de  Troyes,  90. 

Georgius.  —  Peinture  :  Portrait 
d'.\nne  d'Autriche,  femme  de  Phi- 
lippe II  d'Espagne  :  V.  reine,  34. 

Gérard  (Balthazar).  —  V.  Guil- 
laume d'Orange. 

Gerhart(Hessel).  —  Plan  du  Krem- 
lin, gravure  [xvii"  s.],  193. 

Gesù  (église  du),  à  Rome.  —  Nef, 
I)ar  Vignola,  70. 

Gheyn  (1565-1615?).  —  Gravures  en 
taille-douce  extraites  du  «  Manie- 
ment des  armes  »>  ;  —  le  manie- 
ment du  mousquet,  221  ;  —  le 
maniement  de  la  pique,  221. 

Gherardini  (Monna  Lîsa),  femme 
do  Francesco  dol  Giocondo  ;  — 
V.  Joconde. 

Giorglone  (Giorgio  Barbarelli,  dit 
le),  né  en  1477,  mort  en  loti.  — 
Peinture:  portrait  d'un  chevalier 
de  Malte,  85.  — Aquarelk:  pavsage 
du  nord  de  l'Italie,  62. 

Glralda  (tour  do  la),  à  Séville  :  — 
V.  cathédrale,  109. 

Giraud  (palais),  à  Rome,  —  par 
Bramante  ;  façade,  69. 

Glockendon  (Nicolas).  —  Minia- 
ture extraite  d'un  manuscrit  enlu- 
miné en    1533  :  A',  ornement,  102. 

Gobellns  (Manufacture  des) ,  à 
Paris.  —  Tapisseriet  exécutées 
(à  la):  —  Louis  XIV  visitant  la 
manufacture  (des),  24i;~  l'Amour 
et  Psyché  au  bain,  260. 

Godefroy  de   Hollande  [xvi*  s.]. 

—  Miniature  extraite  des  Com- 
mentaires sur  les  guerres  galli- 
qucs  :  Divitiac  devant  César,  95. 

Goltzius  (1 550-1616).  —  Gravure  sur 
cuivre:  capitaine  d'infanterie,  107. 

Gondi  (palai.s),  à  Florence,  —  par 
Giuliano  da  San  Gallo  :  V.  riche 
habitation  Horentine,  61. 


Gossaert  :  —  V.  Mabuse. 

Goujon  (Jean),  né  en  1520,  mort 
en  1572.  >-  lias-ndieft  ;  —  au  palais 
du  Louvre:  Victoire.  91  ;  —  à  la 
fontaine  des  Innocents  :  nymphes, 
m,  92;  —  à  l'hôtel  Carnavalet: 
arcade  avec  figures,  92.  —  Stalle 
do  la  chapelle  du  chàtoau  do 
Gaillon  (attribuée  à),  97. 

Goyen  fJan  van),  né  on  1596,  mort 
en  1656.  —  Peinture:  vuo  de  la 
Meuse  près  do  Dordrecht  :  V.  ma- 
rine, 25.'i. 

Greco  fDominico  Theotocopali.  dit 
lo),  né  on  1548,  mort  en  1625.  — 
Pemturo  :  enterrement  du  comte 
d'Orgaz,  H2. 

Grégoire  IX  remettant  les  D6- 
crétales,  —  fresque  de  Uaphaël, 
ilans  la  chambre  de  la  Signature 
au  palais  du  Vaticau,  à  Home; 
V.  pape,  200. 

Greuter  (Frédéric),  né  en  1600, 
mort  en  1600.  —  Gravure  en  taille- 
douce  :  le  pape  Urbain  VIII  et 
ti'ois  pages  :  V.  pape  en  costume 
ordinaire,  208. 

Grève  (Place   de),  à   Paris,  —  au 

.    xvn-^  s.  :  V.  Hôtel  do  ville,  123. 

Grltl  (Andréas),  doge  de  Venise 
(1523-1538).  —  Sceau,  64.  —Mon- 
naie, 66. 

Grolier,  ~  reliure  exécutée  (pour). 

'IW. 

Gros  Guillaume  :  —  V.  acteurs, 

217. 

Gruthuyse  (lo  sire  de  la)  ■—  re- 
n)ettant  un  livre  à  Charles  VIII, 
miniature  :  V.  cour  de  Char- 
les VIII,  2. 

Guérard  [xvii"  s.].  —  Gravurexen 
tailte-douce  :  —  le  Pont-Neuf  à  la 
fin  du  règne  de  Louis  XIV,  152; 

—  gens  de  qualité  à  l'église,  205; 

—  (fragments  ;)  —  marcnond,  154; 

—  paysan,  157;  —  nobles  espa- 
gnols, 178. 

Guerre.  —  Représentation  fran 
çaise  [xvii«  s.)  :  V.  page  de  la 
thèse,  211. 

GuUIaln  (Simon),  né  en  1581.  mort 
en  16;i8.  —  Statue  en  bronze  : 
Louis  XIV  enfant.  247. 

Guillaume  d'Orange,  —  assas- 
sinat (de),  par  Balthazar  Gérard, 
à  Délit,  en  158  L  gravure  de  Ho- 
genberg  :  V.  intérieur  hollan- 
dais, 45. 

Guillaume  II  d'Orange  et  sa 
fiancée  Marie,  —  peinturu  par 
Van  Dyck,  t'û'-l. 

Guise  (Claude  de  Lorraine,  duc  de). 

—  Sceau,  15. 

Gustave -Adolphe,  roi  de  Suéde 
(1611-163i).  —  Monnaie,  1S5. 

Haidern  (Jacob).  — Château  d'Hoi- 
delberg[xvi*],  98. 

Hais  (Prans)  le  Vieux  (1581-1666). 

—  Peintures  :  —  repao  des  offi- 
ciers des  archers  de  Saint-Geor- 
ges, -jj  ;  —  portrait  d'homme  et 
de  femme,  255. 

Helst  (Van  der),  né  en  1613,  mort 
en  1670.— Peinture  :  banquotdola 
garde  civiqno  d'Amsterdam,  170. 

Henri  m.  empereur  d'Allemagne 
(1039-1056),  —  et  saint  Georges  en 
chevalier,  peinture,  fragment  d'un 
triptyque,  par  lîurgkmair,  1  0:i. 

Henri  "VIII,  roi  d'Angleterre  (1509- 
I5V7;  — ,  entouré  de  ses  conseitle/s, 
gravure  :  V.  roi  en  son  conseil, 
48  ;  —  se  rendant  au-devant  de 
François  /•'  pour  l'entrevue  du 
camp  du  Drap  d'Or  :  V.  bas-reliefs 
de  l'hôtel  Bourgthéroulde,  4;  — 
arec  sa  cour  :  V.  joutes,  49,  — 
Sceau,   1 14.   —   Monogramme ,  48. 

—  Monnaie,  48. 

Henri  II,  roi  de  France  (1547-1559). 

—  Portraits:  peintures  attribuées 
à  F.  Clouet  :  —  93  ;  —  V.  noble, 
232.  —  Buste  par  G.  Pilon,  89.  — 
Statue  funéraire,  par  G.  Pilon,  à 


Saint-DcDis,  S.  —  touchant  Us 
éerouelleM,  miniature,  3  ;  —  hiesêé  à 
mort  dans  un  tournoi,  gravure  de 
Perrissin  et  Torlort'1.5.  —  Mort 
(de),  gravure  de  Perrissin  et  Tor- 
torel  :  V.  chambre,  10.  —  Armure, 
2iy,  —  Kpt}f,  27.  —  Masse  d'arme», 
ii'i.  —  Tomb*^au,  à  l'église  He  Saint- 
Denis.  8.  —  Sceau,  9,  —  Monnaies, 
9.  iU.  II.  —  Satlf  (de),  au  château 
df^  Fontainebleau,  90.  —  Heures  : 
V.  Heures  de  Henri  II. 
Henri  ni,  roi  de  France  (1574- 
1589).  —  Portraits,  peinture  : 
V.  noble,  IM;  —  recevant  C Ordre 
des  c/tecaliers  da  Saint- Esprit, 
aquarelle.  4;  —  au  bal  donné  à  la 
cour  de  France  à  l'uccaKion  du 
mariage  de  Joyeuse  :  V.  bal,  6.  — 
Sceau  pour  l'ordre  des  Chevaliers 
du  Saint-Ksprit.  97.  —  Masse,  97. 

—  Cachet,  7.  —  Monnaie,  il. 
Henri   IV,   roi  de   France   (1589- 

1610j,  —  Portrait:  peinture  par 
F.  Pourbu8;V.  costume  noble,  118. 

—  liaste,  par  H.  Prieur.  217.  —  et 
sa  famille,  gravure  de  L.  Gautier, 
117;  —  et  sa  famille,  gravure  de 
Fornazeris  :  V.  famille  royale, 
1 18  ;  —  touchant  les  écrouet/es. 
gravure  de  Fir^-ns.  118;  — -  et 
Marie  de  Médicis  en  Mars  et  en 
Pallas,  médaille  de  Dupré,  i47.  — 
Sceau,  117.  —  Monnaie,  153, 

Herrera  Bamuevo  (1619-1671).  — 
Kglisc  Notre-Dame  del  Ptlar,  à 
Saragosse  :  V.  architecture  espa- 
gnole, 2i6. 

Herrera  le  Jeune  (I62Ï-1685). — 
Eglise  Notre-Dame  del  Pilar,  à 
Saragosse:  V.  architecture  espa- 
gnole, 2t6, 

Heures  ~  d'A.  de  Bretagne  —  V. 
Bourdichon  ;  —  de  Henri  II 
(miniatures  extraites  des)  :  V, 
Henri  II  touchant  les  écrouelles, 
31  ;  —  V.  Frontispice  ;  —  de  Phi- 
lippe II  (miniature  extraite  des)  : 
V.   Encadrement,  J13. 

Hiver  (1'),  —  terme  par  Logros, 
dans  les  jardins  du  château  de 
Versailles,  243. 

Hobbema  (163S-1709).—  Peinture: 
le  moulin  à  eau,  254. 

Hofnagel  (Georges).  —  Gravure  en 
taille  douce  extraite  du  Théâtre 
des  cités  du  Monde  :  Buda-Pesth 
au  début  du  xvii«  s.  :  V.  ville  hon- 
groise. 191. 

Hogenberg  (Jean -Nicolas).  — 
Gravure  sur  bois  (fragments),  re- 
présentant l'entrée  de  l'empereur 
Charles-Quint  et  du  pape  Clé- 
ment VII  à  Bologne,  25;  —  V. 
magistrats,  60. 

Hogenberg  (François),  mort  en 
iovto.  —  Gravures  sur  cuivre  :  — 
extraites  du  Léo  Beluictis  :  — 
Charles  Quint  remettant  le  pou- 
voir entre  les  mains  de  Philippe 
II.  23  ;  —  séance  du  conseil  des 
magistrats  d'Anvers,  4i;  —  assas- 
sinat de  Guillaume  d'Orange,  k 
Delft,  en  158i  :  V.  intérieur  hol- 
landais, 45  ;  —  sédition  à  Hasselt, 
en  1567  :  V.  ville  des  Pays-Bas, 
45  ;  —  extraite  du  Théâtre  des 
cités  du  Monde  :  Bergen  :  V.  ville 
norvégienne,  184. 

Holbein  (Hans),  né  en  i497  (?), 
mort  en  15i3.  —  Peintures  :  — 
portraits  :  —  d'un  bourgeois  de 
Francfort,  28;  —  d'une  bourgeoi- 
se, 28; —  d'un  bourgeois,  28.;  — 
d'Erasme,  102  :  —  de  Jean  de 
Dinteville  et  d'Antoine  de  Castel- 
nau,  102.  —  Edouard  VI  remet- 
tant au  lord-maire  de  Londres 
le    règlement    d'un    hôpital,   48. 

—  Dessins  :  —  bourgeoise  de 
Bàle.  28  ;  —  bourgeoise  de  BÂio, 
28  ;  —  à  la  plume  :  Thomas  Morus 
et  sa  famille  :  V.  famille  noble, 
54,  —  Gravure  sur  bois,  extraite 
des  Simulacres  de  la  Mort  : 
l'Avare  et  la  Mort,  103. 

Holbein  (Ilans),  le  Vieux  (1450?- 
152i).  —  Peinture  :  l'Annoncia- 
tion, 102. 
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HoUar  (Weniel),  nà  en  1607,  mort 
en  1677.  —  Gi'acuret  en  tailU- 
liouee  :  — juge.  175;  —   lord,  175  ; 

—  paysanne,  (75. 
HODtanon  (JnanGil  de).  —  Cathé- 
drale de  Sèvillo  [xvi*  s.],  lOS. 

Hooch  ri'ieter  de),  né  en  1603,  mort 
en  l«7;  ?  —  PoMiluro  :  —  la  So- 
ciété en  plein  air  .-  V.  cour  d'une 
maison  hollandaise,  173. 

Hooghe  (Romain  de),  né  en  16iO?. 
mort  en  17ii8.  — Gi-nruret  »ur  cui- 
vre :  —  Scène  du  l'Inquisition, 
38,  :  —  chambre  des  lords,  175. 

Hambelot  f  xvii»  «.].  —  Gravure  en 
taille-douce  :  pou[>éet  339. 

Infanta  (maison  de  1'),  à  Sara^osso. 
par  Berru^ueto.  lO'J. 

InghtramI  iThoniaa).  —  Portrait, 
pi'inture  par  Raphaël,  75, 

Innocents  (lontaine  des),  à  Paris. 

—  .Nvjnphts.parJ.OoujoB,  'il, 'M. 

Innocenta  (cimetière  des),  —  au 

XVI-  s  .  pointure,  16. 
Inquisition.  —  'Si-eno  de  1').  gra- 

vuT*i  d^  R.  do  lloogho.  38. 

Inatruments  de  la  passion.  — 

Ueprésuntulion  italienne  (  xvi' 
s.  ,  par  .Michel-Ango  :  V.  Juge- 
ment dernier,  79. 
Invalidea  IMM  des),  t  Paris.  — 
f'h'ipftie  :  façade  par  Mansard, 
il*.  —  Infirmerie,  gravure,  ÏÎ8, 

—  /lefeeloire,  gravure,  tl*. 
Invalides  —  revue  (des),  gravure, 

ii». 
Isabelle.  —  Costume  (d')  :  V.  ac- 

tonri.  ïl7. 
Isabelle,  archiduoheiae  des  Pavs- 

Itns  —  Rai  h  la  cour  (de),  pe'in- 

tiiredc  Pourbus,  16,7. 

Isabelle   Claire  Eug6nie   (lin  • 

riintc  ,    lllle    de    Philippe    II.    — 

Portrait,  peinture  parCoollo,  111. 
Isale  (le  prophète).  —  Fresque  par 

.\lichel-.\nge   A  la  chapelle  Sii- 

tine,  au  palais  du  Vatican,  77. 
Ivrognes  lUcohus  ou  les),  pointure 

.1"  V-'hiii|uer,  i:,l. 
Ivan  Alexlèvltob.  tsar  de  Russie 

1 1682-1')%;     —   Couronne,  IWi.   — 

Monnaie.  194. 
Jacques  I".  roi  d'AngleterrediiO.I- 

lOij).  —  Portrait,  peinture  xvii' 

..;:  V.  noble,  174. 
Jacquiau  (Poncej.  —  Tombeau  do 

tlt^iiri  II  à  régtisHdeSaint-lJenis.K. 

Jagellons  (chapelln  des),  A  la  ca- 
lueilrnle  de  i.racovie,  —  Oéeora- 
(11)11  (XVI"  a.^  :  fragment,  115.  — 
'l'omheaii  d'hticnno  Batory  ^xvi" 
•.:.  li:>. 

Jamnttxer  (Wentzel).  né  en  I5u8, 
mort  .-n  ISM.  —  Plat,  lui. 

Jardinière  (la  belle),  —  peinture 
cl"  Unphafl.  7.1. 

Jean  Boulogne  :  —  V.  Bo- 
logne. 

Jean  Frèdtrio  II,  due  de  Coboiirg. 

—  Toinbfdii   XTi'a.J,  dansTégliso 
Sailli  Maurice  k  Conourg,  lun. 

Jean  III.  roi  de  Suède  (I:>«fl-i:i9i). 

—  -    Tonibnnij     XVI*  s.J,  dans    la 
lathéilrnlo  illpsal,  116. 

Jésus  chexBImon.  —  peinture  de 

Jean  do  Mnhn»'-.  107, 
Jésus.        r*^iii*ttt.int  la  cl*  do  l'é- 

fflive   À  saint  Pierre.    Ispiaaerie 

italienne,  d'après  les  cartoos  de 

Raphaël.  H6. 
Jésus  Christ     -  V.  Cbrist. 
Jésus  Christ    (naiisance   de). 

pi'iiiliire  ilo  I.iiis  de  Varga.  111. 
Jésus  enfant)  —  V.  Entant  Jésus. 
Jsu  Ile)  d'éohsoa.  —  gravure  en 

taille  douce  d'Arnoult,  SUS. 
Jsu  le)  ds  volant.  —  gravure  en 

taille-douce  d'Arnoult.  ÎH. 
Jocnés  (Vtc«*nte).  né  en  132.1,  mort 

en  15711. —  Peinture;  Saint  Ktienue 

conduit  au  aiartjr.  Ht, 


Job  (festin  des  enfants  de), —  pein- 
ture do  Bernard  vau  Orle)-,  106. 

Joconde  (Monna  Ijsa  Gherardini, 
dite  la),  —  Portrait,  par  L.  do 
Vinci.  71. 

Jordaèns  (1593-1678),  —  pointure  : 
le  Satyre  et  le  paysan,  353. 

Joseph  d  Ariœathle.  —  Beprê- 
seatations  :  —  flamande  [xvii"  s.], 
lt.Tr  Hiibens  :  V.  descente  de 
croix,  Ï53'.  —  Française  :  ^XVl*s.], 
par  Richier  :  V.  mise  au  tombeau, 
91;  —  [xvi<  s.)  :  V.  Sépulcre,  91. 
—  Italienne  [xvii'  a.],  par  Cara- 
vage  :  V,  déposition  de  Croix,  356. 

Jour  (le).  —  Statue  de  Michol-A  npe 
au  tombeau  de  Julien  de  Médicis, 
78. 

Jouvenet  (Jean),  né  on  I64t,  mort 
en  1717.  —  Peintures:  —  maître 
autel  de  Notre-Dame,  305  ;  —  des- 
cente de  Croix,  330. 

Joyeuse  (duc  de),  —  au  bal  donné 
tk  la  cour  de  France,  à  l'occasion 
de  son  mariage  avec  Marguerite 
do  Lorraine  :  V.  bal.d.  —  Figure 
de  la  salle  oli  fut  donné  le  ballet 
comique  aux , noces  (du),  gravure 
[xvi's.',  3. 

Jugement  (le)  de  Salomon,  -- 
peinture  par  Nicolas  Poussin,  349. 

Jugement  (le)  dernier.  —  fresque 
rie  .Michel-Ange,  A  la  chapelle 
Sixtine,  au  palais  du  Vatican,  à 
Home,  79. 

Jugement  (le)  dernier.  —  pein- 
ture par  Jean  Cousin,  93. 

Jules  II,  pape  (i:i03-15l3),  —  rfaiu 
ta  litière,  dessin  de  Raphaël  :  V, 
cour  pontiricale,  200.  —  Médaille 
(xvi*  s.],  67.  —  .Monnaie,  60. 

Julien  de  Médicis:   -  \'.  Hédlcis. 

Junon.  —  Ueprésontatiou  italienne 
[xvi's.j,  d'après  Raphaèl  ;  V. 
Amour  défendant  Psyché  devant 
Jupiter,  75. 

Jupiter.  —  Représentation  ita- 
lienne [XVI*  H.],  d'après  Raphaét  ; 
V.  l'Ainoiir  dét'endant  Psyché  de- 
vant Jupiter,  75, 

Juste  (Antoine).  —  Tombeau  de 
Louis  XII  et  (l'Anne  do  Bretagne 
&  l'église  de  Saiot-Denia  :  partie 
ornementale,  91. 

Juste  (Jean),  né  en  14S5,  mort  en 
1549.  —  Gisants  et  priants  du 
tombeau  d'Anne  de  Bretagne  et 
de  Louis  XII  à  l'église  de  Saint- 
Denis,  91. 

Juste  (Just).  né  en  1505,  mort  en 
1555.  —  Apôtres  et  vertus  du  tom- 
beau de  Louis  XII  et  d'Anne  de 
Bretagne,  à  l'église  do  Saint-Do- 
nis,  9t. 

Juatloa.  —  Représsntatlons  :  - 
françaiie  [xvii*  s.^  ;  V.  page  de  la 
th^ae  de  philosophie.  —  Italienne  : 
(Venise  entre  la  Paix  al  la),  par 
Véronèae,  86. 

Kandel  (David).  —  Portrait,  gra- 
vure (xvi*  s.),  103. 

Kremlin .  è  Moacon.  —  /'or/< 
Spcâki  on  du  Sauveur  [xv*  s.].  193, 

—  Plan,  gravure  [xvius.],  f»3. 

Latrerl  (Antonio).  —  Gravure  sur 
cuivre  :  tournoi  «n  1505,  à  Rome, 
63, 

Lagniet.  —  firavureten  taitte-dnnee 
[  XVII*  a.],  extraites  du  Recueil  de 
Wovcrbea  :  —  atelier  de  menui- 
serie ;  Y.  intérieur  pauvre,  1,*8; 

—  médecin,  113. 
Lanoelot'Blondeel.  —  Cheminée 

du  Franc,  au  palais  do  justice,  à 
Bruges   XVI'  s.,,  105, 

Lances  l^si,  —  peinture  de  Vo- 
laïque/,  130. 

Landry.  —  gravure  en  taille- 
douce  :  banquiar  vers  17uo,  154. 

Lanzl  i.e.  ... 

st.,  P.r- 

»e'-  ■  ■". 

Largillére  il«}*-l74t),  —  Poioluro  : 


portrait  du  comte  de  I.,a  Chttre, 
350, 

Larrons  (les  deux).  —  Représenta- 
tion espagnole  [xvi*s.]:V.  Pas- 
sion, 110. 

Laane  (Michel),  (I593-16C7),  — Gra- 
vure ou  taille-douce  :  V.  cuisinier, 
2M. 

La  Tour-d'Auvergne  (Louis  de). 

—  Page  de  ta  thèse  de  philosophie 
;xvii*  s.],  311, 

Leblond.  —  Gravure  (fragment) 
eu  taille-douce  [xvii*  a.]  :  V.  man- 
que, 334. 

Lebrun  (Charles),  né  en  1619,  mort 
en  1690.  —  Peinture:  Kntréo 
d'Alexandre  i  Babylono,  343.  — 
Tapisserie  des  Gobelins,  exécutée 
d'aprè.s  le  carton  (de)  ;  V.  Louis 
XIV  visitant  les  Gobelins,  3i4. 

Lederc  (Sébastien),  né  en  1637, 
mort  en  171t.  —  Gravure»  en 
taille-douce  :  —  la  Prestation  du 
serment  de  fidélité  entre  les 
mains  (lu  roi  dans  la  chapelle  do 
Versailles,  par  M.  le  marquis  de 
Dangoau,  136;  —  Louis XlV  visi- 
tant l'Académie  des  Sciences, 
313;  -  baUille  de  Casael,  335  ; — 
Siège  d'Aire,  on  1S76  :  V.  forlifl- 
entions,  337  ;  ~  siège  de  Tournai  : 
V.  tranchée.  337;  —  travaux  de 
In  construction  do  la  colonnade 
du  Louvre:  V.  chantier,  311:  — 
iextraite  des  Dirers  t'tats  et  condi- 
tions de  la  vie  humaine)  :  —  prési- 
dent à  mortier,  150; —  conseiller 
au  palais,  150. —  Extraite  des  Mé- 
moires pour  servir  à  [histoire  des 
plantes,  de  Dodart  :  laboratoire, 
311. 

Leçon  d'anatomle  (la),  —  peinture 
de  Hcinhrandt  :  V.  séance  de  dis- 
sedion,  313. 

Leièvre  (famille)  —  Pierre  tom- 
bale [xvi*  s.j,  dans  l'église  de  Ba- 
gnoux  (Seine)  :  V,  riches  labou- 
reurs, 16. 

Legros  (1619-17I4J.  —  Terme  : 
l'hiver,  dans  les  jardins  du  châ- 
teau de  Versailles,  243. 

Le  Hongre  (Etienne),  né  on  1628, 
mort  en  1090.  —  Tombeau  du  car- 
dinal .Mazarin,  243. 

Lemercler.  —  Chapelle  de  la  Sor- 
bonne  [xvii*  s.],  245. 

Lemolne-Loraln.  —  Kncadre- 
niont  d'une  tapisserie  dos  Gobe- 
lins [xvii*  s.]  :  V.  Amour  et  Psy- 
ché au  bain,  260. 

Lenaln  (lea  frèrea).  —  Peintures  : 
■--  repas  de  paysans,  136;  —  le 
retour  de  la  fenaison  :  V.payaana 
et  payaannes,  120  ;  —  procession 
dans  une  égliae  :  V.  évéque, 
chantres,  et  enfants  de  chosur, 
301  ;  —  la  forge,  350. 

Léon  X,  pape  (1513-1521).  —  Pré- 
sentation de  ta  mute  (a),  miniature 
[xvi*s.^  ;  V.  cour  |Kintiricale,  300, 

—  Médaille,  80,  —  .Vonnaie,  61. 
Leone  (Pompeo),  mort  en  loio,  — 

Statues  dans  la  chapelle  de  I'Kn- 
curial  :  Philippe  II,  Klisabeth  de 
Valois,  Anne  d'Autriche,  .Marie 
do  Portugal,  don  Carlos  ;  V, 
princes,  34. 

Lsopardo  (Alossandro),  mort  vers 
1313.  —  Base  en  bronse  d'un  fies 
mé ta  aer vaut  de  iMjrte  étendard  de 
la  place  Saint-Marc,  À  Venise,  Hl. 

Léopold  I*', empereur  d'Allemagne 
(16ô7-17l)5(.  —  Scène  du  Cfutronni-- 
ment  tde),  A  Frauclort,  gravure  ilo 
Ménan,  163.  —  Monnaie,  161. 

Lcpautre  (1617- 1682). —  (rr<i  rares  en 
(ai//«  -  douce  —      aacre     de 

Louis  XIV,  127  ;  —  promenade 
de  1 1  •  nnr  !>'  long  du  grand  canal 
é    I  *a,    au    début   du 

ri  1  XlV,  139;  —  ro- 

pi<  v^éitrale  ail  (  liAIcnu 

de  \  ersaiileîi,  143  ;  ~    -  * 

sur  le  grand  canal  dn>  t 

du  château  de  VersA),,.^.  ;... , 
festin  dans  la  cour  de  msriire  su 


château  de  Versailles,  en  1674, 
145  ;  —  obsèques  de  Marie-Thérè- 
se, 146;  ~ >repas  â  la  cour  de 
Danemark,  1 83  ;  —  reposoir,  304  ; 

—  sermon,  204;  —  représentation 
Ihéâtrsie,  217  ;  —  prospectus  du 
fourbisseiir  Roussel,  153  ;—  lettres 
do  navigation,  153  ;  —bonde  pain, 
158.  —  (Fragments  :  )  —  dame 
noble  en  habit  de  ville  vers  1673, 
1 47  ;  —  dame  noble  vers  1670, 
147  ;  —  noble,  vers  1675,  147. 

Le  Pot  (Jean).  —  Van  tail  en  bois 
de  la  porte  au  grand  portail  de  U 
cathédrale  de  Beauvais,  92. 

Lerme  (Catalina  de  l.«  Cerda.  dii- 
cliesse  de).  —  Statue  funéraire 
(xvu«  s.],  39. 

Leroux  [xvu*  s.].  —  Gravures  en 
taille-douce: —  Distribution  du  pain 
ilii  rui,  au  I,ouvre  en  1693,  158:  — 
secours  du  potage  :  V.  distribution 
d'aliments,  306.  —(Fragments  :) 

—  orphelin  quêtant,  306. 
Lesoot  (Pierre),  né  en  1310,  mort 

en  157s.  —  Château  du  Louvre,  10. 

—  Tumbeau  d'Henri  II,  â  l'église 
de  Saint-Denis,  8. 

Lesdigulèresi^diic  de).  —  Portrait, 
par  Uigaud.  350. 

Leaelin  (Daniel). —  Sculptures  du 
charnier  de  l'église  de  Saint-Ma- 
clou,  â  Rouen  [xvi*  s.],  3t2, 

Lesjeur  (Kustaehe),  né  en  1617, 
mori  en  1633.  —  Peintures:  — 
prédication  de  saint  Paul  â 
Kphèso.  3t9  ;  —  L'ranie,  249, 

Le  Valois  (Nicolas),  —  HAtel  d'E- 
coville  à  Caen  [xvi*  s,],  construit 
(pour)  :  V.  riche  habitation,  17. 

Leyde  (Lucas  de),  né  en  1(84.  mort 
en  IS.'IS.  —  Gravure  sur  cuivre  ; 
famille  de  pauvres  gens,  107. 

Leyder  (Jacob).  —  Château  d'tlei- 
delberg  [xvi*  s.),  98. 

Leyen  (Ferdinand  von),  archevê- 
que de  Mayence.  —  Tombeau 
Ixvii*  s.],  dana  la  cathédrale  de 
Xlayunce,  348. 

Llmosln  (Léonard).  —  Email  (xvi* 
s.j  :  portrait  du  connétable  do 
Montmorency.  96. 

Loges  :  —  V.  'Vatican. 
Lorenco    de    Médicis    :    —    V. 
Kédicis. 

Lorrain  iClaudeGellée.  dit  le),  né 
en  I6IHI.  mort  en  1683.  —  Pein- 
ture :  port  au  soleil  levant,  349. 

Lorraine  (Louiao  de),  reine  de 
France,  femme  de  Henri  HL  — 
Portrait,  aquarelle  [xvii*  a.]  : 
\'.  ilaiiiu  noble,  1 1. 

Lorraine  (.Marguerite  de)  —  :  V. 
Joyeuse. 

LoulsXn,roideFrance(1498-15l5), 

—  en  costume  civil,  miniature  [xvi* 
a.],  13  ;  —  entrant  en  triomphe  d 
(ijnes,  miniature  [xvi*  s.]  :  V.  en- 
trée royale,  3  ;  ~  recevant  un  livre. 
miniature  [xvt*  a,]  :  V.  cour  de 
Loiiia  XII,  3.  —  Sacre,  peinture 
[XVI*  *.'..  3.  —  Tombeau  (</e)  et 
d'Anne  (le  Bretagne  [xvt*  s.],  A 
l'église  de  Saint-Denis,  91,  — 
Sceau,  I,  --  Conlrt-teeau,  7.  — 
Monoçramm»,  7.    —  Jloiiaaiet,  I. 

LonlaXni,  roi  do  France  '\r.\<\ 
1613),    —    enfant    :   V.   c..- 
nuhles,  117:  —  enfant,  rét 
com/dtnient  d  Henri  IV et  n    i; 
de   Méilieis,    gravure  de   Kfiiiii* 
«eris.    118;  — apprenante   vnltri- 
en  courbette,  gravure  do  Crispin 
do  Passe,  119  ;  —  d  ion  retour  de 
ta  Ilochelte  écoulant  la  harangiit* 
duprév('>t  dos  marchands  de  Pans, 
gravure  d'A.  Bosse,    116;  —  pré- 
sidant le  repas  des   chs^atiers  du 
Saùtt-Htprit,  gravure  d  A.  Bosse, 
130.  —  Xnmir*,  nt.  —  BasMt-eot, 
222.  —  Àrqutbtut,  2I(.   —  Sceau, 
117.  —  Jtfoniuis,  153. 

Louis  XIV,  roi  de  France  (l«41> 
171.0.  —  Portraits  :  — «niant,  al»- 
lua  do  S.  aullltln.  Ut,  —  enfant, 
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médaille,  par  Wnrin,  247;  —  en 
IGtil  :  V.  nobles,  233  ;  —  on  KiCii, 
gravure  :  V.  cour  eu  irt65,  i3'i;  — 
en  1671  :  V.  nobles,  l.'i3;  ~  vers 
1680,  bas-relief  en  marbre  de 
Puget,  247  ;  —  en  170(>,  fçravure  : 
V.  cour  en  1700,  134  ;  —  on  cos- 
tume de  cér<^monio,  par  Uigaiid, 
134.  —  Sci^nffit  fie  la  vie  (de);  — 
présenté  par  la  sape-femme  à 
Louis  XIII,  gravure  d'A.  Bosse. 
118;  —  sarr<^  à  Reims,  gravure 
(ie  Lepautre.  127  ;  —  entrant  aven 
Marie-Thérèse  dans  Paris  en  lOGu, 
j^ravure  de  Chauvean,  lii-ï;  — 
conférant  le  bâton  de  maréchal 
de  Franco  en  lti70,  f^ravnre  :  V. 
cour  en  1G76,  133;  —  créant  des 
chevaliers  de  l'ordre  du  Saint- 
Esprit,  peinture,  135  ;  —  recevant 
la  prestation  du  serment  de  fidé- 
lité de  M.  le  marquis  de  Dangeau, 
le  18  décembre  IGllIi,  fçravnre  de 
S.  Leclerc,  I3G  ;  —  recevant  dans 
sa  chambre  au  palais  de  FontaiuR- 
bleau  l'électeur  de  Saxo,  en  1714, 
peinture  d«  Silvcstre,  13îi; — re- 
cevant les  propositions  de  paix 
des  ambassadeurs  des  Provinces- 
Unies,  en  J672.  miniature  :  V.  né- 
gociations, SÎ2'J  ;  —  se  promenant  le 
long  du  grand  canal  à  Fontaine- 
bleau, gravure  de  Lepautre  :  V. 
promenade,  130;  —  se  promenant 
dans  les  jardins  du  château  de 
Versailles,  dessin  deR.  de  Cotte; 
V.  promenade,  140;  —  visitant 
TAcadémio  des  sciences,  gravure 
de  S.  Leclerc,  212  ;  —  visitant  les 
manufactures    des    Gobelins,   ta- 

fûsserie,  li44:  —  jouant  au  bil- 
ard,  gravure  :  V.  jeu  do  billard, 
137  ;  —  chassant,  gravure  de 
Montcornot,  1 V2  ;  —  exposé  sur 
son  lit  de  mort,  gravure,  146  ;  — 
transporté  à  Saint-Denis  :  V. 
convoi,  145. —  Objets  ayant  appar- 
tenu à  ;  —  Chambre  à  toucher  au 
château  de  Versailles,  30. — Cade- 
nas, couteau,  cuiller,  fourchette, 
saiièro,  130.  —  Couteau  de  chasse 
et  sa  gaine,  239.  —  Etrier,  223.— 
Eperon,  223.  —  PJpéo,  226.  — 
Mousquet,  219.  —  Armoiries  :  V. 
reliure  italienne,  209.  —  Sceaux, 
130.  —  Sceau  secret,  130.  — 
Contre-sceau,  130.  —  Monnaies, 
153. 

Louis  XIV  (le) ,  —  navire  de 
guerre,  230. 

Louis  "VIII,  comte  palatindu  Bhin, 
et  sa  femme  Louise.  —  Portrait, 
gravure  par  Jost  Amman  :  V. 
famille  princière,  2G. 

Louvre  {palais  du),  à  Paris.  — 
iXvi*  s.],  restitution,  10;  —  vers 
1075  ;  gravure  de  Pérelle,  1!)2  ;  — 
Victoire  par  J.  Cioujon  (au),  91.  — 
Galfi^ie  cC Apollon  :  fragment  de  la 
grille,  260.  —  Colonnade  :  travaux 
de  la  construction  (de  la),  gravure 
de  S.  Leclerc  :  V.  chantier,  244. 

Ludger  to  Ring  le  Jeune  (1530- 
1584).  —  Peinture  :  les  Noces  de 
Gana  :  V.  intérieur  de  cuisine,  31. 

Luini  (Bernardino),  né  vers  1470, 
mort  après  1529.  —  Fresque  :  la 
Nativité,  82. 

Luyken  (Gaspar  von).  —  Dessin  : 
demoiselle  de  la  cour  impériale  à 
Vienne,  159. 

Mabuse  (Jean  Gossaert,  dit  Jean 
de),  né  en  1470?,  mort  en  1541.  — 
Peinture  :  Jésus  chez  Simon,  107. 

Madame.  —  Portrait,  gravure  par 
A.  Trouvain  :  V.  costume  de 
chasse,  239. 

Maderno  (Carlo),  né  en  1556,  mort 
en  1629.  —  Façade  de  la  basilique 
de  Saint-Pierre  de  Rome,  78. 

Madone  dite  au  Sac,  —  fresque 

d'A.  delSarto,aucloître  del'église 
de  i'Anuonciade,  à  Florence,  83. 
Madone  de  San  Glrolamo.    — 

Peinture  du  Corrège,  82. 

Madonna  di  San  Biagio  (église 
de  la),  à  Montepulciano,  —  par 
Gaprarola  :  vue  extérieure.  70. 


MadrigaUdon  Alonso  de)  —Tom- 
beau (de  IVîvèqno),  dans  In  cathé- 
drale d'Avila  [xvr  s.],  109. 

Magea  (a'iorntiou  des)  :  V.  Ado- 
ration des  Mages. 

Magius  (Charles),  —  réconcilia  par 
son  père  avec  ses  frères  et  set 
belles-nœurs,  miniature  [xvi'  s.]  : 
V.  jardins  d'une  maison  de  cam- 
pagne, 66  ;  —  venant  rendre 
compte  an  Sénat  de  la  mission  qui 
lui  avait  été  coufiée,  miniature 
[xvr  s.j  :  V.  séance  du  Sénat.  60. 
~  Portrait  de  son  fila  [xvr  s.j.  Oi. 

Maintenon  (Françoise  d'Aubigné, 
niarquis;n  de),  —  chaise  à  por- 
teurs, 238;  —  traîneau,  J3«. 

Mangeurs  (les)  de  raisin.  - 
Peinture,  par  Murillo,  2oK. 

Mangnier  (Robert  de).  —  Gravure 
sur  hnis  [xvr  s.j  :  l'Assemblée 
(les  l'Uats  de  Blois,  11. 

Mansart  (François),  né  en  1598, 
mort  en  1606.  —  Château  de  Mai- 
sonS'Laffitte,  245,  —  Hôtel  d'Au- 
mont,  à  Paris,  246. 

Mansart  (Jules  Hardouin^,  né  en 
l(i46,  mort  en  1708.  —  Chapelles  : 

—  du  château  de  A'ersailles,  215  ; 

—  des  Invalid-'s,  à  Paris,  228. 
Marc  Antoine  Raimondi,  né  vers 

1480,  mort  après  1534.  —Gravure 
sur  cuivre  :  la  Vierge  assise  sur 
des  nuées  avec  l'Knlant  Jésus,  87. 

Marchand  d'eau  (le),  à  Séville,  — 
peinture  de  Velazquez,  179. 

Marche  aux  Herbes  (le),  —  pein- 
ture de  Metsu,  160. 

Maria- Anne  d Autriche,  reine 
d'Espagne,  femme  do  Philippe  IV. 

—  Portrait,  peinture  par  Velaz- 
quez :  V.  reine,  170. 

Maria,  fille  de  Philippe  IV'.  —  Por- 
trait, peinture  par  Velazquez,  176. 

Mariage  de  la  Vierge,  —  pein- 
ture par  Raphaël,  73. 

Marie-Anne,  impératrice  d'Alle- 
magne, femme  do  Ferdinand  I\'. 

—  Portrait,  peinture  :  V.  dame 
noble,  159. 

Marie  de  Mèdicis  :  —  V.  Mèdicis. 

Marie  de  Portugal,  reine  dlCs- 
pagno.  femme  de  Philippe  II.  — 
Port7'ait,  34.  — Statue  par  Pompeo 
Leone,  à  la  chapelle  de  l'Escurial  ; 
V.  princes.  34.  —  Sceaux  :  —  de 
majesté,  33,  —  équestre,  33. 

Marie-Thérèse,  reine  de  France, 
femme  de  Louis  XIV.  —  Por- 
traits :  —  en  1605,  gravure  :  V. 
cour,  133;  —  1670:  V.  nobles, -^33; 

—  1670,  133.  —  Entrant  avec  Louis 
XIV  dans  Paris  en  1600,  gravure 
de  Chauveau,  155.  —  Obsèques, 
gravure  de  Lepautre,  14G. 

Mariette  (1640-1712).  —  Gravures 
en  taille-douce  :  —  dame  noble 
jouant  avec  un  abbé  vers  1703, 
148;  • —  divertissement  du  Roi 
boit,  157;  —  dame  se  chauffant  : 
V.  cheminée,  237. 

Marot  (Daniel),  né  en  1661  ?,  mort 
en  1720?  —  Gravure  en  taille- 
douce  :  —  chambre  à  coucher,  236. 

Marot  (Jean),  —  remettant  son 
pofeme  à  la  reine  Anne,  miniature 
[xvi'  s.]  :  V.  cour  d'Anne  de  Bre- 
tagne, 2. 

Martellange.  —  Dessin  :  le  collège 
royal  de  la  Flèche,  on  1612  .  V. 
vil'le,  124. 

Masson,  —  [xvii*  s,]  :  torchère  du 
parc  de  Versailles,  243. 

Matsys  (Quentin).  —  Peinture  :  le 
Banquier  et  sa  femme,  107. 

Maximilien,  empereur  d'Allema- 
gne (1493-1519).  —  Portraits:  — 
médaillon,  21  ;  —  à  l'âge  de  19 ans. 
médaillon,  21  ;  —  s'entretenant 
avec  des  capitaines,  gravure  do 
Biirgkmair,  103.  —  Sceau^  24.  — 
Monnaies,  27,  104. 

Maximilien  II,  empereur  d'Alle- 
magne   (1504-1576).    —    .Arc    de   i 


triomphe,  dressé   à  Nuremberg, 

I»«ur  rentrée  (de),  gravure,  24. 
Mayor   (place),  ù  Madrid.    —  V. 

autodafé,  179. 
Mazarin  (cardinal).    —  Tombeau, 

par  Coysevox,  243. 
Mèdicis  (Cosmo  P'  de),  né  en  1537, 

mort  eu  157  4.  —  Buste  par  Bon- 

venulo  Cellini,  80. 
Mèdicis  (don  Garcia   det,  fils   de 

(Bosnie   I".  —  Portrait,    peinture 

do  Bronzino  :  V.  enfant  noble,  S9. 
Mèdicis  (Ferdinand  I"  de),  fils  de 

Cosme  de   Médicis-   —  Portrait. 

par  Bronzino  :  V.  dame  et  enfant 

nobles,  59. 
Mèdicis  (Julien   de).  —  Tombeau, 

dîins    la    chapelle     des     Médicis 

(fragment)  :  statue  «le  Jour»,  par 

Michol-Ango,  7H. 
Mèdicis  (Lorenzo  de),  duc  d'Crbin. 

—  Statue,  par  Michel-Ange,  sur- 
nommée "  Il  Pensiero  >■.  ou  U'. 
Penseur,  dans  la  chapelle  des 
Médicis,  à  Florence,  77. 

Mèdicis  (Catherine  de),  reine  de 
France.  —Portraits  :  —  médaillon 
rxvi"  s.],  97  ;  —  peinture' XVI*  s.j: 
V.  dame  noble,  232. 

Mèdicis  (Marie  de),  fille  de 
Gosmc  I",  reine  de  France.  — Por- 
trait, par  Bronzino  :  V,  jeune  fille 
noble.  59  ;  —  et  Henri  IV  en  Mars  et 
en  Pallas,  médaille  de  Dupré,  247. 

Mèdicis  (chapelle  des),  à  Florence. 

—  Tombeaux,  —  de  liOrenzo  de 
Médicis,  statue  surnommée  «  Il 
Pensiero  »,  le  Penseur,  par 
Michel-Ange,  77; —  do  Julien  de 
Médicis  :  statue  «  le  Jour  »,  par 
Michel-Ange,  78. 

Meert  (Pieter),  né  en  1619,  mort  en 
1669.  —  Portrait  :  syndics  do  la 
corporation  des  poissonniers  de 
Bruxelles,  166. 

Mélancolie  (la).  —  Gravure  sur 
<'uivrt;,  par  A.  Durer,  101. 

Mercœur  (Philippe-Emmanuel  de 
Lorraine),  duc  de  :—  blason  [xvi" 
s.].  1.5. 

Mercure  (la  planète).  —  gravure 
sur  bois  de  Hans  Sebald  Beham. 
1U3. 

Mercure.  —  Statue  de  Jean  Bou- 
logne, 80. 

Mèrian  (Mathieu),  né  on  1593.  mort 
en  1651. —  Gravures  en  faille-douce  : 
'—  noble  sous  le  règne  de  Jjouis 
XIII,  121  ;  —  au  début  du  règne 
de  Louis  XIII,  124:  —  hùtcl  de 
ville   de  Paris,  en    1013,    123. 

Mèrian  (Mathieu),  néeu  1621.  mort 
en  169".  —  Gravures  en  taille- 
douce  :  marché  aux  poissons  à 
Francfort-sur-le-Mein,  161  ;  — 
scène  du  couronnement  de  Léo- 
poldP'',  à  Francfort,  162;  —  vue  de 
Copenhague  :  V.  ville  danoise, 
181;  —  le  pont  do  Londres,  173. 

Mesraes  (Jean-Antoine  de). —  Por- 
trait, peinture  par  Philippe  de 
f:!liampagne  :  V.  président  à  mor- 
tier, 1-49. 

Messe  de  Boisène,  —  fresque  de 
Raphaël  an  Vatican  (fragment)  : 
jeunes  nobles,  59. 

Metsu  (Gabriel),  né  en  1630,  mort 
en  1667.  —  Peintures  :  —  portrait 
do  la  famille  Gelfing,  168  ;— mar- 
ché aux  herbes  à  Amsterdam,  169. 

Meulen  (Van  der),né  en  1632,  mort 
en  1694.  —  Peinture  :  armée  do 
Louis  XIV  campée  devant  Douai 
(fragments):  — V.  campement  d'un 
officier  général  :  V.  vivandière  et 
soldats,  127;  —V.  soldats  jouant 
aux  cartes,  227. 
Meunier  (L.).  —  Gravures  en  taille- 
douce  extraites  dn  Recueil  des 
vues  d'Espagne  [xvii's.]  :  fontaine 
et  place  do  la  Zenada,  à  Madrid, 
l^S;  —jardins  du  palais  d'Aran- 
juez,  178. 
Meuse  (la),  près  de  Dordrecht. 
—  pointure,  par  Van  Goyen  ;  V. 
marine.  255.  ' 


Mtchault  (R,).  —  Écriture  d'une 

itagH  de  la  thèse  de  philosophie  de 
,ouis  de  I-a  Tour-d'Auvergne 
[xviri.  211. 
Michel-Ange  Buonarotti  (li7i- 
1564;.  —  Architecture  :  --  second 
étage  du  palaiit  Karnèse,  à  Rorae. 
6t  ;  —  coupole  de  la  Basilique  de 
Saint-Pierre  de  Rome,  78.  — 
Â'cu/f)/»r<e«.-— masque  de  faune,  78; 

—  Moïse,  dans  l'église  San  Pietro 
in  Vincoli  à  Rome,  97  :  —  la  Piela, 
à  l'église  Saint-Pierre  de  Rome. 
78  :  —  statue  «  le  Jour  »,  tombeau 
de  Julien  de  Médicis,  à  la  chapelle 
des  Médicis.  à  Florence,  78;  — 
statue  de  LorouKo  de  Médicis  •  II 
pensiero  »  dans  la  chapelle 
des  Médicis,  à  Florence,  77  ;  — 
buste  du  pape  Paul  III,  78.  — 
Peintures  :  Sainte  Famille.  77.  — 
Fresques,  au  palais  du  Vatican. 
dans  la  chapelle  Sixtine  :  —  le 
prophète  Isaïe,  77;  —  la  Sybille 
de  Delphes,  77  ;  —  le  Jugement 
dernier,  79.  —  Dessin  :  étude  de 
draperie,  78. 

Michel  Fèodorovitch.  tsar  do 
Russie  (IGi:i-lC45j.  -  Cuirasse. 
sabre,  sceptre.  19t. 

Michel  Koributh  'Wlsnlowlec- 

ki,  roi  de  Pologne  {I6r.7-167:i). — 
Monnaie.  1S9. 
Mignard  (1012-1095).  —  Peintures: 

—  portraits  du  grand  dauphin,  de 
sa  femme  et  de  leurs  trois  enfants: 
V.  noble,  dame  noble  et  enfants 
nobles,  233.  ■—  Viergf  à  la  grappe, 
2:i0. 

Milon  de  Crotone,  —  groupe  en 
marbre  de  P.  Puget,  2;s. 

Minerve.  —  Représentation  ita- 
lienne [xvi's.J,  d'après  Raphai'l  : 
V.  Amour  défendant  Psyché  de- 
vant Jupiter,  75.  —  Actrice  en  cos- 
tume (de),  au  XVII*  s.,  JI7. 

Miracle  (de)  saint  Hugo.  —  pein- 
ture, parZurbaran  :  V.  chartreux. 

20  J. 

Mise  au  tombeau.  —  par  Ligier 

Richier  ;  xvi'  s.  i,  92. 

Misères  de  la  guerre, —eaux-fortes 

de  C((//o/ extraites  (des): — troupes. 
2:21  ; —  discipline  militaire,  227;  — 
gens  do  guerre  détroussant  des 
voyageurs,  218; —  pillage  d'un  vil- 
lage par  des  gens  de  guerre.  à28;  — 
soldats  invalides  mendiants  à  la 
porte  d'une  abbaye,  ù-'i. 

Miséricorde  :  V.  œuvres  de  mi- 
séricorde. 

Moïse.  —  Statue  par  Michel-Ange 
dans  l'église  San  Pietro  in  Vincoli, 
h  Rome,  77. 

Moïse  sauvé  des  eaux,  —  fresque 
di>  Raphacl,  aux  Loges  du  Vati- 
can, 67. 

Monaca  (la).  —  Portrait  :  peinture, 
jiar  Léonard  de  Vinci,  71. 

Moncornet  (1015  1670).  —Gravure 
en  tailie-douce  :  la  chasse  du  roi, 
U2. 

Monna  Lisa  :  —  V.  Joconde. 

Monnaies  (hôtel  des),  à  Caen  :  cha- 
piteau [xvi*  s.],  92. 

Monnoyer(J.-B.).  né  en  1634, mort 
eu    1699.  —  Peinture  :   vase    de 

Heurs,  250. 

Monsieur,  —  portrait,  gravure  par 
Bonnart  :  V.  noble  en  habit  do 
deuil,  241. 

Montferrat  (marj^uis  de),  —  por- 
tant le  sceptre  impérial,  gravure 
(fragment),  par  Hogcuberg.  23. 

Montmorency  (Anne  de),  conné- 
table de  France.  —  Portrait,  par 
Léonard  Limosin  (émail).  96;  — 
ses  fils  et  ses  filles^  vitrail  [xvi'  s.  , 
de  la  chapelle  d"Ecouen,  13. 

Morales  (Luis  de),  né  en  1509?, 
mort  en  13S6.  —  Peinture,  trip- 
tyque ;  Ecce  Homo,  apôtre  saint 
Jean.  Vierge  Marie,  111. 
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Horo  (Antonio),  né  en  15li,  mort 
en  15'S.  —  Peinture  :  portrait  de 
femme,  107. 

Mort  (l'Avare  et  la)  :  —  V.  Hol- 
betn. 

Mort  (la),  le  Chevalier  et  le  Diable  : 

—  V.  Albert  Durer. 

Mort  lia).  —  Représentations  :  — 
atlenianitr  'xvil*  g.j  :  V.  sculpture 
allemande,  S*i*.  —  rmiçm»'  xvir 
«.    :  V.  billet  fiini<rairo.  iil. 

Monu  (Thomas),  et  sa  famille,  des- 
sin à  la  plume  par  Mans  Hoiboiit  : 

—  V.  famille  noble,  :>t 
Mouche  (Chilibcrt  dit  la),  — Sceau, 

xvr  s.j,  1'. 

Moultn  lie)  il  eau,  —  pointure  de 
llobbema,  Oi't. 

Huelloh  (Mans),  --  poienanl  [wr 
s,,  en  or  ciseliV  et  Amaillé  attribué 
là),  lOV. 

Murad  IV,  sultan  (It23-I0l0).  — 
.Monliaio,  196. 

Murillo  (K^teban)  né  en  1018.  mort 
en  I6s2.  —  Peintures  ;  —  l'Imma- 
culée Conception,  258  :  —  les 
mangeurs  de  raisin,  i5ii. 

Mosea  —  Bfpr^t^ntationÈ  ita- 
liennes :  —  par  J.  Romain  :  V. 
danse  d'Apollon,  M;  —  'xvir  r^  ], 
par  Ouido  Reni  :  V.  l'Aurore,  ï.î". 

Naissance  de  JèsuB-Christ.  — 
peinture  île  l.uis  de  Varga.  Itl. 

Nanteull  (Robert  de),  n«  en  \iî^. 
mort  en  IiWK.  -  -  firavtiroen  taillo- 
douce  :  portrait  de  Paven  Des- 
landes. 151. 

Naricbklne  (Athanase  Kicolo- 
vilchi.   -  Portrait,  peinture  [xvii- 

»...  va. 

NatWlti  (la),  —  fresque  de  Ber- 

nardino  l.nini,  *î. 
Navona  (place),  t  Rome,  —  (,'ra- 

vuro   xviii*  s,],  |S|. 

Nègrepellaae  (M.  de).  —  Portrait, 
dessin  por  P.  Dumoustiers.  i51. 

Neptune  --  représentation  ita- 
lienne d'après  Raphaél  ;  V.  Amour 
défendant  Psyché  devant  Jupiter, 
7S. 

Nepveu  (Pierre).  —  Chileau  do 
Chambnrd  [xvi*  s.].  9. 

Nerers  (Oonzafcue,  duc  de).  —  rece- 
vant lie  Christophe  de  Savifrny 
son  livre  >  les  Arts  académiques  - 
^'ravure   xvi»  s.  '  :  V.  gravure,  96. 

Nikon,  le  patriarche,  —  et  «on 
cler)?",  peinture  Ixvil*  f.l,  I9Î. 

Nocee  de  Cana.  —  (leinture  par 
l,uii);cr  to  Riiif^.  V.  intérieur  d'une 
cuisHic.  11. 

Nooes  de  Tbttia,  —  décor  (des)  ji 
l'Opéra.  jçrflvured'I.SjIvestre,SD*. 

Notre  Dame  de  Parla.  Chirur 
rt  inntlri'  Hiit^t  nyi  XVII»  s.,  peinture 
de  Jouvenet,  ^it'.t.  ■  -  tJi^coration 
inti^nrure  aux  obsèques  de  Marie- 
Thérèso.  gravure  de  Lepautro, 146. 

Notre  Dame  del   Pllar.   li   Sai-a- 

gosHi'.   par   llerrera    llnrituevo  et 
llnrrcrs  le  .leiiiie:  V.  architecture 
espoifunle,  SÎ6, 
Notre  Dame  des  Sablons    -  Kn- 

trée  de   r;ma);e  uiiraciilenso  Me), 
dnns  Itriixelli's:  \'.  tiipisserii',  Ins. 

Notre  Dame  du  Mont  Carmel 
•t  da  Saint-Lasare  Ordre  de/, 
---  preetalion  de  ildélité  du  grflud 
maître, gravure  de  s.  I^ei-lerc.  I4â. 

Ooèan  (!')  at  las  lleuras.  -  Fon- 
taine, par  Jean  Bouloffoe.  dans 
les  jardins  lioboli ,  A  Klofence, 
Kl. 

Œuvras  da  cbarltt.  -  Krise 
émalllée  .  xvr  s.  de  l'hi'ipilal  de 
Fistoie   :     V.    costumes     italiens, 

r.7,  .'.s. 

Œuvras  da  mlstrloorda.  Ora- 
vure  en  taille-duuce  d'A.  Rosse, 
faisant  partie  de  la  suite  (des)  ; 
visite    sus     pauvres    malades    ; 

V.  intérieur    1  '  . 


OllTler  'Isaac).  —  Minialiire» 
[liw*  ».'_,  portraits:  —  du  pot»te 
sir  Philip  Svdiiey  :  V.  élégant,  SI; 

—  de  la  coiillesse  d'Essex.  1 1 V. 
Orgaz  (Knterrement  du  comte).  — 

Peinture  du  Greco,  lli. 

Orléans  (Marie-Louise/.  ~  Mariai;e 
(dej  avec  Charles  11  d'Kspagne. 
gravure  do  Brissart,  t.'tt». 

Orley  (Bernard  van),  né  en  1»90, 
mort  en  i.'iiî.  —  Peinture  :  le 
festin  des  enfants  do  Job.  Itxi. 

Ostade  (.Vdrien  van),  né  en  liîlu. 
mort  en  I6K;>.  —  Ptiuttires  :  —  la 
famille  du  peintre  :  \*.  famille 
hollandaise,  (71  ;  —  chauini^ro 
hollandaise,  t',î. 

Ostendorler  i  Michel),  mort  ver» 
I.Kiii.  —  tjffiniftit  sitr  boit  :  — 
héraut  impérial,  il;  portrait  du 
comte  palatin  Wolfgan/.  duc  de 
Bavière  :  V.  prince,  iii  ;  —  princo 
porti*  en  litière.  27. 

Othon-Henri,  comte  palatin  du 
Rhin.  —  Buste  [xvi-  s.,.  99. 

Pals  (Venise  entre  la  Justice  et  la). 
V.  Vëronfaae,  80, 

Palala  (galerie  du),  à  Paris.  —  Bou- 
tique d'un  libraire,  gravure  d'A. 
Bosse,  209. 

Pallo  (porte),  à  Vérone.  —  [xvi's.], 
par  8an  Michelo  :  V.  porte  de 
ville.  61. 

Paliasy  (Bernard  de),  mort  en  iSHi, 

—  Emnux  :  —  Plat».  IHi  ;  —  terre 
cuite  :  nourrice.  96;  —  bras  de 
lumière  en  faïence  (attribué  A).236. 

Palladio,  né  en  IliOK,  mort  en  l.'iso. 

—  Portique  de  la  basilique  do 
Vicence.  7U. 

Pallingen  (Jacob  von).  —  Portrait, 
peinture  [xvii'  a.  |  :  V.  noble  alle- 
iiinud.  ri9. 

Palma.  —  Portrait,  peinture,  pur 
Titien,  Sli, 

Parlement  do  Paris  -  -  membres 
(du),  au  XVII"  s..  153;  —  président 
ou  xvii*  s.,H  ;  —  à  mortier  [xvii* 
s.],  U9;  —  à  mortier  [xvii'  s.], 
V.  Monument  funéraire.  2*8;  — 
huissier  |xvi*«.].  V.  Famille  bour- 
geoise, 11;  —  lit  do  justice  (du) 
en  I6;3,  U9. 

Patanaxl  (Marc-Antoine).  —  Vase 
de  la  fabrique  d'Urbin  (xvii"  s.),  87, 

Pantola  (Juan)  do  la  Cnis  (ir>:>l- 
lii09).  -  l'eit.twi-t  :  —  portrait  de 
Philippe  II  :  V.  roi.  -It;  —  portrait 
de  Charles-tjuint,  Hl. 

Parloir  aux  bourgeois.  —  Ser- 
genta(du),  au  xvi's..  gravure,  U, 

Paradla  (le).  —  peinture  par  Breu- 
ghel  do  velours,  2:i.l. 

Paaae  (Crispin  de),  né  en  i:ilO,  mort 
en  Iii29.  —  Gravures  en  taille- 
douce  :  —  portrait  d'Klisabelh 
d'Aiiglelcrro  :  V.  reine,  48  ;  — 
fjitrailf»  ttu  Mitn^y  royal  :  — 
I^onis  XIII  apprenant  A  voiler  on 
courbette.  I  i»  ;  —  .Suisse  do  la 
cour  sous  I.oiiis  Xlll.  119; 
porte-épéiT  du  roi  Louis  Xlll,  119; 

—  fxtntitfi  ilf  CAttut^mi''  ou  Ta- 
bleau d0  la  Vir  Mcotaire  :  —  biblio- 
thèque, toV;  —  cours  public  dans 
une  i;nivorsité,  211  ;  —  récep- 
tion d'un  do<:teiirdans  une  univer- 
sité. 211  ;  —  ainphithéitre  do  mé- 
decine, 213;  —  académie  de 
danse,SI4;  —  académie  d'escrime. 
lU;  —  brimades  dans  un  collège, 
21  i  ;  —  joli  do  paume,  130. 

Pasalon  (la).  —  Retable  de  la  ca- 
lhé<lrsle  de  Burgos  'XVl*  s.],  114. 

Patin  ;xvi'  s  ].  —  Ballet  comique 
de  la  reine  pour  les  noces  de 
Jojrenae  :  Hgnre  de  la  salle,  .1. 

Paaaion  -  :  v.  Inatmmanta  da 
la  Paaaion. 

Paul  m.  pnpe(l.>3k-l.i>9).  Buste, 
.Mu-hcl-Ange.  7s. 

Payan  Daalandaa  (  Pierre).  --  Por- 

trait.  ^rature,  par  Nanléiiil,  lit. 

lyaan  mnalclan.  - 

Téoiors  le  Jeune,  i-il. 


Pécheur  présentant  au  doge 
l'anneau    de    Saint -Marc.  — 

pointure  de  Paris  Bonlone.  6ii. 

Pèlerins  (lesi  d'Emmatis,  —  pein- 
ture de  Rembrandt,  2:>(. 

PennrFrancesco)  né  enU!'6?.  mort 
en  I.Ï36?,  — fresques,  d'après  les 
dessins  de  Raphaël  :  l'Amour  dé- 
fendant Psvché  devant  Jupiter  à 
ta  villa  Karnésine,  plafond,  73. 

Penseur  (le).  —  Statue  de  I.orenzo 
de  Médicis.  par  .Michel-.^nge.  à 
la  chapelle  lies  .Medicis.  à  Flo- 
rence, 77. 

Pensiero  (il)  —  :  V.  Penseur. 

Pentecôte.  —  Représentation  friiu- 
/.■aise  ïiu  xvi'  s.  :  \'.  vitrail.  Oii. 

Perrissin  et  Tortorel.  —  ^.'rninivi 
an'  Itoi»  extraites  du  Recueil  (de;  ; 

—  Henri  11  blessé  à  mort  dans  un 
tournoi,  ,S  ; —  mort  de  Henri  11  : 
V.  chambre  royale,  10  ;  -  -  colloque 
de  Pois-sv  ;  V.  discussion  entre 
prélats  catholiques  et  prélats 
protestants,  207;  —  deuxième 
charge  de  la  bataille  de  Dreux  : 
V.  batiiille,  223  ;  —  siège  do 
Chartres,  22S. 

Pérelle(A.),Déen  l63g.morten  I69:i. 

—  Grarin-esen  tailt^doHCf:  —  porto 
Saint-.Martin  vers  11173.  131  ;  — 
Paris  vers  1670;  —  Louvre.  Pont- 
.N'euf,  Cité  et  collège  des  Qiiatre- 
Natious,  vers  1673,  132. 

Pérelle  (G.).  —  Gravure»  en  UiUe- 
ffouce  :  —  CbàUtut  rfe  \'*T»aitlf),  ; 

—  cour  antérieure.  128;  —  vue 
générale.  128;  —  écuries,  129;  — 
ménagerie,  119;  —  château  du  ei'ité 
du  parterre  d'eau,  129;  —  bassin 
d'Apollon,  grand  canal  et  flotte 
royale,  131  ;  — grand  Trianon,  i:i!. 
— 'Ch/lteati  itf  Colbert,  d  Sceaux  ; 
V.  habitation  noble,  U8. 

Persée  vainqueur  de  Méduse. 

statue  en  bronze,  parCelliiii,  â  la 
loggia  dei  Lanzi,  A  Florence,  80. 

Peaaro  (la  famille).  —  aux  pieds  de 
la  Vierge,  peinture  du  Titien, 
dnns  l'église  Santa  .Maria  dei 
Frori,  A  Venise.  83. 

Plfenhauser,  —  et  sa  famille  [xvr 
s.    :  V.  famillo  bourgeoise,  2». 

Philippe.  —  Gravure  en  taille- 
douce  [xvir  «.),  d'après  la  pein- 
ture de  Toornvliet  :  ropas  A  la 
cour  du  riii  Charles  II,  I7«. 

Philippe  II.  roi  d'Kspagne  (1556- 
1598).  —  Porlraill  :  —  statue  par 
Pompoo  IxKina,  A  la  chapelle  de 
l'Escurial  :  V.  princes.  31;  —  par 
Psntoja  de  la  Cruz  :  V.  roi.  31  ;  — 
rrcerant  le  pouvoir  lie  Cltarle»- 
Qiiint,  gravure  [xvr  s.)  :  V.  Char- 
les-Quint,  23.  —  Armure  de  tour- 
MOI,  3i.  —  Chanfrein,  22t.  —  Hou- 
dnrhe,  39.  —  CAamftre,  à  t'Ksciirial, 
36.  —  Sceaux  :  —  3;>  ;  —  de  majesté, 
33;  —  équestre,  33.  —  Monnaie», 
.16.  II.     -  Heure»  :  V,  Heures. 

Philippe  IV.  roi  d'Kspagne  (1621- 
Ib6'i<.  -  Portrait,  pointure  par 
Velaïquea  :  V.  noble,  177.  — 
Monnaie,  178. 

Pioquenon  (I590-I65«).  —  Pein- 
ture :  régents  et  bedeau  île  la 
maison  de  correction  d'Amstor- 
dam,  167. 

Plata,  -■  peintureptrCarracbe,  258, 

Pteta .  —  Statue,  par  Michel-Ange, 
A  .^aintPierre  do  Rome,  78, 

Pierre  la  Orand.  tsar  de  Russie 
(I6S2I72.\).  —  Monnaie,  l»i. 

PUatoa  (casa  de).  A  .Sévillo.  — 
Cour  [xvr  s.];  V,  habitation  ri- 
che, (II. 

Pilon  'rterin.iM  ■<>   isno.  — 

llutiet  :      ■\  ■  —  d'Hen- 

ri II,  sti  :  -  iiVct.-   - 

du  roi  Henri  U.  j  i  >  ut- 

Denis,  8;  —  du  ch.i  rs- 

gue.  M;  —  (altrilii'  ;  ms 

de  Brésé,  dans  la  raltié^lriile  de 
Rouen.  92.  -  roiii/ir'iu  de  Henri  II. 
A  l'église  de  Saint- Denis.  8. 


Pirkheymer.  —Portrait,  gravure, 
par  Albert  Darer,  101. 

Poitiers  (Diane  de).  —  Maison 
(dite  do>,  à  Rouen  [xvr  s.',  fa- 
çade, 89. 

Pontchartrain  (Louis  Phely  peaux 
de).  —  Portrait,  gravure'  par  A. 
Trouvain  ;  V.  chancelier  de 
France,  U». 

Pont-Neuf,  A  Paris,  —  rert  I67S, 
gravure  de  A.  Pérelle,  152;  — 
«  la  fin  du  règue  de  /.oui»  .Y/1', 
gravure  de   Giiérard,  132. 

Ponte  [Niccolo  da).  doge  de  Venise 
(1578-1383).  —  présentant  A  Ve- 
nise le  Sénat  et  les  otTrandos  des 
cités  soumises,  peinture  du  Tin- 
turet,  au  palais  des  Doges,  84. 

Port  au  soleil  levant,  —  pein- 
ture p,-ir  Claude  Lorrain.  249. 

Portesainte.  -  Cérémonie  del'ou- 
vertilre  et  do  In  fermeture  (de  la). 
à  Saint- Pierre  de  Rome,  lors  de 
la  célébration  du  jubilé  :  V.  mé- 
daille, 199. 

Poaaantl  (Vincenzo).  —  Laropo  en 
ferronnorie,  dans  la  cathédrale 
de  Pi50(xvr  s.],  87, 

Pottar(Paulus),néan  1623,  mort  en 
I65t.  —  Peinture  :  la  Prairie,  2Î5. 

Pourbus  le  Jeune  (1559-1612).— 
Peinture»  :  —  portrait  d'Henri  IV  ; 
V.  costumes  nobles.  118;  —  bal 
en  1611  à  la  cour  de  l'archiduc 
Albert  et  de  l'infante  Isabelle  A 
Bruxelles,  165. 

Poussin  (Nicolas),  né  en  l.'>94,  mort 
en  1665, —  Peinture»  :  —  Bergers 
d'Arcadia.  2!9;  —  jngemeut  de 
Salomon.  249. 

Poutre  (Allart  le).  —  .Sceau  [xvr 

s.  i,  I», 

Prairie  (la),  —  peinture,  par  Paulus 

l'otter,  25S. 

Prédication  ila)  de  saint  Paul 
a  Ëphése,  —  peinture  pur  Le- 
sueur.  -4'.i. 

Prieur  (Barthélémy),  mort  en  lAl  i . 
—  Buste  d'IIonri"lV,  2t7. 

Procession  (la).  —  dans  une  église, 
peinture  de  Lonain,  201. 

Proclamation  de  la  Réforme  A 
Augsbourg.  en  1530.  —  gra- 
vure  Illlellllllldc  (xvr  H., ,23. 

Procuratlea.  A  Veniae.  [xvr  •.<  —  ; 
V.  place  .Saint-Marc,  64. 

Prophète.  —  Représentation  ita- 
lienne [xvr  s.J  :  Isaïe  (Hir  .Michel- 
Augo,  77. 

Payotaé  (l'Amour  défendantMevant 
Jupiter  —  :  peinture,  A  la  villa 
Karnésine,   par  J.  Romain  et  K. 

Penni.  75. 

Psyohè  an  bain  (l'Amour  et),  — 
tapisserie  des  Gobclins  [xvir  s.\ 
260, 

Puget  (Pierre),  né  eu  I6J2,  mort 
en  1694.  —  lta»-rrlief  ;  portrait 
de  Iwjuis  XIV,  217.-  Haut  relief  : 
Alexandre  et  Dingéne,  247.  — 
Cariatide»  du  balcon  do  l'HAtel 
de  ville  de  Toulon.  147.  —  .Statue. • 
MilimdeCrotone.  248.  —  Scul/iture 
»ur  bail  :  triton  (attribué  A).  13i). 

Quatra  Natlona  (rollego  des),  A 
Pans.  —   vers  I6;,*i,  gravure  de 

A.  Pire;;»,  ir..'. 

Ralmondl  :  V.  Marc  Antoine. 

Raphaél  iRailaello  Banslo,  dit,, 
né  eu  1483,  mort  en  l.iiu.  —  Petit- 
turea  :  —  le  mariage  de  la  Vierge, 
73;  -  la  belle  Janliniéra.  73;  — 
la  Vierge  A  la  chaise,  ti;  •— 
Vierge  de  ,Kaint  Sixte,  74;  —  la 
TrsMsilgurntiou,  74;  —  aaint 
Georges  tiTrassaiit  le  dragon, 
T.'i;  -.  ssiiit  Michel  terrassant  le 
démon. 7;i.—  Portraits:  —- du  duc 
d'I'rbin  :  V.  coiinire.  :.9;  —  du 
duc  d'I'rbin.  71;  —  de  Thomas 
Inghlrami,  73;  -  de  Maddalena 
Doni,  75.  /"resfiies  au  pelais  du 
Vatican-        dans  la  chambre  do 
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Ift  Signature;  —  école  d'Athènes, 

Tfi.  -  la  dispute  du  Saint-Sacm- 
nit;nt,208;  —  le  papo  Grégoire  IX 
romcttont  les  Deoretales:  V.ijape, 
iUO;  —dans  la  chambre  d'ilf^lio- 
dore  —  :  la  messe  do  Kolsène 
(frafïinenl)  :  jeunes  nobles  ila- 
iiens,  59;  —  aux  Loges;  ~  Moïse 
sauvé  des  eaux,  6":  —  cxfîcutées 

itar  Jean  d'Udine  sous  la  direction 
iU^),  07  ;  —  au  plafond  do  la  villa 
'"arnésine,  exécutées  sur  les  des- 
sins (de):  l'Amour  défendant  Psy- 
ché devant  Jupiter,  75.  —  Dessins: 
étude  do  draperie.  73;  —  étude 
de  jeune  fille,  73;  —  le  pape 
Jules  II  dans  sa  litière  :  V.  cour 
pontificale,  200.  —  Tapisseries 
exécutées  d'après  les  dessins 
(de)  :  —  flamande  [xvi'  s.]  :  Jésus 
remettant  les  clés  de  l'Kglise  à 
saint  Pierre,  80  ;  —  française,  des 
("lobelins  [xyii-^  s.]  :  l'Amour  et 
Psyché  au  baio,  260.  —  Iluste  de 
r(>(?(attribué  à):  tête  de  femme, 80. 

RëcoUets  (cloître  des),  à  Florence. 

—  Fresque  d'A.  del  Sarto  :  décol- 
lation de  saint  Jean-Maptisie,  83. 

Reddition  de  Brada,  —  peinture 

de  Volazquez,  226. 

Réforme  (proclamation  do  la)  à 
Auj^sbourg,  —  en  ïEî30,  gravure 
|xvr  s.J,  23. 

Régentes  de  la  maison  de  cor- 
rection d'Amsterdam,  —  pein- 
ture do  SanLvoort,  167. 

Régents  et  bedeau  de  la  maison 
de  correction  d'Amsterdam, 
peinture  de  Picquenon.  167. 

Regnault  (Guillaume).  —  Tom- 
beaux [xvi*  s.].  —  de  François  II. 
duc  de  Bretagne,  dans  la  cathé- 
drale de  Nantes;  —  des  enfants 
de  Charles  YIII  dans  la  cathé- 
drale de  Tours,  91. 

Religion.  —  Représentation  fran- 
çaise ixvi*  s.]  :  V.  char  do  la  reli- 
gion, 7. 

Rembrandt  van   Ryn  (1606-1609). 

—  Peintures  .-—  Syndics  de  la  cor- 
poration des  drapiers  d'Amsterdam 
168;  —  la  leçon  d'anatomie  :  V. 
séance  de  dissection.  213;  —  les 
pèlerins  d'Emmails,  254;  —  por- 
trait, 25t. 

Reni  (Guido)  né  en  1575,  mort  on 
16i2.  —  Peintui^es  :  ~  Christ  cou- 
ronné d'épines,  208;  ~  l'Aurore, 
257. 

Renommée  —    Représentations  : 

—  française  [xvi^s.]  de  la  :  V.chiir 
de  la  Uenornmée,7;  —  italienne 
[xvi*  s.]  ;  V.  arabesques,  67. 

Repas  des  officiers  des  archers 
de  saint  Georges.  '—  peinture 
par  Frans  Hais,  255. 

Repas  cbez  Simon  le  Pharisien, 

—  peinture  par  P.  \'éronèse,  8i. 

Résurrection  du  Christ.  --  Ke- 

présentation  espagnole  [xvi»  s.j  : 
V.  baiser  de  paix,  1 12. 

Retour  de  la  fenaison.—  peinture 
des  frères  Lenairi  :  V.  paysans 
et  paysannes,  126. 

Retz  fduchosse  do).  —  Statue  funé- 
raire [xvii"  s.],  122. 

Réunion  (la)  d'artistes,  —  pein- 
ture par  Velazquez:  V.  nobles,  17«. 

Rey  {Lieven  de),  né  on  IIHÎO,  mort 
en  1627.  —  Hôtel  de  ville  de 
l^eyde  :  façade,  105. 

Rhin  (le),  —  prèsde  Wyk-By  Dums- 
tede  (xvi*  s.],  peinture  par  Kuis- 
daél,  170. 

Ribera  (1588-1656),  —  peinture  : 
vieille  femme,  257. 

Rlccio  (Andréa  Brioaco,  dit),  né  en 
1470,  mort  en  1552.  —  Base  d'un 
candélabre  en  bronzo  dans  la 
basilique  de  Saint-Antoine  de 
Padoue,  81. 

Richelieu  (Armand  Duplessis,  car- 
dinal do).  —  Portrait,  peinture 
par  Philippe  de  Champaigne,  201. 


Richesse    (la),    —    peinture     par 

Simon  Vouet,  241». 

Richier  (Ligier).  —  Sépulcre  [xvi* 
s.],  dans  l'église  Saint-Etiouno, 
à  Saint-Mihiel  (Meuse),  92. 

Riemen- Schneider  (Tilnian).  né 
en  U30,  mort  en  1531.  —  Sta- 
tuette :  apôtre,  99. 

Rlgaud  (Hyacinthe),  né  on  1059, 
mort  en  1743.  —  Peintures,  por- 
traits :  —  de  BosRuet  :  V.  prélat, 
201  :  —  de  Louis  XIV  :  V.  roi  en 
costume  de  cérémonie.  134;  —  du 
duc  do  Lesdiguières,  250. 

Rinaldi  (Carlo).  —  Flgliso  Sant' 
Andréa  del  Vallo,  à  Rome  :  V. 
architecture  italienne,  246. 

Rizzi  fFrancesco),  né  en  16n8,  mort 
en  1685.  —  Pemture  :  autodafé 
sur  la  place  Mayor,  à  Madrid,  179. 

Robusti  :  V.Tintoret. 

Rœmer  à  Francfort-sur-le-Mein  : 
V.  ville  allemande,  161  ;  —  à  Hal- 
berstadt,  29. 

Roi  boit  (le)  ~  gravure  do  Mariette 
[xvii^  s.],  157. 

Rois.  —  Portail  (des),  à  la  chapelle 
de  l'Escurial  [xvi"  s.].  37. 

Romain  (Jules),  né  en  1492,  mort 
en  loi6.  —  Peintures:  danse  d'A- 
pollon et  des  Muses,  83.  — 
Fresques  d'après  les  dessins  do 
BaphaHl  :  l'Aiiiour  défendant  Psy- 
ché devant  Jupiter,  Â  la  villa 
Farnésine,  75. 

Rosa  (Salvatorc;.  né  en  1615,  mort 
en  I6T3.  ~  Peinture:  bataille,  257. 

Rotmund  (Joachim).  —  Armoiries 

(de),  26. 

Roussel,  fourbisseur.  —  Prospec- 
tus, gravure  de  Lepaulro,  J53. 

Royal  (palais),  à  Gracovie,  —  [xvr' 
s.],  cour,  1 15. 

Royale  (place),  à  Paris,  —  en  1612, 
gravure  de  Châtilton,  123.  — 
Maison  Cxvii*"  s.],  245. 

Royale  (salle),  au  Vatican  :  V. 
Vatican. 

Rubens  (1577-1640).   —  Peintures: 

—  portraits  :  —   de  ses  fils,   163  ; 

—  du  comte  et  de  la  comtesse 
tl'Arundel  :  V.  famille  noble.  174; 

—  d'Elisabeth  de  Franco,  252.  — 
Descente  de  Croix,  252. 

Rudinger  (Georges).  —  Portrait, 
jioinlure  :  V.  bourgeois  allemand, 
159. 

Ruisdaël  (1628  ?-1682).  ~  Pein- 
tures: —  vue  du  Rhin  près  do 
Wyk-bv-Dumstede  :  V.  paysage 
hollandais,  170;  —  paysage,   254. 

Ruiz(Hernan).— TourdelaGiralda 

[xvi'  s.],  à  Séville  :  V.  cathé- 
drale, 109. 

Ryoult  fBlanchet).  —Pierre  tom- 
bale [xvi«  s.],  dans  t'égliso  do 
Chilly  :  V.  famille  bourgeoise,  16. 

Sacrifice  d'Abraham.  —  groupo 
eohois  d'Aiouso  Herruguete,  110. 

Saignée  (la).  —  gravure  en  taille- 
douce  d'A.  Bosse;  V.  intérieur, 236. 

Saint  -André  (église) ,  près  de 
Troyes,  (Aube).  —  Portail  [xvi" 
s.],  par  Gentil  et  Barbieri  dit  le 
Florentin.  90. 

Saint-Antoine  (basilique),  à  Pa- 
doue. —  Base  d'un  candélabre 
pjir  Andréa  Riccio,  81. 

Saint-Basile,  à  Moscou.  —  Eglise 

;xvi'  S.J.  193. 

Saint  Damien.  —  Représentation 

française,  par  Jean  Bourdichon  : 
V.  médecins.  213. 

Saint  Christophe.   —   Repiésen- 

tution  allemande  :  V.  bannière,  21. 

Saint  Côme,  —  Représentation 
française  [xvi«  s.],  par  Jean  Bour- 
dichon :  V.  médecins,  213. 

Saint-  Dominique  (église),  à 
yienne.  —  Fresque  par  le  Sodo- 
nia  :  l'évanouissement  de  sainte 
Catherine,  82. 


Saint-Empire  (marquisat  du).  — 
Arnie.s  'xvi'  s.]  :  V.  grand  éten- 
dard d'Espagne,  35. 

Saint  Esprit.  —  Représentations 

—  allemande [w'i'  s.J,  par  Holbein 
le  Vieux:  V.  l'Annonciation,  lo2:  — 
italienne  [xvii«  s.],  par  Raphaf^l  , 
dispute  du  Saint-Sacroment,  208. 

Saint-Esprit  (ordre  des  chevaliers 
du),  —  première  réception  par 
Henri  III,  aquarelle  [xvii'  s.j.  4. 

—  Repaa,  gravure  d'A.  Bosse,  120. 

—  Manteau  de  grand  maitre.  4.  — 
Manteau  du  chei'alier,  4.  —  Collier, 
4. —  67mp'f;/tv  baiser  de  paix. 205. — 
Sceptre  porté  par  Henri  III  aux 
réunions  do  (T),  4.  —  Sceau,  97. 

Saint  Etienne.  —  Représentation 
italienne  ^x  VI'  a.]:  V.  costumes  ita- 
liens "  visiter  les  prisonniers  ",5S, 

Saint  Etienne  conduit  au  mar- 
tyre — .  peinture  de  Vicente 
Joanès,  1 12. 

Saint-Étienne  (église),  à  Saint- 
Mihiel  {Meuse).  —  Sépulcre  de 
Ligier  Richier,  92, 

Saint  François  d'Assise,  —  par 

Alonso  Cajio  :  V.  sculpture  espa- 
gnole, 246.  —  Représentation  ita- 
lienne [xvi'  8,1,  par  Titien  :  V. 
famille  i'esaro,  85. 
Saint  Georges  en  chevalier 
(l'empereur  Henri  III  et),  —  pein- 
ture, fragment  d'un  triptyque, 
par  Burgkmair.  lo2. 

Saint  Georges  terrassant  le  dra- 
gon, —  peinture  par  Raphaël,  75. 

Saint  Georges  (archers  de).  — 
Repas  iJes  olliciers,  peinture  de 
Frans  Hais,  225. 

Saint-Germain  (foire),  à  Paris,— 
gravure  ^xv!!""  s.j,  231. 

Saint  Hubert.  —  Représentation 
trançaise  [xvi*  s.],  par  liourdi- 
chon  ;  V.  costume  de  chasse,  239. 

Saint-Igny.  —  Gravures  en  taille- 
douce  d'A.  Bosse,  d'après  des 
dessins  (de)  :  page,  121  ;  —  sei- 
gneur, 121  ;  —  bourgeoise,  124;  — 
extraite  du  Théâtre  de  la  France, 
contenant  les  diversités  des  ha- 
l)its  :  y.  noble  et  dame,  122. 

Saint  Jacques.  —  Représenta- 
tion italienne  [xvi'  s.j  :  V.  cos- 
tumes italiens»  soigner  et  loger 
les  pèlerins  »,  58. 

Saint-Jacques  (palais  de),  à  Lon- 
dres, —  [xvi'  s.j,  51. 

Saint-  Jacques  -  la  -  Boucherie 

(église),   à   Paris,    —    [xvi"  s.]  : 
façade  et  clocher,  90. 
Saint  Jean,  —   peinture  de  Luiz 
do  Morales,  111, 

Saint  Jean.   —  Représentations  : 

—  Française  [xxi' s.]  :  V.  fils  du 
connétable  de  Montmorency,  13  : 

—  Italiennes  fxvi"  s.j  :  —  par  Ra- 
phaël :   V.   belle  Jardinière,  73  ; 

—  par  Raphaël  :  V.  Vierge  à  la 
chaise.  73:  —  |)ar  Kra  Bartolom- 
nieo  :  V.  déposition  de  Croix,  82. 

Saint-Jean  (de).  —  Gravures  en 
laïUe-douce  :  —  noble  eu  1693, 
147;  —dame  noble  vers  1693,  147. 

Saint-Jean  (éi^liso).  à  Troyes,  — 
groupo  en  albâtre.:  laVisitation,92. 

Saint- Jean  (feu  de  la)  —  [xvii's.]: 
V.  hôtel  do  ville  de  Paris,  123. 

Saint  Hugo  (le  miracle  de),  — 
peinture  par  Zurbaran,  202. 

Saint  Jean-Baptiste  (décollation 
de).  —  Fresque  d'A.  del  ^arto,  au 
cloître  des  Récollets,  à  Florence, 
«3. 

Saint  Jérôme  (la  communion  de), 
peinture  par  le  Dominiquiu,  256. 

Saint  Jérôme.  ~  Sculpture  par 
Gaspard  Becerra,  110. 

Saint  Joseph.  -   Représentations 

--  rsf>a</nole[xvV  s.],  par  Luis  de 
Varga  :  V.  naissance  do  Jésus- 
Christ,  111.  —  Italiennes  :  [xvi* 
s.}  —,  par  L.  de  Vinci  :  V.  Sainte 
Famille,  72;  —  par  Haphaèl  :  V. 


mariage  de  la  Vierge,  73  ;  —  par 
Raphaël  :  V.  dispute  du  Saint- 
Sacrement,  208:  —  par  Michel- 
Auge  :  V.  Sainte  Famille,  *7  ;  — 
par  Bornardino  Luini  :  V.  l.i  Na- 
tivité. S2:  —  par  A.  del  Sarlo  : 
V.  Madone  dite  au  Sac,  83. 
Salnt-Just  (église),  à  Norboone. 

—  Tombeau  de  saint  Just  :  pi- 
lastre   xvi'  8.],  ÎI2. 

Saint  Louis  (création  de  cheva- 
liers de  l'ordre  de)  —  par  Louis 
XIV.  peinture,  135. 

Saint-Haclou  (uître),  à  Rouen.  — 
Galerie  ;  [xvi*  s.],  245. 

Saint  Marc.  —  Représentation 
italienne  [xvi*  s.;  :  V.  sceau,  6L 

Saint-Marc  (bibliothèque),  k  V©- 
iiise.  —  'xvi»  s.],  70. 

Saint-Marc  (place),  à  Venise.  — 
Vue  [xvi*  s.;,  gravure,  6.'i.  — 
Loggia  An  campanile  :  gtatue  en 
bronzo  de  Sansovino  •  le  Com- 
merce »,  80.  —  Màt»  servant  de 
porte-étendards  :  base  en  bronze 
par  Alessandro  Loopardo,  81. 

Saint  Martin.  —  Représentation 
polonaise  [xvi"  s,:  :  \  .  miniature, 
115. 

Saint  Martin  (porte),  à  Paris.  - 
vers  lt;75,  gravure  de  A.  Pérelle, 

151. 

Saint  Mathieu.  —  Miniature  [xvi* 

s.j.  par  Jean  Bourdichon.  94. 
Saint-Maurice  église),  à  Cobonrg, 

—  Tombeau  du  duc  de  Cobourg. 
Jean  Frédéric  II  ot  de  sa  famille 
[xvr  s.j,  100. 

Saint-Michel  (ordre  de,.  ~  Collier 

Lxvi's.]  :  V.  costume  de  cérémonie 
dos  rois  do  France,  1.  —  :  V. 
frontispice.  7. 

Saint  Michel  terrassant  le  dé- 
mon. —  Peinture  de  Raphaël, 7 5. 

Saint  Nicolas  (la  fête  de}«  — 
peinture  de  Steen  :  V.  famille 
nollandaise,  17 1. 

Saint  Paul.  -—  Représentation 
française  xvii*  s.],  par  Lesueur  : 
^'.  prédication,  24y. 

Saint-Paul  (cathédrale  de)  à  Lon- 
dres, par  AVren  :  V.  architecture 
anglaise,  346. 

Saint-Paul  (couvent  des  Nonnes 
de),  à  Parme.  —  Fresque  par 
Gorrège  :  L)iane,  82. 

Saint  Pierre  (Jésus  remettant  la 
clé  dorKgliseà).  —  Tapisserie  rta- 
mande[.\vi*  s.  jd'après  Raphaël, 80. 

Saint  Pierre.  —  Représentation 
italienne  [xvi«  s."^  :  V.  costumes 
italiens  «  visiter  lt*s  prisonniers», 
58  :  —  par  Titien  :  V.  la  famillePe- 
saro  aux  pieds  de  la  ^'ierge,  85. 

Saint-Pierre  ^basilique),  à  Rome. 
~  Façade  par  Maderoo,  78.  — 
Statue  ■'  la  Pieta  »  par  Michel- 
Ange,  78.  —  Monument  funéraire 
du  pape  Alexandre  Vil  par  Ber- 
nin,  248.  —  Projet  primitif  de 
Bramante  :  V,  revers  de  la  mé- 
daille de  Jules  IL  67.  —  Heprésen- 
fa/ton  sur  une  monnaie  de  IjéouX  : 
V.  monnaie  d'argent,  61. 

Saint-Pierre  (église),  à  Caen.  — 
Abside,  vue  extérieure,  par  Hec- 
tor Sohier.  90. 

Saint-Pierre  (chapelle),  à  la  Tour 
de  Londres.  —  Tombeau  '  xvi*  s.  ], 
lit. 

Saint-Remi  (église),  à  Reimfi.  — 
Tapisserie  [xvi*  s.],  fragment  : 
éveque,  etc.,  201. 

Saint  Sacrement  (dispute  du) . 
Fresque  de  Raphaél  dans  la 
chanmre  de  la  Signature  au  Vati- 
can, 208. 

Saint-Sébald  (église),  à  Niirom- 
l»erg.  —  Châsse  de  Saint  Sébald, 
on  bronze  [xvi«  s.],  par  Peter 
Vischor.  loo. 

Saint  Sébastien.  —  Représenta- 
tion espagnole  \x\i*  s.] ,  par 
Alonso  Berruguete,  110. 
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Saint  Slxto.  —  Représentation 
italienne  [xvi*  s.'j,  par  RapliaCl  : 
V.  Vierge  de  Saint-Sixte.  7». 

Sainte  Agnès.  —  Ueprésentation 
IVanvaise  Ixvi»  «.j:V.  filles  du 
connétable  de  Montmorency,  IL 

Sainte  Barbe.  —  Itoprésentalion 
italiemio  xvi»  a.],  par  Raphatîl  : 
V.  Viir(;c  do  Saint-Silte,  "l. 

Sainte  Catherine  (évanouisse- 
ment de).  —  Kreaffiie  du  Sodonia, 
dan-*  IV^iise  de  Samt-Uominiquo, 
à  Sienne,  Hi. 

Sainte  Elisabeth.  —  Kenn'senta- 
l'rançaiita  [XVI*  s.  :^  :  ^  ^  isita- 
tion,  !«. 

Sainte  Famille,  —  pt-inture  do 
Léonard  dr  \'inci,  li. 

Sainte  Famille.  —  peinture  par 
Mirhol-An^c,  "7. 

Sainte  Famille,  —  neulpture  alle- 
mande x\i'  a.  :  V.  tript.vquo, 
luo. 

Sainte  Oeneviève.  —  Procession 
do  la  uhàsse  (de)  à  Paris,  gravure 
do  !..  Gautier,  Jl)+. 

Sainte  IMarle-Madeleine.  —  Re- 
pr^senfalious  ;  -  painawlf»  :  — 
xvr  s.  .  par  Joa^  de  .Niabuse. 
I07;  —  XVII'  s.],  par  Uubens  : 
V.  descente  de  Croix,  tii.  —  Ita- 
lie nnet  :  —  'x\\'  t.],  par  l'ra  Bar- 
iolomineo  :'  V,  i>éposition  do 
Croix.  81;  —  [xvi*  ».\.  par  Corré- 
fte  :  V.  Madone  de  !$an  Uirolamo, 
«J;  —  [xvii*  s.],  par  Carrache  : 
V.  piotà.  Î56,  —  par  CaravajÇjÇ"  '■ 
V.  déposition  de  Croix,  tùù. 

Sainte  Marthe.  —  Repr^<enfa- 
t/ons  —  flamande  ixvu"  s.J,  par 
Hubeus  :  V.  descente  de  Croix, 
S5J.  —  Italienne  [xvii*  s.j,  par 
Caravsgire  :  V.  déposition  de 
Croix,  iM. 

Sainte  Suzanne  (soeur  Catherine 
de-.  —  Portrait,  peinture,  par 
Philippe  de  Champaigne  :  V.  reli- 
gieuses, Î02. 

Saintes.  —  Représentation  fran- 
V'uise  [XVI*  s.],  par  Jean  Bourdi- 
rhon  :  V.  Anne  de   Bretagne,  9i. 

Saintes  Femmes.  —  Représenta- 
tion irançai.sc  xvi*«.  ],  par  I-igier 
Richier  :  V.  mise  su  tombeau,  lii. 

Balnta.  —  Représentation  italienne 
xvi*  s.  ■;.  par  .Michel-Ange  ;  V.  Ju- 
gement q,^rnier,  79. 

Balomon  (le  Jugement  de).  - 
{teinture  par  Poussin,  it>f. 

Salvador.  —  l-'erronnerie  [xvi*  ».], 
111. 

Sant' Andréa  delVallo(Kglise),  * 
Rome.  —  Fai;ade  par  Carlo  Ri- 
naldi  :  V.  architecture  ilalieDoe, 
iX. 

Bangallo  lAntonin  da),  mort  en 
t.ite,  —  /'nlitii  Fai'néie,  à  Rome  : 
V.  habitation  riclu,.6l.  —  l'ataU 
Gonfli.  à  Florence  ;  V*.  riche  tiabi- 
tation  florentine,  til.  —  Egltf  de 
la  Madonna  di  San  biaqio,  k 
MoDtepulciano,  70.  —  Ptnfond 
(détail;,  de  la  Salie  royale  an 
palais  du  Vatican  d'après  les 
dessins  (de),  il. 

San  Oiorglo,  Ile  da*  lagunes.  1 
Venise.  —  Vue  fxvi*  •.],  gravure 
do  J.  da  Rarbari,  Cl. 

San  Marcnriale  (église)  ft  Korli. 
—  Porte  d'cnlré,,  (Irngmont),  par 
iiinrotno  da  Vencïia  de  la  cha- 
pelle do  la  Concession  xvi*  s.  i.sl, 

Saamiohell  (.Mich'lci.  né  en  \i*\. 
mort  en  Ii59.  —  Porto  Sluppa  ou 
Palio.  à  Vérone  I  V.  iwrie  de 
ville.  (I. 

San  Platro  In  Kontorlo  (église). 
A  Itninc.  —  Clfiiirc  ;  temple  de 
llrair.nnl-1    XVl"   ».;.  "i'.l. 

San  Pletro  In  Vinooll  (église),  k 
Konic.  -  Statue  de  .Moïse,  par 
MnhelAnge,  77. 

Sanaovino  (Jacopo).  n*  »n  1177, 
mort  en  l.%70.  —  Palait  Corner,  à 


Venise.  i3:{.  —  Bibliothèque  Saint- 
Marc,  et  loggia  du  campanile,  à 
Venise.  "0. 

Sansovino  (I4ii0-I539).  —  Statue: 
le  Commerce  à  la  loggia  du  Cam- 
panile de  Saint-Marc  à  Venise,  80. 
—  lias  rc/ie/.' r  .Annonciation  de 
la  Santa  Casa,  de  la  cathédrale 
de  l.orollo,  80. 

Santa  Casa,  à  la  cathédrale  de 
Loretto.  —  Itas-relief  de  Sanso- 
vino  :  1  Annonciation.  80. 

Santa  Maria  (porte  de),  ii  Burgos, 

XVl"  s.   ,  10. 

Santa  Maria  dei  Frarl  (église),  à 
V'iîiii.se.  —  l'L'uUiirH  du  Titien  :  la 
t'aiiiille  P,jsaro  aux  pieds  de  la 
Vierge,  «j. 

Santa  Maria  délia  Consoiazione 

(église),  à  Todi.  —  [xvi*  s.]  :  vue 
extérieure.  t>0. 

Santa  Maria  délie  Qrazle  (cou- 
vent,Ici  à  Milan.  Hi'lwloiri!  : 
fresque  de  L.  de\'iiici  ;  la  Cène,  "I. 

Sanzlo.  —  V.  Raphaël. 

Sarto  (Antirea  d'.\gnolo  dit  Andréa 
del'i.  né  en  U;i6.  mort  en  15-tl.  — 
Frctf/uri  :  —  décollation  do  saint 
Jean-Baptiste,  au  cloître  des 
Récollcls,  à  Florence,  83;  —  la 
Ma<lone  dite  au  sac.  au  cluttre  de 
l'cglise  de  rAiliionciade.  à  Flo- 
rence, 8.'l, 

Sauveur.  —  V.  Spaski. 
Satyre  (le)  et  le  Paysan.  —  pein- 
ture :  par  J.  JorJa^ns,  i53. 

Savigny  (Christophe  de),  —  of- 
frant son  livre  »  les  Arts  acadé- 
miques »  au  duc  Nevers  de  Gon- 
zagiie,  gravure  [xvi**.]  :  V.  gra- 
vure, 90. 

Savoie  (duc  de).  —  portant  le  dia- 
dème impérial,  gravure  de  Ho- 
f:enherg  (fragment)  :  V.  duc  de 
taviére.  i.">. 

Saxe  (électeur  de)  —  reçu  par 
Louis  XlV,  au  palais  do  Fontaine- 
lileaii,  peinture  de  Silvestre  :  V. 
réception  k  la  cour,  135. 

Seine(rivesdela),  — Il  i'aris  [xvii' 
8.|  :  V.  hi'itel  de  ville,  Ml;  - 
ixvii*  s.]  :  V.  le  Louvre.  Ii:>. 

Scalzo  'chioatro  délia).  —  V.  Rè- 
oollets. 

Soheuring  (Johannes).  —  Portrait, 
peinture  par  Lucas  (Jranach.  loi. 

Sohut  (i*h.).  — -  Fragment  d'une 
gravure  de  Visscher  .  xvii*  s.], 
d'après  un  dessin  i  ilej  ;  V.  paysans 
espagnols,  IHO. 

Schldter  (André).  —  Arsenal  de 
Berlin    XVII*  s.],  Ït6. 

Schwartx  (Mathieu),  bourgeois 
d  Augshourg  (lnn-I.MO).  —  ,Vi- 
niVi/MPe«  em/ji-K/i^'r*  rti<  Ilrciteil 
drs  rotttliiieM  porte»  rt  peints  (par)  : 
-—  bureau  de  la  banque  Filgger  k 
Aiigabourg,  31  ;  — -  promenade, 
3)  ;  '  chambre  à  coucher,  31. 

Secours  du  potage.  --  riravure 

en  tdille-dix le  Leroux  ixvir 

s.;  :  V.  distrihiilion  d'alimeiits 
aux  pauvres,  206, 

S*nat  Exvi*  s.],  k  Venise.  —  Séance 
(du),  miniature  [XVI*  a.J,  66. 

Seaslsohrelber  t('>lK)-  —  Statues 
xvi*  s.  .  du  chioiir  de  l'église 
dos  Frauciacains.  k  InnsbrOck,  V8. 

Sevtn  (P.  P.),  —  fSramirrt  en  tailtr- 
douce  :  —  encadrement  de  la 
page  de  la  thèse  de  philosophie 
de  Louis  de  La  'l'our-d  Auvergne, 
il  I  :  -  arsenal  à  Paris,  î\i. 

Sieberaoht  (li.J7- 170.1).  —  Poin- 
ture :  ferme.  166. 

Siège  (le)  d'Alra.  —  Oravnre  en 
taille-douco  do  8.  I^clorc,  iti. 

Siège  'le)  de  Tournai.  —  (Sraviire 
do  S.  I.CI  1er'-.  d'nprAs  le  tableau 
do  liObrun  ;  V,  tranchée,  tS7. 

Sigiamond  I",  roi  de  Pologne 
(I.'MI6-I<tia).  —Monnaie,  II», 


Signature  (chambre  de  la),  au  pa- 
lais du  Vatican.  —  v.  'Vatican. 

Silvesti-e  (Louis  de),  né  en  lt;8;i. 
mort  en  l"f)0.  —  l*ciitluro  ;  Louis 
XlV  recevant  dans  sa  chambre 
au  palais  do  Fontainebleau  l'élec- 
teur de  Saxe  :  V.  réception  k  la 
cour,  135. 

Silvestre  (L),  né  en  I6ÎI,  mort  en 
liin^i.  —  Gravures  en  laflle-douce  .• 
—  carrosse  royal  entrant  au 
palais  de  Fontainebleau,  I3'.i;  — 
gondole  do  la  cour.  UO:  —carro8.se 
de  la  cour  de  Louis  XIV.  i»8:  — 
décor  d'Opéra  :  les  Nocos  de  Thé- 
tis.  218;  —  extraite»  de»  plaisir» 
de  l'Ile  enchantée)  —  :  course  de 
bague.  143;  —  représentation  Ihéii- 
tralc  sur  le  grand  étang  à  Ver- 
s.iillos.  1(4;  —  collation  dans  les 
jardins  du  château  do  Versailles, 
Ut. 

Simon  chez  Jésus,  —  peinture  do 
Jean  de  .Mabuse,  tC7. 

Simon  le  Pharisien  (rcpaa  chez), 
~-  peinture  de  I*.  Véronèse,  84. 

Simulacres  de  la  Mort.  —  Gra- 
vures sur  bois  do  Ilnihein  extraite 
(des)  :  l'.Waroet  la  Mort,  103. 

Slztine  ;     -  V.  Vatican. 

Snyders  (Franz),  né  en  1.170, 
mort  en  1637.  —  Pointure  ;  — 
combats  de  coqs.  2:>3. 

Société  (la)  en  plein  air  —,  pein- 
ture do  i*ietcr  de  ilooch  :  V. 
cour  d'une  maison,  172. 

Sodoma  (Giovani  Antonio  Bazzi 
ditlei.  néen  1477.  mort  en  l.ïi!).  — 
Fresque,  dans  l'église  Saint-Do- 
minique, à  Sienne  :  évanouisso- 
nient  de  sainte  Catherine,  81. 

Sohier  (Hector).  —  Église  Sainl- 
l'icrre,àCaen;abside,[xvi*8.J,9ii. 

Solario  (Andréa).  —  Peinture 
[xvr  s.]  :  la  Vierge  au  coussin 
Vert,  86. 

Solario  (Pietro.  —  Porte  Spaski 
ou  du  Sauveur,  au  Kremlin,  A 
Moscou  [xvi's.].  193. 

Soliman  1*'.  sultan  (IS30-I566).  — 
Monnaie,  196. 

Soliman  n.  —  sur  son  trl^ne  avec 
deux  dignitaires,  miniature  tur- 
que [xvii*  s.),  197. 

Sorbonne,  k  Paris.  —  Chapelle  ; 
façade,  par  lASmercicr.  413. 

Sourdeau  (Denis).  —  Cbtteau  de 
Chainbord   xvi*  s  ].  0. 

Spaakl  ou  du  Sauveur  ('porte),— 
au  Kremlin,  k  Moscou,  par  Pietro 
.Solario  ,xv"  a.],  193. 

StagI  (Stagio).  —  Chapiteau  do  la 
calhédrafe  ilo  Pi8c[xvi's,;,  81. 

Stantvoort  (luio-1680).  —  Poin- 
turo  :  portrait  des  régentes  de 
la  maison  de  correction  d'Ams- 
terdam. 167. 

Staen  (I6>6-I67»).  —  Peinture:  la 
SaiiitiNicolas  ;  V.  famille  hollau- 
ilaise,  17t. 

Stelnkerque.     -    Cravates   {k  la) 

-  ;  voir   ilame   noble  vers    I6ti3. 

IT;  —  V.  Kdouard  Coibnrt,  il7. 

Stradan.  —  Gravure»  en  taille- 
doiire  [XVl*  a.]  :  —  atelier  d'un 
peintre  flamand,  6B  ;  -  -  impri- 
merie, 310;  —  polissage  des 
armes.  Ht, 

Straltord  (procès  do)  —  :  V.  Cham- 
bre dos  Comaïunes.  175. 

Stuart(Marie(.  fille  de  Charles  I". 
roi  d'.Vnglflcrre.  —  fiiiiUaume  II 
ot  sa  fiancée)  portrait,  peinture 
da  Van  llyck,  332. 

Sttiart  (.Mario),  reine  do  Kranoe,— 
l'ortrail,  aquarelle  [xvii*  s.)  :  V. 
dame  noble.  i33.  —  Setam  de 
François  II  (et  de),  91. 

Stnpp*  (porte),  k  Vérone,  —  [xvi* 
S.J  :  V.  porto  de  ville,  6t, 

Swidde.  —  Oramrt»  en  laill*- 
doure  XVII'  S.J.  extraites  de  la 
Siièilo  auiiqua  et  moderne  :    — 


traîneaux  suédois.  187;  — gensde 
cour  se  divertissanta  la  danse.  187. 

Sybille  de  Delphes,  —  par  Mi- 

chcl-.VngB.  .^  la  chapelle  Sixtine, 
au  palais  du  Valii'an,  77. 

Sydney  (sir  Philip).  —  portrait, 
miniature  :  [xvi*  s.],  par  Isaac 
Olivier  :  V.  élégant,  ôi. 

Sydney  (Henri),  —  reçu  par  le 
lor<l-iiiaire  et  les  aldermcn  de 
Dublin,  gravure  [xvr  Sj  :  V.  ma- 
gistrats irlandais,  .16. 

Syndics  de  la  corporation  des 
drapiers    a    Amsterdam  .    — 

peinture  par  Hcnihrandt.  lt;s. 

Syndics  de  la  corporation  des 
poissonniers  A  Bruxelles,  — 

peinture  de  .Mocrts.  itjti. 

Tamburini.  —  Gravure  en  taille- 
douce  :  —  potiers  ,'>  Bologne,  181. 

Tamise  (la).  —  k  Londres,  au 
XVII'  s.  :  V.  pont,  173. 

Taxis  (Kranvois  do),  maître  des 
postes  [XVl*  s.  .  —  Portrait  ; 
V.  tapisserie.  108. 

Temple  de  Jérusalem.  —  Repré- 
sentation italienne  [xvi*  s.],  par 
Kaphaél  :  V.  mariage  de  la 
Viurge,  13. 

Temps.  —  Représentation  alle- 
nian,|e  fxvii'  8.[  :  V.  sculpture 
alloiiiande.  i48. 

Tènlers  le  Jeune  (IGIO-1690).  — 
Peinture»:  —  arquebusiers  d'.\n- 
vers.  164;  —marché aux  poissons, 
166;  —  paysan  musicien,  3,13. 

Terzl  (Francesco),  né  on  1520,  mort 
eu  1600.  —  Gravure  sur  cuivre  : 
banquet  à  la  cour  do  Ferdi- 
nan<l  II.  ii. 

Théotocopull  :  —  V.  Oreoo. 

Thétis  :    -  V.  Noces  de  Thétls. 

Tilborgh  (van).  —  Peinture 
[xvii'  s.],  famille  flamande,  I6J. 

Tillet  (Louis),  huissier  au  Parle- 
ment de  Paris,  —  Pierre  tombale 
[xvi'  S.J,  dans  l'église  Sainl-Ger- 
main-le-Vienx  :  V.  famille  bour- 
geoise, 17. 

Tintoret  (Jacopo  Robusti,  dit  le), 
né  en  1512,  mort  on  1594.  —  Pein- 
ture ;  le  doge  Niccolo  <la  Ponte 
présentant  à  Venise  le  Sénat  el 
les  otTraiides  dos  cités  soumises, 
dans  la  salle  du  grand  (Conseil , 
au  palais  ducal,  k  Venise,  8t. 

Tirol  (lians)  —  gravure  »ur  boit 
(xvi*  s.)  :  —  (Iragments)  :  —  céré- 
monie de  l'investiture  dos  pays 
héréditaires  d'Autriche,  conieréo 
par  Charles-tjuintà  Ferdinand  1". 
34;— caoitaiiiedclan5quonola.27; 
—  cavalier  on  costume  de  tournoi, 
27  ;  —  groupe  do  lansquenets,  22, 

Titien  (Tiiiano  Vocellio,  dit  le),  nA 
en  1477,  mort  en  1576.  —  /'«i«- 
<iii-e«  .•  —  la  famille  Pcsaro  aux 
pieds  do  la  Vierge,  dans  l'église 
Santa  Maria  dei  Frari.  à  Venise, 
85  ;  —  portrait  de  femme,  85  ;  ■-- 
portrait  du  médecin  Palma.  83. 

Thou  (Jacques  -  Auguste  de).  — 
Monument  fnuérairo  (fragment), 
par  François  Anguier,  3*8. 

Toison  d'or  (ordre  do  la).  —  Col- 
lier [XVI*  s.[  :  V.  armes.  35. 

Tolède  (l*:iéonore  de),  femme  do 
l^osme  I"  de  .Médicia.  —  Portrait, 
IKiinturv  par  llronzino  :  V.  dame 
et  enfant.  59. 

Tombeaa  —  :  V.  mise  au  tom- 
beau. 

Toomvllet.  —  Gravure  en  Uille- 
douce  (XVII'  s.),  d'après  une  poin- 
ture (lie)  :  repas  à  la  cour  de 
Charles  II,  174, 

Torlonla  (palais),  k  Rome,  —  par 
Bramante  :  façade,  69. 

Torpe  (John),  —  Ck4l«au.r .  -  ,la 
Uuricigh  [XVI*  «.]  :  V.  hahltatlOD 
noble,  ht  ;  —  de  Wollaton  fxvi*i.l, 
11». 
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Torrigiano.  ~ Totre cuite [xvi* s. ]  : 
Viyrjço  et  Enfant  Jésus,  M.'l. 

Tortorel  :  —  V.Perrissin. 
Tour   de    Londres.  —    Chapelle 

Saint-Pierre  :  tombeaux  [xvi'  s.), 

11'». 
Tournelles  (palais  des),  à   Paris. 

—  Chambre  royale,  gravure  do 
pL'rrissiii  et  Tortorel,  10. 

Trainel  (ChrlKtophe  dos  Ursiiis, 
b;u-on  de).  —  Blason  [xvi'  s.],  l.ï. 

Transfiguration  (la),  —  peinture 
par  UuphatU,  74. 

Tresmes  (Marguerite  de  Luxeni- 
bourfï.  duchesse  do).  —  Statue 
funéraire  :  V.  dame  uoble,  122. 

Trianon  (le  grand),  —  gravure  de 
G.  Pérelie,  1.32. 

Trinqueau  :  —  V.  Nepveu. 

Tritons  (foutaine  des),  —  dans  les 
jardins  du  palais  d'Aranjuez, 
»;ravuro  de  I,.  Meunier,  I*Î8. 

Trouvain  (A.).  —  Gravures  en 
taille-doui'.e  :  —  les  appartements 
du  roi  :  le  jeu  du  trou  madame, 
137.  —  le  jeu  de  cartes,  137;  — 
do  billard,  137; — chambre  do  la 
collation,  137;  —  le  concert,  VM. 

—  Portrait  de  Pontchartrain  : 
V.  chancelier  de  France,  149.  — 
Danseur,  217.  —  Actrice  en  cos- 
tume de  Minerve,  217.  —  Madame 
en  costume  de  chasse,  239. 

Tuby  (Jean-Baptiste),  né  en  1630, 
mort  en  1700.  ^  Tombeau  du  car- 
dinal Mazarin,  2't3. 

Tuileries  (château  dos),  à  Paris. 

—  [xvr  s.]  :  façade,  restitution,  0  ; 

—  can'ousel  dans  la  cour  (des), 
^Tavure  [xvii*  s.],  41. 

Turlupin  —  Costume  (de) ,  gra- 
vure d'A.  Bosse,  217. 

Udlne  (Jean  d').  —  Arabesques  dos 
Loges  du  Vatican  [xvi*  s.|,  67. 

Université  —  [membres  fie  /'),  à 
l'entréo  de  Louis  XIV  et  de  Marie- 
Thérèse  dans  Paris,  loli. 

Uranie.  —  Médaillon  peint  par 
Lesueur,  249. 

Urbain  Vni,  pape  (1623-1644).  - 
l'ortrait,  gravure  de  Kr.  Greuter  : 
V.  pape  en  costume  ordinaire,  200. 

Urbin  (duc  d').  —  Portraits  :  —  par 
Raphaiil  :  V.  coitfure,  59,  74;  — 
portant  le  glaive  impérial,  gravure 
de  Hogenberg  :  V.  marquis  de 
Montforrat,  2il. 

Vaga(Perino  del),né  on  1599,  mort 
en  1547.  —  Plafond  (détail)  de  la 
salle  royale,  au  palais  du  Vatican, 
à  Rome,  81. 

Valran  [xvii"  s.].  —  Gravure  en 

taille-douce  :  —  cerf-volant,  231». 
Varga  (Luis  de),  né  en  i;i02,  mort 

en  1567.  —  Peinture  :  la  naissance 

de  Jésus-Christ,  111. 
Vasa    (Gustave),     roi     de    Sufide 

fi;J23-lD60}.  —  Monnaie,  185. 
Vatican  (palais  du)  à   Home.   — 

Cour  [xvi*  s.]  :  V.   tournoi,  62.  — 


Chnmhre  fie  la  Sif/tiatare  :  — 
fresques  do  Rapha^ïl  TlOcole 
dAth(''nes,  76  ;  —  Grégoire  IX  re- 
mettant les  Décrf^talos  :  V.  papo, 
200:  —  dispute  du  Saint-Sacre- 
ment, 20«.  —  Chambre  d'HHiodore: 

—  Messe  de  BoUène  (fragment)  : 
jeunes  nobles  italiens,  59.  —  Cha- 
pelle Sixiine  :  —  fresques  par  Mi- 
chel-Ange ;  prophète  Isaïe,  77  ;  — 
Sybille  de  Delphes,  77;  —  Juge- 
mont  dernier,  79.  —  lAnjes  :  — 
fresques  de  Raphaél:  Moïse  sauvé 
des  eaux,  67  ;  —  arabesques  exé- 
cutées par  Jean  d'Udine,  <17.  — 
Salle  royale  :  —  plafond  (détail) 
par  Perino  del  Vaga  et  Daniole 
do  Volterra,  d'après  les  dessins 
d'Antonio  da  Sangalto,  81. 

Vauban.  —  Fusil  dit  (de),  222. 
Vaudèmont  (Mademoiselle  de)  : 
-  V.  Marguerite  de  Lorraine. 
Vase  de    fleurs,    —  peinture  de 
J.-B.  Monuoyer.  250. 

Vecelllo  (Cesarini).  — Gravures  sur 
bois  :  —  portefaix,  59;  —  paysan 
italien,  59  ;  —  magistrat  florentin, 
59  ;  — place  Saint-Marc,  à  Venise, 
63;  —  cour  du  palais  ducal,  à 
Venise.  63  ;  —  types  vénitiuns  :  ~ 
bravo,  65;  — croque  mort,  6ii;  — 
forçat,  ii'.'t;  —  mon<liant,  65;  — 
moine  accompagnant  les  condam- 
nés au  supplice,  65  ;  —  porteur  de 
victuailles,  65;  —  soldat,  65;  — 
gondoles,  66. 

Vecelllo  (Tiziano)  :  V.  Titien. 

Vegas  (Jjouis  de).  —  Cour  de  l'Al- 
cazar  de  Tolède  [xvi-'s.].  109. 

Velazquez.  né  en  1599,  mort  en 
1  liait.  —  Peintures  :  —  portraits  : 

—  de  dona  Maria  Anne  d'Ati- 
tricho:V,  reine,  176;  — de  dona 
Maria  Anna  d'Autriche  ;  V.  reine, 
176;  —  de  l'infante  dona  Maria, 
176;  — do  l'infant  don  Carlos  Bal- 
thazar,  176;  —  de  Philippe  IV  : 
V,  noble  espagnol,  J  77  ;  —  do 
dona  Isabel  de  Bourbon  :  V.  dame 
noble,  177  ;  —  de  don  Carlos  ;  V. 
noble  espagnol,  177.  —  Sujets  ;  — 
Réunion  d'artistes  :V.  nobles,  178; 

•  —  Marchand  d'eau  à  Séville,  179  ; 

—  Kamille  du  peintre,  180.  —  Ate- 
lier de  flleuscs,  180.  —  Reddition 
de  Breda  ou  les  Lances,  226.  — 
Bacchus  ou  les  Ivrognes,  257. 

Venezia  (Giacomo  da).  —  Porto 
d'entrée  (fragment) ,  de  la  cha- 
pelle de  la  Concession,  dans  l'é- 
glise San  Mercuriale,  à  Forli 
jxvr  s.].  81. 

Venise  entre  la  Justice  et  la 
Paix.  —  plafond  (fragment^,  par 
N'érouèse,  dans  la  salle  du  Col- 
lège au  palais  des  Doges,  à  Ve- 
nise, 86. 

Vermeyen.  —  Tapisseries  [xyi*  s.] 
représentant  1  expédition  de 
Charles-Quint  à  Tunis  :  —  V. 
armée  de  Charles-Quint,  37;  — 
Charles- Quint  débarquant  à  la 
Goulette  :  V.  Galères,  23fi. 

Vemickel  (Guillaume)  :  —  V.  Ber- 
nickel. 


Vëronèse  (Paolo  Caliari  dit  le),  né 
en  1528,  mort  on  l5iiH.~  Peinturée: 
repas  chez  Simon  le  Pharisien,  84; 

—  Venise  entre  la  Justice  ot  la 
Paix,  fragment  d'un  plafond  dans 
la  salle  du  Collège,  au  palais  de» 
Doges,  à  Venise,  86. 

Vertus.  —  Représentations  fran- 
eaises  [xvi«  s.]  :  —  V.  tombeau  de 
Louis  Xir.  91;  —  par  Michel 
Colombo:  V,  Tombeau  de  Fran- 
çois II,  duc  do  Bretagne,  91. 

Viart  [xvi«  s.].  — Château  do  Blois  : 

aile  gauche,  89. 
Victoire,  —  par  Jean  Goujon,  91. 
Vieille    femme,  —    peinture   par 

Ribera,  2;i7. 

Vierge  (la)  assise  sur  des  nuées 
et  l'Enfant  Jésus,  -  gravure 
sur  cuivre  de  Marc-Antoine,  87. 

Vierge  (la)  à  la  chaise,  ~  peinture 

par  Rapharl,  7;î. 

Vierge  (la)  an  coussin  vert,  — 

pointure  par  Andréa  Solario,  86. 

Vierge  (la)  aux   donateurs,  — 

peinture  do  Van  Dyck,  2.j2. 

Vierge   (la)  et  1  Enfant   Jésus, 

—  terre  cuite  do  Torrigiano,  i\'i. 

Vierge  (la)  à  la  grappe,  —  poin- 
ture par  Mignard,  2M}. 

Vierge  (mariage  de  la),  —  peinture 
par  liaphaël,  73. 

Vierge  fia)  Marie,  —  peinture  de 
Luis  de  NIoralès.  1 1 1. 

Vierge  de  Saint  Sixte.  —  pein- 
ture par  Raphai'l,  74. 

Vierge.  —  Représentations  :  — 
allemandes  (xvi"  s.]  :  —  par  Albert 
Durer  :  V.  Adoration  des  mages, 

.  101  ;  —  par  Hans  llolbein  le 
Vieux;  V.  Annonciation,  102.  — 
Espat/noles  :  —  [xvr  s.  |  par  Luis 
de  Varga  :  V.  naissance  de  Jésus- 
Christ,  lU  ;  —  [xvii'  s.\  par  Mu- 
rillo  :  V.  Assomption.  2ô8.—  Fla- 
mande: —  fxvir  s.]  par  Rubens  : 
V.  descente  de  Croix,  252.  — /'/■a/i- 
çaises  :  —  [xvr  s.]  :  V.  la  Visita- 
tion, 92  ;  —  [xvii"  s.],  par  L.  Gau- 
tier :  V.  frontispice,  «10.  —  Ita- 
liennes :  —  par  L.  de  Vinci  :  V. 
la  .Sainte  Famille,  72;  —  par  Fra 
Bartolommeo  :  V,  Déposition  de 
Croix.  82;—  parBernardino  Luinî  : 
V.  la  Nativité,  82;  —  par  Michel- 
Ange  :  V.  Sainte  Famille,  77  ;  — 
par  Michel-Ange  :  V.  la  Pieta,  78  : 

—  par  Michel-Ange  :  V.  Jugement 
dernier,  79;  ~  par  Raphaël  :  V. 
la  belle  Jardinière,  73;  —  par 
Raphaël  :  V.  dispute  du  Saint-Sa- 
crement, 208;  —  par  Sansovino  : 
V,  Annonciation,  80;  — par  A.  del 
Sarto  ;  V.  Madone,  dite  au  sac, 
83;  —  par  Titien  :  V.  famille  Pe- 
saro,  85;  —  par  Caravagge  :  V. 
Déposition  do  Crois,  256;  —  par 
Carrache  ;  V.  Pieta,  256. 

Vieux     (Palais)     à    Florence.    — 

Cour  ;  pilier  [xvi's.],  81. 
Vignola  (1507-1573).  —  Église  du 
(lesii  A  Rome,  70. 


Vinci  (Léonard  de),  né  en  1(52. 
mort  en  1519.  —  Fresque  :  dans  le 
réfectoire  du  cloître  de  Santa 
Maria  délie  Grazio,  à  Milan  :  la 
Cène.  71. —  Peinture*  :  —  portrait 
de  Monna  Lisa  Oherardini,  dite  la 
Joconde,  71  ;  —  portrait  de  femme, 
dite  la  Monaca  (attribué  à).  71.  — 
Saint©  Famille,  72.  —  Dessins  :  — 
tête  de  jeune  homme.  72;  —  tèt-* 
do  jeune  fille,  72;  —  portrait 
d'homme,  72;  —  au  lavis  ;  étude 
de  draperie,  72;  —  à  la  plume  :  — 
grotesque,  72;  —  étude  do  chat. 
72;  ~  de  fleur,  72;  —  croquis 
d'architecture,  72;  -—  projet  de 
drague,  72;  —  de  fer  do  lance. 
72  :  —  de  fer  de  hallebarde,  72  ;  — 
étude  d'anatomie,  72. 

Vischer  (Peter),  —  Statue  en 
bronze  :  le  roi  Arthur,  99;  — 
statuette  en  bronze,  99;  —  châsse 
en  bronze,  dans  l'église  Saint- 
Séhald,  à  Nuremberg.  —  Plaque 
/"iiti^aiV^  dans  l'église  de  Rœmhild 
(attribuée  à),  108. 

Visitation  (la),  —  groupe  [xvr  s. 
dans  l'église  Saint-Jean  Â  Troycs. 

Visite  à  laccouchée.  —  gravure 
en  taille-douce  d'A.  Bosse,  2i*i. 

Visite  aux  pauvres  malades. 
gravurecn  taille-doui.e  d'A. Bosse  : 
V.  intérieur,  125. 

Visscher.  —  Gravure  en  taille- 
douce  [xvii»  s.]  ;  pajrsaBS  espa- 
gnols, 180. 

Volterra  (Daniole  da)  né  en  !5(>9. 

mort  en  1566.—  Plafond  (détail), 
do  la  salle  royale  au  palais  du 
Vatican  à  Rome,  81. 

Vouet  (Simon),  né  en  I59u,  mort  en 
1649.  —  Peinture  :  la  Richesse, 
249. 

Vriendt  :  —  V.  Floris. 

Vulcaln.  —  Représentation  ita- 
lienne [xvi*  s.],  d'après  Raphaël  : 
V.  l'Amour  défendant  Psyché- 
devant  Jupiter,  7o. 

■Warin  (1604-1692).  —  Médaille  ; 
Louis  XIV  enfant,  247. 

AVitsen,  — gravure  en  taiIIe-dou<  <■ 
XVII'  s.],  extraite  de  la  Galerie 
du  Monde  :  noble  russe  et  son 
escorte,  192. 

Wren  —  Cathédrale  de  Saint-Paul 
à  Londres  :  V.  architecture  an- 
glaise, 246. 

Wyngaerde  (Antoine  van)  :  — 
Dessin   :    la  tour   de  Londres  on 

io;.f,  :ii. 

Zadè  (shah).  ~  Mosquée  (de),  à 
Constantinople  :  lavado,  198, 

Zampieri  :  —  V.  Dominiquin. 

Zenada  (place  de  la),  à  Madrid,  ~ 
gravure  de  L,  Meunier,  178. 

Zlarnko  le  Polonais.  —  Gravure 
en  taille-douce  f.xvii'  s.',  séance 
d'ouverture  aux  Etats  généraux 
de  1614.  120. 
Zurbaran(i:i98-I662).—  Peinture: 
le  miracle  do  saint  Hugo  :  V. 
I      chartreux,  202. 


TABLE    iMÉTHODIQUE 


Nota.  —  Cette  table  a  été  rédigée  de  manière  à  permettre  au  lecteur  de  prendre  rapidement  connaissance  des  gravures  que 
renferme  cet  ouvrage  sur  tel  des  sujets  généraux  d'études  qu'il  comporte.  On  trouvera  aux  index  le  folio  des  pages  de  chacun 
des  articles  mentionne's  à  la  table  méthodique. 


I.  Ages  et  époqueH  tl<>  In  vie. 

Naissance,  bercnaii.  maillot,  nourrico,  promeoeuso.  reiuuease,  teneiise, 
visite  A  l'accouchée. 

Enfant  au  maillot,  ailettes,  garçons,  fiancée,  mariage,  marié,  mariée, 
noce,  famille. 

Deuil,  coiffure  de  veuve,  veuve.  —  Enterrement,  funérailles,  obsèques. 
—  Catafalque,  chambre  mortuaire,  cierge  de  deuil,  drap  mortuaire, 
exposition  du  cor|«,  ensevelissement,  linceul,  mort,  pavillon.  — 
Billet,  char,  convoi,  croque-mort,  transport.  —  Charnier,  cimetière, 
raonnment  funéraire,  pierre  tombale,  plaque  funéraire,  tombeau, 
turbé. 

II.  1.,'Alinientatinii. 

Repas.  —  Banquet,   collation,    festin,    repa<4,    caf(^,    chocolat,    pains, 

pvramide  do  fruits. 
Personnel.  —  Cuisinier. 
Sereiee  de  table.  —  Table,  assiette,  faïence,  plat.  —  Bouteille,  bassin  à 

rafraîchir,  broc,  cafetière,  gobelet,  pinte,  vase,   verre,  vidercome, 

cadenas.  —  Couteau  de  table,  cuiller,  fourchette,  nef,  salière,  nappe, 

serviettes. 
Cuisine.  —  Cuisine,  broche,  crémaillère,  gril,  marmite,  support,  cruche, 

outres,  tonneaux.  —  Cabaret,  café. 

m.  \a^  vêtement. 

Cctfaino.  —  Costumes  civils. 

Détails  du  costume.  —  Déshabillé.  —  Chausses,  haut-de-cbansses,  pan- 
talon, rhingravc,  corps,  corset,  vcrtugadin.  ~  Basquine,  habit, 
justaucorps,  manteau,  mantelct,  pelisse,  pourpoint,  robe,  simarre, 
veste.  —  Bavolet.  béret,  bonnet,  chapeau,  coilfiïs,  coiffure,  escoftlon, 
toque,  touret,  turban.  —  Perruque,  fontangc.  —  Botte,  chaussure, 
espadrilles,  bouseaiix.  raquettes,  socques,  souliers.  —  Canons,  col, 
collerette,  cordelière,  cravate,  crevés,  écharpe,  falbala,  fraises, 
galanta,  guimpe,  petite  oie,  rabat,  tablier,  voile. 

Accessoires  du  costume.  —  Baudrier,  canne,  escarcelle,  éventail,  loup, 
manchon,  masque,  mouchoir,  ombrelle. 

Parure.  —  Agrafe,  bague,  ceinture,  chaîne,  collier,  montre,  pendant. 

Otjels  de  toilette.  —  Feigne,  table,  toilette. 

IV.  L'Habitotioii. 

Oéniraliti:  —  Alcaxar.  casa,  chaumière,  rhùtoau,  ferme,  habitations, 
hôtel,  maisons,  manoir,  palais,  résidence. 

{Mtails.  —  Baluatrade,  bretèche,  colonnade,  colonne,  façade,  fenétrA, 
frise,  fronton,  lucarne,  pan  de  bois,  perron,  pignon,  pilastre,  piliers, 
porte,  tours. 

Bureau,  cabinet,  chambre,  cuisine,  escalier,  intérieur,  plafond,  plan- 
cher, ruelle,  salle,  voiUe.  ~  Atre,  clieniinée. 

Cour,  galeries,  patio,  boutiques,  écuries,  enclos.  —  lleartoir,  puits. 

Drrorntion.  —  Dallage,  glace,  natte,  tapis,  tapisserie*,  tentures,  vitrail. 

Jardins.  —  Allées,  bassins,  bosquet,  jardina,  jets  d'eau,  labyrinthe, 
ménagerie,  parterre,  pièce  d'eau,  terme,  torchère,  treilles. 

YiUages  et  villes.  —  Digues,  enceinte,  enseigne,  fontaine,  hotol  de  ville, 
hùtellerie,  marché,  pavage,  place,  pont,  porte,  rue,  village,  ville. 

V.  L'Ameublement. 

Meubles  en  çMéral.  —  Armoire,  buffet,  bureaux,  cabinet,  coffre,  coffret, 

commode,  meuble.   —    Comptoir,    pupitre,    rrédence,   dressoir.   — 

Guéridon,  table.  —  Cartel,  horloge.  —  Berceau,  rouet. 
Meubles  de  repos.  -~  Banc,  chaire,  canapé,  coussin,  fauteuil,  ptianli, 

sièges,  tabouret,  lit. 
Tapis,  tapisserie. 

Oinuffage.  —  l'oéle,  bassinoire,  écran,  garniture  de  cheminée. 
KcliiiroQe.    —    Bras    do  lumière,  candélabre,    chandelier,  chandelles, 

cierge    de  rue,    flambeaux,  lampe,    lanterne,  lustre,  pjrramido  de 

lumière,  mouchettes.  plateau  k  mouchetles. 
Ustensiles  de  ménage.  —  Assiette,  plat.  —  Couteau.  --  Baquet,  bonbohoe, 

mvf,  cruche,  seau,  vase,  bassin,  bontoille,  broc,  cafetière    —  Balai. 

—  Fors  à  repasser.  —  l'amer.  —  Marmites. 
Dieers.  —  Cadenas,  cage,  échalle,  sac, 

VI.  I/AKPirnltiire. 
Canpagne,  pajrMge,  polder. 

Professions.  —  Paysan,  paysanne,  bergare,  raneart,  laboureurs,  mois- 
sonneurs, porchers,  vigneron. 
Constructions  rurales.  —  Chaumière,  ferme,  village,  mcber. 
rrnraux  </'»  cAent/)!.— Criblage,  fenaison,  moi<son,  semailles 
.Ki.ai'M  insToRiu'  m 


débarquement  des  foins,  cueillette  doa  olives,  pressage  des  raisins, 
égorgement  d'un  porc,  scène  rustique. 
Instruments   agricoles.  —   Binette,   faux,  fléau,  fourche,    herse,   boue, 
hotto,  panier,  van,  brouette,  charrette. 

VII.  L'Industrie. 

Professions.  —  Artisan,  barbier,  boulanger,  brasseur,  cloutier,  cor- 
donnier, cuisinier,  drapiers,  tlleuses,  maçons,  maréchal,  menuisier, 
mineur,  ouvrier,  pâtissier,  potier,  rémouleur,  serrurier,  tailleur, 
tisserand,  verrier. 

Locnuc.   —    Ardoisière,   atelier,    brasserie,    cabaret,    échoppe,  forge, 

hôtellerie,  imprimerie,  ofHcine.  —  Venta. 
Outils.  —  Cordage,  dévidoir,  drague,  enclume,  enseigne,  établi,  fardier, 

filets,  four,  hachette,  marteau,  métier,  meule,  moulin  à  eau,  moulin 

&  vent,  presse,  roue,  scie. 
Traraux  industriels.  —  Pèche,  préparation  des  fraises,  préparation  de  11 

soie,  rouissage  du  lin. 

VIII.  Le  Coniinerre. 

Professions.  —  Banquier,  marchand,  marchande,  négociant.  —  Bou- 
cher, cabaretier.  cafetier,  colporteur,  compteurs  de  bâches,  courtiers 
de  graisse,  crieur  do  vin,  déchargeurs  de  vins,  épicière,  libraire, 
mesureurs  do  bûches,  moutardier,  port**faix,  porteur  de  noir  à  noircir, 
porteur  d'eau,  porteur  de  fagots,  |>orteiir  de  victuailles,  vinaigrier. 

Locaux.  —  Banque,  bourse,  boutique,  bureaux,  librairie,  marché, 
mercerie. 

Ustensiles.  —  Balance,  mesure  de  sel.  —  Casiers,  comptoir,  étal.  — 
Knsoiiirne,  jeton,  lettres  de  navigation,  prospectus.  ~  Sceau,  mon- 
naie, blanc,  double,  dousain,  ducat,  écu,  franc,  giulio,  gros,  liard, 
maravédis,  patard.  réal,  ahelling,  teston,  sizain.  —  Ballots. 

Opérations.  —  Débarquement  des  foins,  foire,  transport  des  bùchea, 
transport  du  poisson,  vente  du  poisson. 

IX.  Voyag^H. 

Professions.  —  Cocher,  gondolier,  matelot,  pargaroli. 

Moyens  de  transport.  —  Brouette,  chaise  A  porteur,  litières.  —  Mule, 

convoi,    harnachements  de  chevaux,   housse    de  cheval,   selle.  — 

Calèche,  carrosse,  charrette,  traincaii,  attelage. 
Barques,  bateaux,  chalands, chaloupe,  gondoles,  naviras,  nef.—  Ramai. 
Bagages,  malle. 
Voies  de  communication.  —  Hontes,  pont.  —  Port.  —  Flùtellerie,  venta. 

—  tiens  de  guerre  détroussant  loa  voyageurs. 

X.  Jeux  et  flIsfrtiNitementa. 

Professions,  —  Acteurs,  acirice,  bateleurs,  danseur,  nain. 
Divertissements.  —  Bal,  danse,  académie,  collation.  —  Divertissement. 

—  Fête.  —  Foire.  —  Feu  de  la  Saint-Jean,  illuminations.  —  Tabac, 
tabatière,  répe,  pipe. 

Jeux.  —  Billard,  eartea,  cerf-volant,  échecs,  jeu  royal  des  fortifications, 

oison,  paume,  trictrac,  trou  madame,  volants. 
Jouets,  —  Balle,  poupée,  raquette. 
Chasse.  —  Chasse  an  cerf,  chasse  au  héron.  —  Valets  de  chaaso.  — 

Chiens  de  cbassa,  meule,  faucon,  —  Couteau,  gaine. 
Tournoi.  —  Tonmoi,  Joute,  carrousel,  courses  do  bagues.  —  Tenants  d« 

joute.  —  Lice. 
Thrilre.  —  Acteur,  actrice,  danseur,  fée.  —  ThéAtre,  scène,    lo|es, 

spectateurs  sur  le  thèitlre.  -  Hideau,  décor,  machine,  —  Ballet,  opéra, 

représentation,  parade. 

M.  Melenrea  <*t   EnM'iK»<*>»<^»t- 

Perstmnrl,  —   ^  i<.iitre  d'école,  maitrcase   d'école,    p'-ofcsscur, 

régent. 
IIAtimenIs  scolniirs.  -  Amphithéâtre,  bibliothèque,  collège,  laboratoire. 
Mobilier.  —  Banc,  écritoire,  encrier. 
Intirumrnts  scientifiques.  —  Alambic,  boussole,  cadran  solaire,  lanette, 

sphère. 
Livres.  —  Frontispice,  gravure,  plan,  reliure. 
lieriture.  —  l-k'riturc,  majuscule. 
Itdueation.  —  Académie  de  danse,  académie  d'oaerime,  école,  mtaige. 

—  Brimades.  —  Verges, 

Vie  unltertitaire,  —  Cours,  réception  d'un  docteur,  thèse. 

Médecine,  —  Médecins.  —  .'Séance  de  dissection,  saignée,  étude  d'iai- 

ternie,  billot,  cornet. 
Dicis,  —  Alnanach,  jeton. 
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XII.  Beaux-ArtH. 

Professions.  —  Artiste,  architecte,  pointre,  sculpteur,  broyeur  de 
couleurs,  maçons. 

Instrumpnts.  —  Appuie-mains,  chevalet,  compas,  fil  à  plomb,  mannequin, 
palette,  pinceaux,  règle  d'architecte,  trousse.  —  Atelier. 

Ari(.ç(e*  (dont  on  trouvera  des  œuvres  reproduites  dans  ce  volume).  — 
Allemands  .*  —  Architectes  :  Bornickel  (Guillaume),  Churing,  Fisher 
(Gaspard),  Ilaidern  (Jacob),  Leyder  (Jacob),  Schliiter  (André).  — 
Sculpteurs  :  Riemen- Schneider  (Tilinan),  Sesslschreiber  (Gilf), 
Vist'her  (Peter).  —  Peintres  :  Burgkmair  (Hans),  Cranach  (Lucas), 
Dtirer  (Albert),  Georgius,  Glockendon  (Nicolas),  Holbein  le  vieux, 
Holbein  (Mans),  le  jeune  Ludger  to  King,  Schwartz  (Mathieu).  — 
Graveurs  :  Aldograver  (Henri),  Amman  (Jost),  Beliam  (HansSebald), 
Hofnagel  (Georges),  Hogenberg  (François),  Hogenberg  (Jean-Nico- 
las), Luyken  (Caspar  von),  Mërîan  (Mathieu),  Ostondorfer  (Michel), 
Tirol  (Hans).  —  Orfèvres  :  Jamnitzer  (Wentzel).  Muelich  (Hans). 

Anglais.  —  Architectes  :  Torpe  (John),  Wren.  —  Dessinateur  :  Camolen 
(William).  —  Miniaturiste  :  Olivier  (Isaac). 

Arabe.  —Architecte: —  Geber. 

Espagnols.  Architectes  :  Bcrruguete  (Alonso),  Covarrubîas  (Alonso  de), 
Herrera  Bnrnuovo,  Herrera  le  Jeune,  Hontanon  (Juan  Gil  do),  Ruiz 
(Ilcrnan),  Vegas  (Louis  de).  —  Sculpteurs:  Becerra  (Gaspard), 
Torrigiano.  —  Peintres:  Goelio  (Sanchez),  Grcco  (Dominico  Theoto- 
copuli,  dit  le),  Joanôs  (Vicente),  Morales  (Luis  de),  Murillo 
(Esteban),  Pantoja  (Juan),  Ribera,  Rizzi  (Francesco),  Varga  (Luis 
de),  Volazquez.  Zurbaran.  —  Forgeron  :  Salvador. 

Flamands.  —  Architectes  :  Floris  (Corneille  de  Vricndt).  —  Sculp- 
teurs :  Beaugrant  (Guyot  de),  Borset  (François),  Colins  (Alexandre), 
Lancelot- Blondeel.  —  Peintres  :  Brauwcr  (Adrien),  Bretighel, 
Brenghel  de  velours,  Jordaiins,  Mabuso  (Jean  Gossaert,  dit  Jean  de), 
Matsys  (Quentin),  Meert  (Tieter),  Mculen  (Van  der),  Moro  (Antonio), 
Orloy  (Bernard  van),  Porbus  le  Jeune.  Rubens,  Sieberecht,  Snydors, 
Téniers  le  Jeune,  Tilborgh  (van),  Van  Dyck.  —  Graveurs  :  Cock 
(Pierre),  Gheyn,  Goltzius,  Leyde  (Lucas  de),  Stradan,  Wyngaerde 
(Antoine  van).  —  Tapissier  :  Vermeyen. 

Français.  —  Architectes  :  Breton  (Gilles  le),  Bullant  (Jean)',  BuHet 
(Pierre),  Coqueau  (Jacques),  Gotto  (Robert  de),  Dclornie  (Philibert), 
Du  Cerceau  (Androuet),  Gentil  (François),  Lemercier,  Lescot  (Pierre), 
Mansart,  Martellange,  Marot,  Nepvcu  (Pierre),  Sohier  (Hector), 
Sourdeau  (Denis),  Viart.  —  Sculpteurs  :  Anguier  (François),  Bon- 
temps  (Pierre),  Briot  (François),  Colombe  (Michel).  Coysevox 
(Charles-Antoine),  Desjardins  (Martin  Van  den  Bogaert),  Fiesole 
(Jérôme  de),  François  (Bastien),  Goujon  (Jean),  Guillain  (Simon), 
Jacquiau  (Ponce),  Juste  (Antoine),  Juste  (Jean),  Juste  (Just),  Lcgros, 
Le  Hongre,  Le  Pot  (Jean),  Masson,  Pilon  (Germain),  l*rieur  (Barthé- 
lémy), Puget  (Pierre),  Regnault  (Guillaume),  Richicr  (Ligier),  Tuby 
(Jean -Baptiste).  —  Alédaillistes  :  Chéron  (E.),  Dupré,  Warin.  — 
Peintres  :  Bourdichon,  Champagne  (Pliilippe  de),  Clouet  (Fran- 
çois), Clouet  (Jean),  Corneille  de  Lyon.  Gotelle,  Cousin  (Jean), 
Coypel,  Dumoustiers  (P.),  Godefroy  de  Hollande,  Jouvenet  (Jean), 
Largillère,  Lebrun  (Charles),  Lenain  (les  frères),  Lesueur(Eustache), 
Lorrain  (Claude  Gellée,  dit  le),  Mignard,  Monnoyer  (J.-B,),  Poussîn 
(Nicolas),  Rigaud  (Hyacinthe),  Saint-Igny,  Silvestre  (Louis  de), 
Vouet  (Simon).  —  Graveurs  :  Arnoult,  Boissart  (Robert),  Bonnart, 
Bosse  (Abraham),  Brissart  (I^),  Callot,  Châtillon,  Chauveau,  Gossin, 
Duval(Marc),  Firens,  Fornazeris,  Gautier  (Léonard),  Guérard,  Hum- 
belot,  Lagniet,  Landry,  Lasne,  Leblond,  Lecîerc,  l^epautre,  Leroux, 
Manguier  (Robert  de),  Mariette,  Meunier  (L.),  Moncornet,  Nanteuil 
(Robert),  Perrissin,  Pérelle  (André),  PéreWe  (Georges),  Saint-Jean 
(de),  Sevin  (P.  P.),  Silvestre  (Israël),  Tortorel,  Trouvaîn  (Antoine), 
Valran.  —  Ecrivain  ;  Michault.  —  Céramiste  :  Palissy  (Bernard). 
—  Ébéniste  :  BouUe  (André).  —  Émailleur  :  Limosin  (Léonard).  — 
Orfèvre  :  Ballin  (Claude).  —  Tapissier:  Lemoine  Lorrain. 

Hollandais.  —  Architectes  :  Rey  (Lieven  de).  —  Peintres  :  Boursse 
(Esaïas),  Brekelenkam,  Dow  (Gérard),  Ooyen  (Jan  van),  Hais  (Frans), 
Helst  (Van  der),  Hobbema,  Hooch  (Pieter  de),  Metsu  (Gabriel), 
Oslade  (Adrien  van),  Picquonon,  Potter  (Paul),  Rembrandt  van  Ryn, 
Ruisdaël,  Slantvoort,  Steen,  Toornvliet.  —  Graveurs  :  Hooghe 
(Romain  de).  Passe  (Crispin  de),  Philippe,  Vischcr,  Witsen. 

Jtaîiens.  —  Architectes  :  Barbiere  (Dominique  del) ,  Bella  (délia), 
Bernin,  Bramante,  Gaprarola  (Cola  da),  Maderno  (Carlo),  Palladio, 
Rinaldi  (Carlo),  Sangallo  (Antonio  da),  Sanniicholi  (Michèle),  Sanso- 
vino  (Jacopo),  Vignola.  —  Sculpteurs:  —  Bambaja,  Boulogne  (Jean), 
Cellini  (Benvenuto),  Leone  (Pompeo),  Leopardo  (Alessandro), 
Michel-Ange  Buonarotti,  Riccio  (Andréa  Briosco),  Sansovino,  Stagi 
(Stagio),  Vaga  (Perino  del),  Venezia  (Giacomo  da).  —  Peintres  : 
Bartolommeo  (Fra),  Bellini  (Gentile),  Bordone  (Paris),  Bronzino, 
Caravage  (Michel-Ange  da  Caravaggio,  dit  le),  Carrache  (Annibal 
Carraci,  dit  le),  Corrège  (Antonio  AUegri,  dit  le),  Dominiquin  (Domi- 
nico Zampieri,  dit  le),  Giorgione  (Giorgio  Barbarelli,  dit  le),  Luini 
(Bernardine),  Michel-Ange,  Penni  (Francesco),  Raphaël  Sanzio,  Reni 
(Guide),   Romain   (Jules),    Rosa    (Salvatore),    Sarto    (Andréa   del), 

•  Sodoma,  Solario  (Andréa),  Solario  (Piètre),  Tintoret,  Titien,  Udine 
(Jean),  Véronèse  (Paolo  CaUari,  dit  le),  Vinci  (Léonard  de),  Volterra 
(Daniele  da).  —  Graveurs  :  Barbari  (Jacopo  da),  Bella  (Stefanodella), 


Bertelli,  Camassi  (Andréas).  Greuter  (F.),  Lafreri  (Aatonio),  Marc- 
Antoine,  Tamburini,  Terzi  (Francesco).  —  Céramitte  :  Patanazi 
(Marc-Antoine).  —  Ébéniste  :  Bernardi  (Joannes  de).  —  Forgeron  : 
Possenti  (Viucenzo). 

Polonais.  —  Graveur  .'Zïarnko  le  polonais. 

Suédois.  —  Graveur:  Swidde. 

Tchèque.  —  Graveur  :  HoUar  (Wenzel). 

Architecture  (termes  généraux).  —  Chantier,  échafaudages,  charpente, 
appareil  rustique,  bossage,  arcade,  balustrade,  colonne,  t'dt  de 
colonne,  colonnade,  façade,  fenêtre,  frise,  fronton,  lanterne,  pilastres. 
pilier,  voûte. 

Architecture  religieuse.  — Aître,  basilique,  cathédrale,  chapelle,  charnier, 

éçlise,  monastère,  sacristie,  temple,  tempietto,  mosquée. 
Autel,  abside,  campanile,  chœur,  clocher,  coupole,   dôme,  jubé,  nef, 

portail,  portique,  minaret. 
Architecture   civile.  —   Atcazar,    bibliothèque,  bourse,  boutique,  casa, 

château,  habitation,   hôtel,  hôtel  de  ville,  loggia,  maisons,  palais, 

pavillon,  —  Fontaine. 

Bretùches,  cheminée,  cour,  escalier,  galeries,  lucarne,  mansarde,  patio, 

perron,  pignons,  plafond,  porche,  porte,  salle. 
Art  des  jardins.  —  Jardins.   —  Allées,   bosquet,  labyrinthe,  parterre, 

treilles.  —  Bassin,  jets  d'eau,  pièce  d'eau. 
Architecture  militaire.  —  Tour,  bastion. 
Sculpture.  —  Base,  bas-reliefs,  buste,  cariatide,  chapiteau,  cheminée, 

chien,  frise,  gisants,  haut-relief,  monument,  nymphe,  pierre  tombale, 

pilastre,  plafond,  plaque,  priants,  retable,  sépulcre,  statues,  statuette, 

terre  cuite,  terme,  tombeau,  torchère,  vase. 
/*em(ure. —Aquarelle,  miniature,  ornement,  arabesque,  fresque,  marine, 

paysage,  portrait,  tableaux  de  chevalet,  vitrail. 
Dessin.  —  Croquis,  dessin,  draperie,  études,  lavis,  monogramme,  pierre 

tombale,  tête. 
Art  décoratif.  —  Arc   de  triomphe,  catafalque,  décoration,    obélisque, 

char,  illuminations,  attributs,  cartouche,  encadrement. 
Gravures.  —  Estampes,  gravures,  eaux-fortes,  frontispice. 
Orfèvrerie  religieuse* —  Baiser  de  paix,  calice,  candélabre,  châsse,  croix. 

crosse,  encensoir,  ostensoir,  reliquaire. 
Orfèvrerie  civile.  —  Aiguière,  bague,  cartel,  ceinture,  chandeliers,  coffret. 

collier,   couronne,  cuiller,   flambeau,   fourchette,   gobelet,  horloge, 

lampe,  lustres,  miroir,  montre,  nef,  pendant,  vase. 
Émaillerie.  —  Email. 
Décoration  des  armes.  —  Armure,  bouclier,   canon,  casque,  chanfrein, 

badelaire,  cimeterre,  cinquedea,    cuirasse,    dague,  épée,  fourreau, 

hallebarde,  mousquet,  poignard,  poire  à  poudre,  rondache,  sabre. 

Médailles.  —  Médailles,  monnaie,  sceaux. 

Ferronnerie.  —  Ferronnerie,  fers  à  repasser,  fonts  baptismaux,  grille, 
heurtoir,  support  à  pot  au  feu. 

Art  du  bois.  —  Armoire,  banc,  buffet,  bureau,  cabinet,  chaire,  coffre, 
commode,  crédence,  diptyque,  dressoir,  fauteuil,  lit,  meuble,  peigne, 
stalle,  statue,  statuette,  table,  tabouret,  triptyque,  triton,  vantail. 

7'issus.  — Tapis,  tapisserie. 

Art  du  fil.  —  Col,  collerette,  rabat. 

Art  du  cuir.  —  Malle,  reliure. 

Céramique.  —  Dallage,  billot,  bras  de  lumière,  cornet,  écritoire,  faïence, 
plat,  poêle,  poterie,  vase. 

Art  du  verre.  —  Vase,  verre,  vidercome. 

Musique.  —  Musiciens,  concert,  opéra. 

Clavecin,  cornemuse,  âûte,  guitare,  hautbois,  luth,  mandoline,  musette, 
orgue,  pochette,  tambourin,  violoncelle. 

Xlir.   L'Église. 

Costumes  ecclésiastiques.  —  Clerc,  clergé,  prêtres,  abbé,  cardinal,  cha- 
noine, diacre,  évêque,  prélat,  pape.  —  Chantre,  entants  de  chœur, 
moine,  bénédictin,  chartreux,  franciscain,  jésuite.  —  Franciscaines, 
religieuses,  chapitre.  —  Pèlerins,  suisse.  —  Confrérie, 

Ministre  protestant,  pasteur. 

Patriarche,  pope. 

Derviche,  mufti. 

Détails  du  costume.  —  Aumusse,  cagoule,  calotte,  chasuble,  chape,  rabat, 
rochet,  soutane,  surplis. 

Insignes.  —  Bâton  épiscopal,  crosse,  mitre,  tiare. 

Gouvernement  de  l'Église.  —  Assemblée,  concile,  cour. 

Répression  de  Vhérésie.  — Colloque,  discussion,  inquisition,  autodafé.—- 
Possédé. 

Bâtiments  ecclésiastiques.  —  Basilique,  cathédrale,  chapelle,  église,  ermi- 
tage, monastère,  réfectoire,  sacristie,  tempietto,  temple. 

Campanile,  clocher,  jubé,  nef,  tour. 

Mosquée,  minaret. 
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UohUier  eccUtiattique.  —  Autel,  maîlre-aulel.—  Baoc,  chaire,  stalios.  — 
Candélabre,  Hambeau,  cierf;c. 

Objet»  'lu  cuite.  —  Baiser  do  paix,  calice,  chisse,  croix,  enceDsoir,  fonte 
baptismaux,  ostensoir,  reliquaire,  retable,  triptyque.  —  Chapelet.  — 
Icone. 

CMmoniet  ecclésiaitiquet.  —  Cërémonie.  —  Jubilé.—  Poasegso,  présen- 
tation. —  Sermon,  quête.  —  Mariage. 

Inttilutiom  cAnn<oWe».  — Orphelin,  mendiant,  fille  de  la  charité,  bedeau, 
régents  et  régentes  do  la  maison  do  correction  d'Amsterdam. 

Hôpital,  hospice,  intirmerie. 

Distribution  d'aliments,  distribution  du  pain,  bon  de  pain,  loterie. 

XIV.   Iroiiogrnphic  religieuse. 

Dieu  le  pire. 

Enfant  Jésus,  Jésus-Christ,  Nativité,  Adoration  des  Mages,  Noces  de 
Cana.  Cène,  Passion,  Instruments  de  la  Passion,  Déposition  de  Croix, 
Descente  de  Croix,  Mise  au  tombeau.  Transfiguration,  Ecco  Homo. 

Saint  Esprit. 

'Vierge,  Madone,  Immaculée  Conception.  Pieta,  Annonciation, 'VisiUtion, 
Pentectte,  Assomption,  Sainte  Famille. 

Joseph  d'Arimathie,  Simon,  les  deux  Larrons. 

ApAtre.  Saint,  saint  Corne,  saint  Christophe,  saint  Damicn,  saint  Etienne, 
saint  François  d'Assise,  saint  Georges,  saint  Hubert,  saint  Hugo, 
saint  Jacques,  saint  Jean,  saint  Jean-Baptiste,  saint  Jérôme,  saint 
Joseph,  saint  Marc,  saint  Martin,  saint  Mathieu,  saint  Michel,  saint 
Paul,  saint  Pierre,  saint  Sebastien,  saint  Sixte.  —  Saintes,  Saintes 
Femmes,  sainte  Agnès,  sainte  Barbe,  sainte  Catherine,  sainte  Elisa- 
beth, sainte  Geneviève,  sainte  Marthe,  sainte  Marie-Madeleine. 

Abraham,  Isa  Je.  Job,  Moïse.  Salomon. 

Anges,  chérubins,  élu»,  jugement  dernier,  paradis.  —  Damnés,  démon. 

Religion,  Saint  Sacrement,  Vertus,  oBOvres  de  charité,  osavres  de  misé- 
ricorde. Bénédicité. 

Iticinilét  mythalogiquet.  —  Apollon,  Bacchus,  Diane,  Jnnon,  Jupiter, 
Mercure.  Minerve,  Neptune,  Vulcain.  —  Amour,  Aurore,  Allas, 
Fleuves,  Muses,  Océan,  Persée,  Psyché,  Sybille,  Triton,  Uranio. 

AlUqoriet.  —  Abondance,  Commerce,  Guerre,  Hiver,  Jour,  Justice, 
Mélancolie,  Paix.  Renommée,  Richesse,  Temps,  Victoire. 

XV.  Institutions  politiques  et  sociales. 

ClaiMet  de  la  totièti  laïque.  —  Boisrd,  bourgeoi»,  bourgmestre,  bravo, 
dauphin,  doge,  domestique,  électeur,  empereur,  gens  do  cour,  gens 
du  peuple,  gens  de  qualité,  infant,  laquais,  lord,  négrillon,  nobles, 
page,  pairs,   patricien,  paysans,    prince,   roi,    sénateur,  scrvitour, 
sultan,  tsar. 
Bourgeoises,  dames  nobles,  demoiselle  noble,   dogareaso,  femmes  du 
peuple,  infante,  patricienne,  princesse,    reine,  aervanto,   suivante, 
sultane,  tsarine. 
Iruignet  politiquri.  —  Aigle,  couronne,  globe,  main  de  justica,  manteau, 
masse,  sceptre,  trône.  —  Bâton,  mortier.  —  Dala,  pavillon.  —  Ban- 
nière, étendard,  drapeau. 
Cachot,  monnaies,  sceaux,  contre-sceau. 
;tmi<j.  —  Armoiries,  blason,  écusson,  fleuri  de  lyi,  hermines,  léopard, 

monogramme,  rose. 
Rétiitencei.  —  Châteaux,  palais,  cour. 
Cour.  —  Écuyer  (grand),  héraut,  majordome*  Impériaux,  masaier,  porte- 

épée,  suisse*. 
Festin,  repas,  funëraille*.  réception,  divertissemenU. 
Ordre:  —  Ordre.  —  Création,  réception.  —  Collier,  manteau. 
fonctionnairei.  —  Ambassadeur,  chancelier,  conseillera,  ministre,  pacha, 
porte-étendards,    président,    secrétairo    d'état,    sergents    d'armes, 
trompettes,  viiir. 
Aldermen,  échovins.  jougeurs  de  vin,  lord-maira,  magistrat,  maître*  des 
ponta  de  Paris,  prévôt  des  marchand*  de  Paria,  aergeot*  de  la  mar- 
chandise, sergents  du  parloir  aux  bourgeois, 
tnililuliont  judieiaireâ.  —  Tribunal.  —  Seine  de  justice,  procès,  citation, 
lecture,    supplice    des   bro4equina,  prison,  condamné    conduit    au 
supplice,  exécution  des  condamnés,  décapitation,  pendaison. 
OrsfAer,  homme  de  loi,  homme  de  robe,  huissier,  juge,  président    â 

mortier.  —  Bourreau,  geôlier.  —  Forçai,  galériens.  —  Chaîna. 
Àttembli'M.    —  Assemblée,  conaeil,  dicte  impériale,  Élate  généraux, 

aéancs. 
Cèrimonie:  —   Abdication,   cérémonies,  char,  couronnement,  entrée, 
investiture,  lit  de  justice,  prestation  de  serment,  réception,  sacre. 
Salutations. 

VI.    iciiuuKraplile    civile. 

Alexandre,  Alexandre  VII,  Anhalt.  Anjou  (duc  d'),  Arundel  (comto  d'), 
Arthur  —■>>'    «"viare  (comte  palatin  Wolfging,  duc  de),  Uerry  (duc 


de),  Biraguo  (René  de).  Bonnivet.  Bussuet,  Bourgogne  (duc  de), 
Bourgo^'ne,  Bréié,  Carlos  (don).  Carlos  Balthaiar,  Carlos  (l'infant 
don),  Casteinau  (Antoine  de).  César.  Charles-Quint,  Charles  VIII, 
Charles  IX,  Clément  VII,  Clément  X,  Colbert  (Edouard).  Coligny 
(François;,  Coligny  (Gaspard  d»),  Coligny  (Odetde),  Courlin  (Martin), 

'  Dauphin  (le  Grand),  Uiogène.  Diviliac,  Edouard  VI,Knfants  (les)  de 
Charlea  I",  Erasme,  Fedor  Alciievitch.  Fleurangcs,  Foix  (Gaston 
de),  François  I",  Frédéric  III.  FOgger,  Gautier -Garguille,  Gré- 
goire IX,  Gros- Guillaume,  Grulhuyse  (le  sire  de),  Guillaume  II 
d'Orange,  Henri  III,  empereur  d'Allemagne,  Henri  VIII,  roi  d'Angle- 
terre, Henri  II,  roi  de  France,  Henri  III.  roi  de  France,  Henri  IV,  roi 
de  France,  Inghirami  (Thomas),  Jacques  I",  Jules  II,  Jules  III, 
Kandel  (David),  I.éon  X,  La  Châtre,  Lfsdiguièros,  Louis  XII,  roi 
de  Franco,  Louis  XIII,  roi  de  France,  I.ouis  XIV,  roi  de  France, 
Louis  VIII,  comte  palatin  du  Rhin,  Magius,  Marot  (Jean).  Maximi- 
lien,  Médicis  (Cosme  I",  de),  Médicis  (don  Gracia  de),  Mi-dicis  (Fer- 
dinand I"  de),  Mesines  (de).  Monsieur,  Montmorency  (Anne  de), 
Morus  (Thomas).  Narichkine,  Nègrepolisse  (de).  Ncters  (de),  Nikon, 
Othon-ilenri  comte  palatin  du  Rhin,  Pallingcn  fJacob  von).  Palma, 
Paul  III,  Payen  Deslandes,  Philippe  II,  Philipi»  IV,  Pirkheymer, 
Pontchartrain  (Louis  Phely|ieaux  de),  Rembrandt,  Richelieu  (Armand 
Duplossis,  cardinal  de),  Rttdingcr  (Georges),  Ryoïilt  (Blanchet), 
Savigny  (Christophe  de),  Scheuring,  Sydney  (sir  Philip),  Taxia 
(François  de),  Tillet  (Ixiiiis),  Thou  (Jacques-Auguste  de),  Tulp, 
Turlupin,  Urbain  VIII,  l'rhin  (duc  d'). 

Albret  (Jeanne  d'),  Anne  d'Autriche,  reino  d'Espagne,  Anne  d'Autriche, 
reine  de  France,  Anne  de  Bretagne,  Arnaud  (mère  Catherine-Agnès), 
Arundel  (comtesse  d),  Bavière  (Marie-Anne-Christine-Viotoire  de), 
Bourbon  (dona  Isabel  de).  Bréant  (Fohvre),  Doni  (Maddalena), 
Éléonore  d'Autriche,  Elisabeth,  Elisabeth  d'Autriche.  Elisabeth  do 
France.  Elisabeth  do  Valois.  Essox  (comtesse  d').  Fédéra  Alexiévilch, 
Oherardini  (Monna  Lisa).  Isahelle-Claire-Eujénie.  I.erme  (Calalina 
de  La  Cerda,  duchesse  de),  lA)rraine  (Louise  de),  I.ouisc,  femme  de 
Louis  VIII,  comte  palatin  du  Rhin,  Madame,  Maria-Anna  d'Autriche, 
Maria,  fille  de  Philippe  IV,  Marie-Anne,  Mario  de  Portugal,  Marie- 
Thérèse,  Médicis  (Catherine  de),  Médicis  (Marie  de),  Monaca  (la), 
Reti  (duchesse  de),  Sainte-Suïanne  (sœur  Catherine  de),  Stuart 
(Marie),  reine  de  Franco,  Sluart(Mario)  d'Angleterre,  Tolèdo  (Éléo- 
nore de),  Tresnica  (Marguerite  do  Luxembourg,  duchesse  de),  Venise. 

Oelflng,  Lefèvrc,  Morus,  Pesaro,  Pffonhauser, 

XVII.  La  a-uerre. 

Cottumet.  —  Capitaine,  colonel  général,  enseigne,  ingénieur,  maître  de 
l'armurerie,  officier,  sergent.  —  Archers,  arquebusier,  canonnior, 
hallebardier.  mousquetaire,  piquiers,  soldata,  suisse,  trompettea- 
rovaui.  Cav«lior,  chevalier,  chevau-léger.  Aga  basaa,  delli,  jania- 
saire*. 

Arméet.  —  Armée,  compagnies,  garde  civique,  lanaqueueU,  reltre*, 
troupes. 

Fabrication  et  comenation  de»  armet.  —  Poli**age,  arsenal. 

Amtet  blanche:  —  Badolaire,  cimeterre,  cinquedea,  couteau  de  brècha, 
daguu,  épéea,  fourreau,  poignard,  rapière,  sabre.  —  Baïonnette, 
esponton,  hallebarde,  lances,  pertuisaoe,  pique.  —  Hache,  uia**a 
d'armes. 

Armet  de  trait.  —  Arc,  carquois,  floches. 

Arma  à  feu.  —  Arquebuse,  carabine,  fusil,  mousquet,  piatolet.  —  Anior- 
çoir,  fourche,  poire  â  poudre. 

Armet  dffentire:  —  Armure,  panoplie.  —  Brassard,  chanfrein,  cubilière 
cuiraase,  cuissard,  épaulièrc,  gantelet,  genouillères,  gorgnrin,  jam- 
bières, «oleret,  Ussotte.  —  Armet,  bourguignote,  casque,  œorion, 
visière.  —  Bouclier,  éco,  rondacho. 

Équipement.  —  Bandoulière,  écharpo,  hausse-col.  —  Bottes,  éperon, 
étrier. 

Haroaia  de  cheval,  housse  de  cheval,  aolla.  —  Binnikre,  étendard, 
drapeau,  trophée.  —Tontes.  —  Tambour. 

Artillerie.  —  Canon,  couleuvriiie.  —  Modèle  de  canon,  arfiit,  plate-forma 
de  batterie  de  siège.  —  Uahions,  porle-mèrbes. 

Attelage,  chariot,  convoi,  transport  d'un  parc. 

Coiisfrurtiona  ihililairet.  —  Boulevards,  bastions,  citadelle,  onceint*, 
fortiflcations. 

lidueatioH  militaire.  —  Académie  d'escrime,  manège. 

Kxereieee  militaire:  —  Maniement   du    mousquet,    maniement  do  la 

pique,  revue. 
Vie  mitilttire.  —  Knrôlemetil,  paiement  da  la  solda,  —  Bataille,  charge,  — 

Siège,  tranchées,  reddition.  —  Camp,  campement.  —  Vivandière. 
Diacipline,  duel,  gens  d*  guerre  détroussant  les   voyageurs,  pillaga 
d'un  village  par  les  gens  do  guerre. 

Négociation*,  proclamations. 
Marin:  —  FlotU,  galtr**,  naviras. 
Oalérions. 
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A,  —  majuscule  [xvi"  s.]  :  V.  mono- 
grainmo!!,  7. 

Abbé,  —  [xvni"  8.]  :  V.  domo  noble 
jouant  avec  (un),  148. 

Abdication.—  do  Charles-Quint,23. 

Abside,  —  [XVI'  s.],  de  l'église  de 
la  Madonna  di  San  Biagio,  â 
Montepulciano,  70;  —  [xvi«  s.], 
de  l'i^Rlise Saint-l'ieiTo,  à  Caen,  90. 

Académie,  —  [xvn"  s.]  de  danse, 
214;  —  d'escrime,  214. 

Acteurs,  —  [xvi»  s.]  :  V.  théâtre, 
216;  —  (xvn«  s,]  de  l'hôtel  do 
Bourgogne  :  Gros  Guillaume,  Gau- 
tier-Gar^uille,  Turlupin,  21";  — 
vers  1070  :  V.  représentation 
théâtrale,  217. 

Actrice,  —  [xvn«  s.],  de  l'hôtel  de 
Bourgogne:  Isabelle,  217  ;  —vers 
1670:  V.  représentation  théâtrale, 
2t7  ;  —  [XVII"  s.],  en  costume  de 
Minerve,  217. 

Affût  de  canon,  —  [xvi'  s.]  :  V.  ca- 
nonnier,  2-23;  —  V.  canon,  224.  — 

—  fxvii'  s.]  :  V.  canon,  224. 

Aga  bassa,  —  [xvi«  s.],  196. 

Agrafe,  —  [xvn'  s.]  :  V.  orfèvrerie 
hongroise,  259. 

Aigle,  —  [xvi'  s.]  :  —  impérial  : 
V.  bannière,  21  ;  —  V.  héraut 
impérial,  22. 

Aiguière,  —  nllemanrle  [xvi'  s.], 
104:  —  espagnole  [xvi«  s.J,  112; 

—  flamnniie  Ixvi"  s.],  108  ;  —  fran- 
çaisex  :  —  [xvi"  s.],  par  Briot,  97  ; 

—  [xvii'  s.],  en  faïence  do  Rouen  : 
V.  céramique  française,  259  ;  — 
italienne  [xvi*  s.],  87. 

Aître,  —  du  cimetière  des  Inno- 
cents [xvi'  s.],  16.  —  Saint-Mac- 
lou  [XVI'  s.]  :  V.  charnier,  242. 

Alambic.  —  [xvii"  s.]  :  V.  labora- 
toire, 212. 

Alcazar  —  de  Tolède  :  —  cour 
[xvi'  s.],  109;  —  porte  :  éousson 
[XVI'  s.]  :  V.  armes,  33  ;  —  porte  : 
.statue  de  héraut  [xvi«  s.],  35. 

Aldermen,  —  [xvi'  s.],  de  Lon- 
dres, 51  ;  —  [XVI'  s.],  de  Dublin  : 
V.  magistrats  irlandais,  56. 

Allées,  —  [XVII'  s.]  :  V.  habitation 
noble,  148. 

Allemands.  —  :  V.  costumes 
civils;  —  V.  costumes  mili- 
taires. 

Allemandes.    — 

civils. 
Almanach,  —  [xvii'  s.]  :  V.  bal  à 

la  française,  147.  —  (Fragments). 

—  :  V.  cour  en  1665,  133;  — 
V.  cour  en  1676,  133;  —  V.  cour 
en  ITOO,  lU;  —  V.  le  grand  cou- 
vert, 135;  —  V.  les  loteries,  136; 

—  V.  fête  populaire  sur  la  Seine, 
156  ;  —  V.  assemblée  du  clergé  de 
France,  203;  —  V.  façade  de  la 
Comédie-Française,  216;  —  V. 
scène  et  salle  de  l'Opéra,  216;  — 
V.  infirmerie  de  l'iiôtel  des  Inva- 
lides, 2J8;  —  V.  revue  des  Inva- 
lides, 228;  —  V.  réfectoire  de  Ihô- 
tel  de3luvalides;  —  V.  publication 
delapaix,enl678,229;  — V.  noble 
et  dame  noble,  233  ;  —  V.  noble  et 
dame  noble,  233  ;  —  V.  Louis  XIV; 
Marie-Thérèse  et  le  Dauphin  : 
V., nobles,  233;  —  V.  enfants 
nobles,  233. 

Ambassadeur,  —  réception  (d'un), 
par  un  tsar  russe  [xvn'  s.J,  191  ; 

—  réception  (d'un)  vénitien,  au 
Caire,  197. 

Amorçoir,  —  [xvi'  s.],  222. 

Amphithéâtre,  —    de    médecine 

[xvn'  s.],  213. 

Anatomle  (étude  d').  —  Dessin  par 
L.  de  Vinci,  72. 

Angelots.  —  [xvi'  s.]  :  V.  tombeau 
des  enfants  de  Charles  VIII,  91. 

Ange.  —  fleprésen talions  .•  —  alle- 
nmnde  [xvi'  s.],  par  Ilolbein  le 
Vieux  :  V.  Annonciation,  102.  — 


V.  costumes 


Françaises  [xvi'  e.],  par  Ligier 
Richier  :  V.  mise  au  tombeau,  92; 

—  par  Bourdichon  :  V.  saint  Ma- 
ihiou,  94.  —  ltnlienne{\\i*  s.],  par 
Titien  :  V.  famille  Posaro,  85. 

Anges.  —  Représentations  :  fran- 
çaises; —  |xvi'  s.]:  V.  cour  de 
Charles  VIII,  2;  —  [xvi-  s.]  :  V. 
peinture  murale,  9.').  —  Italiennes 
fxvi'  s.J  ;  j)ar  Bernardine  Luini  : 
V.  la  ^latlvité,  82  ;  —  par  Ra- 
phaël :  V.  dispute  du  Saint -Sa- 
crement, 208  ;— par  Michel-Ange  : 
V.  Jugement  dernier,  79;  —  par 
Sansovino  :  V.  Annonciation,  80. 

Anglais.  —  :  V.  costumes  civils, 
V.  costumes  militaires. 

Anglaises.  — :  V.  costumes  civils. 

Appuie-mains,  —  do  peintre 
[XVI'  s.J  :  V.  peintre  allemand,  68. 

Appareil  rustique,  —  [xvi'  s.J  : 
V.  riche  habitation  florentine,  (il. 

Aquarelles,  —  allemandes,  — 
anonymes  [xvi'  s.],  extraites  d'un 
livre  d'armes  do  Maximilien  I"  : 
arsenal  allemand ,  224  ;  —  d'un 
inventaire  des  armes,  équipe- 
ments, vêtements  et  étendards  de 
Charlos-Quint:  bannières,  21;  — 
[xviii"  s.J  :  V.  patricien  d'Augs- 
bourg,  159.  —  d'A.  Durer  :  cam- 
pagne aux  environs  de  Nurem- 
bsrg,  32.  —  Françaises  :  —  [xvi' 
s.J,  anonymes,  —  extraites  d'un 
recueil  do  1572  :  —  ohovau-léger, 
39;  —  soldats,  39;  —  paysans  de 
Castille,  41;  ~  femmes  niaurosques 
de  Grenade,  41  ;  —  femme  de 
Pampelune,  41  ;  —  chanoine  et 
son  serviteur,  41  ;  —  charrette, 
42;  —  bourgeoises  de  Lyon,  232. 

—  Extraites  d'un  recueil  de  cos- 
tumes daté  de  1386:  —V.  prési- 
dent du  Parlement  de  Paris  se 
rendant  au  palais,  11  ;  —  gentils- 
hommes se  rendant  au  Louvre, 
13;  —  noble  et   sa  femme,    14; 

—  crieur  de  vin,  18;  —  moutar- 
dier, 18  ,  —  porteur  de  noir  à 
noircir,  18;  —  servante  se  ren- 
dant au  marché,  18;  —  verrier, 
18;  —vinaigrier,  18;—  médecin, 
213;  —  portrait  d'Elisabeth  d'Au- 
triche: V.  dame  noble,  233;  — 
homme  et  femme  en  costume  de 
deuil,  241.  —  Extraite  de  la  collec- 
tion Hennin  :  —V.  noble  (règnede 
Henri  IV,  233.  —  [xvii'  s!j  :  — 
extraites  du  ballet  des  Esprits  :  — 
scène,  142;  —  fée,  142;  —  danseur, 
142.  —  Extraites  du  Recueil  de  cos- 
tumes de  Gaigniéres  ;  —  la  cour 
de  François  1",  3  ;  —  première 
réception  par  Henri  III  de  l'Ordre 
des  Chevaliers  du  Saint-Esprit,  4  ; 

—  chancelier  de  France,  11;  — 
noble,  i4;  portraits  de  :  —  Louise 
de  Lorraine:  Y.  dame  noble,  li  ; 

—  Jeanne    d'Albret,    reine     dé 

Navarre  :  V.  dame  noble,  14;  

Eléonore  d'Autriche  :  V.  dame 
noble,  14;  —  prévôt  des  mar- 
chands de  Paris,  16;  —  noble, 
232;  —  portrait  de  Marie  Stuart  : 
V.  dame  noble,  232;  —  dame 
noble,  233. 

Turques,  —  anonymes  :  —  [xvi' 
s.J,  aga  bassa,  196;  —  cortège 
d'une  mariée,  196  ;  —  repas,  196  ; 

—  [xvii»  s.J,  grand  vizir,  196;  — 
Soliman  II  sur  son  trône,  197;  — 
janissaires  en  costume  do  parade, 
198  ;  —  sultane,  197  ;  —  derviche 
197;  —  mufti,  107. 

Vénitiennes,  —  anonymes  :  — 
[XVI'  s.J,  62;  —  janissaire,  196; 

—  portefaix  turc,  196-;  —  de  Gior- 
ji'onc;  paysage  au  nord  de  l'Italie. 

Arabesques,-  [xvi's.J,  67. 
Arc,  —  russe  [xvi'  s.J  :  V.  nobles 
russes,  192. 

Arc  de  triomphe.  —  France  : 

[XVI'  s.J.  7  ;  —  [xvi*  s.J  :  V.  tour- 
noi, 5.  —  Allemagne  :  [xvi'  s.J,  24. 

Arcade,  —  avec  figures  décoratives 

[xvi"  s.],  92. 

Archers.  —  officiers  (desj  do  Saint- 
Georges  ;  V.  repas,  253. 


Architecte,  -  [xvi-  s.J,  90  ;  — 
trousse  (d'un)  :  V.  instruments,  08. 

Architecture,  —  croquis  (d'),  par 
L.  de  Vinci,  71. 

Ardoisière,  —  [xvi*  s.J  :  ville  au 
xvn'  s..  17. 

Armée,  —  de  Charles-Quint,  37. 

Armes,  —  tVArayon  [xvi*  s.],  — 
A'Anlrielie  [xvi'  s],  de  Honrgoqne 
aneif'uue  [xvi"  s.],  de  Bourgogne 
moderne  [xvi'  s.J.  de  Brabant  [xvi' 
s.J,  do  Castille  [xvi's.J.do  Flandre 
[XVI'  s.J,  do  Grenade  [xvi'  s.J,  de 
Léon  [xvi'  s.J.  du  marquisat  du 
Saint-Empire  [xvi'  s.J,  de  Sicile 
[XVI" s.J:  V.  grand  étendard  d'Iis- 
pagne,  33;  —  A' Angleterre  et  do 
France  [xvi"  s.J  :  V.  sergents  d'ar- 
mos,  30;  —  A'Espagne\xvi's.],  du 
roi,  35;  —  do  France  [xvi"  s.J  :  V. 
cour  de  Charles  Vlll,  2;  —  jxvi' 
s.J  :  V.  frontispice,  7  ;  —  [xvi'  s.], 
de  France  et  A'Angleterre  :  V. 
roine,  47  ;  —  dos  Borgin  [xvi"  s.l: 
V.  famille  Pesaro  aux  pieds  de  la 
Vierge,  85  ;  —  do  LouisXl  V:  V.  re- 
liure italienne,  209  :  -  de  i'arche- 
véi/iie  électeur  de  Mayence  [xvn» 
s.J  :  V.  drapeau.  222.  —  Hérauts 
(d')  :  V.  hérauts.  —  Sergents  (d'), 
50.  —  Masse  (d')  —  [xvi«  s.J  espa- 
gnole :  V.  héraut,  35;  —  [xvi'  s.J, 
française,  223  ;  —  [xvn'  s.J,  polo- 
naise, 189.  —  [xvi*  s.J  Polissage 
(des)  au  xvi'  s.,  222. 

Armet, —  français  [y.yi'  s.J.  219; 

—  polonais  [xvn'  s.J,  190. 
Armoire,  —  [xvi'  s.J,  de  biblio- 
thèque :  V.  bibliothèque  de  l'Es- 
curial,  36;  —  [xvil"  s.J  :  V.  école 
do  garçons,  213.  —  [xvn'  s.J  :  V. 
meuble,  260. 

Armoiries,  — de  Charles-Quint  :  V. 
ferronnerie,  113;  —  de  Joachim 
Rotinund  [xvi'  s.J,  26. 

Armure,  —  dite  de  Charles-Quint, 
34;  —  de  François  I",  219;  — 
de  Henri  II,  219;  —de  tournoi, 
do  Philippe  II,  3'.;  —  maximi- 
lienne,  222  ;  —  de  cheval  :  V. 
armure  dite  do  Charles-Quint,  34  ; 

—  V.  monnaie,   104;—  de  tour- 
noi, du  cheval  de  Philippe  II,  34. 

—  [xvn'  s.J,  de  Louis  XIII,  222. 
Armurerie,  —  maitre  de  (1')  d'Hen- 
ri Vill  [XVI"  s.l,  49. 

Arquebuse,  —  de  Louis  XIII,  219. 
Arquebusier,    —    protestant    du 
règne  de  Henri  III,  220. 

Arquebusiers,-  [xvii"s.l,  d'An- 
vers, 164. 

Arsenal,  —  [xvr  s.J,  allemand, 
224;   —  [XVI"  s.J,  de  Venise,  63  ; 

—  [XVII"  s.J.  de  Berlin  :  façade, 
246  ;  —  [xvn'  s.J,  ù  Paris,  219. 

Artillerie,  —  allemande  :  —  [xvi" 
s.J,  transport  d'un  parc  (d'),  223  ; 

—  convoi  (d'),  223.   —  Française: 
[xvn'  s.J,  tambour,  223. 

Artisans,  —  V.  costumes  civils 

de  gens  du  peuple. 
Artiste,  —  [,xvii"  s.l,  244.      * 
Assemblée,   —  des  Etats  tenue  à 

Blois,  en  1376,  11;   —  [xvn'  s.J, 

du  clergé  de  France,  203. 

Assiette,  —  française  :  [xvn'  s.J, 
en  faïence  de  Rouen,  235;  —  ita- 
lienne :  [x\n'  s.)  V.  cavalier,  iS9. 

Atelier,  A'armurier  flamand  [xvi" 
s.J  :  V.  polissage  des  armes,  222;  — 
de  menuisiers  :  —  allemands  [xvi" 
s.J  :  V.  menuisier,  30  ;  —  français 
[xvil"  s.l  :  V.  intérieur  pauvre. 
158  ;  —  de  peintres  :  —  flamanil 
[XVI"  s.J,  68  ;  —  italien  [xvi-  s.l. 
68  ;  ^  de  potiers  français  [xvi' 
s.J  :  V.  potier  au  travail,  18:  — 
italien  [xvii"  s.J  :  V.  potiers  à 
Bologne,  181  ;  —  de  tailleurs:  — 
allemand  [xvi'  s.J  : V.  tailleur,  30  : 

—  [xvn'  s.J,  français,  154  ;  — 
hollandais  [xvn'  s.J,  171  ;  —  de 
/lieuses  espagnoles  fxvii'  s.J,  180  ; 

—  de  tisserand  français  [xvi'  s.l  : 
V.  intérieur  de  tisserand,  i8. 


Atre,  —  [xvi"  s.l  :  intérieur  d'une 
cuisine,  31  ,  —  [xvi's.J  :  'V.  inté- 
rieur et  repas,  236. 

Attelage,  —  [xvf  s.]  :  V.  car- 
rosse, 238  ;  —[XVI"  s.],  do  canon: 
V.  convoi,  213;  —  d'un  traîneau 
allemand  ;  V.  promenade.  31  ; 
—  d'un  traîneau  russe,  193  ;  — 
[xvil"  s.J  :  V.  promenade  de  le 
cour,  139  ;  —  [xvil' s.J:  V.  carrosse 
royal,  139;  —  [xva's.J  :  V.enlrée 
de  Louis  XIV,  155  ;  —  [xvii"  s.J  : 
V.  noce  villageoise,  161  ;  —  [xvii« 
s.J  :  V.  caresse,  238  ;  —  [xvii"  ».], 
do  keuf»  :  V.  paysans,  180. 

Attributs. —  champêtres  [xvi*  s., 
V.  noce  do  village,  19. 

Aumusse.  —  fxvi"  s.)  :  costumes 
Italiens  «  habiller  les  pauvres  ",58. 

Autel,  —  [XVI"  s.J  :  V.  tapisserie, 
108;  —  [xvn"  s.J  :  V.  prestation 
du  serment  de  fidélité,  136;  — 
Ixvii"  s.J  :  V.  mariage  de  Char- 
les II  d'Espagne,  136. 

Autodafé,  —  [xvn'  s.J,  179. 


B 

Badelalre,  —  [xvi*  s.J  :  \.  cime- 
terre, 226. 

Bagages.  —   transport  (des),    au 

XVI"  s.,  227. 

Bague,  —  [xvi"  s.J,  234  ;  —[xvn" 
s.J,  231. 

Bagues,  —  course  (de)  au  xvn*  s., 
V.  carrousel,  141. 

Baïonnette,   —  [xvii"s,J,  222. 

Baiser  de  paix.  —  espagnol  'xvi" 
s.  ,  112  :  —  français  [xvi"  s.J,' 205. 

Bal.  —  [xvi'  s.J,  à  la  cour  de 
France,  6  ;  —  [xvi'  s.l,  à  la  cour 
do  \  lenne,  21  ;  —  [xvn'  s.J,  à 
la  cour  de  l'archiduc  Albert  et 
de  l'infante  Isabelle,  à  Bruxelles, 
165;  —[XVII"  s.J.  sous  Louis  XIIl] 
121;  —  [xvii"  s.J,  à  la  française, 
147  ;  —  costume  (de)  d'une  bour- 
geoise de  Nuremberg  [xvi"  s.J,  28. 

Balai,  —  [xvn- s.J  :  V.  paysan  mu- 
sicien, 253. 

Balance,  —  [xvi-  s.J  :  V.  banquier 
et  sa  femme,  108;  —  [xvii's.J  : 
V.  épicière  de  village,  172. 

Balle,  —  [xvn'  s.J,  de  paume  :  V. 
Jeu  de  paume,  239. 

Ballet,  —  [xvi"  s.J  :  V.  figure  de  la 
salle,  5:  —  [xvn"  s.)  des  Esprits  : 

—  scène,  142;   —  danseur,    142- 

—  fée,  142. 

Ballots,—  [XVI'  s.J:  V.  inarchand,30. 

Balustrade.  —  [xvi"  s.],  à  la  ca- 
thédrale d'Evreux,  92. 

Banc,  —  [XVI'  s.J  :  V.  séance  du 
conseil  dos  magistrats  d'Anvers, 
44;  —  [XVI'  s.J,  à  dossier  :  V. 
cours,  211  ;  -  [XVI"  s.l,  d'église, 
116;  —  [xvn"  s.J  :  V.  bourgeoise, 
154  ;  —  [xvii"  s.J,  :  V.  réception 
d'un  docteur,  211;  —  [xvn"  s.l  : 
V.  école  de  garçons,  214  :  —  [xvn" 
s.J:  V.  femme hydropiquo,  254. 

Bandes.  —  de  Picardie  [xvi"  s.J  : 
drapeaux  (des)  :  V.  soldat,  220. 

Bandoulière,  —  de  mousquetaires 

[xvn"  s.J,  223. 

Bannière,  —  impériale  de  Charles- 
Quint,  [XVI"  s.J,  21  ;  —  royale 
d'Angleterre  [xvi"  s.J  :  V.  ser- 
gents d'armes,  50;  —  V.  funé- 
railles, 50. 

Banque.  —  [xvi's.J:  V.  bureaux,  3 1 . 
Banquet,  —  [xvi"  s.J,  à  la  cour  de 

Ferdinand  II.  22  ;  —  [xvn"  s.J.  de 

la  garde  civique  d'Amsterdam,  170. 
Banquier,  —  allemand  [xvi"  s.]  : 

V.  bureau  de  la  banque  FQgger. 

31;    —  flamand   [xvi"  s.J,  107;  — ^ 

français  [xvn'  s.J,  154. 

Baquet.  —  [xvi'  s.J  :  V.  ouvrier 
venant  puiser  de  l'eau  à  une  fon- 
taine. 55;  —  [xvn"  s.J:  V.  pavsan 
musicien, 253. 
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Barbier.  —  ofHcine  fd'uo]  suisse 
;xvi'  s.;  :  V.  vitrail,  101. 

Barcaroli  :  —  V.  Pargaroli. 
Barques.  —  'xvi's.    :  V.  péchi>  du 
Ihoii,  H;—   XVI»  s.     :  V.  gaidrns. 

Base,  —en  bronte  par  Alessandro 

l^opardo,  d'un  dos  porte-éten- 
dards  sur  la  place  Saint-Marc,  i 
Venise.  81  ;  —  en  bronze,  par  Ric- 
riu,  d'un  candi'iabre,  dans  la  basili- 
que deïiaiat-.\ntoine.  àHadouo.81. 
Basilique,  —  d«  Vicence  [\\r  s.j: 
porliqiie,  TO, 

Basquine,  —  (xvi«  s.]  :  V.  dame 
noble,  iiî. 

Bas-rellets.  —françaii  :  —  [xvi's.]  : 
—  de  l'hôtel  de  Bourfcthéronlde,  î 
Rouen,  4;  ^  de  Jean  Goujon,  à 
l'hAlel  Carnavalet,  à  Paris  :  V. 
arcade  avec  ligures  décoratives, 
9S:  —  BU  palais  du  I-ouvro  :  Vic- 
toire, 91  :  —  de  la  fontaine  do» 
InnocenU,  i  Paris  :  nvmphos,  91, 
9i.  —  rxvii»  s.],  par  Pugel,  por- 
trait de  Ix>ui»  XIV,  247.  —  lia- 
lirn  :  [xvi-  s.],  par  Sausoviuo  : 
r.\nnouciatinn  delà  Santa  Cata, 
dans  la  cathédrale  de  Loretto,  80. 

Baaaln,  —  [XTi*  t.],  i  rafraîchir  :  V. 
bal,  U7. 

Bassin,  —  ;  xvii*  a.],  dansles  jardins 
de  Versailles  ;  V.  château  de  Ver- 
sailles, 13»;  —d'Apollon,  131. 

Bassinoire,  —  [xvii«  a.],  S36. 

Bastions, —[XVI*».]:  V.  siège, 226. 

Bataille.  —  [xvr  s.], de  Dr-ux, 22S  : 
—  [xvii'  S.J,  de  Cassel,  225. 

Bateau.  —  fxvi-  s.]  :  V.  transport 
du  poisson  d'eau  douce,  16;  — 
'  xvr  ».]  :  V.  transport  des  bùc;he8 
16  ;  —  (XVII'  «.]  :  V.  habitation 
noble.  187.  —  [xviii-  s.]  :  V.  léie 
populaire,  156. 

Bateleurs,  —  [xvii*  s.)  V.  foire 
Saint-Germain.  231. 

BAton.  —  épiscopal  mue  [xvii*  ».)  : 
V.  clerfré  russe,  l»2;  —  de  maré- 
chal do  France  'xvii'  ».j  :  V.  cour 
en  1676,  13.1. 

Batterie,  —  de  siltge  [xvi's.]  ;  pl»le- 
l'ornie  (d'une);  \.  canon,  224. 

Baudrier.  —  fxvir  s.]  :  V.  noble  en 
h.-ihit  d'hiver,  233. 

Ba volet,  —  [xvi- s,;:  V.  nourrice,  96. 

Bedeau,  —  de  la  maison  de  correc- 
tion d'AuiHtcrdam  [xvii«  ».],  167, 

B«n6diotin,  —  [xvi»  »,],  202, 

Berceau,  —  ;xvii«».l:  V.  remueuse. 
1-1»  ;  —  [XTii'  «.1  :  V.  scène  d'inté- 
rieur, 161. 

Béret.  -    X',  -  ntre  slle- 

iiLind,  6s, 

Bergers, —  espafçnols  ;xvi*  ».]  :  V. 
11.1  Kunce  do  Jésus-Christ,  III. 

Blbllotlièque.  -  de  X'Euurial 
XVI'  s  .,  intérieur,  36;—  Saint- 
Marc,  a  Venise  iXVI*  ».j,  70;  — 
A'IUrtfkl  ;xvii'  ».^,  KO».  —  Meuble 
(de)  au  XVII*  s.,  2Ù. 

Blllarl.  —  fxvii*  ».]  :  V,  Jeu  de 
billard,  137;  —  [xvii*  ».)  :  V.  le 
duc  de  Bourgogne,  etc.,  Ua. 

Billet.—  funéraire  [xvii*  ».],  m. 

BtUot,  —  do  pharmacien  [xvii*  »,], 

in. 
BlnetU,  — [XTll's.]:  V.  psjsan.lS7. 

Blancs  f»U), —  pièce  (de),  monnaie 

lr;in.;ai»o;x»ll'  s.;.  IS3. 
Blason,  —  de  r;)jri<I'i|.lii<  des  l.'r- 

Bins,  baron '-'  >vi*s    ,!.%; 

—     do     l*(i  itiuel     do 

Lorraine,  '!<>  v\\r  et  do 

roiithiau  'xvi*  s. ,,  U. 
Bolard,  —  V.  oof  lûmes  civils  russes 

nobIvB. 
Bon.  -  do  pais  [XTii*  s.],  IM. 

Bonbonns.  —  'xyn-  n.):  V.  «pi- 

■■i-re.  172. 

Bonnet,  —  allemand  [xvi*  «.J  :  V, 
porlriil  d'Ersame,  tôt  ;  —  etpagnol 


[xvi*  s.;  :  V.  paysan  de  Castillo. 
♦  I  :  —  françaia  'xvi*  s.'  :  V.  mé- 
daille, 91  :  —  kollanilaia!  ie  mate- 
lot, 44;  —  italien»  :  —  de  àoa& 
fxvi*  s.i,  64;  —  do  doge  fxïii*  »:,  : 
V.dogede  Venise.  181  ;— Ixvi's.l  ; 
de  bravo,  03  :  —  [xvi*  s.j  ;  d'arti- 
san génois,  59;  —  rmse  [xvi*  9.^; 
V.  noble.  192;  —/7o>na«d,  d'enfant 
[xvii*  s.]  ;  V.  enfant  dans  sa 
chaise,  S40;  —  trançait  [xvir  s]  ; 
V.  illlette  noble,  lii;  —pontifi- 
cal :  [xvi*  s.]  :  V.  médaille.  199; 

—  ;xvil>  s.;,  199;  —  ;xvil*s.,,2ilO. 
Bosquet,  —  dos  fontaines  dans  les 

janlius  du  château  de  Versailles 
;xvii'  s.;,  131. 

Bossage,  —  [xvi*  s.]  :  V.  riche  ha- 
bitation florentine,  61. 

Botte  —  française  [xvii*  s.],  dite  k 
chaudron.  221  ;  —  ["*'•  s.]  :  V. 
portrait  de  Charles-Quint,  III  ;  — 
[xvii*  s.]  ;  V.  noble,  1*7  ;  —  [xvii* 
s.!;   V.  noble,  i33. 

Boucher,  —  allrmanj  [xvi*  s.],  30  ; 

—  françaii  [xvil'  s.],  151  ;  —  r/<i- 
/i>ii    xvu*  a.],  k  Rome,  181. 

Bouclier,  —  polonais [XVII-  s.],  189; 

—  ilii/ien  [XVII*  s.],  2S8. 

Boulanger,  —  français  [xvii*  s.], 
I.'j4. 

Boulevards.  —  'xvii*  s.l  :  V.  forti- 

Ilc  alioîis.  2*7. 

Bourgeois  :  V.  eosturnsM  civils. 

Bourgeoise  :  V.  costumes  clvlla. 

Bourgmestre.  —  de  Naremberg 
^xvirs.^  159;  —  d'.AH'.'«-»rxvii*B.\ 
103.  — I-ommefdu),  d'Anvers,  163. 

Bourgulgnote,  —  [xvi's.],  219. 

Bourreau,  -  'xvi*  s.]  :  V.  supplice 
des  hiodequins,  12. 

Bourse.  ~  [xvii*  s.],  i  Londres,  1 73. 

Boussole,  —  [XVII*  s.],  212. 

Boutique,  —  flamanrle,  —  (xvi*  s.], 
a  Anvers.  44  ;  —  francaineit  —  [XVl* 
S.J  sur  le  pont  Notre- Uanic  S 
Paris  :  V.  décoration.  7;  —  [xvi* 
S.J  i  Orléans  :  V.  maison,  69  ;  —  * 
Paris,  vers  1675  :  V.  porto  .Saint- 
Martin,  151  ;  —  Ixïll*  s.j.  d'un 
marchand  de  rubana,  l.'il:—  xvii* 
a.],  de  boulanger,  154;  —  [xviVs.J, 
do  libraire,  k  Paris,  dans  la  galerie 
du  Palais,  209;  —  [xvu*  s  J  :  V. 
foire  Saint-Germain,  iH\  —  hollan- 
daite  [xvii*  s.)  :  V,  épiciéro  d«  vil- 
lage, 172;  —  i(a/i<rriiiM|XVIl*s.;,  do 
libraire;  V.  potiers,  181:  —  [xvii* 
».  I,de  boucher  1  Rome:  V. étal,  181 . 

Bouteille,  —  [xvii*  s.],  de  csntino, 
2.35;  —  (xvii*  ».;  :  V. cérémonies, 
229  ;   —  :xvil*  S.J  :  V.  forgo,  250; 

—  ;xvii'  s.j  :  V.  fumeur,  i53. 
Bras  de  lumière,  —  [xvi*  ».],230. 
Brassard.  —  [xvi*  «.]  :  V.  annurn 

iua:(iiiiilicnno.  222;  —  jxvi*  «.j  : 
V.  armure  do  l'rancoi»  I*',  21»; 

—  ;XVI*  s.)  :  V.  armure  de  Henri  1 1, 
119;  —  [XVII*  s  ].  armure  de  Louis 
XIII,  222;  -  (xvu*  s.)  :  V.  pano- 
plie. IK9. 

Brasseur, —  allemand  [XVI**.],  ao. 

Bravo,  —  vénitien  'xvi*  s.J,  és. 

Brèohs,—  couteau  (do)  au  xvii*  s., 
223. 

Brstèohs,  —  alUinnude  [XTI*  a,]  : 
V.  habitation  bourgeoise,  2V:  — 
anglaae  [xvi*  s.j  :  V.  résidence 
ru^slo,  3|  ;  —  hongroiM  [xvi*  s.  i  ; 
V.  maison  bourgeoise,  lis. 

Brimades.  —  dans  la  cour  d'un 
collège    XVII*».],  SU. 

Broc.  —  [XVII*  ».]  :  V.  cervaiilo»  k 
Nuremberg,  14»;  — [xvii*».^  :  V. 
satire,  233, 

Brocha.  -  de  cuisine  [xvi*  «,]: 
V.  noco  do  village,  I». 

Brodequins,  —  supplice  (des),  sa 

XVI*  s.,  12. 
Brouette.       xvi*  s.)  :V.  vinaigrier, 

l«;         xvii-  s.;  ;  V.  ferme.  liMi. 


Bûches.  —  compteurs  et  mesureurs 
(do  au  xvi«  s.,  16;  —  transport 
(deS;.  au  xvi*  s.,  16. 

Buffet.  —  fronçais  [xvi*  ».].  V7. 

Bureau,  —  français  [xvii*  «.^.  237. 

Bureaux,  —  de  la  banque  FQgger, 
à  .\ugsbourg  'xvi*  s.],  31  ;  —  d'un 
banquier  français  [xvii'  s.].  154. 

Buste,  —  All^maijne  : —  [xvi*  s.], 
d'enfant,  torro  cuite,  99;  —  fxvi* 
s.j.  en  albAtre  :  Othon-IIenri,  «9. 

—  l'rance:  —  [xvi*  ».),  parO.  Pi- 
lon :  —  enfant.  89;  —  d  Henri  II, 
89;  —  jxvii*  s.;,  en  marbre  de 
Henri    IV,    par   B.    Prieur,    247; 

—  ■  XVII*  s.],  do  Odbert,  marquis 
deVillacerf,  par  Desjardins,  247. 

—  //<i/ie  :  —  [xvi*  s.],  en  bronze, 
par  II.  Cellini  :  Cosme  I"  do  Mé- 
dicis,  80;  —  en  marbre,  Paul  III, 
par  MichoUAnge,  78;  —  en  cire 
(attribué  k)  Raphaël  :  tète  de 
femme,  80. 


Cabaret,  —  espagnol  [xvi*  s.]  :  V. 
pèche  du  ihon,  42;  —  fronçait 
[svii's.j,  intérieur,  134. 

Cabaretier,  —  français 'xvii*  ».l, 
1Ô4. 

Cabinet,  —  vénitien  [xvi*  s.],  «8; 

—  dorentin  [xvii*  s.),  258. 

Cabinet,  —  d'un  homme  do  loi 
fronçais  jxvii*  s.j,  li.ï. 

Cachet,  —  do  Henri  III.  7. 

Cadenas,  —  de  Louis  XIV,  130. 

Cadenas,—  [xvir  s.]:  V.serruner, 
125. 

Cadran,  —  solaire  [xvu*  ».],  212. 

Café.    -  ."i   Rome    [xvu*  s.l.  I8I: 

—  dame   noble   prenant  (du),  au 
xvir  s.,  23.1. 

Cafetière,  —  [xvu*  s.]:  V.  dame  no- 
ble prenant  du  café,  235. 

Cage,  —  [xvu* s.j:  V.  cerf-volant, 

2.19. 

Cagoule.  —  [xvi*  s.]  :  V,  moine, 
6.i;  —  [XVI*  «.].  de  mendisnl  :  V, 
mendiant,  65  ;  —  [xvu*  a.]  :  V. 
chartreux,  202. 

Calèche,  —  [xvu*  s,]  :  V.  promo- 
nade do  la  cour,  139;  —  [xvii* 
s  ;  :  V.  entrée  do  Louis  XIV,  Ij5. 

Calice,  —  [XVII*  s.]  :  V.  ortévrerio 
alteniantle,  260. 

Calotte.  — [xvu*  s.j:  V.  prélat. 201. 

Campanile.  —  [xii*-xvi*  ».]  :  V. 

place  -Sainl-.Marc,  63. 
Camp.  —  [XVI*  s.J,  227;  —  (xvu* 

s.;  :  V.  discipline  militaire,  227; 

—  [xvu*  s.],  soldats  jouant  aux 

cartes  (dans  un),  217. 

Campagne,    —    allemande    [xvi* 

s.  .  .12. 

Campement.  —  d'un  oMcier  géné- 
ral [xvu*  ».;,  227. 

Canapé,  —  [xvu*  »,]  :  V.  Jeu 
d'échecs,  239. 


italien  [xvi* 


base 


Broyeur  ds  ooalsors. 

V.  stelisr  tUmand,  AS. 


\vi*«. 


Candèlabra.  —  espagnol  xvi*  s 
113  ;    —    '■   " 

(d'un).  Ml 

Canos,  —  [xvn*  t.]  ;  V.  noble 
vers  167S,  147;  —  [xvu*  s.]  :  V. 
dame  noble.  2J.1:  —  [xvu*  s.]: 
V.  noble  on  habit  do  deuil,  241. 

Canon.  —  [xvi*  s.j.  monté  sur  son 
alfiU  et  aa  plato-lormo  de  balterio 
do  aiège.  224;  —  (xvi*  s.j,  12ij  — 
[XVI*  ».  j  :  V.  canonnier!  22.1;  — 
[x»l*  ».)  :  V.  convoi,  223;  —  jxvi* 
a.{  :  V.  arsenal  allemand.  224  ; 
—  (XVI*  s.J  :  V.  bataille,  225;  - 
[XTi*».)  :  V.  »i*ge.  226;  —  xvu* 
s.;.  211;  —  (xvu*  s.;,  modèle 
(d  uni,  224;  —  [xvu*  s.J,  224. 

Canonnlsr,  —  [xvi*  ».;,  pointant 
la  pt^co.  323. 

Canonniars.  —  offlcler*(da),  règne 
do  Henri  III,  220. 

Canons.  —  pièce  du  costume.  -  - 
[xvu*  s.l  :  V.  noble.  1*1  j  —  [xvii* 
s.)  :  V.  héraut  d'arme»  de  la  cour 


d'Angleterre,  I73-.  —  [xvu* s.J:  — 
V.  enfants  nobles,  23.3;  —  'xvil*».] 
V.  noble  vers  1650,  233, 

Cantine.  —  bonUille  (de),  au  xvu* 

s..  235. 

Capitaine.  —  de  lansquenets 
;xvi'  8.1,  27  ;  —  d'inlanteria 
espagnole  ixvi*  s.],  107. 

Carabine.  —  [xvi*  s  1  :  V.  chevau- 

léger.  39. 

Cardinal,— [xvi's.J,  201;— (XVI*».]: 
V,  Louis  -MI,  13;  —  [xvii*s.],ïOf. 

Cariatides.  —  du  balcon  de  l'hôtel 
de  viilo  lie  Toulon,  par  Puget,  247. 

Carquois,  —  iiolonais  xvu*  ».l. 
1S9.  ' 

Carrosse,  —  allemawl  fxvi*  ».], 
238;  —  anglaii  fxvi*  s.J.  d'Klisa- 
bclh.  50;  —  etiMignol  (xvu*  s.j  : 
V.  foutaine  et  place  do  la  Zenada. 
178;  —  frauinis  :  —  royal  fxvu* 
s.].  139;  —  do  la  cour' de  l.ouia 
XIV,  238;  —  V.  bassin  d'Apollon 
1,^1  ;  —  V.  Pont-Neuf,  l.'ili  —  v! 
enlr.'e  de  Louis  XIV.  ISS;  —  V. 
foire  .'<aint-Germaiu,  231  ;  —  Ha- 
lii-n  [xv!!*  s.!,  2.18. 

Carrouael,  —  à  PaHs.  on  1612  , 
V.  placo  royale,  123:  —  en  1662, 
dans  la  cour  des  Tuileries,  141;  — 
à  Vienne  xvu*  s,],  160.  -  Ijinco 
(dci  au  xvu*  s..  222. 

Cartel,  —  [xvu*  a.j,  259. 

Cartes,  -jeu  (do),  au  xvu*  s..  137. 

Cartouche, '-[XVI*  s.J  :  V.coucilo. 

2o3, 

Casa.  —  de  Pilatos,  à  Sévillo  :  cour 
[xvi*  ».]  :  V.  habitation  riche,  40, 

CaaieTS,  —  |xvi*  s,]:  V.  bureaux 
do  la  banque  FOgger.  31. 

Casque,—  ilalion  (xvi*  s.].  88;  — 
attribué  {i)  llenvouuto  Cellini, 
258;  —(XVl-  s.)  :  V.  armure,  34; 

—  [XVI*  s.J,  k  panache  :  V.  armée 
do  Charles-Quint,  37  ;  —  (xvi*  s,]  : 
V.  noble  irlandais,  56;  —  [xvi* 
».]  :  V,  Maximilien,  103;  —  [xvi* 
a.J  :  V,  «nnuro  de  Henri  11,219; 

—  (XVI*».)  :  V.  armure  allemande, 
222;  —  [XVI*  a.],  do  tournoi  :  V. 
•  avalier  27;  —  [xvii*a.j,  polonaia: 
V.  panoplie,  189  ;  —  (xvu*  a.],  po- 
lonais, 190;  —  (xvu.  s.l  d'Alexis 
.Mikhadoviich,  194;  —  fxvu*  a.J  ; 
V.  armure  de  Louis  Xl'll,  222, 

Catafalque,—  [xvi*  s.]. 8;  —  [xvu* 
s.;  :  V.  ubsAques     146. 

Cathédrale.  -  do  Si>oille  rxvi*  s.] 
109;— rfc  Sainl-Paul,  d  Londree  ; 
V.  architecture  anglaise,  244;  — 
cléroraffbiu  intérieures  (d'une),  au 
XVII*  a.  :  —  V.  sacre  du  roi  Louia 
XIV,  127;  —  V,  obsèques  de  la 
reine  .Msrie-Thérèse,  146, 

Cavalier  :  -  V.  costumes  ml- 
llialres. 

Cavalier,  —  allemand  (xvi*  s.J.  en 
costume  do  tournoi,  27  ;  —  harnaia 
(de),  sous  Louis  XIII,  213. 

Cavalerie,  —  wallonna  [xvu*  s.]  : 
epée  (do),  224. 

Cérémonie.  —  [xvi*  s.J,  de  l'ouvor- 
tiiro  ot  de  la  fermetura  de  la 
Porto  Mainte,  k  Saint-Pierro  do 
Rome,  lor»  do  la  célébration  du 
Jubilé  :  V.  médaille,  |99. 

Cérémonies,  —  pour  la  proclama- 
tion d  un  traité  de  paix  xviu  a.', 
229. 

Cart.  —  chasao  (au),  au  xvi*  s.  :  V. 

chasso  ro.yalo,  ."•  ;       eu  Allemagne 

[XïI*B.j.  26. 

Cerf- volant.  .>. 

Cerises.  —  encadn-uieul  par  Jean 
Ituurdichon,  94. 

Celntui;e.  —  allemande  xvi'  a.], 
lot  :  -  jxvii*  s.j  ;  V.  Klissbeth  de 
France,  152, 

Chaîna  -  (xvu*  a.]  ;  V.  Elisabeth 

d<i  Franco,  252. 
Chaîna  -    v  •  ••  -      ■„  galérien  :  V. 

forçat. ' 
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Chaire,  —  [xvii*  s.]  :  V.  cours  pu- 
blic, 2H  ;  —  à  prêcher  [xvii*  s.]  : 
V.  sormon,  204. 

Chaise,  —  [xvi«  s.l  :  V.  gravurH, 
96;  —  [xvi«  s.]:  V.  dame  noble, 
Marie  Stuart,  232;  ~  [xvi«  s.]. 
d'enfant  :  V.  int('^rieur  et  repas, 
t16  ;  —  [XVII»  R.]  :  V.  famille 
bourgeoise,  124;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
enfant  noble,  147;  —  [xvii"  s.]: 
V.     atelier     de      tailleur,     171; 

—  [xvii'  s.],  de  paille  :  V.   reli- 
gieuses, 202;   —   [xvii*    s.]   :    V. 
concert     d'amateurs,      218; 
[xvri»  8.]  :   V,   intérieur,  230;  — 
[xvii*  s.],  d'enfant,  240. 

Chaise  à  porteurs,— [xvio  s.],  na- 
politaine, 238;  —  de  M"'  de 
Maintenon,  238;  —  [xvn'  s.]  :  V. 
Pont-Neuf,  152  ;  ~  [xvii*  s.]  :  V. 
foire  Saint-Germain,  231. 

Chaise  roulante,  —  [xvii'  s.]  :  V. 
promonade  du  roi  dans  les  jardins 
<lu  château  de  Versailles,  140. 

Chalands, ~-txvu''s.]  :  V.le  Louvre, 
etc.,  152. 

Chaloupe,— [xvi* s.]:  V. navire, 230. 

Chambre,  —  allemande  :  à  cou- 
cher [xvi*  s.].  —  [xvii"  s.]  :  V. 
scène  d'intérieur,  161  ;  —  eapa* 
gnole,  31;  —  [xvio  s.],  de  Phi- 
lippe II,  à  l'Escurial,  36  ;  —  fran- 
çaise royale  [xvi*  s.],  10;  — 
[xvii*s.],à  coucher,  2^6;  — [xvii" 
s.],  à  coucher:  V.  visite  à  l'accou- 
chée, 240  ;  —  [xvii^  s.],  à  coucher 
de  Louis  XIV,  au  château  de  Ver- 
sailles :  — avant  1700  :  V.  création 
des  chevaliers  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis,  135;— (étatactuel),  130;— à 
coucher  de  Louis  XIV,  au  château 
de  Fontainebleau,  en  1714  :  V. 
réception  à  la  cour.  135;  — 
[xvii*  s.],  de  la  collation  à  la  cour 
de  France,  137;  ~  [xvii"  s.],  hol- 
landaise :  V.  intérieur  hollandais, 
172;  — [xvii«s.],»ïOï'/Ma(><?:V.  ex- 
position du  corps  de  LouisXIV,146. 

Chancelier,  —  (VAn/jleterre  [xvi* 
s.]:  V.KdouapdVI,48;  — de^ïvnt- 
ce:- [xvi's.J.ll  ;  — [xvii«s.],149. 

Chandelier,  ~  espagnol  [xvi"  s.], 
113. 

Chandeliers,  —  miroir  (avec)  du 
xvii"  s.,  237. 

Chandelles,  —  [xvi"  s.]  :  V.  cro- 
que-mort, 65. 

Chantrein,  —  [xvi*  s.],  d'une  ar- 
mure de  parement  de  Philippe  II, 

222. 

Chanoine.  —  V.  costumes  ecclé- 
siastiques :  clergé  séculier. 

Chantier,  —  [xvii*  s.]  :  V.  travaux 
de  la  construction  de  la  colonnade 
du  Louvre,  244. 

Chantre,  —  [xvi*  s.]  :  V.  costumes 
italiens  «  ensevelir  les  morts  », 
58;  —  [xxn"  s.],  201. 

Chapeaux,  —  allemands  :  — 
Ixvi"  s.l  :  V.  princes,  26  ;  — 
[XVI»  s.]  :  V.  capitaine  de  lans- 
quenets, 271;  —  [xvi'  s.l;  V. 
paysans,  32;  —  [xvi«  s.]  :  V. 
bourgeoise  de  Bâle,  28  ;  —  [xvii^ 
s.]  :  V.  bourgmestre  de  Nurem- 
berg. 159.  —  Anglais.  —  [xvi"  s.]  : 

.  V.  élégant,  53;  —  [xvi«  s.]  :  V. 
bourgeois,  55;  —  [xvi*  s.]:  V. 
paysan,  55  ;  —  [xvii*  s.]  :  V.  juge, 
175  ;  —  [xvn«  s.]  :  V.  lord,  175  ;  — 
[xvii"s.]  :  V.  Guillaume  d'Orange, 
252  ;  —  [xvn*  s.]  :  V.  paysanne, 
175.  —  espagnols  :  —  [xvi'  s.]  : 
V.  noble,  39;  —  (xvii"  s.]:  V. 
noble,  177.  —  Flamands.  —  [xvi* 
s.]  :  V.  noble  flamand,  43;  — 
[xvi'  s.]  :  V.  paysan  flamand,  43; 

—  [xvi"  s.]  :  V.  habitants  d'An- 
vers, 43;  —  [xvi"  s.]  :  V.  domes- 
tique flamande,  43. —  Français.  — 
[xvi'  s.]  :  V.  portrait  de  Fran- 
çois I",  93;  —  [XVI"  s.]  :  V.  por- 
traitde  Bonnivet,  94;  —  [xvi"  s.]  : 
V.  portrait  de  Fleuranges,  94  ;  — 
[xvi*  s.]  :  V.  noble  (règne  de 
Henri  IV),  233;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
bourgeois,  124;  —  [xvu*  s.]  :   V. 


costumes  nobles.  117;  —  [xvn* 
s.]  ;  V.  noble.  121  ;  —  [xvii'  s.]  : 
V.  seigneur,  121  ;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
cour  en  1665,  133;  —  [xvii»  s.]  : 
V.  cour  en  1676,  133;  — [xvii*  s.]: 
V.  le  duc  de  Bourgogne,  le  duc 
d'Anjou  et  loduc  de  Tierry,  jouant 
au  jeu  royal  dos  fortincations, 
138:  —  [xvji's.]  :  V.  noble,  I4ï  ; 

—  [xvir  s.]  :  V.  noble  en  1693, 
147;  —  [xvii*  s.]  :  V.  gens  de 
qualité,  148;  —  fxvii's.]  :  paysan, 
1 57  ;  —  [xvii"  s.]  :  V.  noble,  233  ; 

—  [xvii*  s.]  :  V,  enfants  nobles. 
233;  —  [xvii'  s.]  :  V.  noble  vers 
1650,  233;  —  [xvn«s.]  :  V.  jeu  de 
volant,  239  ;  —  [xvii*  s.]  :  V;  cos- 
tume de  chasse,  239  ;  —  [xviii* 
s.]  :  V.  cour  en  1700,  134;  — 
[xviii"  s.]  :  V.  paysan,  157.  — 
Hollandais:  — [xvi*  s.l.  d'homme  : 
V. homme  du  peuple  hollandais,  43; 

—  [xvii*  s.]  :  V.  régents.  167  ;  — 
[xvii's.]:  V.  syndics,  168;— [xvii' 
s.]:  V.portrait'd'un  homme  et  d'une 
f«mme,  255;  —  [xvips.]:  V.repa**, 
2;*»5.  —  Italiens  :  —  [xvi"  s.]:  V. 
noble,  59  ;  —  [xvi*  s.]  :  de  paysan  : 
V.  paysan,  59;  —  [xvi*  s.l,  do 
paille  ■  V.  paysanne,  60._^ —  Polo- 
nais:— [xvi^s.]:  V.  gentilhomme, 
188.  —  De  Cardinal  [xvi«  s.J,  201. 

Chapelet,  —  [xvii«  s.],  205. 

Chapelle,  —  Espagne  :  de  VEscu- 
rial  :  —  façade,  37  ;  —  intérieur, 
36;  —  sacristie,  37.  —France  : 

—  [xvi*  s.],  du  château  de  Blois: 
V.  cour  du  château  do  Hlois,  89  : 

—  [xvir  s.],  de  l'hôtel  des  Inva^ 
lide.f  :  façade,  228;  —  [xvii*  s.], 
de  la  Sorbonne  :  façade,  245.  — 
[xviF  s.J,  du  château  de  Ver- 
sfiilles  :  —  avant  1700  :  V.  presta- 
tion du  serment  de  fidélité,   136  ; 

—  état  actuel,  245;  —  [xvii*  s.],  à 
Fontainebleau  :  des  Religieux  de 
l'Ordre  de  la  Sainte  Trinité  et 
Rédemption  des  captifs  :  intérieur: 
V.  mariage  de  Charles  II,  136. 

Chapelle  royale,  —  on  Angleterre 
[xvi»  s.],  prêtres  (de  la),  50. 

Chapiteau,  —  France  :  —  [xvi'  s.], 
do  l'ancien  hôtel  des  Monnaies,  à 
Caen,  92.  —  Italie  :  —  [xvi«  s.], 
dans  la  cathédrale  de  Pise,  par 
Stagio  Stagi,  81  ;  —  [xvi«  s.]  :  V, 
fragment,  81. 

Chapitre,  —  de  religieuses  [xvii* 
s.],  202. 

Char,  —  do  la  Religion  [xvi*  s.],  7 

—  de  la  Renommée  [xvi'  s.],  7  — 
funèbre  anglais  [xvii"  s.]  :  V.  fu- 
nérailles, 50;  —  funèbre  français 
[xvii"  s.]  :  V.  convoi,  146. 

Chardons,  —  encadrement  par 
Jean  Bourdichon,  94. 

Charge,—  [xvi«  s.]  :  V.  bataille,  225. 

Chariot,  —  [xvi"  s.],  224. 

Charité.  —  V.  Œuvres  de  Cha- 
rité. 

Charnier,  —  [xvi«  s.],  dans  un  ci- 
metière, 242;  —  [xvii»  S.]  :  V.  ci- 
metière des  Innocents,  16. 

Charpente,  —  [xvii»  s,j;  Y.  église, 
186. 

Charrette,  —allemande  [xvii'  s.]  : 
V.  noce  villageoise,  161,  —  Espa- 
gnoles :  —  [xvi"  s.],  42;  — 
[xvii«  s.]  :  V.  paysan,  180.  —  F'ia- 
mande  :  —  [xvii«  s.]  :  V.  ferme, 
166.  —  Françaises: —  [xvi's.l: 
V.  scène  rustique,  20;  — [xyii^s.]: 
V.  paysans  et  paysannes,  126  ;  — 
[xvii'  s.]  :  V.  Pont-Neuf,  152.  — 
fliW5e;~-[xvii«s.]:V. ville  russe,  195. 

Chartreux,  —  [xvii*  s.],  202. 

Chasse.  --  Allemagne  :  —  [xvi's.], 
au  cerf,  26;  —  [xvi*  s.],  au  héron, 
26.  —  Angleterre  ;  —  à  ia  cour 
[xvi"  s.],  50.  —  France  :  —  royale 
[xvio  s.],  5  ;  —  do  Louis  XI  V,'l42. 

—  Costumes  (de)  français  — 
[xvi-  s.],  239.  —  [XVII*  s.],  239.  — 
Cou/eau  (de),  de  Louis  XI V,  239. 

Châsse  —  de  saint  Sébald  par 
P.  Vischer,  100;  —  deMïnitfGcne- 


vièoe  [xvi*  s.]  :  V.  processioD,  204. 

Chasuble,  —  pontificale  [x\\*  %.]  : 
V.  pape  revêtu  de  ses  ornements 
poDtincaux,  200  ;  —  épiscopule 
[xvi*  s.]  :  V.  évêque,  201, 

Chape,  —  funéraire  [\vi*  s.l  :  V. 
costumes  italiens  «  ensevelir  les 
morts  ",58;  —  russo  [xvii»  s.J  : 
V.  clergé  russe,  192. 

Cbat  fétudc  de),  —  dessin  par  L,  do 
Vinci,  72. 

Chaudron.  —  Botte  française  (dite 
à),  du  xvu*8.,  221. 

Chaume  (toit  do),  —  au  xvi*  s.  :  V. 
habitations  paysannes,  55. 

Chaumière,  —  hollandaise  [xvir 
s.;,  172. 

Chausses,  ~  flamandes  [xvi«  s.]  : 
V.  noble  flamand,  43.  —  Fran- 
çaises :  —  [xvi«  s.]  :  V.  costume 
de  cérémonie  des  rois  do  France, 
I  ;  —  bouffantes  [xvi*  s.J  :  V. 
noble  (règne  de  Henri  IV).  233  ;  — 
[xvii«  s.]  :  V.  seigneur, 121.  —  Hol- 
iandaises  :  —  [xvi*  s,],  collantes: 
V.  homme  du  peuple  hollandais, 
43,  —  Italiennes  :  —  [xvi*  s.], 
bouffantes  :  V.  bravo,  65. 

Chaussure,  —  [xvi"  s.]  à  patin  de 
dame  vénitienne,  234, 

Cheminée,— ai/enianrfe«[xvi«  s.]:  V. 
intérieur  d'une  cuisine,  3  L  — Fla- 
mandes: —  [xvi'  s,],  du  Franc,  au 
palais  de  justice  do   Bruges,  105; 

—  [xvii"  s.]  :  V.  famille  namande, 
165;  —  [xvii«  s.]  :  V.  paysan  mu- 
sicien, 253.  —  Françaises  ■•  — 
[XVII*  s.],  237;  —  [xvii*  8.]  :  V. 
bal  sous  Louis  XIU,  121  ;  — 
[xvii*  s.]  :  V.  chambre  à  coucher, 
130;  —  [xvii*  s.]  :  V.  dame  noblo 
jouant  avec  un  abbé,  148;  — 
[xvir  s.]  :  V,  le  divertissement  du 
Roi  boit,  157;  —  [xvu*  s.]  :  V. 
chambre  h  coucher,  236  ;  — 
[xvii=  s.]  :  V.  visite  à  l'accouchée, 
240.  —  Hollandaises  :  —  [xvi*  s.]: 
V.  intérieur  hollandais, 45;  —  [xvii* 
s.]  :  V.  femme  hydropique,  253. 

Chérubins.  —  Représentations  : 

—  espagnoles  [xvi*  s.],  par  Luis 
de  Varga  :  V.  naissance  de  Jésus- 
Christ,  1 1 1  ;  —  [xvii"  s.],  par  Mu- 
riilo  :  V.  l'Immaculée  Concep- 
tion, 258.  —  Flamande  [xvir  s.], 
par  Van  Dyck  ;  V.  la  Vierge  aux 
donateurs,' 252.  —  Italiennes  :  — 
[xvi*  s.],  par  Raphaël  :  V.  Vierge 
de  Saint-Sixte,  74;  ~  [xvii«  s.J, 
par  le  Dominiquin:  V.  communion 
do  saint  Jérôme,  256. 

Chevalet,  —  [xvi«  s.]  :  V.  atelier 
flamand,  68  ;  —  [xvii*]  s.],  :  V.  ar- 
tiste, 24t. 

Chevalier  :  —  V.  costumes  mili- 
taires nobles. 

Chevau-léger,—  espagnoi[xvi«  s.  ], 
39. 

Chien,  —  statue  [xvii*  s.],  248;  — 
de  chasse  [xvi«s.]  :  v.  chasse 
royale,  5. 

Chocolat,  —  (noble  et  dame  noble 
prenant  du),  au  xvn*  s.,  235. 

Chœur,  —  (enfants  de)  au  xvi*  s., 
201  ;  —  [xvii"  s.],  201. 

Chœur,  —  de  l'église  des  Francis- 
cains, à  Innsbrûck  [xvi"  s.],   98; 

—  d'église  [xvii*  s.],  i05. 
Château.  —j4Uemagiie.-  —  [xvi's.] 

de  Plassenberg,  près  Culmbach, 
en  Franconie  ;  cour  :  V,  habita- 
tion noble,  26;  —  [xvi*  s.l.  d'Hei- 
delberg  :  cour,  98.  —  Angleterre: 

—  [xvi'  s.l,  de  Burleigh  :  V.  habi- 
tation noble.  54;  —  Txvi' s.],  de 
Wollaton  :  façade,  lû.  —  Dane- 
mark :  —  [xvi*  s.],  de  Kronborg  : 
vue  générale,  116;  —  porte,  116  ; 

—  [xvii*  s.],  de  Friedrichsbory, 
184,  —  France:—  [xvi'  s.l,  de 
Blois:  cour,  89;  —  [xvi«  s.j,  de 
Chambord:  vue  cavalière,  9;  — 
[xvi«  s.],  de  Fontainebleau:  — 
salie  Henri  II,  90;  —  chambre  à 
coucher  de  Louis  XIV  :  V.  récep- 
tion à  la  cour,  13a;—  [xvi*  s.],  «/u 


Louvre,  10;  —  [xvi"  s.],  des  Tui- 
leries; —  façade  sur  les  jardins, 
9  ;  —  cour  :  V.  carrousel,  1*1  ;  — 
XVI'  s.],  du  château  de  Vemeuil^ 
vue  cavalière  :  V,  résidence  noble, 
15;  —  [xvil*  s.j.  de  Maisons- 
Laffitte  :  façade.  2*5;  —  [xvii«s.], 
de  Marly  ;  vue  générale,  132;  — 
[, XVII*  s.j,  de  Colbort,  à  Sceaux: 
vuegénérale:V.  habitation  noble, 
148;  —  [xvii*  s.],  de  Ver»ailU$  : 

—  vue  générale,  128;  —  cour 
antérieure,  128;  —  chambre  à 
coucher  de  Louis  XIV,  130;  — 
cour  de  marbre  :  V.  représenta- 
tion théâtrale.  143;  —  chapelle 
en  1 695  :  V.  prestation  du  serment 
de  tldélité.  136;  —chapelle,  (état 
actuel),  245;  —écuries,  128;  —  vu 
du  côté  du  parterre  d'eau,  1 29  ;  — 
ménagerie,  129;  —  le  grand  Tria- 
non,  132; —  bassin  d'Apollon  et 
grapd  caual,  131  ;  —  bosquet  des 
Fontaines,  131;  — fontaine,  131. 
~  Suéde:  —  [xvH»  s.],  royal,  de 
Carlberg,  185;  —  [xvn"  s.],  de 
Stesainge  :  V.  habitation  noble,  187. 

Cierge,  —  [xvi*  s.],  de  rue  :  V.  rue, 
17;  —  [xvi"  s.):  V.  procession. 
204;  —  [xvn' s.]  :  V.  funérailles, 
50;  —  [xvn*  s.],  de  deuil:  V.  ex- 
position du  corps  de  Louis  XIV, 
1*6. 

Cimetière,  —  [xvi«  s.],  des  Inno- 
cents, à  Paris,  16.  —  Croix 
(de)  au  [xvn'  s.],  204.  —  Turc 
[XVI*  s.],  198. 

Cimeterre,  —  italien  [xvi's.].  226. 
Cinquedea.   —  [xvi*  s.]  :   V.  poi- 
gnard, 223, 
Citation  --  faite  à  son  de  trompe 

aux  tt^moins  d'un  procès,  12. 

Citadelle  —  de  Cambrai  [xvi'  s-l  : 
V.  ville  damandc,  46. 

Clavecin.  —  dame  jouant  (du),  au 
XVII'  s.,  218. 

Clerc,  —  [xvi'  s.]  :  V.  cour  de 
Louis  XII,  2  ;  —  [xvi'  s.]  :  V.  pape 
revêtu  de  ses  ornements  ponti- 
ficaux, 200;  —  [XYi*  s.]:  V.  cour 
pontilicale,  200. 

Clergé.  —  français  :  —  assemblée 
(du),  [xvii«  s.'j,  203  ;  —  des  pa- 
roisses, à  l'entrée  do  Louis  XIV 
dans  Paris  en  1660,  155;  —  russe 
[xvn'  s.],  192. 

Clocher,  —  de  l'église  Saint-Pien-e 
à  Caen  [xni's.j  :  V.  abside,  90  ; 

—  de  la  cathédrale  de  Saint-Paul, 
à  Londres  [xvn'  s.]  :  V,  architec- 
ture anglaise,  246;  —  de  Véglise 
Saint~Basîle[x\i'  s.],  à  Moscou: 
V.  église,  193;  —  Suédois  en  bois 
[xvn'  s.]  :  V.  église,  186. 

Cloutiers  —  do  Munich  [xvn*  5.^, 
159. 

Cocher,  —  fxvn'  s.]  :  V.  carrosse, 
238, 

Coffre,  —  italien  [xvi'  s.].  87  ;  — 
finançais:  des  sceaux  [xvn"  s.]  : 
V.  chancelier  de  France,  149. 

Coffret,  — /rtnj(?«e,parJoannes  de 
Bernardi  [xvi's.j,  87;  —d'Anne 
d'Autriclte[xvn' s.]  :  V. orfèvrerie 
française,  259. 

Coiffes,  —  françaises  [xvii*  s,] . 
V.  repas  de  paysans,  126;  —  V: 
paysanne,  157.  —  Hollandaise 
[xvn'  s.],  :  V.  régentes,  167;  —  de 
veuve  [xvi*  s.]  :   V.  médaillon,  97. 

Coiffure,  —  italienne  [xvi's.J  59  ; 

—  d'un   sultan  [xvi*  s.],    197. 

Coiffures,  —  de  dames  :  —  Alle- 
magne :  [xvi*  s.]  :  V.  médaillon, 
99.  —  Angleterre  :  —  [xvi*  s.]: 
V.  portrait  de  la  comtesse  d'fii- 
sex,  114.—  Espagne  :  —  [xvi*  s.l: 
V,  portrait  de  l'infante  Isabelle 
Claire-Eugénie,  Hl  ;  —  [xvi's.]  : 
V.  reliquaire,  113;  —  [xvn' s.]  : 
V,  vieille  femme, 257.— /'/aurfre».- 
[xvi*  s.]:  V.  portrait,  107;  — - 
[xvi*  s.]  :  V.  banquier  et  sa  femme, 
107  ;  — [XVII'  s.]  :  V.  Elisabeth  de 
France,  252,  —  France  :  —  [xvi* 
s.]:  V.  portrait^  95;  —  >vn«  s,]: 
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Y.  préparation  des  fraises,  23i  ; 
—  fxvii'  s.'  :  V.  lanterne,  î36.  — 
Italie  :  —  [xvi'  s.]  :  V.  portrait  de 
femme,  71  :  —  [xvi'  s.]  :  V.  por- 
trait de  Maddalena  Doni,  73;  — 
[xvi*  s.]  :  V.  portrait,  85. 
Col,  —  [XTI*  «.]  :  V.  portrait  de 
Henri  II,  93;  —  [xtu-  «.]  :  V. 
lillette  noble,  liî;  —  [xvii»  s.]  : 
V.  noble  et  dame,  lîJ;  —  [xvii- 
8.;  :  V.  noble,  lîl  ;  —  [xvil'  s.]  : 
V.  seigneur,  lîl;  —  [xvn*  s.l  : 
V.  syndics,  1C6  ;  —  [xvii"  g.]  :  V. 
M.  ae  Negrepelisae,  251. 

Collation,  —  (chambre  de  la),  à  la 
cour  de  lyouis  XIV,  137;  —  dans 
les  jardins  du  château  de  Ver- 
sailles  xvil'  s.],  141. 

Collège.  —  royal  de  la  Flèche,  en 
I6li  :  V.  ville,  lît;  —  brimades 
dans  la  caur(d°un)  au  xvii*  s.,  iH. 

Collerette,  —  (xvi'8.]:V.  reine, 
iH; — fxvi' s.]  :  V.  dame  noble, 
i3)  ;  —  ;xvii«  s.]  :  V.  costumes 
nobles,  1 1 7  ;  —  fxvn'  s.]  :  V,  dame 
noble,  £33. 

Collier,  —  de  l' fh-rlrt  Jet  ehenalien 
du  .Saint-Btprit  [xvi-  s.J,  t;  —  de 
VOrdrede  Saint-Michel  [xvi*  s.]; 
V.  costume  de  ctSrèmonie  des  rois 
de  France,  1,7;  —  de  l'Ordre  d^ 
la  Toison  irOr'xxr  s.)  ;  V.  armes, 
.33.  —  Italien  [xvi*  s.]  :  V.  jeune 
fillo  noble,  39.  —  Do  ebien  [xvi* 
».]  :  V.  cour  de  François  1",  3. 

Colloque,  —  do  Poissj  [x»r  •.]  : 
V,  discussion,  207, 

Colonel  général.  —  de  l'infan- 
toni'  (rtsgne  de  Henri  IV),  220. 

Colonnades,  —  de  la  place  de 
Saiiil-Pierre  de  Home  [xvii*  s.], 
~8  ;  —  de  la  cathédrale  de  Saint- 
Paul  à  Lnndrei  !\\\V  s.)  V.  archi- 
tecture antclnise,  2t6;  —  du  Lou- 
vre à  Pari*  :  ira\k»x  de  la  cons- 
truction (do  la)  :  V.  chantier,  2U. 

Colonne,  —  [xvi'  ».]  :  V.  cour  du 
palais  de  justice  do   Lidffe.   tOS  ; 

—  [xvi'  *.]:  V.  cour  de  l'Alcazar 
de  Tolède,  109.  —  Fût  [xvi-  s.j, 
détail  des  siftf^es  échevinaux  do 
l'hùtel  do  ville  do  Kamiten,  105. 

Colporteur,  —  allemand  ^xvi'  s.], 

—  3u  ;  —  franfaii  [xti*  ».]  :  V. 
citation.  11. 

Commode.  —  [xvii's.],  237. 

Compagnies,  —  [xvi*  s.],  de  gens 
d'armes.  225;  —  [xvi'  s.},  de  pi- 
quiers  :  V.  bataille,  2Ï3  ;  —  [xvi" 
».],  de  reitres  :  V.  bataille,  225; 

—  [x""'  «.].  de  piquiers  et  de 
mousquetaires:  V.  troupes,  121. 

Compaa,  —  (xvf  «.]  :  v.  instru- 
ments, 6S. 

Compteurs,  —  et  mesureurs  de 
bOcnos  ^xvi'i.],  16. 

Comptoir,  —  [xvii-  ».]  :  —  V.  caba- 
rotcer,  I.U;  —  V.  marchand  de 
rubans,  I3(. 

Conoert,  -  [xvii»  a.].  U7;  —d'a- 
mateurs [XVII*  s.],  118. 

Concile,—  i'xvi»  j.],  de  Trente,  203. 

Condamné.  -  conduit  au  supplice 
[xvi-  s.;  :  V.  juge,  32. 

Confrérie.  —  membres  (d'une)  aa 
(xvr  s.  :  :  V.  procession,  201. 

Conseil,  —  roi  (en  son),  en  Angle- 
terre [xyi- s.J  *8  ;  —  des  magis- 
trats d'Anvers  (séance  du;,  au 
XVI' s.,  il:—  des  échevins  de 
Paris,  en  1300,  16. 

Conseillers,  —  do  roi  en  Angle- 
terre 'xvr  a.),  48  ;  —  aa  palais 
en  France  [xvii's.],  ISO. 

Contre-soeaa,  —  V,  aoeanx. 

Convoi,  —  d'artillerie  allemande 
rxvi'  s.!.  J23  ;  —  funèbre  de 
liOiiiaXlV,  IM;  —  de  mules,  en 
Italie  (XVI»  «.),  82. 

Cordage,  —  [xvr  a.J  :  V.  gondo- 

li«^r.  44. 

Cordelléro  :  —  V,  nionngrammoe,  7. 
Cordonnier,  —  (érho|ipi<  ii»i.  oo 
France  [xvti*  a.;,  i  ' 


Cornemuse,  —  [xvi*  s.l  :  V.  noce 

dp  village,    19  ;    —    [xvr    s.]  :   V. 

ioune  garçons,  5ti  ;   —    [xvi'  s.]  ; 

V.  famille  de  pauvres  gens,  107. 
Cornet,  —  de  pharmacien  [xvi*  s.], 

213. 
Corset.  —  ixw  s.],  en  fer,  23t. 
Corporation,  —  des  poi.»onni«r<.  à 

Bruxelles  :  s\n<lics  (xvii«  s.;,  166; 

—  des   drapiers  à   Amsterdam  ; 
V.  syndics  [xvii*  s.',  168. 

Corps,  —  fxvi'  s.J  :  V.  dame  noble, 
233;  —  [xvil"  8.1  :  V.    reine,   163  ; 

—  [xvi'  s.J  :  V.'dame  noble,  233  ; 

—  [xvii"   s.]:    V.    Elisabeth    de 
France,  2.'i2. 


Cortège, 

199  ;  —  du  dOj 


S.], 


d'un  pape  [xvif 
99  ;  —  du  doge  de  Venise  [xvii" 
i.],  182  ;  —  (TKIisabeth  d'Angle- 


terre, 

[xvi'  s. 
s.l.  197 


'  d'une  mariée  turque 
198;  —  du  sultan  [xvi* 


Costumes  ciTils  :  —  AUemands  .- 

—  lùnpfreur  [xv*  s.],  en  costume 
de  cérémonie,  99.  —  Ulecteurs  : 
[x VI*  s.  j,  I^uis  V 1 1 1 ,  com  te  palatin 
du  Rhin  :  V.  famille  princiere,  26. 

—  De  cour:  —  [xvi*  s,],  27.  — 
Fonctionnaires  :  —  Jxvi*  s.J,  héraut 
impérial,  22.  —  Nobles  :  —  prin- 
ces [xvi*  s.;  :  —  V.  famille  prin- 
ciere, 26;  —  [xvi*  s.],  26;  - 
(xvr  s.].  26;  —  ;xvi*  s.],  jeune 
prince  :  V.  famille  princiere,  26; 

—  [XVI*  s.J,  noble.  27  ;  —  [xvi's.]: 
V,  danseurs  de  noce,  103;  — 
[xvil*  s.],  139.  —  Bourgeois  :  — 
[xvi*  s.l,  28  ;  —  [xvi*  s.],  de  Franc- 
fort, 28  ;  —  [xvi*  s.],  magistrat  de 
NDremborg,  28;  —  [xvi*  s.],  bou- 
cher,  30  ;  —  [xvi*  s.J,  brasseur, 

30  ;  —  [xvi*  8.1,  marchand,  30  ;  — 
(xvi*  a.J,  tailleur,  30;  —  (xvi*  a.], 
peintre,  68  ;  —  (xvi*  s.J,  sculp- 
teur :  V.   Peter  Vischer,  99;  — 

—  [xvi*  s.J,  bourgeois  :  V.  famille 
bourgeoise,  28  ;  -  (xvi*  s.J  :  V. 
bureaux  de  la  banque  Fâgger,  31  ; 

—  [XVI*  ».]  :  V.  promenade  en 
traîneau,  31  ;  —  [xw  s.J  :  V,  por- 
trait du  docteur  Jobannes  Scneu- 
ring,  102;  —  Ixvi*  s.]  :  V.  portrait 
d'Krasroe,  102;  —  [xvi*  s.j:  V. 
portrait  de  David  Kandel,  lu3  ;  — 
fxvii*  a.J,  patricien  d'Augxbourg. 
15»;  —  [XVII*  s.],  bourgmestre  de 
Nuremberg,  15»;  —  [xvn*  8.1, 
bourgeois  de  Nflremberg,  15»;  — 
[XVII*  s.J,  A  Nuremberg  :  V.  fian- 
cée, 159;  — en  1612.  15»;  —  (xvii* 
H.),  cloutiers  de  Munich,  159.  — 
Gens  du  peuple  :  {xvi'  ».].  colpor- 
teur, 30;  —  [XVI*  s.J,  menuisier,  30; 

—  xvi's.J,  mineur,  30;  — [xvi's.;, 
rémouleur,  30  ;  —  (xvi*  a.],  aer- 
viteur  :  V.  intérieur  d'une  cuisine, 
31.— />ojfMn«.-  — (XVI*  s.l,  groupe, 
3Ï;  —  [xvi*  8.],  au  marché,  32;  — 
fxvi*8.j,  dansant.  32  ;  —  (XTii*  s,;  : 
V.  noce  villageoise,  16i. 

Dames  nohtes  :  [xvi*  a.],  prin- 
cesse :  V,  famille  princiere,  26;  — 
fXTI*  8.1  :  V.  intérieur  do  caisine, 

31  ;  —  [xvi*  8.)  :  V.  plaque  funé- 
raire, 1 90  ;  —  (xvi*a.  J  :  V.  danseurs 
de  noce,  103;  —  |xvi<  s.],  flUette  : 
V.  famille  priiictére,  26;  —  [xvii* 
s.J,  13»;  — fxvn*  s.l,  demoiselle  de 
la  cour  impériale,  à'Vipnne,  15».  — 
Itourgeoita.  —  fxvi'  a.J,  d'Augv 
bourg,  28;  —  [xvi*  a.>  de  lldlo, 
28  ;  —  (XVI*  s.J,  de  Francfort,  U  ; 

—  [XVI*  s.),  à  Nuremberg.  28;  — 
[XVI*  •.),  en  toilette  do  bal,  28;  — 
^XVI*  s.J,  bourg»'oi«e,  2K;  — 
,XV|*  8.1  :  V.  fnmille  bot:rg*'oise. 
2»;  —  jxvii*  a.],  de  NVemberg, 
15»:—  [XTii*  a.j,  Aancéea  Nu- 
remberg, 15»;  —  [xvii'  s.J, jeunes 
niles  à  Nuremberg  :  V.  flanrée. 
15».  —  Femmes  du  jieupte  :  — 
'XTI*  a.J.  servsnte  :  V,  intérieur 
d'une  eniaine,  31  :  —  (xvii*  a.]. 
sonrintea  à  Ndremberg,  18».  — 
Pafsannes:  ■—  'xvi*  s,;,  dansant, 
31  ;  —  [XVI*  a,),  au  marché.  32. 

Aaft»li:  —  Hni:  —  [xw  a.]:  V. 
Kdouard  VI,  48,  —  Fomction- 
umirtt: — alderniKii    x\f  «J.  M: 

—  chancelier  ^ 


Edouard  VI,  48  ;  —  conseillers  du 
roi  [xvi*  s.;,  48.  —  Hérauts  :  — 
[XVII*  s.],  173;  —  en  costume  de 
deuil  [xvii*  s.]  :  V.  funérailles  à  la 
cour  d'Angleterre,  50;  —  jnge 
fxvi'  a.),  52;  —  juge  [xvii*  s.]. 
173;  —  lord  maire  de  I^ondres 
[xvi*  s.l,  51  ;  —  :  V.  Ëklouard  VI, 
48;  —  massier  [xvi*  s.J.  49:  — 
porte-étendard,  en  costume  de 
deuil  [xvi*  s.J,  50  ;  —  président  de 
la  chambre  des  Communes  [xvi* 
s.J  :  V.  chambre  des  lords,  52  ;  — 
sergents  d'armes  en  costume  de 
deuil  (XVI*  s.],  50;  —  trompettes 
royaux,  en  costume  de  deuil 
'xvi's.  ;,  3U.  —  .Vobles  :  —  xvr 
s.j.  élégant,  53;  —  (xvi*  s.J  :  V. 
cortège  de  la  reine  Klisabeth, 
47;  —[XVI*  s.J  :  V.  Edouard  VI, 
48  ;  —  fivi*  s.]  :  V.  courtisans, 
49;  —  fxvi*  s.J,  en  costame  de 
lords  :  V.  costume  de  lords,  53  ;  — 
(XVI*  8.]  :  V.  famille  noble,  54  ;  — 
[xvii's.J,  174;  —  [XVII*  a.J  :  V.  fa- 
mille noble,  174;  —  [xvii*  s.J  :  V. 
lord.  173;  —  (XVII*  8.]  :  V.  Gnil- 
laume  d'Orange, 252  ;  —  [xvii*  s.l, 
en  costume  cie  deuil  :  V.  funé- 
railles k  la  cour  d'Angleterre,  30; 

—  [xvii*  s.],  jeune  garçon  ;  V.  fa- 
mille noble,  174;  —  [xvii*  s.J. 
jeune  garçon  :  V.  enfants,  174.  — 
Bourgeois  :  —  [xvi»  s.J,  55;  - 
(xvi*  s.l,  marchand  do  l.ondrns. 
53;  —  fxvi*  s.j  :  V.  jeune  bour- 
geois, 53.  —  tiens  du  peiipU  :  — 
[XVI*  8.) ,  ouvrier,  55.  —  Paysan  : 
— [xvi*  8.J,  55.  —Dirers:—  Nain: 
V.  famille  noble,  174. 

Heine  :  —  (xvi*  a.J,  47:  —  (xvi* 
B.J,48;  — (xvi's,J:  V. cortège,  47. 

—  Dames  nobles  :  —  f  xvi*  s.J,  33  ; 

—  [xvi*e.j  :  V.  cortège  do  la  reine 
Elisabeth.  47;  —  fxvi*  s.J;  V. 
famille  noblo,  34  ;  —  [xvi*  s.]  :  V. 

rortrait  de  la  comtesse  d'Essex, 
14;  —  (xvi" s.J,  jeune  llllo,53:  — 
(xvii*  s.j  :  V.  famille  anglaise. 
174;  —  [XVII*  B.j,  miettes  :  V. 
.  enfants,  174;  —  |xvir  s.J.  tlllelto  : 
V.  Ouillatime  d'Orange,  252.  — 
Bourgeoises  :  —  (xvi*  s. i,  53.  — 
Femmes  du  peuple  :  —  (xvi*  s.j  :  V. 
vente  du  poisson.  34.  —  Paysan- 
nes: —  (xvi's.J,  53;  —  [xvi*  s.], 
55;  —  (XVII*  s.J,  175. 

Oaooff .  —  Nobles  :  —  (xvi*  a.]  : 
V.  seigneur.  183.  —  Oens  du 
peuple:  —  [xvi*  s.J,  matelot,  183. 
Dames  nobles  :  —  [xvi*  a.J  :  V. 
seigneur,  183.  —  Paysanne  :  — 
[XVI*  s.J,  183. 

EipagBOt*.  —  floi  .•  —  [XVI* s.J, 
on  costume  ordinaire,  34.  —  Fonc- 
tionnaires :  —  minialre  (xvi*  a.]. 
3».  —  Héraut  [xvi*  a.J,  35.  - 
NMes:  —  [xvi*  s,],  princes,  34; 

—  [xvi*  a.;,  noble,  3»;  —  (xvi's.j. 
3»;  —  (xvii'  s.],  I';7;  -  (xvn*  a.', 
178;- [XVII*  s.J,  infant,  17«;  - 
[XVII*  a.J,  jeune  garçon  :  V,  fa- 
mille espiagnoie,  180;  —  [XVII*  s.;, 
page  :  V.  chartreux,  202;  - 
[xviii"  al,  178.  —  tiens  du  peu- 
ple :  -  marchand  d'eau  (xvn*  s.J, 
179;   —   serviteur  Ixvii*   s.:,  41; 

—  jeunes  garçons  [xvn*  a.J,  258. 

—  Paysatu:  —  (xvr  s.J,  de  Cas- 
tille,  41  :—  [xvi*s.1:y.charretle, 
42:  —  [XVI*  a.j, de  Grenade,  42;  — 

xvr  s.J,  bergers:  V.  naisaance 
de  Jésus-Christ,  lit;  — jxvii's.j, 
ISO:  — (xvM*  8.1  ;  V.  Baccbus  ou 
les  Ivrognes,  257. 

Heine  :  —  (xvi*  a.l.  .14;  —  (xvr 
a.J,  en  costume  ordinaire,  34.  — 
Dames  nobUs  :  —  (xvr  s.j,  prin- 
cesse :  V.  princes,  34:  —  dame 
noblo  [XVI*  a.J,  3»  ;  -  [xvr  s,;.  39  ; 

—  'xvi*  s.l,  infante  :  V.  portrait, 
III;  — [xvir  s.J  :  V.  reine. 176; 

—  (xvir  s.l,  177  ;  —  [xvn*  s.J  :  V. 
famille.  180;  —  (xvir  s.J,  inisnie, 
17»;  —  [XTll*  s.;,  flilalt»  :  V.  f.i- 
millo  es|Hiffnole,  180;  --[xviirs.], 
178.  —  Femmes  dm  peuide  :  — 
rxvr».',4i  ;  —  (xvr  s.l,  de  l'am- 
|ielune,  41  ;  —  [xvir  s.  <,  flleiisea, 

80,  —  Paysannes  :  —  (xti*  s.  1,  du 
pays  de  saint  Jacquea  de  Cowpos- 


I 


telle,  41  ;  —  [xvr  s.J.  Je  Riscaye, 
42;—  [xvir  s.J  :  V.  vieille  liMmiie. 
257.  —  Dirers  :  —  Femmes  uijtu- 
resques  de  Grenade  [xvi*s.],  41. 
rjamaads  :—NobUs:  —[xvr  s.], 
43;  —  'xvr  s.],  43;  —  [xvr  s.]': 
V.  habitants  d'Anvers,  43;  — 
[xvn*  s.]  :  V.  vierge  aux  dona- 
teurs. 252.  —  Bourgeois  :  [xvr  s.J  : 
V.  habitants  d'Anvers, ~  43;  — 
[xvr  s.],  armurier:  V.  polissage 
des  armes,  222;  —  ^xvr  s.",  lieii- 
quier,  107; —  [xvr  s."J,  imprimeur  : 
V.  imprimerie  flamande,  210  ;  — 
[xvr  s.j,  marchand,  43;—  [xvr  s.J, 
peintre  :  V,  atelier  tiamand,  68  ;  — 
[xvr  s,],  homme  de  robe,  43;  — 
(XVII*  s.J,  d'Anvers,  163;  —  [xvir 
s.J,  i  Bruxelles  :  V.  syndics,  166; 

—  (XVII*  s.J,  jeunes  bourgeois  : 
V.  les  fils  de  Rnbens.  163.  — 
Gens  du  peuple:  —  [xvr  s.J  :  V. 
habitants  d'Anvers,  43  ;  —  [xvr 
s.J,  ouvriers  :  V.  imprimerie  fla- 
mande, 21ft.  —  Paysans  :  — 
[xvr  s.l,  43;  —  [xvr  s.J.  des  envi- 
rons de'Huv,  44;  — fxvir  s.'.  253; 

—  [xvn*  s.J  :  V.  le  Satyre,  «3.  — 
Dirers  : —  [x  vira.],  enfant  dans  s* 
chaise,  240. 

Dames  nobles  :  —  [xvr  s.],  43  ;  — 
(xvr  s.l  :  V.  portrait,  107  ;  —  [xvir 
s.J  :  V.  Dal,  165.  —  Bourgeoises  :  — 
[xvr  s.J  :  V.  habitants  d'Anvers, 
43  ;  —  [XVI*  s.J  :  V.  banquier  et  sa 
femme,  107;  —  [xvir  s.J.  d'An- 
vers, 163;  —  [XTii*  s.J  :  V.  Vierge 
aux  donateurs,  252.  —  Femmes  du 
peuple:  —  (xvr  s.l  :  V.  habitants 
d'Anvers,  43;  —  [xvr  s.),  ser- 
vante, 43;  —  [xvr  s]  :  V,  domes- 
tique. 43.  —  Paysanne:  (xvr  s.J, 
des  environs  do  Hiiy,  44. 

rrtttçaiB  :  —  Rois  :  —  en  cos- 
tume de  cérémonie  [xvi«  s.J,  i  :  — 
[xvi«  s.j  V.  cour  de  Charles  VIII. 
2;  —  V.  cour  do  Louis  XII,  2;  — 
V.  cour  de  François  I",  3  ;  —  V. 
Henri  II  touchant  les  écrouelles. 
3:  —  V.  statue  Ainéraire  do 
Honrill,  8;  —  [xvir  s.j.  134;  — 
(XVII*  s.j.  Louis  XIV  enfsnt.  247  ; 

—  en  costume  ordinaire  [xvr  s." 
V.    I,,ouis  XII,   13  ;    —    dauphin 
[XVI*  s.J,  13,  —  Fonctionnaires  : 

—  chancelier  [xvr  s.].  H;  — 
chancelier  [xvr  s.l  :  V,'statiie  fu- 
néraire, 92  ;  —  chancelier  [xvn* 
s.j,  149;  —  conseiller  au  palais. 
150;  —  échevins  [xvn*  s.)  :  V. 
l.oui8  XIH.  11»;  —  échevins  de 
Paris  [xvir  s.],  153;  —  grefHer 
du  trésor  du  roi  [xvi*  s.j.  Il  :  — 
hérauts  [xvr  s.J,  12;  —  hérauts 
Ixvii*  s.j  ;  V.  cérémonie,  229  ;  — 
nuiasier  au  Parlement  de  Paris 
[XVI*  s.J  ;  V.  famille  bourgeoise, 
17;  —  magiatrata  [xvr  ».[  :  V. 
lecture,  112;  —  membre  du  Par- 
lement de  Paria  [xvir  s.J  :  V.  lit 
de  justice,  14»;  —  porto-épée  du 

,  roiTxvirs.1.  il»;  —  président  du 
^rarlement  de  Paris  :  —  (xvr  s. ,. 
11  :  —  [xvirs.j,  149:  — jxvir  ».;. 
IM;  —  V.  monument  funéraire, 
248;  —  prévMdes  marchands  de 
Parla  [xvr  s.j,  16;  —  prévôt  des 
marchands  (xvn*  s,J  :  V,  I.,oui8 
XIII.  110;  —  prévAt  des  mar- 
chandsjxvirs.J,  153; —  secrétaire 
d'éUt  en  1684,  147.  -  Nobles  :  — 
[XV*  s.,  règne  île  libertés  VIH[; 
2; —  (xvr  s.,  règne  de  Louis  XII  ;: 
V,  cour  d'Anne  de   llretsgni-,  2  ; 

—  V,   rour  do  Louis  XII,  ■-' :   - 
V,    Louis  XII  en  cosliinie  civil, 
i»;  —  232;  —Jeunes  garçons  :  — 
il;  —  :  V,  dame  noble,  fillette  et 
enfants,    13;    —  pages,    'i' 
[XTI*  s.,  régne  de  l'rati: 

—  13;  —  ijj;  —  V.  cour 

çoia  1",  3  ;  —  portrait  d»-  i-mn- 
çoisl",  93;  —  \.  portrait  de  Jean 
de  liintevillp.  1112.  —  Jeunea 
garçons  :  —  V.  les  rtls  du  conné- 
table de  Monlmorency .  13.  — 
(xvr  8.,  règii'  •!■■  Il"mi  Iir  :  — 
«J;-V.  p...  li     itill.  ».1. 

—  JXTI'  «..  r  '!'■"  IXj  : 

—  u  :      .II;  lie.  m.  — 

\  .i,     II.  un    m     ;   — 
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14;  —  r.i-2;   —  V.  bnl,  6  ;  —  V. 

COUP  <le    Franco   en    voyage  ,  6  ; 

-  gctitilhonmies  se  rendaiil  au 

liOiivre,  13;  — V,  tapis!«orio,  06; 

—  V.  (îi-avuro/JG,  —  [xvi'xvii*  s., 
rôpne  de  Henri  IV j;  —  2.Ï3  ;  — 
vors  lOUO  :  V.  Henri  IV  toucliant 
les  ëcrouelles.  Il8;  —  en  lii02, 
117:  —  en  lli05  :  V.  lamille  royale, 
118;  —  en  K'.IO,  118;  —  jeune 
garçon  en  IGOi!.  117.  —  [xvii*  s., 
rfe^ne  de  Louis  XIII]  :  —  vors 
liilS,  121;  —  vors  10:20  :  V.  ma- 
riage, 2i0;  —  vers  16i0  :  V. 
Louis  XIII,  119;  —  vers  10J9, 
1^2;  ~  vers  163j  :  V.  l)oulique 
d'un  libraire,  i!09  ;  ~-  vors  163o  : 
V.  bal,  1:!1  ;  —  vers  1635  ;  V.  sei- 
gneur, 1:21  ;  —  vers  1035,  233  ;  — 

—  vers  i6îO  :  V.  concert  {l'ama- 
teurs,  iil8  ;  ~  page  vers  1620, 
119;  —  page  vers  ltl3;i;  121.  — 
[xvii*  s.,  règne  de  Louis  XIV]  ; 

—  en  1049,  147  ;  —vers  1650,233; 

—  en  J665  :  V,  cour,  133  ;  —  en 
1665,  U7;  —  en  1671,233;  -en 
1672  :  V.  nt'igociatinns,  229  ;  — 
vers  1075,  11-7;  —  en  1070  :  V. 
cour  en  1670,  133;  —  on  hïtbit 
d'iiiver  en  1678,  233;  —  en  1082  ; 
V.  bal,  147  :  —  vers  1688,  233  ;  — 
vers  1090,  234  ;  ~  V.  quête,  205  ; 

—  en  1693,  U7  ;  —  vers  1695  :  V. 
le  duc  do  Bourgogne,  le  duc  d'An- 
jou et  le  duc  de  lîerry  jouant  nu 
trictrac,  138;  —  V.  gens  de  qua- 
lité, 148;  —  V:  gens  de  qualité. 
205  ;  —  V.  repas,  235  ;  —  V.  noble 
et  dames  nobles  prenant  du  cho- 
colat, 235;  —  V.  jeu  de  volant,  239  ; 

—  V.  jeu  d'(ichecs,  239  ;  —  en 
1700.  13i:  —  en  1714  :V.  récep- 
tion à  la  cour.  133;  —  vers  1713, 
223  :  —  jeunes  garçons  nobles  : 

—  en  1601  :  V,  enfants  nobles. 
223;  —on  1668,  147;  —  en  1671  : 
V.  nobles,  233;  —  on  1683  :  V. 
nourrice,  138;  —  vers  1684  :  V. 
promeneuse,  138  ;  —  vers  1684: 
V.  tencuse,  138;  —vers  1088:  V. 
noble,  dame  noble  et  enfants 
nobles,  233  ;  —  vers  1690  :  V. 
noble,  dame  noble  et  enfants 
nobles,  234  ;  —  vers  1694  :  V.  jeu 
du  trou  madame,  137;  —  vers 
1695  :  —  V.  le  duc  Bourgogne,  le 
du  d'Anjou  et  le  duc  oo  Berry 
jouant  au  trictrac,  138; —  V.  le 
duc  de  Bourgogne,  le  duc  d'An- 
jou et  le  duc  de  Berry  jouant  au 
royal  jeu  des   fortifications,    138. 

—  Chevaliers  duSaint-Ksprit^xvr 
s.]  :  V.  première  réception  par 
Henri  III  des  chevaliers  du  Saint- 
Ksprit.  4.  —  De  chasse  [xvi'  s.]  : 
V.  costume  de  chasse,  233.  —  De 
deuil,    —  d"bommc  [xvi«  s.],  24-1  ; 

—  [xvii«  s.],  241.  —  Bourgeois  :  — 
vers  1560  :  V.  famille  bourgeoise, 
10;  —  vers  1590  ;  V.  intérieur  et 
repas,  236  ;  —  vers  1620,  124;  — 
vers  1640  :  V.  famille  bourgeoise, 
124  ;  —  vers  1675  :  V.  laboratoire, 
212  ;  —  vers  1695  :  —  :  V.  caba- 
retier,  154;  —  V.  marchande  de 
poissons,  154;  —  V.  tailleur,  lii4  ; 

—  en  1705  :  V.  les  loteries,   156  ; 

—  artiste  vers  1693,  244  ;  —  ban- 
quier vers  1700,  154;  —  médecins 
vers  1508,  213;  —  vers  1586,  213  ; 
vers  1660,  213  ;  —  maître  d'école 
vers  1640  :  V.  école  de  garçons, 
215;  —  marchand  vers  1700,  154: 

—  enfant  vers  1640  :  V.  famille 
bourgeoise,  124  ;  —  jeunes  gar- 
çons vers  1040  :  V.  école  de  gar- 
çons, 215  ;  —  vers  1695  :  V. 
artiste,  244.  —  De  deuil  —  [xvir 
s.]  :  V.  enterrement,  2i2. —  Gens 
du  peuple:  — vers  1600  ;  V.  Hen- 
ri IV  touchant  les  écrouelles, 
118;  —  barbier  vers  lOiO  :  V. 
intérieur,  236  ;  —  boucher  vers 
1695,  15V  ;  —  boulanger  vers  1695, 
154;  —  cordonnier  vers  1635  :  V. 
échoppe,  125;  —  crieur  de  vin 
vers  1586,  18;  —  cuisinier  vers 
1639,  235  ;  —  laquais  vers  1675  : 
V.  dame  noble  on  habit  de  ville, 
147;  —  laquais  vers  J673  :  V. 
président  à  mortier.  150  ;  — ma- 
réchal vers  1610,  250;  —  menui- 


sier vers  1060,  158;  —  moutardier 
vers  1586,  18;  — -  pâtissier  vorii 
1635,  125;  —  porteur  do  fagots 
vers  1635,  125  ;  ~  porteur  do  noir 
h  noircir  vers  1586,  18;  —  potier 
vers  1525  :  V.  potier  au  travail, 
18;—  serrurier  vers  1600,  125; 
vorrior  vers  1586,  18;  —  vinai- 
grier vers  158rt,  18;  —  enfant 
vers  1640  :  V.  forge,  250.  — 
Paysans  :  —  vers  la04  :  V. 
riches  laboureurs,  15  ;  —  vers 
1508  :  V.  criblage  et  vannage 
des  grains,  19;  —  V.  semailles, 
20  ;  —  faneurs  :  V.  fenaison  au 
début  du  xvi«  s.,  19  ;  —  mois- 
sonneur :  V.  moisson  nu  début 
du  XVI"  s.,   19;  —  porcher,    20; 

—  vers  1525,  20  ;  —  vigneron, 
vers  1325.  2o  ;  —  en  habits  deféte 
au  xvi*  8.  :  V.  noce  de  village, 
19;  —  vers  ÎOiu,  126  ;  —  V.  repas, 
126;  —  de  Meudon  vers  1690, 
157  ;•— vers  1700,  157;  —  enfant 
vers  1610  :  V.  repas  de  paysans. 
126.  —  Dh^ers  :  enterrement.  242  ; 

—  mendiant  avant  1650,  125;  — 
enfant  dans  .son  maillot,  240. 

Dames  aohles  :  —  [xvie  s.,  règne 
de  Louis  XII  j  :  —  1 3  :  —  2-32  ;  -  : 
V,  cour  d'Anne  de  Bretagne,  2;—: 
V.  Aune  do  Bretagne,  93;  —  [xvi« 
s.,   règne    de   François   I""]    :   — 

232  :  ~   Eléonore  d'Autriche,  14  : 

—  [^■^'i"  s.,  règne  de  Henri  IIJ, 
232;  —Jeanne  d'Albret,  14,  [xvi' 
s.,  règne  do  Charles  IX]  :  232  ; 

—  V.  portrait,  95.  —  [xvi"  s., 
règne  d'Henri  IIIJ  :  233;  —  V. 
bal.  6  ;  —  Louise  do  Lorraine,  14: 

—  V.  tapisserie,  96  ;  —  vers  1586. 
14.  —  Jeunes  tilles  [xvi*  s.,  règne 
de  Louis  XII  J:  13; — fi  Mette,  (règne 
de  Louis  XII).  13;  —  vers  1544  : 
V.  les  filles  du  connétable  de 
Montmorency,  13.  —  [xvip  s., 
règne  de  Henri  IVj  :  _  U7  ;  ■— 
fillette  en  1602,  117.  —  [xvn«  s., 
règne  de  Louis  XIIIj  :  vers  1615, 
122;  —  vers  1620  :  V.  mariage, 
2V0;   —  vers   1620,  233;   —  vers 

1629,  122;  —  vers  1633:  V.  bal 
sous  Louis  XIII,  121;  —  vers 
lOiO,  122  ;  —  vers  1640  :  V.  concert 
d'amateurs,   218  ;    —   vers   1645, 

233  ;  ~  fillette  vers  1635,  122.  — 
[xviio  s.,  règne  de  Louis  XIV]  : 

—  vers  1650  :  V.  nobio  et  dame 
noble,  233;  —  en  1663  :  V.  cour, 
133;  —  vers  1670,  147;  —  vers 
1671  :  V.  nobles,  233  ;  —  en  habit 
de  ville,  vers  1675,  147  ;  —  vers 
1678,  233;  —  en  costume  d'été 
vers  1678,  233;  —  en  1082  :  V. 
bal,  147;  —  vers  1688,  233;  — 
vers  1690,  234  ;  —  vers  1693,  147; 

—  vers  1095  :  V.  gens  de  qualité, 
148  ;  —  V.  quête,  205  ;  —  V.  gens 
de  qualité,  203;  —  V.  dame  jouant 
du  clavecin,  218;  —  233;  —  V. 
toilette  d'une  dame,  234;  —  pre- 
nant du  café,  235;  —  en  1695  :  V. 
repas,  235;  —  V.  noble  et  dames 
nontes  prenant  du  chocolat,  2?5  ; 

—  V.  cheminée,  237:  — V.  cerf- 
volant,  239  ;  — V.  jeud'échocs,239  ; 

—  V.  jeu  de  volant,  239  ;  —  en 
1700,  134;  —  jouant  avec  un  abbé 
vers  1705,  148;  —  en  1714  :  V. 
réception  à  la  cour,  135;  —  vers 
1715,223;  —  fillette  vers  1661: 
V.  enfants  nobles,  233;  —  vers 
1688  :  V.  noble,  dames  nobles 
et  enfants  nobles,  233;  —  vers 
1695:  Y.  gens  do  qualité,  US.  — 
De  chasse  [xvii*  s.j.  239.  —  De 
deuil  ;  —  [xvi"  s.],  241  ;  —  [xvii* 
s.].  241  ;  —  [xvn'  s.]  :  V.  femme 
en  costume  de  veuve,  242,  — 
Bourgeoises  :  —  [xvi"=  s.,  règne 
de  François  I"]  :  —  vers  1516  :  V. 
famille  bourgeoise,  17;  —  232  :  — 
[xvr  s.,  règne  de  Charles  IX]  : 

—  de  Lyou,  232  —  [xvi^  s., 
règne  do  Henri  III]  :  V.  famille 
bourgeoise  en  1576,  16.  —  [xvn' 
s.,  règne  de  Louis  XIII]  :  —  vers 

1630,  124;  —  vers  16iO  :  V.  fa- 
mille bourgeoise,  l  24  ;  —  V,  inté- 
rieur, 236;  —  maîtresse  d'écolo 
vers  16iO  :  V.  écolo  de  filles,  215. 

—  [xviies.,  règne  de  Louis  XIV]: 


—  en  déshabillé  d'été,  de  1687, 
154  ;  —  vers  1695  :  V,  marchand 
do  rubans,  154;  —  V.  boulanger, 
154  ;  —  V.  boucher,  154;  —  vers 
1695  :  V.  distribution  d'aliments 
aux  pauvres.  206;  —  en  1705  ;  V. 
les  loteries,  156  :  —  fillettes, 
[régne  de  Louis  XIIIj:  V,  école 
de  filles,  215. —  I''emmf>$  du  peuple  : 

—  Txvii*  s.,  règne  de  i.,ouiR  XIIIJ, 
vers  1640  :  V.  maréchal,  250.  — 
lXvii'  s.,  règne  de  Louis  XIV], 
vers  1650:  V.  galériens,  150;  — 
vers  16;i5  :  V.  intérieur  de  pauvres 
gens,  125  ;  —  vers  1660  :  V.  inté- 
rieur pauvre,  158  ;  —  vers  1095: 
V .  distribution  d'aliments  aux 
pauvres,  206;  —  vers  1095,  mar- 
chande de  poissons,  154;  —  re- 
passeuse vers  1623  :  V.  prépara- 
tion des  fraises.  234;  —  servante 
ver8l5H6.  18;  —  vers   1640,  124; 

—  236;  —  servante  vers  1695  ; 
V.  toilette  d'une  dame,  23».  — 
Paysannes  :  —  [xvi*  s.,  règne 
do  i-ouis  XII]  :  —  vers  1501  :  V. 
riches  laboureurs,  16;  —  vers 
1508,  moissonneuse  :  V.  moisson 
au  début  du  XVI*  s.,  19;  —  [xvi' 
s.],  en  habits  de  fête  :  V.  noce  do 
village  au  xvr  s.,  19.  —  [xvu*  s., 
règne  de  Louis  XIII]  :  —  vers 
1640,  126  ;  —  V.  repas,  126  ;  —  do 
Meudon,  en  1690,  157.  —  Divers: 

—  nourrice  [xvi'  s.],  96;  — 
royale,  en  1002  :  V .  costumes 
nobles,  117  ;  —  en  1682,  138. 

De  thAàfre.—  Acteurs  [xvi" s.]: 
V.  théâtre  au  xvi*  s.,  216;  — 
[xvir  s.],  de  l'hôtel  de  Bourgogne  : 
Gautier-Garguille ,  Turlupin  et 
gros  Guillaume,  217  :  —  V.  repré- 
sentation théâtrale,  217.  —  Actri- 
ces :  —  [xvn»  s.]  :  V.  représenta- 
tion théâtrale.  217;  —  de  1  hôtel  de 
Bourgogne  :  Isabelle  :  V.  acteurs, 
217;  —  en  costume  de  Minerve, 
217.  —  Danseur  fxvii»  s.],  142  ;  — 
à  l'Opéra.  21 7.  —  Fée  rxvii"  s.],  1 42. 

Hollandais  :  —-  Bourgeois  :[wii'' 
S.J  ;  V.  régents  et  bedeau  de  la 
maison  de  correction  d'Amster- 
dam, 168;  —  [xvu*  s.j  :  V.  t>yn- 
dics,  168  ;  —  [xvii'  a.]  :  V.  faniillc 
hollandaise,  168;  —  [xvii»  s.]: 
V.  banquet,  170  ;  —  [xvn*  s.]  : 
V.  famille  hollandaise,  171  :  — 
[xvn*  s.]  :  V,  séance  de  dissec- 
tion, 213;  —  [xvn'  s.]  :  V.  négo- 
ciations, 229  ;  —  [xvii'  s.]  :  V.  por- 
trait d'un  homme  et  d'une  femme, 
255;  —  [xvu*  s.],  médecin  :  V. 
femme  hydropique,  254  ;  —  fxvii* 
s.],  jeune  garçon  :  V.  famille  hol- 
landaise. 107. —Enfants:  —  [xvii" 
s.]  :  V.   famille  hollandaise,    168. 

—  Gens  du  peuple:  —  [xvi*  s.], 
43;  —  [xvi"  s.]  ;  V.  famille  de 
pauvres  gens,  107;  —  [xvi's.j, 
matelot,  44  ;  —  [xvn*  s.],  tailleur  : 
V.  atelier  de  tailleur,  171.  — 
Paysan  :  —  [xvn*  s.],  170. 

Dames  nobles  :  —  [xvi*  s.}.  43.  — 
Bourgeoises  :  —  [xvi*  s.]  :  V. 
femme  se  rendant  au  marché, 
44;  —  [xvn"  s.],  régentes  de  la 
maison  de  correction  d'Amster- 
dam, 107  ;  —  [xvu*  s.]  :  V.  famille 
hollandaise,  168  ;  —  [xvn*  s.l  :  V. 
famille  hollandaise,  171  ;  —  [xvn' 
s.]  :  V.  portrait  d'un  homme  et 
d'une  femme,  255;  —  [wn*  s.], 
fillette  :  V.  famille  hollandaise, 
171  ;  —  V.  famille  hollandaise, 
108;  —  V.  famille  bollandaise, 
171.  —  J'^emmes  du  peuple  :  — 
[xvn*  s.  |,  servante  :  V.  famille 
hollandaise,  168;  —  [xvn*  s.]: 
V,  atelier  do  tailleur,  171.  — 
Paysanne:  —  [xvu*  s.],  170;  — 
[xvii*  S.J  ;  V.  épicière  de  village, 
172;  —  [^xvii*s.^  :  V.  marché  aux 
herbes  à  Amsterdam,  199. 

Hongrois.  —  Dame  noble  :  [xvi* 
S.J.  190.  —  Servante:  [xvi*  s.],  190. 

—  Paysanne  :  —  [xvi*  a.].  191. 
Irlandais.  —  Noble  :  [Ti.\i*  s.],  56. 

—  /'onciionnaires  :  —  [xvi*  s.], 
magistrat  :  aldermea  et  lord- 
maire  de  Dublin,  56.  —  Jeune 
garçon  [xvi*  s.J,  56.  —  Femme.  — 
[xvi*  S.J,  50. 


Italiens.  —  Xobles  :  ~  x\  j  -.  . 
à  Florence.  59;  —  [xvi'n.j,  de 
Oéncs  :  V.  costumes  génois,  60  ; 

—  [xvi*  s],  genlilbommes,  k 
Naples,  60;  —  [xvi"  s.], de  Rome, 
59.  —  do  Venise  :  —  [xvi*  s.  j,  doge, 
64  ;  —  sénateur,  6fc  ;  —  V.  f'amillc 
Pesaro,  85:  — jeune  noble,  C4; 

—  bravo,  65;  —  [xvn*  s,],  doge, 
181  ;  —  [XVI*  s.  ;.  enfant  de  Flo- 
rence, 51»;  —  ,'xvi'  s.  .  de  Flo- 
rence :  V.  dame  et  enfant,  59.  — 
[xvn*  s.],  pages  romains  :  V. 
pape  en  costume  ordinaire,  200. 

—  i' onciionnaires  :  —  [xvi*  s.], 
magistrats  —  de  Bologne,  60  ;  — 
[xvi*  s.j,  à  Florence,  39.  —  Uour- 
^eoiê  :  —  [xvi*  s.]  :  V,  costumes 
italiens  «  donner  à  manger  aux 
affamés  »,  57  ;  —  V.  costumes 
italiens  •>  soigner  les  malades  » 
57  ;  —  V.  costumes  italiens  «  soi- 
gner et  loger  les  pèlerios  >,  58  ; 

—  V.  costumes  italiens  •  enseve- 
lir les  morts  »,  58  ;  —  (xvi*  s.J, 
marchand  génois,  59  ;  — [xvi«  s.j, 
négociant,  64  ;  —  Txvn*  s.],  bour- 
geois romains  :  V.  étal  de  bou- 
cher, 181.  —  [xvi*  s.],  de  Gènes, 
59.  —  Gens  du  peuple  :  —  [x  vi«  s.j, 
gondolier,  à  Venise,  64  ;  —  [xvi*  s.J, 
laquais  napolitain  :V.  chaise  à  por- 
teurs. 288;  —  [xvi*  s.],  pargaroli 
vénitien,  64;—  (xvi*  s.],  portefaix 
vénitien,  59;  —  [xvi«  s.],  porteur 
de  victuailles  vénitien,  6ô  ;  — 
[xvr  s.],  serviteurs  :  V.  costumes 
Italiens  «  donner  à  manger  aux 
affamés  »,  57  ;  —  V.  costumes  ita- 
liens «  ensevelir  les  morts»,  58  ;  — 
V.  costumes  italiens  «  visiter  les 
prisonniers  »,  58  ;  —  V.  costumes 
italiens  «  soigner  et  loger  les 
pèlerins  n,  58  ;  —  V.  costumes 
italiens  «  soigner  les  malades  », 
57;  —  [xvn*  s.],  potiers  bolonais, 
181  ;  —  [xvH*s.],  boucher  romain, 
181.  —  Paysans  :  —  [xvi»  s.]  :  V. 
costumes  italiens  «  donner  à  boire 
aux  altérés  »,  57;  —  [xvr  s.],  59  ; 

—  [xvi*  s.],  aux  environs  de 
Home,  181.  —  Divers  :  [\\i*  s.], 
mendiants  :  V.  costumes  italiens 
«  donner  à  manger  aux  affamés*, 
57  ;  —  [xvi*s.],  mendiant  vénitien, 
05  ;  —  forçat  vénitien,  65. 

Dames  nobles  :  [xvi*  s.],  de  Bo- 
logne, 60  ;  —  [xvi*  s.],  do  Flo- 
rence, 59  ;  —  [xvi*s.],  de  Gênes  : 
V.  costumes  génois,  60;  —  [xvi' 
s.],  à  Naples,  60:  —  [xvi*  s.],  à 
Rome,  60  ;  —  de  Venise  [xvi*  g.], 
dogaresse,  64  ;  —  patricienne, 
61;  —  [xvi*  S.J,  demoiselle  noble, 
â  Pérouse.  59;  —  [xvrs.],  demoi- 
selle noble,  à  Naples,  60  ;  —  [xvr 
s.],  jeune  fille  de  Florence,    59. 

—  Bourgeoise  :  —  [xvn*  s.],  à 
Rome,  181.  —  Femmes  du  peuple  : 

—  [xvr  s.],  à  Rome.  60;  —  [xvr 
s.],' servante  de  Florence,  60.  — 
Paysannes  :  —  [xvr  s.j,  60  ;  — 
[xvr  s.]  :  V.  costumes  italiens 
«  donner  à  boire  aux  altérés  »,  57  ; 

—  [xvn*  s.],  aux  environs  de 
Rome,  181.  —  Diverses: —  [xvr 
s.],  mendiantes  :  V.  costuinea ita- 
liens X  donner  a  manger  aux 
affamés  ■>,  57. 

Polonais  :—  yobies  :  —  xvi*  s.], 
188;  —  [xvr  s.J  :  V.  gentilhomme, 
188;  —  [xvir  s.],  188. 

Dames  nobles  [xvr  s.].  188. 

Busses.—  Tsar  [xvn*  s.].  194.  — 
.Vo6/M.vxvr  s.],  192;  — [xvn«  s.', 
102.  —  Paysans  :  —  [xvr  s.],  192. 

Tsaiine  [xvn*  s.],  194. 

Suédois.  ~-  Noble  :  —  [xvn'  s.\ 
187;  —  [xvn*  s.]  :  V.  gens  de 
cour,  186,  —  [xvn*  s.],  laquais  : 
V.  noble,  187. 

Dames  nobles  —  [xvn'  s.]  :  V. 
gens  de  cour,  186. 

Turcs. — Sullan  [xvr  s.]  :  V.  cor- 
tège du  sultan,  197  ;  —  [xvn*  s.]. 
197.  —  Fonctionnaires  :  —  '"x^^I• 
s.],  dignitaires,  197  ;  —  [xvn*  s.l. 
pacha   :  V.  ville  hongroise,    191  ; 

—  [xvn*  s.],  grand-vizir,  196. — 
Nobles  :  —  [xvr  s.].  196  ;  —  [xvr 
s.],  jeune  garçon,  196.  —  Gens  du 
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peuple  :   —    xvii'  s.],  portefaix, 

196.  —  Diter't  :  —  [xvi»  s.],  repas, 
rjii;  —  [xvi*  9.]  :  V.  cortèee 
d'une  mariée,  196;  —  fxvi^a.]: 
V.  cimetière  et  eoterreinent  «d 
Turquie,  108. 

Sullant  [XVII'  s.].  197.  —  Dameê 
nobUê  :  —  [xvi»  a.\  en  contiime 
d'intérieur,  190;  — [XVI' s.l.flllctlc, 
I9«.  —  Femmes  'lu  peuple  :  —  [xvi' 
a.l,  196;—  [xvi's.:,  servante  :  V. 
Ailette  et  gnrynnnot  nobles,  196. — 
'XVII*  8.^,  suivante  :  V.  aultane, 

197.  —  hiceis  :  —  [xvi'  «.]  :  V. 
cortège  d'une  niariëe.  196. 

Ckmtumea  ecclésiastiques.  — 
Clergé  romain  séculier  ;  -  /'«- 
pes  :  —  ^xvi's.j:  V.  cour  pontill- 
calc,  îOli  ;  —  ;xvi'  a.] ,  revêtu  de 
aes  ornementa  pontificaux.  iiM; 

—  [XVII'  a.],  on  costume  ordi- 
naire, 800.  —  Cantinaux  :  — 
rxvi'a.1  :  V.  Louis  Xll,  13;  — 
[xvi- a.],    201;  —  :xvii' a.],   iOI. 

—  Prélat:  —  [xvii'  a.],  ÏDI.— 
Eeiquet:  —  fxvi»  a.]  :  V.  portrait 
d'Antoine  de  Caatelnau,  loi  ;  — 
[Ivi'a.J,  tombeau,  109;  —  Jxvi' 
a.l  :  V.  proceasion,  âOl  ;  —  [xvi' 
a.),  ÎOI  ;  —  [xvii'  s.].  SOI.  — 
Chanoin't  :  —  (xvi»  a.J,  41  ;  — 
[xvi*  a.]  :  V.  coatumes  italiens 
«donner  à  boire  aux  altérés-, 
37  ;  —  [xvi'  a.J  :  V.  costumes  ita- 
liens •  donner  t  manger  aux  affa- 
méa»,S7  ;  — [xvi's.;:  V.coatum'îa 
italiena  «  soigner  les  maladea  ». 
57  ;  —  [xvi'  a.)  :  V.  coatuinea  ita- 
liena «  habiller  les  pauvres  >.  5fl  ; 

—  [xvi*  s.]  :  V.  coslumea  italiens 
■  visiter  les  prisonniers  ».  58  ;  — 
on  vêtement  do  Houil  :  V.  cos- 
lumea italiens  «  ensevelir  les 
morts  » ,  o«.  —  Pritret  :  —  [xvi* 
a.]  :  V.  enterrement  <lu  comte 
d'Orgai.  iti;  —  [xvi"  a.J,  ÎOI  ;  — 
fxvi'a.]  :  V.  procession.  ÎOij  — 
[xvil's.j  :  V.  mariage,  2W;  —  en 
vêtement  de  deuil  [xvi'a.j  ;  V. 
coatumes  itatiens  «  ensevelir  les 
moi*ta  ».  58.  —  Diacre»  :  —  [xvi' 
a.J  :  V,  costiimoa  italiens  ■  visiter 
lea  prisonniers  »,  58.  —  Chantres  ; 

—  [xvi'  a.]  :  V.  costumes  italiens 
«  ensevelir  les  morts»,  58;  — 
[XTU'a.],  201.  —  Abbés  :  —  [xvii* 
a.)  :  V.  quête.  20:i  ;  —  [xvni"'  t.]  : 
V.  dame  noble  jouant  avec  un 
abbi».  U».  —  Clerrt  :  —  [xvi"  s.]  : 
V.  cour  de  I.,ouis  Xll,  ï;  —  fxvi' 
a.]  :  V.  pape  revêtu  de  ses  orne- 
ments pontiAcaui.  500:  —  xvi' 
aj  :  V.  cour  poiitiAcale.  20u.  — 
Snfanli  dt  ehaur :  —  [xvf  ».],  JOI  ; 

—  [XVII'  a.l,  iOl,  —  Dinert  :  — 
[XTt's.l.croquo-mort  à  Venise.*;; 

—  [XVI'  s.],  massior  d'Université  : 
V.  cour,  ill  :  -  pèlerina  (xvi'  a.). 
5»;  wii'  a.j,  10»  ;  — 
pro!  ^.j  :  V.  coura  dana 
une  1 

Civil'  I  miiiii  régulier  :  — 
Moiur  .,■.;•  s.J  :  V,  t-Q^tumea 

italif'iit  sMi^;i,.Tflt  loger  l**s  pèle- 
rins ».;»»*;  —  [XVI'  a.J.  accompa- 
gnant les  con<lamnés  au  supplice, 
65;  —  ixvii'  s,  :  V.  Henri  IV  tou- 
chant lea  écroiiollos.  IIH;  —  rxvii* 
a.)  :  V.  hôpital.  206  ;  —  bénéâictin 
[xvi's.j.  :nl:  —  chartreux  [Tivii' 
a.],  2IP2  ;  -  fraiiciarain  [xvi*  a.)  : 
V.  familli-  Pci.irn,  i<5  ;  —  [xvii' 
a.)  ;  V.  s.  Il'  iKuole,  216. 

—  Jéauil'^  i  —  Itel)- 
gieui't  :  .  f  oilumoa 
itali'  :  r*ts  », 
5«;  ..a  la 
cour,  '  .  l'a.]: 
V.  év.iiiuuM.iOj,ieul  «le  tiaiata  Ca> 
Iherine.  «i  ;  —  de  l'orl-Iloyal-dea- 
Chiitof.^   \vii-.       Ml'    . /if>.«r«M. 

—  I  '06. 

—  i\,,     ^  'ti»i;UrttOn 

•Dire  pro  :  n«  et  pas- 

laum  pf"'  ^  ^xvii' 

a.;  ut  les 

écr  ir>  de 

8tra  •  i            -t  .•  — 


[XVII'  s.;,  197.  —  ifufti  ^xvil'  s.', 
197. 

Clergé  rosse,  — [xvii»  a.],  le  pa- 
triarclie  Niknn  et  son  clergé.  192. 
Costumes    militaires.    —    Alle- 
mands :  —  Empereur  —  [xvl'  s.]  : 
V.  portrait  de  Charles-<^uiut,  III. 

—  Stables  :  —  [xvi'  s.l  :  V.  plaque 
funt^raire.  100;  —  [xvi*  s.]  :  V.  roi 
Arthur.  99;  —  [xvi'  a.],  en  cos- 
tume de  tournoi,  27.  —  Laitsque- 
nett  :  —  [xvi'  s.]  :  V.  prince,  S"  ; 

—  fxvi'  a.),  capitaine,  27  :  — 
[XVI»  s.],  capitaine,  i7  :  'V.  Maxi- 
milien,  Ifl.'i. 

Aiigia/g.  —  iVoifcs.  —  (xvi'a.],53. 

Espagnols  :  —  /lois  :  —  [xvi' 
s.i  ;  V.  portrait  do  Charles-Quint, 
m.  —  iVobtes  :  —  [xvr  s.)  :  V. 
armée  de  Charles-Quint.  37  ;  — 
[xvii»B.)  :  V.  reddition  d'une  ville. 
226;  —  [xvi»a.],  capitaine  d'infan- 
terie, 107.  —  Soltlats  :  —  [xvi'  s.;, 
39;  —  chovau-léger  [xvi»  s.],  3». 

Français  :  —  Rois  ;  —  |  xvi'  s.]  : 
V.  entrée  royale,  2.  —  Nobles  :  — 
[xv«  a.),  chevalier.  J2U  ;  —  [xvi' 
a. ], chevalier  [r<!gno de  l.ouiaXir. 
ïiO;  —  [xvi'a.j.  chevalier  [règno 
de  François  I"J.  ÎSO;  —  [xvi'  s.], 
chevalier  {régne de  llenrill],21u; 

—  [XVI'  s.],  ol'ficier  [règne  de 
CharlcsIXl,220;—  [xvi»  s.],  offi- 
cier de  canonnior  [règne  de 
Henri  III),  iïO;  —  [xvii»  a.;,  colo- 
nel général  [règno  de  Henri  IV]. 
220;  —  [xvii'  a.J,  officier  général 
des  troupes  &  cheval  [régne  de 
Louis  X 1 1 1),  Ï20  ;  — [xvii.  s.]. offi- 
cier ingénieur  [An  du  règne  de 
I,ouis  XllI].  220;  —  (xvii'  B.],ofrt- 
cier  d'infanterie  [rogne  de 
I,oui»  XIV]  :  V.  salut  de  l'eapon- 
ton.  220.  —  Soldais  :  —  (xvi'  s.J 
arquebusier  protestant  [rt^guo  de 
Henri  III],22<i;  —  [xvi'  s,|, soldat 
des  bandoa  de  Picardie  [règno  de 
François  I"],  220;  —  [xvi'  a],  sol- 
dat suisse  au  aorvico  de  la  Franco 
[régne  de  François  I"),  220;  — 
[XVI'  a.J,  auisse  de  la  cour  :  V, 
chambre,  10;  —  [xvi's.]  :  V.  cour 
de  France  en  voyage,  6:  —  halle- 
bardier  [xvii'  a.)  ;  V.  Henri  IV 
touchant  les  écrouelles,  118:  — 
rxvii'  s.l,  mousquetaires  en  160tS  ; 
V.  maniement  au  mousquet,  221  ; 

—  [XTii*  8.,règne  do  l^mis  XIII], 
220  ;  —  en  1671  :  V.  négoctatians, 
22V  ;  —  piqiiien  en  1608  :  V.  ma- 
niement de  la  pique,  221  ;  —  aer- 

P;eut  d'infanteno  en  I6M.220;  — 
^xvii' s. j.  suisse  de  la  cour.  119. 

—  Soldait  :  —  [xvw  s.]  :  V.  distri- 
bution du  pain  du  roi.  i:i8. 

HoUaadtls.—  [xvii'  aj.ofAciers 
des  archers  de  Saint  (inorgea  ;  V. 
repas.  2.'>5; —  îxvii'  s.]  :V.  reddi- 
tion d'une  ville.  226. 

Hongrois.  —  Noble  ;  —  (xvi' 
a.j,  191. 

IrIaada/>.  —  IVobU:  —  [xvi* 
»].it. 

ÎMleoM.  —  SoWnf  j—  {XTi« •.], 
à  Venise,  65. 

Polonais.  —  Nobles  :  —  [xvi' 
a.],  chevalier  :  V.  miniature.  115; 

—  i'xvi'  «.]  :  V.  couronnement, 
188;  —  ;xvii' s.;,  cavalier,  189;  - 
fxvii'  a.].  H9;  —  éciiyer  [xvi'a.], 


189;  —  jxvi's.J.  190. 
lae».   -  Nobles  ; 


■  [XVI*  a.]. 


(xvr 
oya 


.VI'  s.  .  prêtres  Uo  ta  chapell.) 
roj^ale  d'Aogtalarra,  M. 

■       '  "  —  Derricht  : 


Russes 

W! 

Turcs.  — Ai/a  bossa  fxvi's.j.  196. 
—  llelli  (xvii'  s.]  :  V.  ville  bon. 
Kroise.i<il.  —  yniiuiiiir»  [xvi*  s.]: 
V.  cortège  du  sultan,  197;  — 
[xvi'  s.],  en  costume  de  parade, 
198;  —  jxvil'  «.),  191). 

Gottlanvrlna.    -    xvi'  a.;,  m. 

Coupole.  -  !xvi' s.],  de  l'église  du 
fiesli  il  Home,  70;  —  russe 
XVI'  s.)  ;  V.  église  russe.  193. 

Coor.  Allemagne:  -fxvi's.): 
du  cti.itisiii  de  l'iassesberg,  prWa 
(^utmlinch.  en  Kranconle  :  V.  ha- 
bitiilion  noble.  2i;  :  -  [xvi'  a.J,  du 
château  illei.l.lh.ni.  ?' 
[xvi*  s.;,  d'ni. 
Fluoires  : 

«/,•  )Ullirr.  tt  Lt'   r  '      i      ,;     ' 


—  [xvi'  a.],  de  la  casa  de  l'ilalos, 
à  SéviUe  ;  V.  habitation  riche.  (0; 

—  [xvi'  s.]»  de  la  maison  de  Vln- 
fante,  i  Saragosse,  109;  —  [xvi' 
s.l.  de  VAtcaznrde  Tolède,  109.  — 
rfaoce  ;  —  [xvi'  s.],  du  château 
de  Blois.  89  ;  —  [xvi'  s.J.  de  l'hôtel 
d'Ecorille,  àCaen  :  V.  riche  habi- 
tation bourgeoise,  17  ;  —  [xvi'  s.], 
des  Tuileries  à  Paris  :  V.  carrou- 
sel, Ul  ;  —  fxvii'  s.],  de  l'hôtel 
d'AuniOHt,  à  Paris,  iû\  ;  —  [xvil' 
a.],  du  château  i^e   Versai'/^«,  128; 

—  de  marbre,  au  château  do  Ver- 

—  siiilles  :  V.  featin,  115.  —  Hol- 
lande [xvii'  s.],  d'une  maison,  172. 

—  Italie  :  —  [xvi*  s.],  du  palais 
de  la  Chancellerie,  à  Homr,  69  ;  — 
[xvi*  S.1,  do  palais  Farnèse,  à 
Home  :  \  .  habitation  riche.  .M  ;  — 
[xvi'  s.],  du  palais  du  Vatican,  à 
Jlome:  V.  tournoi.  62  ;  —  [xvi'a.]. 
du  palais  durai,  à  Venise,  63.  — 
Pologne:  —  [xvi'  s.;,  du  ;>'i/«i» 
roi/aldeCracovie.  115;  —  Turquie: 

—  fxvil'  s.j.  de  la  mosquée  du  sul- 
tan Ahmed,  à  Constiuttinoplc,  198. 

Cour.  —  itulriche.  —  [xvi'  s.). 
costumes  (de).  27;  —  [xvi»  s.l,  de 
Ferdinand  H  :  V.  bal,  21  :  —  ban- 
quet, 22;  —  [XVII'  s  ],  de  Léo- 
pold  I",  —  repas  en  1698,  160;  — 
carrousel.  Hu  ;  —  opéra,  160.  — 
Angleterre  :  —  [xvi*  a.l,  A'Ben- 
ri  VIII  :  joute.  49  :  —  [XTi*  a.], 
d'Elisabeth  :  chasse,  50  ;  — 
funérailles,  50;  —  [xvii*  s.],  de 
Charles  II,  repas,  174.  —  Dane- 
mark :  —  [xvii'  s],  repas.  183. 

—  Flandres  ••  —  [xvii-  s.],  de 
VarcMduc  Albert  et  do  {'infante 
Isabelle  :  bal,  lc:i.  —  France  :  — 
[XVI'  s.],  d'vlnne  de  Bre'aque,  2; 

—  [xvi*  s.l,  do  iouii  XII,  2  ;  — 
[XVI*  a.],  de   François  I",  3;  - 
fxvi'  s.],  d'Benri  III;  —  [xvi'  s], 
bal,  6  ;  —  [xvi'  p.].  en  voyage,  6  ; 

—  [xvii*  s.],  de  Ijiuis  XIV  :  —  ou 
1665,133;  —  en  1676,  133;— en 
1700.  134;  —  cérémonies,  136;  — 
appartements,  137  ;  — enfants  de 
France,  138;  —  divertissements. 
140,  141,  1(2.  143,  lU.  145  ;  — 
cérémonies,  146.  —  Suéde  .•  — 
[xvii*  s.l.  de  Charles  XI:  festin. 
185.  —  i'ontificale  :  xvi'  s.).  200. 

Couronne.  —  impériale  .•  alle- 
mande x\t'  a.]  :  V.  Frédéric  III. 
99.  —  Royafés  .•  —  Angleterre  : 
[XVI'  s.]  :  V.  reine,  48;  — [xvi's.]: 
V.  monogramme,  48.  —  France  : 
[xvi'  s.]  ;  V.  costume  de  cérémo- 
nie des  rois  de  France.  1  ;  — 
[XTt's.]  :V.  cour  de  Charles  VIII. 
2  ;  —  [xvi*  a.],  royale  :  V.  mono- 
gramme. 7  ;  —  [XVI'  s.]  :  V.  fron- 
tispice. 7.  —  Run/a  ;  —  du  tsar 
Ivan  Aléxievitch,  194. 

Couronne.  do  mariage  [xvii»  s.]: 
V.  flancï'c  h  .Ntiremberg,  159. 

Couronnement.  —  d'un  roi  d» 
Pologne  xv|-  s.}.  188;  —  (scène 
du),  do  Vernpereur  Léopold  /",  à 
Francfort,  on  I6S7,  162. 

Cours,  -x  VI' s.],  dans  uneunivor- 
sité  en  FVance,  211  ;  —  [xvii'  a.], 
public  dans  une  Université,  SI  1. 

Coursas.  —  de  bagiiea  [xvii'  s.], 
1(3;  —  V.  carrousel,  141  ;  —  de 
taureaux,  k  Madrid  ^xvii'a.l,  179. 

Courtiers,  —  de  graisae  à   Paria 

[XVI'  s.],  16. 

Coussin.  —  [xn*  a.l  :  y.  Vierge, 
86  ;  —  fxvii'  a.]  :  V.  damo  noble 
en  habit  do  ville.  147. 

Couteau.  —  de  tabla  [xvii*  a.], 
2.35;  —  de  Loiiia  XIV.  130;  — 
de  chasse  de  Louis  XIV  :  lame 
cl  gaine.  249  :  —  do  brèche  allo- 
maml  [Xvii*  a.J,  213. 

CraTata,     —     [xvii'    s.)  V. 

Louis   XIV,    217;   —  Ixvil»   s.)   : 
V.  portrait  du  comte  délai  Châtre, 
250  ;  —  a  In  Steiiikenpie    svil'  s. 
V.  dsine  noble  vers  (693.  147;  —  à 
la  .Steink'rqnn  ;  V.  Oolberl,  217. 

Création  de  Cheraliera  de  l'Or- 
dredaSalnt-IjOuis,  —par  l,ouis 
,\IV.  «Iniis  «..i  chambre.  135. 

Crédanoe,       wr  s.    :  V.  intérieur 


.  peintre 
S.T  :  V. 
1  :  V.  Eli- 


et  ropas,  2.36;  —  [xvii*  s.J;    V. 
visite  â  l'accouchée,  240. 

Crémaillère.  —  [xvi*  s.]  :  V.  inté- 
rieur d'une  cuisine,  31. 

Crevés,  —  [xvii'  s.]  :    V.  peintre 
allemand,   68;  —  [xvr 
portrait,  9.1  ;  —  [xvii*  s.J  ; 
sabeth  de  Franco,  2$2. 

Criblage,  —  et  vannage  des  grains 
[xvi'  a.),  19. 

Crlaur,  —  do  vin  [xvi*  g.],  18. 

Croix,  —  do  carrefour  [.\vi*  s.]  : 
V.  rue.  17;  —  de  cimetière  [xvil* 
a.].  204;  —  pectorale  [xvil*  s.]; 
V.  prélat,  201  ;  —  proceuioaneile 
[xvi'  s.)  :  V.  évéqoe.  201. 

Crocbetenr,  —  [xvi*  s.]  :  V.  exé- 
cution des  condamnés,  12. 

Croque-mort,—  italien  [xvr  s.],  05. 

Croquis,  —  d'architecture,  par 
L.  do  Vinci,  72. 

Crosse,  —  abbatiale  [xvi'  s.l  :  V. 
bénédictin,  202  ;  —  épiseopales  — 
française  [xvi*  s.],  205  ;  —  [xvil* 
a.],  205  ;  —  hongroise  [xvi*  s.], 
115; —  italienne  [xvi' s.],  88. 

Cruche.  —  [xvii'  s.]  :  V.  marchand 
d'eau.  179. 

Cubttlére.  —  [xvi'  s.]  :  V.  armure 
do  François  1",  219  ;  —  [xvi*  s.]  : 
V.  armure  de  Henri  II,  219;  — 
[xvi*  a.]  :  V.  armure  maximi- 
lionne,  222;  —  (xvii'  s.]  :  V.  ar- 
mure do  Louis  XIII.  222. 

Cueillette,  —  des  olives,  en  Italie 
[xvi'  s.j,  62. 

Cuisine,  —  intérieur  [d'une],  en 
Allemagne  [xvi'  s.].  31  ;  —  fonr- 
chctte  (do),  au  xvii*  s.,  235. 

Cuisinier,  —  [xvii*  a.],  235. 

Cuiller.  -  [xvil'  a.).  235  ;  —  de 
Louis  XIV,  130. 

Cuirasse,  —  fxvi*  s.]  :  V.  armure 
de  François!". il0;  —  [xvi«8.]. ar- 
mure do  Henri  II.  219;  — [xvi's.]: 
V.  armure  nllemando.  222:  — 
[xvil'  a.)  ;  V.  panoplie.  189;  — 
Ixvii'a.l:  V.arinure  do  Louis  XIII, 
j22;  —  [xvii*  a.J,  do  Michel  Féo- 
dorovitch,  194. 

Cuissard,  —  [xvi*  a.]  :  'V.  armure 
de  Françoia  I".  219;  —  fxvi'  a.]  : 
V.  armure  de  Henri  II,  219;  — 
[xvi's.]  :V. armure  allemande,  222. 

Cuve.  —  [XVI*  a.]  :  V.  preaaags  des 
raisina.  20. 


D.  —  [XVI*  *.],  majuacule  gothique  : 

V.  encadrement,  94. 
Dague,  —  italienne  [xvi*  a.],  88  ; 

—  suisse  [xvi*  a.],  avec  aon  four- 
reau. 223. 

Dais,  —  impérial  allemand  [xvf 
a.J  ;  V.  hauquel.  il  :  —  [xvi*  s.]  ; 
V.  Charles-Quint.  .'3;  —  (Xvi.s.J  : 
V.  proclamation  ite  la  H*^forme  a 
Augsbourg.  23;  —  [xvi's.l;  V. 
empereur  (Charles-Quint,  t.*.  — 
Royal  anglais:  -  [^xvi'a.  ).  :  V. 
ÏJlouard  VI.  48;  —  [xvi*  a.]  :  V. 
roi  en  son  conseil  48  ;  —  [xvi*  s.]  : 
V.  tenants  de  la  ioùte.'  49  ;  — 
[XVI*  a.l  :  V.  chambre  dos  lords. 
45;  —  [xvii'a.]  :  V.  repasàlacour 
de  Charlea  II.  1*4.  —  Aoyal  fran- 
fais  —  |xvi*  s.)  ;  V.  ooatume  do 
cérémonie  dea  rois  de  France,  I  ; 

—  [xvi*  s.l  :  V.  cour  d'Anne  do 
Bretagne,  2  ;  —  'xvi'  s.j  :  V. 
cour  <io  Charles  Vil I.  2;  -  [xvi* 
s.)  :  V.  cour  de  Louis  XII.  2;  — 

1XVI*  a.l  :  V.  entrée  royale.  2:  — 
XVI*  s.)  :  V.  cour  de  François  I*', 
;  —  lxvi*a.]  :  V.  bal.  6;  —[XVII* 
a.]:  V.  cour.  133:  —  [xvii*  a.J  :  V. 
entrée  de  ImxUs  XIV,  155.  —  /r«- 
li>a[xvi'B.]:  V.  roatumea  génois, 
•0.  —  De  rapofoi'r  [xvii'  a.],  204. 
Dallage,  —  Ixvi*  a.]  :  V.  cour  de 
Charles  VIH.  2  ;  -  [x>T  ».1  :  V. 
cour  de  Ixitiis  XII, t;  —  [XVi* 
a.  I  1  V.  cour  d'Anna  de  Itralagne, 
t;  —  (xvi'  a.]  :  V.  cour  de  Fran- 
çois I*  ,  3;  —  [xvi*  s  '  :  V.  M«a- 
ri  II   touchant   1,--  ».  ]; 

—   [xvi'  s.)  :  V.   1  \vl« 

a.l  :  V.  chambre    f  ;■  ».!  : 


Alsoii  ■iiToai«i;B. 
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V,  iDtérieur  de  tisserand,  18;  — 
[xvi*  s.]  ;  V.  intérieur  d'un»!  cui- 
sine, 31  ;  —  [xvii-  s.]  :  V.  bal,  Hï>. 
Dame,  —jouant  du  clavo<Mn  [xvir 
s.l,  218;  —  prenant  du  café  [xvii« 
5.J,  aaô;  —  Ixvii*  s.],  noble  (et) 
prenant  du  cliocolal,  i'M. 
Dames  nobles,  —   V.  costumes 

civils. 
Danois,  —  V.  costumes  civils. 
Danoise,  —  V.  costumes  civils. 
Danse,    —     do  pnystms   uUemauits 
[xvi"  s.],  32;  —  [.\vi'  s.;,  à   lire- 
nade,  42  ;  —  t/ens  de  cour  suédois 
se  divertissant  (à  la),  au  xvii«  s., 
187  ;  —  do  théâtre  [xvii-  s.]  ;  V. 
décor  d'Opéra,  218  ;  —  académie 
(de)  au  xvii"  s.,  214. 
Danseur.   —  [xvii'  s],  112;  —  à 

l'Opéra  [xvil'  s.J,  217. 
Dauphin,  —  [xvi'  s.],  13;  —  [xvii- 
s.)  :  V.  nobles,  233.  —  Sceau,  13. 
Débarquement,   —  [xvi's.l,  des 

l'oins,  à  Paris,  16. 
Décapitation,—  [xvi'  s.]  :  V.  exé- 
cution dos  condamnés,  li. 
Déohargeurs,  —  do  vins  [xvi'  s.] 

à  l^aris,  1*». 
Décor  de  théâtre,  —  [xvii»  s.]  :  V. 
scène,     142.     —    [xvii"  s.]  :   'V. 
scène  d'un  opéi-a,  160;  —  [xvii' 
s.J  :  V.  théâtre,  216;  —  fxvu"  s].  : 
\.  représentation  thé.'ttrale,  217  ; 
—  [xvii«  s.],  d'opéra  :   les   noces 
doThétis,  218. 
Décoration,    —    du    pont   Notre- 
Dame  [xvr  s.],  7  :  —  intérieure 
de  la  cathédrale  de  Ueiins  pour 
le  sacrd  de  Louis   XIV,    127  ;  — 
funéraire  de  la  cathédrale  de  Pa- 
ris pour  les  obsèques  do  Marie- 
Thérèse,  146  ;  —  de  salle  —  rxvii» 
s.]    ;    V.     ropas    à    la     cour    de 
Charles  II,  174. 
Delli,   —  [xvii»  s.]  :  'V.  ville  hon- 
groise, lill. 
Dentelle,—  [xvn"  s.],  rabat(en},  23 1. 
Derviche.  —  [xvii"  s.],  11)7. 
Déshabillé,    —    d'été    :  V.    bour- 
geoise, lo4;  —  [xvir  s.],  de  ville  ; 
V.  dame  nobicvers  1670,  147. 
Dessins,    —  au    crayon,  —   Alle- 
mands   :    —   [xvi«    s.],    d'Albert 
Diircr   :    bourgeoise,    à    Niirera- 
berg,  28  ;  —  costume  de  cour,  27. 
—  [xvi<  s.J,   do  Holbein  :  bour- 
geoises   de   lîâle,    28.    —    [xvn'' 
s.J,  de  Caspar  von  I.uyken  :  de- 
moiselle do  la  cour  impériale,  à 
Vienne,  loi).  —  Anqlais  :  [.xvi"  s.J  : 
anonyme  :   marché  d'Eastcheap, 
à   Londres,  51.   —   rxvu"    s.J,  de 
Camelen  ;  procession  des  funérail- 
les d'Klisabeth  :  —  V.  funérailles 
de  la  cour  d'Angleterre,  30;   — 
V.  sergentsd'armos,30;— V.  trom- 
pettes royaux,  30;  —  'V.  prêtres 
de  la  chapelle  royale,  50.  —  /'7rt- 
mands  :  —  [xvi*  s.J,  do  Van  Wyn- 
gaerde  ;  la  tour  de  Londres,   en 
1543,  51.  —  [xvir*  s.J,   par  Van 
Dyck  :  hérauts  de  la  cour  d'An- 
gleterre,  173.    —    Français  :  — 
[xvi'  s.J,  par  Clouet  :  —  :  tête  de 
vieillard,  93.  — par  Dumoustiers  : 
portrait  de  M.   de  Negrepelisse, 
251  ;  —  [xvii*  s.J,  de  Martellange; 
collège  royal   de    la  Flèche,   en 
1012:  V.  ville,   124;    -    fxvii-  s.J, 
de  R.  de  Cotto  :  fourchette,  ca- 
denas,  salière,    cuiller,   couteau 
de  Louis  XIV,  130;  —  promenade 
du  roi  dans  les  jardins  du  châ- 
teau  do  Versailles,    140.  . —  Ita- 
liens  :  —   [xvi'    s.J.   par    L.    do 
Vinci  :  —  tête  do  Jeune  fille,  72; 
—  portrait  d'homme,  72;  —  tête 
déjeune  homme,  72  ;  —  [xvi"  s.J. 
par  Michel-Ange  :  étude  do  dra- 
perie, 78  ;  —  [xvi»  s.J,  par  Raphaël  ; 
étude  de  draperie,  73. 

Au  lavis,  —  Ilalieus,  —  [xvi"  s.  ], 
par  L.  de  Vinci,  étude  de  dra- 
perie. 72, 

A  la  plume,  —  Allemands  :  — 
[xvi's.J,de  Burgkmair  :  chasse  au 
cerf,  26;  — chasse  au  héron,  26; 
[xvi"  s.J.  d'Holboin  :  Thomas  Mo- 
rus  etsafamillo  :  V. famille  noble. 


54.  —  Anijlait  :  —  fxvi*  S.],  ano- 
nymes ;  des  joutes  qui  furent 
données  à  la  cour  d'Henri  Vlll, 
on  15IU,  —  :  V.  monogramme 
d'Henri  VIII;  —  V.  courtisans  à 
la  cour  d'Henri  VIII,  49  ;  —  V. 
grand  éctiyer.  49  ;  —  V.  massier 
royal,  49  ;  —  V.  page.  49  ;  —  V.  un 
des  tenants  do  la  joute,  49  ;  —  V. 
maître  de  l'armurerie  du  roi,  49; 

—  V.  trompettes  royaux,  48.  — 
Italiens:  —  par  L.  do  Vinci  :  élude 
d'anatomie,  72  ;  —  étude  do  chat, 
72  ;  —  étude  do  Heur  ;  73  ;  —  étude 
sur  les  proportions  de  la  figure 
humaine,    72;   —   grotesque,  72  : 

—  projets  do  drague,  de  fer  de 
lance,  de  fer  de  hallebarde,  d'ar- 
chitecture, 72  ;  —  [xvi"  s.J,  par  Ra- 
phaël —  étude  de  jeuno  fille,  73; 

—  le  pape  Jules  II  dans  sa  litière  : 
V.  cour  pontificale,  200. 

Deuil,  —  (costumes  de)  :  —  homme 
[xvi 's.],  241  :  — no6ïe[xvn' s.J,  2'.1  ; 

—  ^enw(e(xvi"s.),241;  — [xvri"s.J,: 
V.  enterrement,  242.—  Fonction- 
naires de  la  cour  d'Angleterre  en 
tenue(de)auxvi''s. —  :  V.  sergents 
d'armes,  60;  —  porte-étendards. 
50;  —  trompettes  royaux,  30.  — 
Chanoine  en  tenue  (de)  au  xvi«  s.  : 
V.  costumes  italiens  «  ensevelir 
les  morts  »,  58.  —  Chasuble  (de)  au 
XVI*  s.  :  V.  costumes  italiens 
«  ensevelir  les  morts  »,  38. 

Dévidoir,—  fxvi'  s.J  :  V.  intérieur 
de  tisserand,  18. 

Diacre.  —  [ xvi'  s.J  ;  V.  costumes  ita- 
liens «  visiter  les  prisonniers  »,  58. 

Digues,  —  [xvi'  s.]  :  V.  ville  fla- 
mande, 44. 

Diptyque.  —  :  l'Annonciation, 
peinture  par  H.  Holbein  le  Vieux, 
102. 

Discipline,  —  militaire  au  xvir  s.. 

Discussion,  —  entre  prélats  catho- 
liques et  pasteurs  protestants 
[xvf    S.J.  207. 

Dissection,  —  (séance  de) ,  au 
xvii«s.,  213  :  —  table  (de)  au 
XVII'  s.  :  V.  amphithéâtre  de  mé- 
decine, 213. 

Distribution.  —  d'aliments  aux 
pauvres,  [xvn'  s.J,  206  ;  —  du 
pain  du  roi  au  Louvre,  en  1 696,  138. 

Divertissement,  —  [xvii"  s.J,  du 

Hoi  boit,  157. 
Docteur,  —  réception  (d'un),  dans 

une  université  [xvn«  s.J,  211. 
Dogaresse,— de  Venise  [xvi'  s.J,64. 
Doge,  —  de  Venise;  —  [xvi'  s.J,  (H; 

—  ot  conseil  des  Dix  [xvi*  s.J.  66  ; 

—  [xvn'  s.J,  181  ;  —  cortège  (du), 
au  xvn'  s.,  182. 

Dôme,  —  [xvf  s.J,  do  la  basilique 
lie  Saint- Pierre,  à  Rome,  78  ;  — 
[xvi'  s.J,  du  Tem/jietlo  de  San 
Pietro  in  Afontorio,  à  Rome  .'V.  tem- 
pietto,  09;  —  Ixvii'  s.J  de  Véylise 
Sauf  Andréa  del  Valle,  à  Jiome  : 
V.  architecture  italienne,  246;  — 
[xvn'  s.J.  de  la  chapelle  des  Inva- 
lides, à  Paris,  228  ;  —  [xvn'  s.J,  de 
la  chapelle  de  la  Sorbonne,  à  Paris, 
243;  —  [xvn'  s.),  de  la  cathédrale 
de  Saint-Paul,  à  Londres  :  V.  ar- 
chitecture anglaise,  246. 

Domestique,  —  V.  costumes  civils 
de   servante. 

Double,  —  de  Henri  II  ;  V.  monnaie 
d'or,  9. 

Douzaln,  —  de  Henri  II  :  V.  mon- 
naie do  billon,  9. 

Dragon.  —  V.  Saint  Georges,  70. 

Drague  (projet  de),  —  par  L.  de 
Vinci,  72. 

Drap,  —  mortuaire  [xvi«  s.J  :  V. 
catafalque,  8  ;  —  [xvi<  s.J  :  V. 
costumes  italiens  «  ensevelir  les 
morts  »,  58;  —  [xvn'  s.]  :  V.  en- 
terrement, 242, 

Drapeau,  —  [xvi<  s,],  des  bandes 
de  Picardie  :  V.  soldat.  220  ;  — 
[xvn«  s.J,  royal  français  :  V.  ensei- 
gne d'infanterie,  220;—  [xvn' s.J, 
de  l'archevêque  électeur  de 
Mayeuce,  222. 


Drapeaux. 


[xvi*  8.1  :  V.  siège. 


2.1);  -  [XVII' s.J:  V. banquet.  170; 

—  [xvn"  s.l  :  V.  troupes,  221  ;  — 
[xvn"  8.]  :  V.  repas  dos  officiers 
de  Saint-ijcorges,  255. 

Draperie  (études  do),  —  par  L.  de 
Vinci.  72;  —  par  Raphaèj,  73;  — 

—  par  Michel-Ange,  78. 
Drapiers.  —  syndics  de  la  corpora- 
tion ïdesj,  à  Amsterdam  ^xvil'  s.), 
168.  ' 

Dressoir,  —  flamand  [xvi"  g.),  108; 

—  [xvr  s.J  ;V.  intérieur  d'une  cui- 
sine, 31  ;  —  (xvi'  s.J  :  V.  famille 
noble,  64;  —  [xvn's.J  :  V.  cham- 
bre do  la  collation,  137;  —  [xvn" 
s  )  :  V.  scène  d'intérieur,  101. 

Ducat,  —  d'or,  do  Philippe  H,  roi 

dos  Deiix-Siciles,  01. 
Duel,  —  [xvir  s.]  :  V.  prospectus, 

133. 

E 

Eau,  —  marchand  (d),  à  Séville 
[xvii*  s.],  179;  —  porteur  {d'j,  à 
l'aris  [xvii' s.J  :V, Pont-Neuf,  152. 

Eaux-fortes,  —  [xvii«  s.],  de  Callot 
(extraite  de  la  suite  connue  sous 
le   nom  de  Misères  de  la  guerre  : 

—  troupes,  ii:îl  ;  —  discipline  mi- 
litaire, m  ;  —  pillaiço  d'un  village 
par  des  gens  de  guerre,  2iî8;  — 
gens  de  guerre  détroussant  les 
voyageurs,  228;—  soldats  inva- 
lides ot  mendiants  à  la  porte  d'une 
abbaye,  228. 

Échafaudages.  —  [xvi'  s,]  :  V.  in- 
vestiture, 24  ;  —  [xvi*s.]:V.  joule, 
411;  —  [xvi*  s.J  :  V.  tournoi,  o  ;  — 
[xvii»  s.]  :  V.  chanteur,  24t. 

Écharpe.  —  [xvi's.]  :  V.  capitaine 
d'intantorie,  107  ;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
noble  allemand  vers  1620,  lo'J;  — 
[xvn*  s.J  :  V.  nobjo.  121  ;  —  [xvn* 
s.]  :  V.  maniement  de  la  pique, 
221  ;  —  [xvii«  s.]  :  V.  repas,  25j. 

Échecs,  —  jeu  {d")  au  xvn»  s.,  239. 

Échelle,  —  [xvi*  s.]  :  V.  mélan- 
colie, UM  ;  —  [xvi«8.]  :  V.  le  diver- 
tissement du  Koi  l)oit.  lo7;  — 
[xvn*  s.J  ;  V.  intérieur  pauvre, 
158;  —  |xvii«  s.J:  V.  atelier  de 
lileuse.?,  180. 

Échevins.  —  de  Paris, conseil  (dos) 
en  liiou,  16  ;  —  [xvii"  s.]  :  V.  Louis 
XIU,  il'.);  —  [xvu«  s.],  153. 

Échoppe,  —  de  cordonnier  français 

^  [xvn' s.!,  125. 

École,  —  allemande  :  —  de  garçons 
[xvn'  s.],  214;  —  française:  —  de 
garçons  [xvii«  s.],  215;  —  de  filles 
[xvirs.j,  2i5. 

Écran,—  [xvn*  s.J:  V. cheminée,  237; 

—  fxvri'=  s.l  :  V.  jeu  d'échecs,  230. 
Écritoire    —  [xvi*  s.J.  allemand, 

210;  —  jxvi"  s.J.  italien,  88;  — 
[xvn's.J,enfaïencedeRouen,2iO. 

Écriture,  —  gothique  française  [xvi* 
s.J  :  V.  encadrenieut,  94;  —  go- 
thique allemande  [xvn"  s.J  ;  V,  ville 
allemande,  161; —  française:^ 
rxvn"  s.  j  ;  V.  page,  21 1;— [xvn*  s.]: 
V.  billet  funéraire,  241  ;  —  russe 
[xvn*  s.]  :  V.  Kremlin,  193. 

ECU,  —  de  tournoi  [xvi"  s.]  :  V.  ca- 
valier en  costume  de  tournoi,  27; 

—  [xvi*  s.],  au  porc-épic,  monnaie 
d'or  de  Louis  XII,  1  ;—  double  de 
Henri  11  :  V.  monnaie  d'or,  II  ;  — 

—  (double),  d'or, de  Henri  IV,  153; 

—  monnaied'argentde  Louis  XIV, 
153. 

Écuries,  —  du  roi  de  France  [xvn' 
s.J,  lo5;  —  du  château  de  Ver- 
sailles [xvn*  s.],  128. 

Écusson,  —  [xvi«  s.],  de  France: 
y.  frontispice,  7  ;  —  [xvi*  s.J,  mi- 
parti  do  Franco,  mi-parti  de 
Bretagne,  1  ;  —  aux  armes  de 
France  et  d'Angleterre  :  V.  reine, 
47;  —  [xvi*  s  J,  de  ta  porte  de 
l'Alcazar  de  Tolède,  35. 

Écuj-er,  —  V.  costumes  militaires. 

Écuyer  (grand;,  —  d'Angleterre 
[xvi*  s.J,  49. 

Égorgement,  —  d'un  porc  [xvi's.J. 

Église,  —  AUemsigne  :  —  [xvi*  s.], 

dos  J'I-anciscains,  à   Innsbrûcfc  : 


cbfleur,i»8.— Espagne:— [xvii*8.  : 
Notre-Dame  d>!l  i*i(ar,  à  Saragoiise: 
intérieur  ;  V.  architecture  eB|Mi- 
gnolft,  246.  —France:  ~  ;Xvi«b.j, 
Saint-Pierre,  à  Caen  :  ab«ide,90; 

—  [XVI*  s.J,  à  VBv'xn,  Saint-Jacque$- 
la-Boucherie  :  façade  et  clocher, 
90  ;  —  [XVI*  s.J,  Saint-André,  près 
Troyea  :  portail,  90  ;  —  Notre-Dame 
ft  Pari.s  :  chœur  et  maltre-autel 
[xvii*8.1.205.— 2taWe.-  — [xvi'a.j. 
Santa-Ataria  delta  Consola: lone,  k 
Todi  :  extérieur.  69;  —  [xvi*  g.], 
de  la  Madonna  di  .San  hiagio^  à 
Montepulciano  :  extérieur,  "0  ;  — 
[xvi'  8.],  du  (iesù,  à  Kome  :  nef, 
70;  —  [xvi'  8.J,  Saint- Herre  de 
Home:  façade.  78;  —  [xvn'  s.J, 
Snnt'Andrea  del  Valle,  à  Home  : 
façade  ;  V.  architecture  italienne, 
246.  —  Russie  :  —  [xvi*  s.j.  Sainf- 
liasile,  à  Moscou,  193.  —  Suéde  : 

—  [xvn-  s.J,  186, 

Électeur.  —  [xvi*  s.l,  Louis  VIII. 
comte  palatin  du  Khiu  :  V,  fa- 
mille princière,  ï6;  —  de  Ma- 
yence  :  drapeau  [xvn'  s.J,  222. 

Électeurs,  —  se  rendant  au  R6- 
mer.  ;xvn«  s.]  :  V.  scène,  162. 

Émail,  —  [xvi«  s.J,  par  Palissy  :  — 
trois  plats,  ^ù  ;  —  statuette  en 
terre  cuite  :  V.  nourrrice,  96;  — 
'xvi's.J,  par  Limosin  :  portrait  du 
connétable  de  Montmorency,  96, 

Empereur,  —  d'A//eniaflrDe.  —  en 
costume  de  cérémonie  [xvi*  s,]  : 
Frédéric  III,  99;  —  en  coUume  mi- 
litaire [xvi' s.J  ;  V.  portrait  de 
Charles-Quint,  111;  —  couronne- 
ment (d'un)  au  xvn'  s.,  162;  — 
^xvi*s.J,  cojt/tfra»/  une  inrestiture: 
V.  investiture,  24  ;  —  entrée  so- 
lennelle (d'un)  au  xvi*  s.  :  V, 
entrée  de  Charles-Quint  à  Bo- 
logne. 25  ;  —  abdication  (d'un)  au 
XVI»  s.  :  V.  Gharics-Quint,  23. 

Encadrement.  —  «/ift^jio/ [XVI*  s.], 
113.  —  Flamand  [xvi'  s.j  :  V. 
tapisserie,  108.  —  Français.  — 
gothique  [xvi»  s.]  :  cour  de 
Charles  VIII.  2  ;  —  renais-sauce  : 

—  [xvi«  s.J  :  V  costume  de  céré- 
monie des  rois  de  France.  1  ;  — 
[xvi'  s.]  :  V.  cour  de  Louis  XII,  2  : 

—  [xvi*  s. }  :  V.  Henri  II  touchant 
les  écrouelles,  3  ;  —  [xvr  s.]  :  V, 
frontispice,  7;  —  [xvi*  s.  i  :  V. 
noce  de  village,  19;  —  [xvi*  s.J. 
9i  ;  —  [xvi«  sj  :   V,  gravure,  96; 

—  ■XVI*  s.]  :  V.  émail.  96;  — 
[xvi*  s.]    :    V.    frontispice,   210  ; 

—  [xvii"  s.J  :  V.  naissance  do 
Louis  XIV.  118;  —  [xvii*  s.]: 
V.  sacre  de  Louis  XIV,  127;  — 
[xvii*  s.J  :  V  ;  carrousel.  141  ;  — 
[xvn'  s  j  :  V.  prospectus,  153;  — 
[xvn's.J  :  V.  lettre  de  navigation, 
153;  —  [xvn"  s.J  :  V.  frontispice, 
SIO;—  ("xvii'  s.J  :jV.  page,  211;  — 
[xvn's.J:  V.  roiLouisXlV,24t;  — 
d'une  tapisserie,  par  Lemoine  I^o- 
raio[xvii«s.J  :V.  Amouret  Psyché, 
260.  —  Italien  :  —  [xvr  s.J.  :  V. 
Jésus  remettant  les  clefs  de  VE- 
glise  à  saint  Pierre,  86;  —  [xvi* 
s.J  :  V.  cour  pontiticale,  20o.  — 
Husse  :  [xvir  s.J  :  V.  clergé,  192. 

Enceinte.  —  [xvn*  s.J,  de  ville 
russe  :  V.  ville  russe,  195. 

Encensoir,  —  [xvi*  s.J.  97  ;  — 
,xvi'  s.J,  20o:  —  [xvii*s.j,  203. 

Encrier,  —  [xvn*  s.]  :  V.  régents 
ot  bedeau  etc..  167. 

Enclos,  —  [xvn*  s,J,  de  la  foire 
Saint-Germain.  231. 

Enclume,  —  [xvii' s.J  :V.  forge.  230, 

Enfant,  —  au  maillot  [xvi'  s.J  :  V. 
nourrice.  96;  —  [xvr  s.J,  2t-o  ;  — 
dans  sa  chaise  [xvn's.J,  2i0  ;  — 
terre  cuite  allemande  fxvi*  s.], 
9y  ;  —  buste  (d'),  par  G.  I*ilon,  89. 

Enfants  de  chœur,  —  [xvi'a.J, 
2UI  :  —  [xvii*  s.J,  201. 

Enrôlement,  —  [xvn*  s.]  :  V. 
troupes,  221. 

Enseigne.  —  [xvn* s.]:  V.  Londres 
en  1638,  173. 

Enseigne.  —  d'infanterie  'xvn»  s.], 
220. 
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Ensevelissement,  —  [xvi*  ».],  de 
!n  n-i!i.'  Anne,  S. 

Enterrement,  —  Kt/iogne  :  — 
[xvi*  H.j,do  comte  d'Orf^az,  112.  — 
France:  —  [xvi'  %.]  :  V.  ritnotiêre 
des  Innocents,  16;  —  [xvii*  s.], 
m.  —  Turtfuie  :  —  cimetière  (et) 
au  XVI*  s.,  198. 

Entrée.  —  impérinle  :  —  do  Char- 
ter-Quint ot  du  pape  Cldment  VII 
à  Hologno  fxvi"  ».  ],  25.  — 
Royalti:  —  xvi'  s]  ;  do  Louis  XII. 
h  Gènes  :  V.  entrée  royale,  i;  — 
[xvii"  8.  j  do  Mario  de  Mèdicis 
il  Londres  :  V.  Londres  en  163». 
173  ;  —  do  Louis  XIV  et  dn  Marie- 
Thérèse,  à    Paris,    en   1660,  I5j. 

Ëpaullère,  —  [xvr  ».]  :  V.  armure 
niaximilleone,  iii',  — [xvi»  s.]  : 
V.  armure  de  Henri  If,  219  ;  — 
[xvi*  s.]  :  V.  artniiro  de  Fran- 
çois I".  îl»  :  —  'XVII'  ».]  :  V.  ar- 
mure de  Louis  XIII,  332. 

ÊpAea,  —  Eiongnr:  —  (xvi»  s], 
3»;  —[XVII' a. j,  d'inranteric,  J5*; 

—  [xvii'  ».] ,  de  cavalerie  wal- 
lonne, SiL  —  France:  —  [xvi" 
s.],  de  Henri  II,  97;  —  'xvi»  s,], 
de  Kran^ois  I".  2i6  ;  —  fxvil»  s.], 
do  Ij)uis  .\IV,  Îi6.  —  Irlaiiile:  — 
[XVI*  s.)  :V.  noble  irlandais,  S6. 

—  Ilalie  :  —  de  ville  [xvi*  s.'j, 
*»;— [xvi*  s.].  ÎÎ6.   -  l'otofinf  : 

—  Txvii*  «.).  189.  —  Huitie  :  — 
;^Xvil*  s.l,  19t.  —  5«i»»e  ;  —  !xvi* 
n.].  A  deux  mains,  223.  -  Turquie: 

—  XVII*  1.].  197.  —  l)e  justice,  en 
Angleterre  ;xvi*  s.  J:  V.  reine,  i*.- 
Porle  ép^Au  roi  Louis  XIII,  11». 

Éperon,  — 'xvii's.j,  dcIx>ui*XIV, 
i.':i. 

£plolèr«.  —  do  village  hollan- 
dnfse    XVII*  a.],  l'i. 

Ermitage.  -  ;xïi*ou  xvii*  a],,10J. 

Eaoaller,  —  tour  (d'un)  su  xvi*  s.  : 
\'.  cour  du  château  de  Hlois,  X9. 

Eaoaroelle,  —  {xvi*  ».]  :  V.  arti- 
sans génois,  59. 

EaoofHoD.  —  [XVI*  s.]  :  V.  dame 
noble,  Cathorine  do  Mddiois,  2.12. 

Eaortme,  -  .Xcadi^mic  (d')  au  xvir 
s.;,  !ll. 

Espadrilles.  \.r    s.]     :    V. 

paysuniie.  't  l . 

Espagnoles.  --  V.  costumas  ci- 
vils 

Espagnols.  -  V. costumes  clTlla 
\.   costumes  militaires. 

Esponton.  —  xvii*  h.],  jj.t  ;  — 
Niilitt  de  il'),  au  K  vil*  .s.  i,  ,'20. 

Estampas.  —  V.  gravures. 

Établi,  —  ;xvi*s.>  :  V.  tailleur: 
30;  —  (Xïll*  s.l  :  V.  tailleur,  I.  5  ; 

—  ;xvii*  t.]  :  V.  intérieur  pauvre, 
l-î»;  —  (xvii's.)  :  V.  atelier  de 
laillour,  171, 

Étal.  —  |xvi*  s.]  :  V.  courtiers  de 
graisse.  Ifl;  —  [XTll*  s.j  :  V.  bou- 
cher, i:i»  ;  —  [XVII*  s.]  :  V.  mar- 
chande de  poissons,  13t  ;  —  [XVII* 
%.].  de  boucher  A  Kome,  181. 

Étendards.  A'EtiMQiie  :  —  [xn* 
a.  1,  Ji;  —  trophée  (d').  1.1;  — 
[XTI*  s.)  :  V.  grand   étendard,  J». 

—  France:  ^  régne  do  liOuis  XIV, 
«I.  —  HoUaH'le:  —  ixvii*  s). 
de*  archers  de  .Saint-Oeorues  : 
V.  repas,  Î5.^.  —  Italie:  —  [xvi* 
s.)  :  V.  place  Saint.Mnrc,  63;  — 
'XVI*  s.:,  aux  armes  des  llorgia  : 
V.  famille  Posarn.  83  ;  —  [xviii* 
s.],  de  Veuise  :  V.  Uucentaure, 
181,  —  —  fohgnr  :  —  (xvi*  s.  : 
V.  miniature,  ll.l  ;  —  [xïl*  s.), 
eux  armes  de  Pologne  :  V.  cou- 
ronnement, 188.  —  Turquie:  — 
'XVI*  s.',  trophée,  33. 

Étsndard.  —  (porte-),  en  Angle- 
terre ;xvi*s.].  »0. 
ÉUisr,  — dolAiuisXIVrxvil*s.1,!23 
Étudas,    .-    [XVI*  s.^:'  par  l.   de 
I  inci .- —  d'anatoniie.  72:   —pro- 
portions de  la  figure  humaine,  72  ; 

—  ileor,  72:  —  chat;  72;  —  dra- 
perie, 72  ;  —  fxvi*  s.;,  par  Michel- 
Ange  :  —  do  draperie,  7»;  —  [svi* 
s.  ;,  par  nai>l\ntt :  —  Ae  Jeane  itlle  : 
V   dessin,  73  .  —  draperie,  73. 


Éventail,  —  [xvi*  s.],  23*  ;  — 
'\vi*«.!  :  V.  tapisserie.  CB  ;  — 
|xvi*s.j  :  V.  patricienne,  64;  — 
[xvi*  8.1.  de  plume  :  V.  dame 
noble,  233  ;  —  [xvi*  s.]  :  V.  chaise 
à  porteiir-t  napolitaine,  238:  — 
[ivii*s.]  :  V.  bal  sous  Louis  XIII. 
Ut  ;  —  [XVII*  s  ],  demoiselle  de 
la  cour  impériale  il  Vienne,  IS9; 
—  [XVII*  s. ]  :  V.  dame  noble. 
233;  —  [XVII*  a.)  :  V.  dames 
nobles,  2j3;  —  [XV1I*».1,  turc  : 
V.  sultane,  197. 

Évèque,  —  [xvi*  s.',  SOI  ;  —  [xvi* 
s.j  :  V.  tombeau,  109;  —  [xvi*  s.]  : 
V.  portrait  d'Antoine  de  CasteInau, 
102:  —  ;xvii*  s.]  :  V.  prélat,  201. 

Exécution,  —  [xvi*  s.],  12. 

Exposition,  —  du  corps  de  ta 
reine  .\noe  [xvi*  s.],  8;  —  du 
corpsde  l.ouis  XIV,  ti6. 


Façades.    —  Édifices  religieux  . 

—  Angleterre  :  [xvil*  s.],  de  \à 
cathédrale  do  Saint-Paul,  k  \jyn- 
dres  :  V.  architecture  anglaise, 
2W.  —  Espagne  :  —  [xvi*  s.  de 
la  chapeifo  do  l'Kscurial,  3:.  — 
France:  —  [xiii*s.;,  do  l'église 
Saint-Jacques- la  -  Hoticheric,  !\ 
Paris,  HO  ;  —  [xvil*  s.],  de  la 
chapelle  de  l'hotel  des  Invalides 
Jk  Paris,  228:  —  [xvil*  s.]  de 
la  chapelle  de  la  Sorbonne,  ii 
Paris,  2v;i;  —  'xvii*  s.j,  du 
temple  protestant  de  Charenton. 
207.  —  //n/i«  ;  —  xvll*  s.  .  de  la 
basilique  de  .Saint-Pierre,  k  Home, 
78;  — 'xvii*s.  ,  de  l'ogiiso  Sant- 
Andrea  del  Valle.  à  Hume  :  V. 
architecture  italienne,  .'16.  — 
Turquie  :  —  [xvi*  s.],  de  la  mos- 
quée dn  shah  Zadé.  A  Constanti- 
nople,    198.    —    Editicea  civils  : 

—  Allemagne  :  —  fxvi*  s.',  du 
chAteaU  d'ileidelberg  :  V.  cour, 
98;  —  [xvi*  8.1,  de  l'holcl  do 
ville  de  Posen.  100;  —  (xvii*s.;, 
lie  l'arsenal  do  Berlin ,  216.  — 
Angleiei-re  :  —  [xvti*  s  ].  du  pa- 
lais de  .Saint-Jacques,  à  Lonilres, 
.'il  ;  —  [xvi*  s.],  du  chtteau  de 
Burleign,  Jfc;  —  (xvi'sl.,  du  chU- 
teau  de  Wollaton,  lU;  -^  [xvi's.J. 
de  la  maison  dite  de  la  reine 
Klisabeth  k  Conway,  'M.  — />«»»e- 
mark:  —  jxvil*  s.j,  dn  chAleail 
royal  do  rriedrichsborg,  18t.  — 
EMfmt/ne  :  ~  [xvl's.  ].  do  l'Avun- 
lamiento,  A  Séville,  40.  --  Ftnn- 
drei  :  —  [xvi*  s.],  do  Ihélol  de 
ville,  il  Anvers,  46;  -  [xvi*8.;, 
de  ia  maison  dite  do  Chartes- 
Quint,  t  Anvers,  16.  —  France  : 
(XVI*  s.;,  du  Louvre,  10;  —  fxvi* 
S.J,  du  château   des  Tuileries,  9  ; 

—  (xvii*  S.J,  de  l'hotel  de  ville  de 
Paris,  123;  —  fxvi*  a.],  de  moi- 
sons: —  àLisieux,l7;  -il Orléans, 
89;  —  A  Uouen.  dite  de  Diane  de 
Poitiers.  89;  —  [xvii*s.',  il  Pans, 
de  la  place  Royale,  2i5;  —  xvii- 
s.J,diichAteatideMaisons-l.anitte. 
245;  —  [XVII*  s.  ,  postérieure  du 
chéteau  de  Versailles,  129  ;  — 
[XVII*  8.],  d'un  théâtre  :  Comédie 
française,  216.  —  HoHanite  :  - 
(XVI*  s.l,  de  l'hAtel  do  ville  de 
liCyde,  Î05.  —  Hongrie  :  —  ;xvi* 
s.]  d'une  maison  bourgeoise  A 
Kperies,  115.  —  Italie:  —  ixvi* 
S.J  du  palais  Torlonia,  â  Home, 
69  :  —  (xvi*  a.],  du  palais  Corner, 
â  Venise,  (3.  —  Suide  :  —  (xvii* 
s.;,  du  château  do  Cariberg,  185. 

Fagots,  -  'xvi*  s.!  :  V.  compteurs 
et  mesureurs  de  bùrhes,  16;  — 
(porteur  do)  nu  xvii'  s.,  125. 

Falanos.  —  Ei/iagne  :  —  [xvi* 
s.)  hispano- mauresque,  113.  — 
France  :  —  [xvps. ;,  de  8ainl- 
Porehaire.  ITI;  —  [xvi*  s.},  bras 
de  lumière,  216;  —  fxvii»  s  '.  de 
Kouen  :  assiette.  23: 


(en)  :  V.  cttramiquelr  ■ 

—  écrilnlr",   i\n  II 


na/i.  •?: ,  —  ^xvil*>.„d  L'rbiu  -cur 


net  de  pharmacien,  213;  —  'xvii* 
B.J,  des  Abruzzes  :  vase  de  phar- 
macien. 212;  —  [xvii*8  ]:  V. cava- 
lier. 18». 

Falbala.  —  [xvn*  s.]  :  V.  gens  de 
qualité,  148. 

Famille,  —  Allemagne  :  —  [ivi*  8.J, 
princière,  26;  —  fxvi*  s.j,  bour- 
geoise, 28.  —  Angleterre  :  — 
'xvi*  S.J.  noble.  ,'•4;  —  [xvii*  a.i, 
noble,  174.  —  Kt/nigne  :  —  [xvii* 
S.J,  noble,  180.  —' FlnaJrei  :  — 
[xvii*  S.J,  bourgeoise,  16;»  ;  — 
[XVI*  8.J,   de  pauvres  gens.  107. 

—  France: —  fxvii*  s.',  rovale, 
d  Henri  IV,  1 18  :  —  (xvii-s.). 
royale,  en  1700  :  V.  cour  en  1700, 
134;  —  [xvi*  s.],  bourgeoise,  16  ; 

—  [xvi*  s.],  bourgeoise.  17  ;  — 
[xvii*  8.\  bourgeoise  à  table, 
124.  —  Uollnniie  : —  [xvii*  8.\ 
bourgeoise,  168;  —  [xvii*  s.]. 
bourg-Oise,  171. 

Faneurs,  —  [xvi*  s.j  :  V.  fenaison 

au  début  du  xvi*  s..  19. 
Fardier,  —  [xtii*  s.J  :  V.  chantier, 

2ti. 
Faucon,  —  flttelte  tenant  (un),  122. 

—  Vase  d'argent  on  tonne  (de), 
du  XVI*  s..  114. 

Faune,  —  (masque  de),  par  Michel- 
Ange,  08, 

Fauteuil,  -—  impth'ial  russe  [  xvil*  s.  ]. 
d'Alexis  Mikhaitovitch.  194.  — 
Français  :  —  [xvil*  a.;  :  V.  te- 
noiise,  138;  —  (xvii*  8.;  :  V.  chan- 
celier de  France,!  19;  —  [xvii*s.  1: 
V.  dame  jouant  du  clavecin,  218; 
XVII*  8.J  :  V.  nobles,  23»;  — 
[xvil*  8.J  :  V.  chambre  à  cou- 
cher, 336.  —  HollanJaù  [xvil*  s.;  : 
V.  femme  hydropique.  251. 

Faux,  —  XVI*  s.j  :  V.  fenaison  au 
début  du  XVI*  s.,  19. 

Fée.  -   costumo (de) au xvii*8..  142. 

Femme.  —  [léte  de).  —  Buste  do 
cire  attribué  à  Ua|iliaël.  80. 

Femmes,  —  V.  costumes  civils. 

Femmes,  ~  atlomaiides  rouissant 
du  lin  ixvi"  S.J  :  V.  tapisserie,  104. 

Fenaison,  —  'xvi*  s.],  19;  — 
retour  (de  ta)  au  xvii*  s.  :  V.  pay- 
sans ot  paysannes,  126. 

FenAtres,  —  fxvi*  s.j  :  V.  chambre. 
10;   —  [XVI*  s.J  :  V.  banquet,  22; 

—  (XVI*  s  J  :  V,  costumes  génois, 
60;    —  [XVI*  s.J  :  V.  maison,  89; 

—  [XVI*  s.J  :  V.  maison  à  Orléans, 
89;  —(XVI*  8,]:  V.  portail.  «0;  - 
'XVI*  s.J:  V.  cour.  9»;  —  [xvi*  s.J  : 
V.  charnier.  242;  —  [xvii*  s.j  : 
V.     famille    flamande,     I6S:     — 

XVII*  s.J  ;  V.  atelier  de  tailleur, 
171;  —  (xvil*  s.J  :  V.  école  do 
llllea,  215;  — (xvil* s.):  V. maison, 
245;  —  de  l'amenai  do  Itttriin, 
246;  —[XVII*  8.1,  de  l'hotel  d'Au- 
moDt,  k  Paris,  246  ;  —  [xvii*  s.J  : 
V.  femme  hydropique,  254. 

Fers  de  hallebarde  et  do  lance 
rprojets  de),  par  L.  do  Vinci,  72. 

Ferme.  —  en  Flandres  [xvii*  s.  J,  166. 

Ferronnerie,— espagnole  [XVI*  s.J, 
113. 

Fers,  —  â  repasser  |xvi*  s.],  231. 

Festin,  —  préparstifa  (d'unj  donné 
au  peuple  pour  lo  couronnoinont 
do  l'empereur  Mopoldl"'[  xvil*  s.j: 
V,  scène,  162  ;  —  â  la  cour  de 
France  [XVII*  s.j,  U5;  —  t  la  cour 
de  Charlea  XI,  roi  de  tiuéde 
[XVII*  ».],  18», 

Fèts,  —  populaire  sur  la  Seine 
(XVIII*  s.],  IM. 

Feu,  —  de  la  .Sainl-Jesn  'XVII*  M.]  : 
V.  hiVtel  de  ville  de  Paris,  li], 

Fianota,  —  i  Naremberg(xvii*8.J, 
l.%!l. 

Figura.  —  do  la  selle  du  bsllel  aux 
nores  de  Joyeuse,  5. 

Figure.  -  humaine  [étude  sur  les 
proportioDS  do  la  .  par  L.  de 
Vinci,  71. 

Fil.  —  *  plomb  [xvr 
trumenta,68, 

FilaU.  —  [xvi*  s.)  :  V.  niche  du 
thon.  18;  —  !xvi«s,':V,  |.*che 
du  thon,  41, 


Fileuses,  —  atelier  (do),  on  Espa- 
gne [XVII*  s.j.  180. 

Fille.  —  (tête  de  jeune),  par  Léo- 
nard de  Vinci,  72. 

Fille  de  la  Charité  —  ser\'ant  les 
malades  [xvii*  s.',  206. 

Filles  (jeunes).  —  V,  oostumes 
civils  de  damea. 

Fillettes,  —  V.  costumes  civils 
de  dames. 

Flamands,  —  V.  costumes  civils. 

Flamandes,  —  N'.  costumes 
civils. 

Flambeau,  —  'xvii*  s.J  :  V.  con- 
cert, 137  ;  -.  [XVII*  s.j  :  V.  bal, 
117  ;  —  [XVII*  s.J  :  V.  dame  noble 
jouant  avec  un  abbé,  148;  — 
[xvil*  s.]  :  V.  festin,  185  ;  —  [xvi* 
s.]   :  V.    intérieur  ot  repas,  236. 

Fléau,  — [xviii* s.J:  V. paysan,  157. 

Flèches,  —  [xvii*  s.J  :  V.  carquois, 
189.    ■ 

Fleur  (étude  de),  —pari.,  de  Vinci, 

-  -> 

Fleur  de  lys.  —  [xvi*  s.]  :  V.  cos- 
tume do  cérémonie  des  rois  de 
Fronce,  1  ;  —  (xvi*  e.J  :  V.  cour 
deCharles  VIII,  2;  —  [xvi*  s.J  : 
V.  sergents  d'ormes,  50. 

Florentins.  -  V.  costumes  ci- 
vils italiens. 

Florentines.  —  V.  costumes  ci- 
vils italiens. 

Flotte.  —  de  Charles-Quint  :  V. 
galères.  230  ;  —  royale  sur  le 
grand  canal  au  château  de  Ver- 
sailles ;  XVII'  s.;,  131. 

Flûte.  —  k  bec  [xvil*  s  ],  218. 

Foins,  —  débarquement  (dos)  au 
XVI'  s.,  16. 

Foira,  —  Sainl-Uerroain,  à  Paris 
XVII*  s.l,  231. 

Fonctionnaires.  —  V .  oostumes 
civils. 

Fontaine, —<'«;<Mce  .—  |Xvi*8,j, 
7  ;  —  (XVI*  a.'  :  V.  plaça  du  mar- 
ché, 29:—  [XVI*  s.J  :  V.  ouvrier, 
;>5:  —  Ixvii*  s.],  de  la  place  de  la 
Zenadii,  â  Madrid.  178.  —  />* 
maison  .'  —  [xvi*  s.J;  V.  habitation 
riche,  40.  —  fie  jardins  :  — 
(xvi*  8.J  :  par  Jean  Botitogee, 
dans  les  jardins  Itoboli,  â  Floren- 
ce :  l'Océan  et  les  fleuves,  81  ;  — 
[XVII*  s.J,  dans  les  jardins  du  châ- 
teau do' Versailles.  iJI  ;  —  bos- 
quet (dos),  dans  les  jardins  du 
château  île  Versailles,  131  ;  — 
[XVII*  8.].  des  Tritons,  dans  les 
jardins  du  palais  d'Araniuex  :  V. 
lardiiis.  178.  —  A  laver  :  [xvi*  s.J  : 
V.  intérieur  et  ropas,  236. 

Fontange.  —  XVII*  8.J  :  V.  dame 
noble  vers  1693.  It7;  —  [xvif  s.J  : 
V.  gens  de  quatiié,  148;  —[xvil* 
s.j  :  V.  dame  noble  jouant  avec 
un  abbé.  148;  —  [xvit*  s,l:V, 
dame  noble,  233  ;  —  [xvil*  s.J  :  V. 
corf-volant,  239. 

Fonts  baptlamauz.  —  [xvi*  s.^  : 
delVghso  d'Vpres  (Belgique  ,  IU8. 

Forçat,  —  â  Venise  [xvi*  s.J,  «5. 

Forge,  —  [xvil*  8.]  :V.  maréchal,  250, 

Fortilications,    —  [xvii*  a.  1,117; 

—  jeu  (des),  au  xvil*  s.  :  V.  lo  duo. 
de  Bourgogne, etc.,  138. 

Four,-  -[XVII* 8.1  :V. boulanger,  154, 
Fourblssaur,  —  proapectua  (d'un) 

au  XVII'  s.,  153. 
Fourche,  —  [xvi*  s.'  :   V.  psysan 

flamand,  43  ;  —  de  mousquet  xvii* 

B.j  :   V.  maniement  du  mousquet, 

221. 
Foarohatta,  —  italienne  [xvi*  s.l, 

87  ;  —  (xvil*  8,],  135;  -  (xvil«a.I, 

de  Louis  XIV,  130;  —  de  cuisine 

[XVII*  S.J,  235. 
Fourrsau,  —  do  poignard  italiea 

Ixvi*  S.J  :  V.   poignard,    US;  — 

do  dague  suisse    |xvi*   s.J  :     V. 

■Ingne,  2J3. 
Fraisas,  nrépartlioa  (des),  —  au 

XVII*  s.,  m. 
Fraises.  —  (xrt*  s,)  :  V.  noble  et 

sa  fenme,    14:    —  (X»t*   s.);  V, 

reine,  47  ;   —   Wi-  «  '    V.  reine. 
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48;  —  [xvi«  s.]  :  V.  capitaine  d'in- 
fanterio,  107  ;  —  [xvi's.J  ;  V.  pop- 
trait,  lit:  —  [xvi«  s.]  :  V,  damo 
noble,  ^33;  —  [xvii'  s.J  :  V.  damo 
noble,  159;  —  [xvii«  s.]:  V.  ré- 
gents, 167;  —  [xvii*  s.]:  V.  ré- 
gentes, 107;  —  [xvii*  s.j  ;  V. 
séance  do  dissection,  213;  — 
(xvii*  S.J:  V.  Vierge  aux  dona- 
tenrs,  252;  —  [xvii'  s.]  :  V.  Elisa- 
beth do  France,  2o:i;  —  [xvii"  s.j  : 
V.  portrait  d'homnio  et  do  femme, 
2o5;  —  [xvii*  s.]  ;  V.  ropas,  255. 

Franc,  —  d'Henri  III  :  V.  monnaie 
d'argent,  11  ;  —  de  LouisXIII,  153. 

Français.  —  V.  costumes  civils  : 
V.  costumes  militaires. 

Françaises,— V.  costumes  civils. 

Franciscains,  ~  [xvp  s.]  :  Y.  ia- 
mille  Posaro,  85;  —  [XVU"  s.]  : 
V,  sculpture  espagnole,  246. 

Franciscaines,  —  [xvi»  s.]  :  V. 
évanouissoment  do  sainte  Cathe- 
rine, 82. 

Fresques.  --  France  :  —  (xvi"  s.j, 
dans  l'église  de  Goiicy-la-Ville, 
115.  —  Itaiie  :  —  [xvi'  s.]  parle 
C'or?'ève  .•  au  couvent  dos  nonnes 
de  Saint-Paul,  à  Parmo  :  Diane, 
82  ;  —  par  B.  Luini  :  la  Nativité. 
h2;  —  par  Michel- A.nge  :  an  palais 
du  Vatican  dans  la  chapelle  Six- 
tine  :  —  le  prophète  Isaïe,  77;  — 
la  Sybille  (le  Delphes,  77;  —  lo 
Jugement  dernier,  7»;  —  par 
liophaël,  au  palais  du  Vatican  — 
dans  la  chambre  de  la  Signature  : 
la  dispute  du  Saint-Sacrement, 
208;  —  l'Ecolo  d'Athènes,  76;  — 
lo  pape  Grégoire  IX  remettant  les 
Décrétales  :  V.  pape,  200;  —  dans 
la  chambre  d'Héliodore  :  la  messe 
de  Bolsènc  {fragment)  :  V.  jeunes 
nobles  italiens,  59  ;  —  aux  Loges  : 
Moïso  sauvé  des  eaux,  G7  ;  —  à  la 
villa  Farnésine,  d'après  les  des- 
sins do  Raphaël  par  Jules  Itomain 
ai Frances':o  Penni  :  fragment  du 
plafond  :  V.  l'Amour  défondant 
Psyché  ;  —  \mv  Andréa  del  Sarto  : 

—  "au  cloître  dos  Récollets,  à  Flo- 
rence :  décollation  do  saint  Jean- 
Baptiste.  83;  —  au  cloître  do 
l'église  de  l'Annonciade,  à  Flo- 
rence :  la  Madone  au  Sac,  83;  — 
par  le  So'ioma,  dans  l'église  de 
Saint-Dominique,  à  Sienne  :  éva- 
nouissement de  sainte  Catherine, 
82;  —  par  L.  de  Vmcj,  dans  le 
réfectoire  du  cloître  do  Santa 
Maria  délie  Gra/.ie,  à  Milan  ;  la 
Cène,  71  ;  —  par  Jean  itUdine,  aux 
Logesdu  Vatican  :  arabesques,  67. 

Frise,  —  émaillée  do  l'hôpital  de 
Pistoie  [xvi"  s.J,  représentant  les 
sept  œuvres  de  Charité  :  V.  cos- 
tumes italiens  «  donner  à  boire 
aux  altérés  »,  57;—  V.  costumes 
italiens  «  donner  à  manger  aux 
affamés  »,  57  ;  —  V.  costumes  ita- 
liens «  soigner  les  malades  »,  57; 

—  V.  costumes  italiens  «  habiller 
les  pauvres  ",  58;  — V.  costumes 
italiens  «  soigner  et  loger  los 
pèlerins  »,  58;  ---  V.  costumes 
italiens  «  visiter  les  prisonniers  », 
58;  —  V.  costumes  italiens  «  en- 
sevelir les  morts  »,  58. 

Frontispice,  —  de  manuscrits:  — 
[xvi=  s.J  ;  cour  de  Charles  VIII,  2  ; 

—  [xvi"  s.]  :  V.  cour  de  Louis  XII  ; 
2;  —  [xvi*  s.]:  V.  tenture  aux 
armes  de  France,  7.  —  De  livres  : 

—  [xvi*  s.]  :  roi  en  son  conseil,  48  ; 

—  [xvi*  s.J  :  V.  paysan,  55;  — 
[xvi'  s.J  :  V.  gravure,  '■)&  ;  —  [xvi* 
s.],  du  Recueil  d'arrêts  notables 
des  cours  souveraines,  210;  — 
[xvii*  s.j,  du  Théâtre  de  la  France 
contenant  les  diversités  des  habits 
par  A.  Bosso  d'après  le  dessin  de 
Saint-Igny  :  V.  noble  et  dame,  12i; 
~  [xvii«  s.],  de  l'exposition  morale 
du  Cantique  des  cantiques,  par 
L.  Gautier,  210. 

Fronton,  —  [xvi«  s.]  :  V.  façade  de 
la  chapelle  de  l'Escurial,  37;  — 
[xvii'  s.J,  de  la  uhapelle  do  la  Sor- 
bonne,  245;—  do  l'église  Sant'- 
Andrea  del  Valle,  à  Rome,  246. 


Fruits,  —  pyramide  (de)  a»  xvii' 

s.]  :  V.  chambre  de  la  collation, 

137  ;  —  V.  bai,  147. 
Funérailles,  —  [xvii'  s.J,  &  la  cour 

tl'Angl'H'MTe,   d'Elisabeth,  50. 
Fusil,  —  fxvii»  s.]. d'Alexis  Mikhai- 

lovitch,  1 94  ;  —  [xvii*  s.],  dit  fusil 

Vauban,  222. 
Fût  de  colonne,  —  [xvi«  s.],  détail 

dos  sièges  échovioaux  de  l'hôtel 

de  ville  de  Kampen,  105. 

G 

Gabions,  —  [xvi"  s.J  :  V.  siôgo,  226. 

Gaine,  —  d'un  couteau  de  chasse  de 
Louis  XIV,  239. 

Galants,  —  [xvii*  s.J  :  V.  noble 
vers  tlKiO,  233. 

Galères,—  espn^no/cs [xvi«  s.J,  230; 
—  royales  de  France  [xv!!*"  s.J  :  V. 
le  Louvre,  etc.,  io2  ;  —  italienne 
[xvnr  s.J  :  V.  Bucontauro,  182. 

Galériens,—  [xvi"  s.]  :  V.  galères, 
23Uj—  [xvil'^  s.J,  150. 

Galeries,  —  [xv,*  s.]  :  V.  habita- 
tion noble,  ::6;  —  [xvi*  s.J,  du 
palais  Farnèse,  à  Rome  :  V.  richo 
habitation,  (il;  —  [xvi»  s.j  :  V. 
cour  du  palais  de  justice  do  Liège, 
105:  —  [xvi"  s.J,  du  Palais  Royal 
à  Cracovie,  115;  —  [xvir  s.]  :  V. 
cour  de  la  mosquée  d'Ahmed,  198. 

Gantelet,  —  [xvr  s.J  :  V.  armure 
maximilienne,  222;  —  [xvi*  s.]  : 
V.  armure  do  François  l"",  219;  — 
''xvi's.JrV.armiiredeHonrilI,  2t9. 

Garçons,  —  V.  costumes  civils. 

Garde  civique,  —  d'Amsterdam  : 
banquet,  170. 

Garniture,  —  de  cheminée  [xvn* 
s.j  :  V.  daine  noble  jouant  avec  un 
abbé,  148;  — [xvii*  s.J;  V.  dame 
se  chauffant,  237. 

Génois,  —  V.  costnmes  civils  ita- 
liens. 

Gènosies,  —  V.  costumes  civils 
italiens. 

Genouillère,  —  [xvi"  s.J  ;  V.  armure 
de  François I",  219;  —  [xvi"  s.J:  V. 
armure  de  Henri  II,  219  ;  —  fxvii* 
s.J  :  V.  armure  de  Louis  XIII",  222. 

Gens  d'armes,  —  compagnie  (de) 
français  [xvi*^  s.]  :  V.  bataille,  225. 

Gens  de  cour,  —  suédois  [xvii*s.j, 
186  ;  —  so  divertissant  à  la  danse 
[xvii*  s.J,  187. 

Gens  de  guerre,  —  détroussant  les 
voyageurs  xvn«  s.].  238  ;  —  pillant 
un  village  [xvii*  s.J,  228. 

Gens  de  qualité,  —  en  France,  à 
la  promenade  [xvii*  s.],  148;  —  à 
l'église  [xvii=  s.],  205. 

Gentilshommes,  —  costumes  ci- 
vils. 

Geôlier,  —  [xvr  s.]  :  V.  lecture,  12. 

Gisants,  — statues  (de)—  [xvi's.J: 
V.  tombeau  de  François  I"',  8;  — 
[xvi'  s.J,  statue  funéraire  de 
Henri  II,  8  ;  —  [xvi*  s.]  :  V.  tom- 
beau de  Louis  XII  et  d'Anne  de 
Bretagne,  91  ;  —  [xvF  s.J  :  V.  tom- 
beau des  enfants  de  Charles  VIII, 
91;  —  [xvi=  s.J  :  V.  statue  funé- 
raire de  Louis  de  Brézé,  92. 

Giulio,  —  d'argent  do  Léon  X 
[xvi*  s.]  :  V.  monnaie,  61  ;  —  de 
Jules  m  [xvi's.J,  60. 

Glace,  ~  [xvii«  s.J  :  V.  chambre  à 
coucher,  130  ;  —  [xvii"  s.]  :  V.  jeu 
du  trou  madame,  137  ;  —  [xvii"  s.]  : 
V.  famille  hollandaise,'  168;  — 
[xvii*  s.J.  V.  intérieur,  236  ;  — 
[xvii»  s.]  :  y.  visite  à  l'accouchée, 
240.  ■ 

Globe,  —  royal  d'Angleterre  [xvi« 

s.J  :  V.  roine,  48  ;  —  impérial  russe, 

d'Alexis   Mikhailovitch  [xvii«  s.], 

191. 

Gobelet,  —  allemand  [xvi'  s.],  104. 

Gondoles,  — tj(în(7ie/i  ne*  [xvi*  s.], 66; 

~[xvin*s.]  :  V.  Buccntaure,  182; 

—  royale  de  France  [xvii«  s.J,  140. 

Gondolier,  —  à  Venise  [xvi"  s.J, 

Ot;  —  \.  gondoles,  66. 
Gorgerln,  —  [xvi*  s.J  ;  V.  armure 

allemande,  t'it. 
Grains,   —    criblage    ot    vannage 
(des),  au  xvi"  s.,  19. 


Graisse,  — co'.irtierg  (de),  parisiens 

Ixvi's.;,  16. 

Gravures  sur  bols,  —  allemandes, 
anonymes  [xvi"  s.j.  —  d'un  recueil 
dordonuonceR  ot  do  procès,  de 
1530  :  scùno  do  justice.  22  ;—  txvi* 
8.1,  portraitde  David  Kandol.'li'3  ; 

—  [xvi*  H.]  :  buste  d'un  sultart  : 
V.  coiffure.  197;  —  [xvi*  s.],  par 
Jost  Amman,  27,  30;  —  [xvi*  s.j. 
par  //ans  Sebald  lieham,  103;  — 
fxvi*  s.],  par  Hwifkmair,  103  ;  — 
fxvi*  s.],  par  Crannch,  26;  —  [xvi* 
s.J,  par  J.  Nicolas  Hogenberg,  25, 
6U;  —  [xvi«  s.J,  par  Hans  Holbein, 
103;  —  [xvi's.j,  par  Ostendorfer, 
22,  26,  27;  —  [xvi*  s.],  par  Hans 
Tirol,  22.  24.  27.  —  Anglaises  :  — 
[xvi*  s.J,  anonymes  :  V.  roi  ea  son 
conseil,  48  ;  —  [xvi«  s.],  extraite  du 
Livre  do  la  Chasse  :  V.  partie  de 
chasse,  50; —  (XVi' s.},  extraite 
de  l'Image  de  l'Irlande  :  V.  magis- 
trats irlandais,  56.  —  Flamandes  : 

—  [xvi*  s.J,  par  y*.  Cock.  197,  198. 
—,  Françaises  :  [xvi'  s.],  ano- 
nymus  :  —  Txvr  s.],   navire,  230; 

—  [.tvi's.J,  noco  de  village,  19;  — 
[xvi"  S.J.  théâtre  au  xvi«  s.,  216; 

—  [xvr  s.J.  siègodeMotz  en  1552: 
V.  camp,  227;  —  [xvi«  s.J.  Chris- 
tophe de  Savignv  présentant  son 
livre  au  duc  de  Nevers  Gonzague, 
90  ;  —  [xvi"  s.],  extraites  de  l'En- 
trée de  Honri  II  à  Paris  en  1549  : 
arc  de  triomphe,  7;  —  décoration 
du  pont  i\otre-Daino,7  ;  —  fontaine, 
7;  —  obélisque,  7;  —  [xvio  s.], 
extraites  de  I  entrée  de  Henri  II, 
à  Rouen,  en  1550  :  —  char  de  la 
Religion,?;  —  char  de  la  Renom- 
mée, 7;  —  [xvi'  s  j,  extraite  des 
Ordonnances  do  la  prévôté  des 
marchands  ot  eschovinage  de  la 
ville  do  Paris  ;  conseil  des  écho- 
vins  de  Paris  en  1500,  16;  — 
compteurs  et  mesureurs  do  bû- 
ches, 16;  —  courtiers  de  graisse, 
16  ;  —  débarquement  des  foins,  16  : 

—  déchargeurs  de  vins,  16  ;  —  jau- 
gcurs  de  vin,  16;  —  maître  des 
uonts,  10  ;  —  transport  des 
nûches,  16  ;  —  transport  du  pois- 
son d'eau  douce,  16;  —  [xvi"  s.J, 
extraite  du  "  Praxis  criminis 
persequendi  »  :  —  citation  faite  à 
son  de  trompe  aux  témoins  d'un 
procès.  12  ;  —  lecture  aux  accusés 
du  prononcé  du  jugement,  12  ;  — 
supplice  des  brodequins,  12;  — 
exécution  des  condamnés,  12;  — 
rue  pendant  la  nuit  au  xvi«  s.,  17; 

—  [xvii«  s.]  :  lit  dt;  justice  au 
Parlement  de  Paris  où  la  reine 
Anne  d'Autriche  fut  proclamée 
régonto,  149;  —  [xvi"  s.J.  par 
liobert  de  Manguier.  11  ;  —  fxvi' 
s.],par  Pen'issiti  et  Tortorel,  d,  10. 
207,  225,  226.  —  lïaiiennes  :  [xvi' 
s.],  par  Jacopo  da  /tarbari,  63;  — 
[xvi"s.],  par  rece//io,59,63,65,66. 

Gravures  sur  cuivre  :  — -  Alle- 
mandes :  —  anonymes  :  —  [xvi* 
s.J  :  bal  à  la  cour  do  Vienne,  21  ; 

—  [xvi"  s.],  proclamation  do  la 
réforme  à  Augsbourg,  23  ;  — 
[xvi"  s.],  arc  de  triomphe,  2t  ;  — 
[xvi"  s.J,  extraites  du  Recueil  de 
costumes  de  Bruin  ;  —  damo  noble 
en  Angleterre,  53;  —  cardinal. 
201  ;  —  bénédictin,  202;  —jésuite, 
202;  —  [xvi"  s.],  extraites  du  Re- 
cueil de  costumes  de  Gaigaières; 

—  homme  du  peuple  hollandais, 
•i'î  ;  —  jeune  (ille  noble  anglaise, 
53  ;  —  damo  noble  anglaise,  53;  — 
marchand  de  Londres.  53;  — ieune 
bourgeois  anglais,  53;  —  bour- 
geois anglais,  55;  —  magistrat  de 
Niiromberg.  28;  —  jeune  bour- 
geoise de  Niiremborg,  28  ;  — 
[xvi'  s.],  extraites  d'un  recueil 
de  costumes;  —  jeune  bour- 
geoise d'Augsbourg,  28  ;  —  nobles 
espagnols,  39  ;  —  dames  nobles 
espagnoles,  39;  —  femme  du  peu- 
ple espagnole.  41;  —  paysanne 
de  Saint-Jacques  de  Gompostelle, 
41;  —  nobles  flamands,  43;  — 
damo  noble  flamande,  43  ;  — 
homme   do   robe  flamand,  43;  — 


marchand  flamand,  43  ;  —  paysan 
flamand.  i3  ;  —  servante  fla- 
mande, 43;  —  domestique  fla- 
mande, 43;  —  homme  du  (>euplo 
hollandais,  43  ;  —  matelot  hollan- 
dais, 44;  —  dame  noble  hollan- 
daise, 43;  —  fcnimo  hollandaise 
allant  au  marché,  41  ;  —  noble  ir- 
landais en  costume  de  guerre,  56; 

—  noble  irlandais,  56;  —  jeune 
garcoD  irlandais  jouant  de  la  cor- 
nemuse, 56;  —  femme  irlandaise, 
56;  —  noble  florentin,  59;  —  de- 
moiselle noble  à  Pérouse,  59;  — 
gentilshommes  etdamcK  iioblcs  à 
S'aples,  60  ;  —  dame  noble  de  Bo- 
logne, 50;  —dame  noble  à  Home, 
60  ;  —  demoisollo  noble  &  Naples. 
CO;  —  domestique  de  Flor**nce, 
60; —  femme  du  peuple  à  Rome, 
60;— paysanne  italienne,  60;  — 
doge  de  Venise,  64  ;  —  sénateur 
de  Venise.  6i;  —  négociant  de 
Venise,  64;  — gondolier  de  Ve- 
nise, 6;;  —  parçaroli,  64;  — do- 
garease  de  Venise,  64;  —  patri- 
cienno  do  Venise,  64;  — nobles 
polonais,  188;  —  dame  noble  polo- 
naise, 188;  —  nobles  russes,  192; 

—  noble  turc,  196;  —femme  du 
peuple  turque.  196;  —  [xvi«  g.J, 
extraites  du  Théâtre  des  cités  du 
Monde  :  —  V.  ville  au  xvi*  s..  17  ; 

—  pont  couvert  à  Meissen,  29;  — 
maison  de  campagne  allemaDdc, 
29;  —  maisons  avec  jardins,  en 
Allemagne,  29  ;  —  Séville  :  V.  ville 
espagnole,  40;  —  hôtellerie  espa- 
gnole, 40  ;  —  paysan  de  Biscaye 
chargeant  son  âne,  42;  — paysan 
de  Grenade  poussant  son  âne,  42; 

—  danse  à  Grenade,  42  ;  — pèche 
du  thon  sur  la  côte  de  Cadix.  42  ; 

—  paysans  dos  environs  do  lluy, 
4i; — Dunkerquo  :  V.  villo  fla- 
mande, 4i;  —  polders  hollandais. 
46  ;  —  Cambrai  :  V.  ville  flamande, 
46  ;  —  carrosses  d'Elisabeth,  50  ;  — 
vente  du  poisson  en  Angleterre, 
55; — paysanne  anglaise,  55;  — 
ouvrier  anglais  venant  puiser  de 
l'eau  à  une  fontaine,  55;  —  Flo- 
rence :  V.  villo  italienne,  61  ;  — 
Tivoli,  62;  —  convoi  de  mules,  eu 
Italie.  62;  —  cueillette  des  olives 
en  Italie,  62  ;  —  soigneur  et  dame 
noble  danois,  183;  —  matelot  et 
paysanne  danois,  183  ;  —  Bergen  : 
V.  ville  norvégienne,  184;  — 
nobles  polonais,  188;  —  noble, 
écuyer  polonais,  190  ;  —  Craco- 
vie :  V.  ville  polonaise,  190;  — 
Buda-Pesth  :  V.  ville  hongroise, 
191  ;  —  nobles  russes  en  costume 
do  guerre,  192;  —  traîneau  russe, 
195;  —  transport  des  bagages, 
227  ;  —  carrosses,  238.  —  [xvii's.J, 
repas  donné  à  la  cour  de  Vienne, 
en  1698,  160;  —  [xvn*  s.J.  opéra 
représenté  devant  l'cuipereur 
Leopold.  à  Vienne,  150;  —  [xvn* 
s.J,  carrousel  donné  à  Vienne  en 
1666,  160  ;  —  [xvir  s.J.  scène  d'in- 
térieur, 161  ;  —  séance  de  la  Diète 
à  Ratisbonne,  en  1640,  162;  — 
[xvii"  s.J  :  école  de  garçons,  214; 

—  [xvii*  s.],  extraites  d'un  Livre 
do  costumes  publié  à  NOremberg, 
en  1669  :  —  flancéc  à  Nilrcmberg, 
159; —  bourgmestre  de  îstirem- 
berg,  159;  —  bourgeoise  de  Nii- 
reniberg.  159  ;  —  bourgeois  do  Nii- 
remberg,  159;  —  servantes  à  Nu- 
remberg, 159;—  noce  villageoise, 
161 .  —  [xvi*  s,],  de  Nenri  Aldegre- 
ve)\  103;  —  [xvi*  s.],  de  Jost  Am- 
man, 26;  —  [xvi*  s.J,  fV Albert 
Durer,  32,  101;  —  de  François 
Hogenberg,  23,  44,  45  ;  —  '  xvu'  s.J. 
des  Mérian,  121,  123.  124,  161,  162, 
173,  184. 

Anglaises  :  —  anonymes  :  — 
[xvi*  s.J,  portrait  d'Elisabeth 
d'Angleterre  :  V.  reine.  47  ;  — 
[xvi*  s.J,  paysan  anglais,  55  ;  — 
[xvn«  s.],  Bourse  rovale  à  Lon- 
dres, 173  ;  ~-  [xvii«  s.^,  procès  de 
Strafford  :  V.  Chambre  des  Com- 
munes,   175. 

Flamandes  :  —  anonymes  :  — * 
[xvi*  s.],  extraites  de  l'Entrée  à 
Anvers  d'Ernest  archiduc  d'Autri- 
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cho,  en  tSDt  :  — habitants,  43;  — 
rue  illuniiaée  à  Anvers,  44  :  — 
[xvi-  8.;,  par  Uoltziut,  107;  — 
'xvi-  s.  .par  Sliadan,ii!t,Hii,iîi; 
—    xvli"  ». ;,  lie  Oheijn,  J.'l. 

Françaises  :  —  anonymes  :  — 
^xvi*  H. '.  la  Chambre  des  Lords, 
Si;  —  fxvi»  8.],  éventail,  234;  — 
extraites  des  Pt^ri^irrinations 
orientales  ;  —  dame  noble  turque 
en  costume  d'intérieur.  196;  — 
filletto  et  ffarconnct  nobles  à  la 
promenade,  196;  —  [xvr  s.],  ex- 
traite du  Recueil  des  arrêts  no- 
tables des  cours  souveraines  : 
frontispice,  SIO.  —  (xvii»  s.]. 
Château  de  Marly,  \3t;  — cour 
de  Franco,  eu  1665,  133;  —  cour 
do  France  en  1676,  133;  —  1« 
grand  couvert,  133; —  carrousel 
'  de  166^  dans  lacour  des  Tuileries, 
141  ;  —  convoi  funèbre  do 
l..ouis  XIV,  146  ;  —  bal  à  la  fran- 
çaise. 147;  —  [ivii*  a.],  enfant 
noble,  147;  —  [xvii>  s.]:  V. noble, 
117;—  [xvii*  s. ^.  noble  en  1649. 
Il"  ;  —  [XTii"  «.),  secrétaire  d'K- 
tat,  147;  —  [xvil»  s.  .  bounherie. 
l^i  ;  —  [xvir  s.],  boulangerie. 
154;—  [xvii'  a.],  cabaret,  144;  — 
(XTii*  s.J.  marclund  de  rubans, 
144;  —  marchande  de  poissons. 
154;  —  atelier  de  tailleur.  15»;  — 
fxvii*  a.],  coursa  de  taureaux  à 
Madrid,  179;  -festin  k  lacour 
de  Charles  XI,  184  ;  —  temple  de 
Charenton.  2o7  ;  —  !xvii»  s.j  :  in- 
llrmerie  de  Thùtal  des  Invalides, 
îi«;  —  réfectoire  de  l'hftlel  des 
Invalides,  i28:—  revue  des  Inva- 
lides, iî»  ;  —  (xvii-  s.)  :  publica- 
tion de  la  paix  en  I6T8,  ii^  ;  ~ 
fxvit*  s.]  :  la  foire  Saint-Germain, 
iai;  —  [xvif  s.J  ;  Louis  XIV, 
Maria-Thérèse  et  le  dauphin  :  V. 
nobles,  S13  :  —  fxvii-  s.j  :  enfanta 
nobles,  ii3;  —  [XTii*  s.]  :  noble 
et  dame  noble,  2.13;  —  [xvii'  ■.]  : 
noble  et  dame  noble.  333  ;  — 
[XVII*  s.J,  préparation  des  fraises. 
Î34;   —  [xvii"  8.]  :    portraits  du 

f^rand  dauphin,  de  sa  femme  et  de 
eura  trois  enfants  :  V.  noble, 
dame  noble,  enfants  nobles,  i.l4; 

—  [XVII*  s.j,  lanterne,  236;  — 
[XTil*  s.],  pi|ie,  239;  —  (xvii*  s.)  : 
portrait  d  Anne  d'Autriche  ;  V. 
femme  en  costume  de  deuil,  241  ;  — 
'xïii'  a.],  extraite  de  l'Art  mili- 
iaire  français  pour  l'infanterie  :  — 
V.  enseign»!  d'infanterie,  220;  — 
salut  del  esponton,  -'io  ;  —  sergent 
d'infanterie,  220;  —  'xvil*  s.], 
extraite  du  Carrousel  donné  par 
Charles  XI  en  1672  :  noble.  187  ;— 
fxvii*  «.'.  extraite  do  rKnlrt'-o  de 
Marie  de  Médicis  dauH  les  Paii-s- 
Bas.en  16:ii4  :  V.  Londroseu  I6;i8, 
173;  —  Ixvii*  «.],  extraites  du 
.Mercure  Galant  de  1678  :  —  dame 
noble,  233;  —  noble,  233;  — 
fxviii' 8.J,  cour  en  17IH),  1.14;  — 
[XYiii*  s.j:  exposition  du  corps  de 
Louis  XIV.  I4C;  —  'xvill*  s.J  : 
{été  populaire  sur  la  Seine,  156; 

—  Ixviii*  s.],  lolarios,  156;  — 
'xviii*  s.],  assemblée  du  clergé  de 
France,  203  ;  —  [xvill*s.J,  l'Opéra  : 
scAne  et  salle,  216;  —  [xviil  s.;  : 
Com,>die  fran»;»ise.  216  ;  —  ixviii* 
n.]  :  noble  et  'Innie  noble,  2  VI  ;  — 
[xvi's.j,  do  Hubert  lloittarl.  23(>, 
'— [xvi*a.J.  d'An///-oM«'/  liu  ferrfau. 
15;  — (XVI*  a.;,  do  Atarr  Durai. 
14;  —  [xïi'a.;.  de/. /'ii/ia,  5;  — 
[XTii*  s.],  d'Arnoii//,  148,  134, 
tu,  23».  —  'xvll*  a.].  A'Àhiattam 
BoMêr.  III.  119,  120,  lit,  124,  12:^, 
20«,  tôt,  316.  217,  318,  233,  216. 
240, 34!:  — [xvii*  i.  u  pmr  Bonnarl. 
138.  1.17,  181,  2»5,'20«,  2117,  218, 
235,341  ;  — 'xvii*».].  par  /'.  flcii- 
'art,  IJI;  —  'xvii"  a.],  par  Châlil- 
Ion.  I2j;—  [xTii*  s.',  par  f.'Aaic- 
etaa,  1.VI.  135,  241;  —  (xvii*  a.J, 
par  /.'<u»/n,  211;  —  (xvii*  s.j. 
par  /tuelianiie.  244;  —  (XTli*  a.), 
par  Firent.  118;  —  [xrii*  s.),  par 
Ffimaserit.  118,  — [xvii*  a, î,  par 
L.  (iaulier,  117,  i»4,  »I0.  IW;  — 
[Xvil*  a.;,  par  Ou*rard.  132,  154, 
157,   17»,  203;    -     ivir  s  i,    p.sr 


Bumbelot.  239;  —  xvii'  s.  i,  par 
Lagniel,  158,  213  ;  — Ixvii*  s.],  par 
Landry,  154;  —  (xvii*  s.l.  par  Mi 
chel  Lattie,  235;  —  fxvn*  s.\  par 
Leblond,  234:  —  ;xvii*  s.],  pârie- 
paulre,  127,  139.  143,  145,  146,  147, 
153.  183.  204,  217:  -  fxvu*  a.], 
par  ieroux.  158.  206;  —  par  J/a- 
rietle,  148,  157,  237  ;  —  [.xvii*  s.). 
par  D.  ilarot,  236;  —  [xvii*  s.J. 
par  .Meunier.  178;  —  [xvii*  s.],  par 
Mancornet,  U2 ;  —  [xvii*  s.J,  par 
Xanteuil,  251  ;  —  [xvii*  s.",  par  A. 
Perrife,  151,  152;  —  [xv.l*  s.],  par 
G.  Pérelle,  128,  129,  131,  1(2,  148  ; 

—  [XVII*  s.],  par  Sébattien  Leclere, 
136.  150,  212,  225,  287,  Î4t:  — 
[XVII*  s.i.  par  de  de  Saint-Jean. 
147;  —  fxvil*  s.],  par  Serin.  219; 

—  [xvii*  s.]  par  /.  Sileettre,  139. 
140,  1(3,  14i.  218.  238;  —  'XVII* 
s.],  par  A.  Trouvain,  137,  U9,  JI7. 
239;—  fxvil's.],  par  Vn/i-a«.  239. 

Hollandaises  :  —  anonyme»  :  — 
[XVII*  9.  ,  port  d'Amsterdam,  169; 

—  [.wn*  s.;,  théâtre,  216;  — 
^xvii' s.;,  extraites  de  la  Galerie 
du  Mon(te  ;  —  pavsans  russes,  192  ; 

—  plan  du  Kremlin,  193;  — 
réception  d'un  ambassadeur  par 
un  tsar  russe.  194  ;  —  vue  do 
Samara  :  V.  ville  russe.  195;  — 
repas  de  noce  en  Russie.  195;  — 
[xviii*  8.1,  extraites  du  nouveau 
théâtre  d  Italie;  —  place  Navoua, 
à  Rome,  181  ;  —  le  Biicoiitaurc. 
182;  —  [xvi*  s.|,  par  Luea»  de 
Leyde.  107;  —  [xvii*  t.).  par  Ro- 
main de  Hooglte.3^,  175;  — [xvil* 
«.).  par  Crispiu  de  Patte,  48,  119, 
209,  211,  213,214,  239;- fxvil's. J, 
par  Philippe,  174  ;  —  [xvii*  s.],  par 
Visteher,  Ho;  —  [xvii*  s],  par 
Wilten,    192. 

Italiennes  :  —  anonymet  ;  — 
[XVI*  s.J  :  concile  do  Trente.  203; 

—  [xvii*  s.J,  cortège  d'un  pape, 
199  ;  —  [xvil*  s.J.  cortège  du  doge 
de  Venise,  182;  —  [xvi*  s.J.  par 
BerteW.  68  ;  —  [xvi*  s.],  par  Ber- 
tetli,  238  ;  —  [xvi*  s  J,  par  Lafreri, 

[xvi*s.J,  par  3/ar/*-.4fi/omc, 

[XVI*  s,],  par  Terzi.  22;  — 

a.J.  par  Sttfano  drlla  Bella. 

188  ;  —  Jxvil*  i.l,  par  F.  Oreuter, 

200;  —  [xvil"  ».].  par  7'amiiirini, 

181. 

Polonaise  :  —  [xvn*  s.],  par 
Ziarnko  le  Polonait,  1 20, 

Suédoises  :  —  anonymet  :  — 
[xvii*  s.J,  extraites  de  la  Suède 
antique  et  moderne  —  chAtoau 
royal  deCarIberg,  185:  —  Almers- 
taak  :  V.  paysage  suédois,  186;  — 
Stockholm  :  V.  ville  suédoise,  186  ; 

—  gens  de  cour,  186;  —  église, 
186  ;  —  rue  à  Stockholm,  186;  — 
château  do  .Stesainge  :  V.  habita- 
tion noble,  187;  —  [xviK  s.J,  par 
Swidde,  187. 

ToA<)<iue«;[xvii*8.1,par  Weuzel 

Hollar,  175. 
Oramrei    à  l'eau-torte,  —    V. 

Eau-(orte. 
Oreltlar.  —  (xvi*  a.)  :  'V.  lecture 

aux   acciiséa,  IX;  —  V.  supplice 

des  brodequina.  13;  — du  tréaor 

du  roi  [xvf  s.J,  11, 
Orll.  —  [xvil*  a.]  :   V.  divertisse- 
ment, 137. 
Olilla  —  do  la  galerie  d'Apollon. au 

I.ouvro  :  [xvil*  s.J  :  fragment.  260. 
Oroe.—  de  Krançoia  II  :  V.  monnaie 

d'argent.  11. 
Ouèiidon.  —  Ixvii»  s.J  :  V.  dame 

noble,  235:  —  V.  jeu  d'échecs,  3.19. 
Oulmpe.  —  [xvil*  s.J  :  V.  famille 

bourgeoise,  124. 
Oultara.  —  [xvi*   s.J  :  V.  portrait 

da  Jaan  de  bintevllle,  lOi. 

H 

B,  —  majuscule  fxvrs.J  :  V.  mono- 
gramme. 48. 

Babit,  —  fxvii*  i.l  :  V.  noble  vers 
1675.  14'!  ;  —  txvii*  S.J  :  V. 
gens  de  qualité.  I4S:  —  'xvil* s.): 
V.  noble.  213  ;  —  (xvn*  s.j  :  V. 
noble  en  habit  d'hiver.  333  '  — 
'\\:i--       V    cour  on  1700.  131; 


62; 
87; 
[xvii* 


— •  do  ville  de  dame  [xvn*  s.J  ; 
V.  dame  uohlo,  vers  16";î,  117. 
Habitations.  —  AUemagiie  .-  — 
noble  :  [xvi*  s.^  :  cour  du  chîk- 
teaii  de  l'iassenberg.  près  Culin- 
bach,  en  Kranconie.  26:  —  bottr- 
yeoise  [xvi*  s.j,  â  Nuremberg, 
29.  -  AOfflelerre  .-  —  nobitt  :  — 
à  la  campagne  [xvi*  s.J  :  château 
de  Buricigh,  Tti  ;  —  à  la  ville; 
[XVI*  s.J,  maison  dite  de  la  reine 
Klisabeth,  à  Conway,  54  ;  — 
paysannes  :  [xvi*  s.J,  55.  —  Es- 
pagne :  —  noble  :  ■  xvi*  s.  i,  maison 
de  I^ilato,  à  Sévillo  ;  cour,  40.  — 
Flandres  :  —  rillageoite,  [xvn* 
s.J  ;  V.  ferme,   166.  —  France  : 

—  noble  [xvil*  s.] ,  château  ilc 
Sceaux,  148;  —  bourgeoise  [xvi* 
s,]  :  d'Kcoville,  A  Caen,  17;  — 
[xvi*  s.J,  maison  k  Lisieux,  17;  — 
[xvii*  a.J,  intérieur  (d'une)  :  V. 
divertissement  du  Roi  boit,  157. 

—  Italie  :  —  riche  :  —  [xvi*  s.J  : 
palais  Gondi.  â  Florence.  61  ;  — 
[XVI*  s.J,  palais  Farnèse, à  Rome: 
cour,  61.  —Suéde.— iioWa;  [xvn* 
s.J  :  château  de  Stesainge,  187. 

Baohe,  —  d'armes  [xvi*  s.],  323. 

Hachette.  —  [xvi's.J  :  V.  gondo- 
lier, 64. 

Hallebarde.  —  [xvrs.J,  223;  — 
xvi'  8.1  :  V.  hallebardier,  48;  — 
(projet  de  'fer  de),  par  L.  de 
Vinci.  72:  —  |xvii*  s.J.  suisse. 223. 

Hallebardier,  —  anglais  [xvi*  s.J. 
48  ;  —  (xvn*  S.J,  royal  français  ; 
V.  Henri  IV  touchant  les  écrou- 
elles.  118. 

Harnachements.  —  de  chevaux 
ixvrs.i  ;  V.  armée  de  Charles- 
Quint,  37  ;  —  V.  chasse  royale, 
i>;  —  [Xïi*s.J  :  V,  noble  hongrois. 
191  ;  —  [XVI*  s.J  :  V.  magistrats. 
60;  —  [xvn*  s.J  :  V.  noble,  18»; 

—  [xvi*  s.J  :  V.  miniature,  1  l.'i  ;  — 
de  cavalier  sous  Louis  XIII,  223. 

Hausse-col,  —  de  Louis  XIII,  iii. 
Hautbois.  —  [xvn*  s.J.  218. 
Haut  de  chausses,  —  [xvi*  a.J  ; 

V.  jeune  noble.  64;  —  Ixvi»  s.)  ; 

V.    noble.  232;   —   [xvn*  a.J  :  V. 

costumes  nobles,  117;  —  [xvn* s.J. 

bouffants  :  V.  costume  noble,  118; 

—  ;xvn*  s.j  :  V.  noble,  174. 
Haut  relief.  —  [xvn*  s.J,  en  mar- 
bre do  I'.  Pugot  :  Alexandre  et 
Diogèno,  217. 

B6raut,  —  Allemagne  :  —  impérial 


Ixvi's.j,  22; 


-impérial  [xvi*a.J 


entrée  de  Charlea-Quint. 25.— 
Angleterre  : —  [xvii*  s.J  :  V.  funé- 
r  illesâ  la  cour  d'Angleterre,  50  ; 
—  [xvn*  s.J,  173.  —  Etpagne  :  — 
Jxvi's.J,  35.  —  fronce;  —  |xvi* 
ii.J  :  V.  citation,  12  ;  —  [xvn*  s.J  : 
V.  cérémonies,  229. 

Hermines,  —  (xvi*  a.]  :  V.  mono- 
grammes, 7  :  —  [xvi*  a.]  :  V.  bla- 
son de  Philippe-Kmmanael  de 
lorraine,  15. 

Héron,  —  chasse  (au),  au  xvi*  a..  36. 

Herse,  —  [xvi>s.J:V.  semailles,  30. 

Heurtoir.  —  j  xvi*  s.l,  97. 

Hollandais,  ~V.  costumes  civils. 

Hollandaises  :  —  V.  ooetumea 
civils. 

Homme,  —  (tête  do  jeune)  —  par 
L.  lie  Vinci,  73. 

Homme  de  loi.  —  cabinet  (d'on) 
en  Franco  | xvn* s.J.  12:.. 

Bommesderobe:  -  V.  costams* 
civils  bourgeois. 

Bongrols:  -  V  costumes  ci  vlla  : 
V,  costumes  militairae. 

Bongrolsea  ;  —  V.  costumes  ci- 
vils. 

Bâpltal,  —  de  la  Charité  [xvii>a.J. 
206  ;  —  (XVII*  a.J  :  V.  infirmerie  do 
l'h6lel  dos  Invalides,  218  ;  —  f  xvi* 
s.\  lit  (d')  :  V.  costumes  itsliess 
•  soigner  les  malades  »,  57. 

Borloge,  —  allemande  { xvi*  a.  J.  101  ; 
--  nnglaita  [xvi*  s  J  ;  V.  famille 
noble,  5t  :  —  française:  V,  cartel, 
359  ;  —  hollandaise:  (xvn*  a.J  :  V. 
femme  hydropique.  354, 

ftosploe,  —  :  V.  hôpital,  206. 


Bôtel,  —  d'Eeocille,  k  Caen  fxvi* 
s.J  :  V.  riche  habitation  bour- 
geoise, 17  ;  —  d'Aitmont,  A  Paris 
.XVI* s.J.  cour.  246. 

BAtel  de  ville.  —  Allemagne:  — 
[XIV*  s.J.  i' Hallierstadl  :  V.  place 
du  marché,  29  ;  —  ^xiv*  s.j,  do 
Francfort-sur-le-ittin  :  V.  ville 
allemande,  161:  —  Ixvi*  s.J,  de 
Coloone  :  porche,  9»  :  —  [xvi*  s.J, 
de  Poten,  19ti.  —  Espagne:  — 
■  XVI*  s.J,  do  Saille  ;  façade,  40. 

—  Flandres:  —  [xvi*  s.).  d'An- 
vert  :  façade,  46.  —  France  .•  — 
[xvn*  s.j,  de /"aria,  123.  —  Hol- 
lande .•  —  [xvi*  a.J,  do  l^de  : 
façade.  105. 

Batellerie,  —  espagnole  [xvi*  s.J, 
m. 

Botte.  —  [xvi*  a.J  :  V.  paysans  dos 
environs  de  Huy,  44  ;  —  [xvi*  s.J  : 
V.  famille  de  pauvres  gens.  107  ; 

—  (xvn*  8.  J  :  V .  cabinet  d'un 
homuio  de  loi.  12S  ;  —  (xvn*  a.J, 
en  bois  :  V.  servantes  à  Nurem- 
berg, 159  ;  —  [xvn*  s.J  :  V.  mar- 
chande de  poissons.  154. 

Boue,  —  (xviii.  s.J:  V.  paysan,  15". 

Bonsaaax,  —  de  paysans  [xvi's.]  : 
V.  payaan,  20. 

Bcuitse  de  cheval,  —  fxvi*  s.l  : 
V.  entrée  royale.  2  ;  —  Jxvi*  s.J  : 
\'.  gcntilsliomiiies  se  rendant  au 
l.,ouvre.  13  :  —  (xvi*  s.j  :  V.  capi- 
taino  do  lansquenets.  27  :  —  [xvi* 
s.J  ;  V.  cavalier  «n  cfntumo  de 
tournoi,  27:  —  [xvi's.j  :  V.  prince 
porté  en  litière,  27;  —  [xvi»  a.J  : 
V.  Bccau.  33  ;  —  [XVI*  s  ]  :  V.  page, 
49;  —  (XVII*  s.j  :  V.  dame  noble. 
177:  —  [XVII*  s.j,  189  ;  —de  deuil 
,ixvii*  s.J  :  V.  funéraillea,  50;  — 
V.  convoi  funèbre.  146. 

Bulsaler.  —  au  Parlement  de  Pa- 
ris [XVI*  s.J  :  V.  famille  bour- 
geoise, 17. 


Icône,  —  russe  [xvn«  ».]  :  'V.  clergé 
russe,  192. 

Ile.  —  des  lagunes  do  Venise  [xvi* 
t.],  «3. 

Illuminations,  —  (xvi*  a.]  :  V, 
rue  illuminée,  44  ;  —  [XVll*  s.],  sur 
le  grand  canal  au  château  de 
Versailles,  143;  —  (xvil*  s.]  :  V. 
représentation  théâtrale,  143, 

Imprimeurs.  —  jeton  en  plomb 
iilcs\  de  Paris  (XVI*  s.J,  210. 

Imprimerie,  —  flamande  [xvi*  s.], 
-MO. 

Intlrmerle.  —  do  l'hospice  do  In 
Charité  xvil*  a  1.206;  —  de  l'hà- 
lel  dcB  Invalides  [xvn*  a.J,  228. 

Infant.  —  ixvii*  s.J,  176;  -  (xvil* 
s]  :  V.  noble  espagnol,  177, 

Intante,    -  ;xvn*  s.;,  176. 

Infanterie.  —  française  :  —  ser- 
gent (d')  (xvn*  a.j,  220;  — 
enseigne  (d")  [xvn*  s.J,  220  ;  — 
espagnole:—  épée  (XTil*  s.J,  324. 

Ingénieur,  —  offlcier  fl'anoais 
[xvil*  a.J,  320. 

Intérieur,  —  .Allemagne  :  —  eai- 
linexvi*  s.J.  31  ;  —  riche  [XVI« 
a.]  :  V.  chambre   A  coucher,  31; 

—  (XVII*  a).  161.  —  Angle- 
terre .•  —  [xvn*  s.J,  royal  :  V. 
repas,  174;  —  noble  (xvi*  a.J  :  V. 
famille  noble,  54.  —  Flandres  : 

—  riche  [XTII'S.l,  165;  —  ri//rt- 
geoii  (xvil*  s.J  :  V,  payaan  mu- 
aiclen,  351.  —  Pnaca  :  —  royal 

—  (XVI*  a.)  :  V.  cour  d'Anne  de 
Bretagne.  3  ;  —  [xvi*  a.J  :  V. 
chambre.  10;  —  [XTii*  a.J:  V. 
création  dea  chevaliers  do  I  Ordre 
do  Saint-Louis.  1.13.  —  Biche  :  — 
(x»l*  a  1  :  V.  gravure.  96  :  —  [xvi* 
a.J.  al  rejias.  236:  —  (x»ni*s.): 
V.  bal.  121  :  —  Ixvil'a.)  :  V.  bal, 
147  ;  —  (xvn*  s.  ],  236.  —  (xvn*  s.J  : 
V.  visite  A  l'arcouchée,  340.  — 
SimpU  :  —  (xvn*  s.J  :  V.  école  de 
garcona.  Si5;  —  (xvii*  a.J:  V. 
école  de  flllea.  213;  —  [xvi*  «.],do 
tisserand,  18.  —  Pauvre  :  — 
[XVII*  a,),  125;  —  (xvn*  s.J,  l»«, 

—  Vitlngeoii  [xvii*  ».  1  :  V.  le  diver- 
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tissomcnt  du  Roi  boit,  157.  — 
Hollande  :  —  rirhe  :  —  jxvi'  s.^, 
41)  ;  —  [xvii'  s.]   :  V.  foinillo,  KiH  ; 

—  [xvii*  s.],  172;  —  [xvir  s.]: 
V.  fcmnio  hydropiqiie .  i!;i4.  — 
Simple  :  —  fxvii»  8  |  :  V.  iamillo 
hollnndaisft.  171  ;  —  [xvii'  s.")  :  V. 
famille  hollanditiso,  ni  ;  —  ixvii' 
8.]  :  V.  atelier  de.  tailleur,  171.  — 
Viltaf/POJs  —  [xvii«  8.T  :  V.  chau- 
mière hollarifiaise,  17:2.  —  Russie: 

—  [xvii"  s.]  :  V,  repas  de  noce, 
195.  —  Turquie: —  de  la  mos- 
quée du  sultan  Ahmed,  à  Cons- 
tantinople  [xvii'  s.  |.  108. 

Irlandais,  —V.  costumes  civils: 
V.  costumes  militaires. 

Irlandaises,  -—  V.  costumes  ci- 
vils. 

Investiture.  —  des  pays  h(5rédi- 
taires  d'Autriche,  coniVrèo  par 
Charles-Quint  à  Ferdinan'I  PS  :i4. 


Jambières,  —  [xvi*  s.]  :  V.  noble 
irlandais.  56  ;  —  [xvi"  s.  )  :  V.  ar- 
mure de  François  I",  211)  ;  —  [xvi" 
s.]  ;  V.  armure  de  Henri  II,  l'I'J  ; 
—  fxvi^  s.]  :  V. armure  allemande, 

on-} 


Janissaires.  —  [xvi'^s.],  I'.i8;  — 
[xvP  s.],  groupe  (de)  :  V.  cortè<^e 
du  .sultan,  197  ;  —  [xvii*  s.],  196; 

—  [XVI'  s.  I,  chef  (des)  19fi. 
Jaugeurs,  —  de  vin  [xvi»  s.J,  pari- 
siens, 10. 

Jardins,  —  Allemagne  :  —  [xvi* 
s.j  ;  V.  maisons,  29.  —  Espagne  : 

—  [xvii'  s.],  lUi  palais  il" Aroniucz, 
178.  —  France:  —  [xvi*  s  j  :  V. 
résidence  noble,  15;  —  [xvf"  s.]  : 
V.  préparation  de  la  soie,  18  ;  — 
[xvii*  s.],  du  château  de  Fontaine- 
bleau: promenade  de  la  cour  le 
lonjf  du  grand  canal,  139  ;  — 
fxvii"  s.j.  du  château  de  Marly, 
132;  — [xvii' s.l,  du  château  de 
Versailles  :  —  128,  H9,  i:n  ;  —  V. 
bassin  d'Apollon,  i:U;  —  bos* 
quet  des  fontaines,  131;  —  V. 
courses  de  bagues,  143:  —  V. 
collation,  144  ;  —  le  grand  étang  : 
V.  représentation  théâtrale,  il'».  ; 

—  grand  canal  :  V.  illuminations, 
115;  —  V,  grand  Trianon,  132.  — 
Italie  .-  —  [xvi^  s.],  d'une  maison 
de  cam[iagne  vénitienne,  66:  — 
Boboli,  à  Florence  [xvi"  s.],  fon- 
taine :  V.  l'Océan  et  les  fleuves. 
81.  —  Suède  :  ~-  [xvii*  s.],  du  châ- 
teau do  Carlbeif/  :  V.  château 
royal.  185;  —  [xvii*  s.],  du  châ- 
teau do  Stesainge  :  V.  habitation 
noble,  187. 

Jésuite,  —  [xvi'a.],  202, 

Jeton,  —  en  plomb,  —  des  libraires 
de  Paris  [xvi"  s.],  210  ;  —  des  im- 
primeurs de  Paris  [^xvi"  s.],  210. 

Jets  d'eau,  —  [ww  s.]  :  V.  châ- 
teau de  Versailles,  12'.';  — [xvii" 
s.]  :  V.  bassin  d  Apollon,  131;  — 
[xvn*  s.]  :  V.  fontaine.  l,il;  — 
[xvii*  s,]  :  V.  promenade  de  la 
cour,  139. 

Jeu,  —  de  billard  [xvn«  s.],    137; 

—  de  cartes  [xvii«  s.j.  i37;  —  du 
cerf  volant  [xvii*  s.],  239  ;  — 
d'échecs  [xvii'  s.].  239;  —  royal 
des  forti/îcatiojis  [xvii«  s.]  :  V.  le 
duc  de  Bourgogne,  le  duc  d'Au- 
jou  et  le  duc  do  Berry,  138;  —  do 
l'oi-son  [xviii*  s.]  :  V.  tête  popu- 
laire, iSfi  ;  —  de  paume  [xvii*  s.], 
239;  —  de  trictrac  [xvu"  s.j,  138; 

—  du  trou  madame  [xvii*  s.],  137  ; 

—  de  volants  [xvii=  s.j.  239. 
Joute,   —  à  la   cour  d'Henri  VHI 

[xvi»  s.],  49  ;  —  sur  l'eau  [xvi's.]: 
:  V.  tapisserie,  90;  —  sur  la  Seine 
[xviii»  s.]  :  V.  fête  populaire,  156. 

Jubé,  —  nllemand  [xvi"  s.]  :  V. 
rhœurde  l'églisedes  l'Vanciscains 
à  Inusbruck, 98 

Jubilé,  —  cérémonie  de  l'ouvor- 
turo  et  do  la  fermeture  de  la 
Porte  sainte,  à  Saint-Pierre  do 
Rome,  lors  de  la  célébration  (du) 
au  XVI*  s.  :  V.  médaille,  199. 


Juge  —  anglais:  —  [x\'i*  s.],  52  ; 
—  [XVII'  S.J,  175. 

Justaucorps,  —  [xvu'  s.]  :  V.  cour 
en  1676,  163. 

Justice,  —  épée  (de)  anglaise  fxvi* 
8.]  :  V,  reine,  48;  —  lit  (de)  au 
parlement  <lo  Paris  [xvu'  s.], 
141»;  —  main  (de)  au  xvi's.  ;  V. 
costume  de  cérémonie  den  rois 
de  France,  1  ;  —  scène  (de)  en 
Allemagne  [xvi«  s.j,  22. 


L,  -—  majuscule  [xvi*  s,]  :  V.  niono- 

gramnies,  7. 
Laboratoire.  —  [xvii'  s.],  212. 
Laboureurs.  —  de  Bagncux  [xvi' 

s.;,  n;. 

Labyrinthe,  —  [xvi*  s.]  :  V.  jar- 
dins d'une  maison  do  campagne 
vénitienne,  66. 

Lampe,  —  en  ferronnerie  de  Vin- 
cenzo  Possenti  [xvi'  s.],  87;  — 
[xvii'  s.],  à  bec,  ï36. 

Lances,  —  [xvi'  s.]  :  V.  armée 
de  Charles-Quint,  37;  — [xvi's].  ; 
V.  noble,  56;  —  [xvi'  s.]  :  V. 
écuyer,  189;  —  de  tournoi  [xvi« 
s.]  :  V.  cavalier,  27  ;  —  do  carrou- 
sel [xvii«  s.],  222  ;  —  projet  de  fer 
(de)  par  Ij.  de  Vinci,  72. 

Lansquenets,  —  [xvi*  s.],  22  ;  — 
[xvi"  s.]  :  V.  prince,  27  ;  —  cajù- 
taine(de),  27. 

Lanterne,  —  [xvn*=  s.].  236. 

Lanterne.  —  [xvi*  s.]  :  V.  riclie 
habitation  bourgeoise,  17  ;  —  f xvi' 
s.|;  V.  façade  de  la  chapelle  de 
rKscurial,  .37  ;  — -  [xvii"  s.  J.  de  la 
chapelle  de  la  Sorbonne,  245  ;  — 
[xvn'  S.J  :  V.  façade  du  château 
de  Maisons-Laftîtte,  245;  —  [xvu* 
s.],  de  la  cathédrale  de  Saint- 
Paul  à  Londres  :  V,  architecture 
anglaise,  246- 

Laquais,  —  [xvi's.]  :  V.  chaise  à 
porteur,  238;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
dame  noble  vers  1675,  147;  — 
[xvii'  s.]  :  V.  président  ù  mortier, 
150;    —  [xvii's.")  :  V,   noble.  1S7. 

Lavis.  —  V.  dessins  au  lavis. 

Lecture,  —  aux  accu.sé.s,  par  le 
grel'rier  du  tribunal  du  prononcé 
du  jugement  [xvi's.],  12. 

Léopard.  —  d'Angleterre  :  V.  ser- 
g-'iits  d'armes,  50. 

Lettres  de  navigation,  —  [xvu* 
s.],  153. 

Liard,  —  de  François  !"■  :  V. 
monnaie,  7. 

Libraire,  —  boutique)!  (de)  en  Ita- 
lie [xvu' s.]  :  V.  potier,  181;  — 
à  Paris,  dans  la  galerie  du  Palais 
[xvu*  s.j,  209;  —  Jeton  en  plomb 
(des)  à  Paris  [xvi's.j,  210. 

Lice,  —  [xvi'  s.]  :  V.  tournoi,  5. 

Lin,  —  femmes  rouissant  (du)  on 
Allemagne  [xvi'  s.]  :  V.  tapis- 
serie, 10*. 

Linceul,  —  mort  dans  (son)  auxvi' 
s.  :  V.  costumes  italiens  «  eose- 
velir  les  morts  »,  58. 

Lit,  —  Allemagne  :  —  [xvi'  s.j  :  V. 
chambre  à  coucher,  31  ;  —  [xvu» 
s.]  ;  Y.  scéno  d'intérieur,  ItJl.  — 
Flandre  :  —  [xvi*  s.],  lOS.  — 
France  :  —  [xvi«  s.],  237  ;  —  [xvi' 
s.]  :  V.  chambre,  10;  —  [xvi's.]  : 
V.  intérieur  et  repas,  236  ;  — 
[xvir  s.],  de  Louis  XIV  :  V. 
chambre  à  coucher,  130;  —  [xvu' 
S.J  :  V.  intérieur  de  pauvres  gens, 
115;  —  [xvu"  s.]  :  V.  école  de 
filles,  215  ;  —  [xvu'  s.]  :  V.  inté- 
rieur, 236  ;  —  [xvu'  s.]  :  V. 
chambre  à  coucher,  236  ;  —  [xvu' 
s.]  :  V.  visite  ù  l'accouchéo,  210; 
—  [xvui'  s.]  :  V.  création  de  che- 
valiers, 135.  —  Italie  : —  [xvi's.]  : 
Y.  costumes  italiens  «  soigner  et 
loger  les  pèlerins  »,  .'iS.  —  Hol- 
lande :  —  [xvu"  s.]  :  V.  intérieur 
hollandais,  172.  —  Funéraire:  — 
[xvi'  s.]  :  V.  exposition  du  corps 
de  la  reine  Anne.  8  ;  —  [xvi'  s.j  : 
Y.  co.s!tumes  italiens  «  ensevelir 
les   morts  »,    58.    —    D'hôpital  : 


—  [xvi»  s].  :  V.  costumes  italiens 
«  soigner  le»  malades  n.  57  :  — 
[xvu'  rt.J  :  V.  hôpital.  206  ;  — 
[xvu' s.^  :  V.  intirincric,  221*.  — 
De  para'le  :  —  [wn*  a.]  :  V.  expo- 
sition du  corps  de  l^ouis  XIV, 
U6. 

Lit  de  Justice,   au  PaHomoDt  de 

Paris,  [xvir  s.],  149. 
Litière,  —  [xvi'  s.j  :  V.  prince,  27; 

—  [xvi's.]  :  V.  cortôgo  de  la 
reine  Elisabeth,  47  ;  —  [xvi'  s.]  : 
V.  cour  do'  France  en  voyage,  6  ; 

—  [xvi'  s-l  :  V.  cour  pontitlcalo, 
200;  —  [xvii's.j  :  V.  cortège 
d'un  pape.  199  ;  —  [xvi*  s.j  :  V. 
cortège  d'une  mariée  turque,  196. 

Logea,  —  [xvu*  s.;  :  Y.  théâtre,  216. 

Loggia,  —  du  campanile  do  Saint- 
Marc,  à  Venise  [xvi*  s.."'  ;  V. 
bibliothèque  Saint-Marc,  70. 

Ix>rd.  ~  V.  costumes  nobles 
anglais. 

Lord-maire,  —  do  Dublin  [xvi's.'J: 
V.  magistrats  irlandais,  .56  ;  —  de 
Londres  fxvi'  s.j  —  51  ;  —  Y. 
Kdouard  VI,  48. 

Lords,  ~  chambre  (dos)  au  xvi'  s., 
52;  —  [xvu'  s.  ],   175. 

Loterie,  —  [xviii'  s.],  156. 

Loup,  —  [xvn'  ft.]  :  Y.  masque,  234. 

Lucarne.  —  [xvi'  s.]  :  Y.  riche 
habitation  bourgeoise,  17  ;  — 
[xvu«  S.J  :  Y.  maison  de  la  place 
Koyalc  à  Paris,  2i5. 

Lumière.  —  pyramide  (de)  —  au 
xvu'  s.  :  Y.  festin,  U5  ;  —  :  V, 
festin,  185. 

Lunettes,  ~  {xvu'  s.]  :  Y.  ré- 
gentes, 167. 

Lustre.  —  [xvi'  s.]  :  V.  chambre 
de  Phillippo  H,  36  ;  —  [xvu'  a.]  : 
V.  bal.  147  ;  —  [xvu'  s.]  :  Y. 
repas,  160;  —  [xvu"  s.]  ;  Y.  repas, 
174:  -[xvn' S.J  :  V.festin,  185:  — 
[xvu*  S.J  :  Y.  femme  hydropique, 
25t  ;  —  [xviip  S.J  :  Y.  réception  à 
la  cour,  135. 

Luth,  —  [xvu'  S.J  :  Y.  concert  da- 
iiiateiirs,  218. 

Machine.  —  de  théâtre  [xvu'  s.j  : 
V.  décor  d'Opéra.  218. 

M 

Maçons,  —  français  [xvi'  s.],  90. 

Magistrat,  —  allemand  de  Niirom- 
berg  [xvi'  s.].  28;  —  flamands, 
d'Anvers,  séance  du  conseil  (des) 
au  XVI'  s.,  4V  ;  — florentin  [xvi* 
s.],  59;  —  français  [xvi'  s.j  :  Y. 
lecture  aux  accusés,  12;  — irlan- 
(^a(.î  [xvi'  S.J.  56;  —  italiens  de 
Bologne  fxvi'  s.j.  60.    • 

Main  de  justice,  —  [xvi*  s.j  :  Y. 
costume  de  cérémonie  des  rois  de 
France,  1. 

MaiUot,  —  enfant  dans  (son),  au 
XVI'  S..  240  ;  —  [xvr  s.j  :  Y.  nour- 
rioe,'96. 

Maisons,  —  Allemagne  :  —  de 
ville:  —  [xvr  et  xvu's.Jtà  Franc- 
fort-sur-ie-Mein  :  Y.  ville  alle- 
mande, 161  ;  —  [xvi*  S.J  à  Nu- 
remberg, 29;  —  avec  jardins 
[xvi*  s.].  29;  —  de  campagne  : 
fxvi'  S.J,  29  ;  —  villageoises  : 
[XVI'  s.]  :  V.  campagne  aux  envi- 
rons de  Nuremberg,  32.  —  Angle- 
terre :  de  ville  :  —  [xvi'  s.j,  dite 
de  la  reine  Klisaheth,  à  Conway  : 
Y.  habitation  noble,  54  ;  —  à 
Londres  [xvi*  s.j  ;  V.  marché 
d'Eastcheap,  51;  —  [xvu' s.],  à 
Londres  :  Y.  Londres  en  1638, 
173.    —  Espagne  :  —  de  ville  ,* 

—  (xvi*  s.],  de  Pilate,  à  Séville  : 
cour  :  V.  habitation  riche,  40  ;  — 
[xvi«  s.],  de  riufante,  à  Sara- 
gosse,  109.  —  Flandres  :  —  de 
ville  :  —  [xvi'  s.],  à  Anvers,  dite 
de  Charles-Quint  :  façade,  46;  — 
{xvi«  s.],  à  Anvers  :  Y.  rue  illu- 
minée, 44  ;  —  [xvu'  s.],  à  Anvers  : 
Y.  arquebusiers  d'Anvers,  164;  — 

ixvi'  S.J,  à  Hasselt  :  Y.  ville  des 
*ays-Bas,  45  :  — ■  villageoises  :  — 
[xvi*  S.J  :  V.  Adoration  des  Mages, 
106;  —    [xvu'  S.j  :   Y.  négocia- 


tions, 229.  —  France  :  de  ville  : 
[xvi*  8.1.  à  Lisioux  :  Y.  habitation 
ordinaire  bourgeoine.  17;  —  [xvi' 
s.j.  à  OrléauH  :  façade,  8»  ;  — 
[xvi"  B  ],  k  Paris,  sur  le  pont 
Notre-Dame  :  V.  décoration  du 
pont  Notre-Dame,  7  ;  —  'xvi*  ».], 
dite  de  Diane  de  Poitiers,  à 
Rouen  :  façade.  89  ;  —  fxvi'  ».J  : 
Y.  tournoi,  5;  —  [xvi«  s  ]  :  V, 
rue.  17;  —  fxvi-xvu"  s.],  à  la 
Flèche  :  V.  ville,  Î2i  ;  —  [xvu*  s.], 
à  Paris  :  Y.  place  Royale.  1Î3  ;  — 
[xvn*  s.],  de  la  jdaco  Hoyal*^.  à 
Paris,  245;  -—  à  Paris,  vers  1675  : 
V.  porte  Saint-Martin,  151  :  — 
villageoÎMts  :  —  [xvi'  s.T,  20;  — 
rxvi«  s.]  :  V.  bataille,  225.  — 
Hollande  :  —  de  ville:  -  [xvn* a.]  : 
cour  (d'une),  172; — fxvn*  «.],  à 
Amsterdam  :  V.  port  d'Amster- 
dam, 169  ;  —  [xvn*  s.],  viUageo  se: 
V.  moulin  à  eau,  25t.  —  Hongrie: 

—  de  ville  :  —  [xvi*  s.],  bour- 
geoise, à  Eperies,  115.  —  Italie: 
de  campagne  [xvi*  s.],  vénitienne  : 
Y.  jardins,  66  ;  —  de  ville  :  — 
[xvu*  s.j.  à  Rome  :  V.  place  Na- 
vona,  181  ;  —  villageoise  [xvi*  s.j  : 
Y.  pavsage  du  nord  do  l'Italie, 
62.  —  Suède  :  do  t,i/te  .-  —  [xvu* 
S.J,  à  Stockolm  :  V.  rue,  186. 

Maître.  —  de  l'arniurerie  d'Henri 

VIII  [XVI'  s.j.  49. 
Maître-autel,  ~  de  Notre-Dame  à 

Paris  ;xvii'  s.j.  205. 
Maître  d'école,  —  allemand  [xvn* 

s.'  :  V.  école  de  garçons,  2H;  — 

français   [xvu'   s.j    :   V.  école  de 

garçons,  215. 
Maître.  —  (grand),  de  Tordre  du 

Saint-Esprit  :  manteau,  4. 
Maîtres,   —    des  ponls    de    Paris 

[XVI*   S.J,   10. 

Maîtresse  d'école,— [xvn's.j.  215. 

Haiordomes.  —  impériaux  [xvi' 
s.  :  V.  entrée  do  Charles-Quint 
et  de  Clément  VII,  à  Bologne,  25. 

Majuscule.  —  A  [xvr  s.j  :  V.  mo- 
nogrammes, 7;  —  C  [xvi»  s.j, 
gothique  :    V.    encadrement,  9t  ; 

—  D  [xvi'  s.],  gothique  :  V.  en- 
cadrement. 94  ;  —  H  Jxvi"  8.], 
48;  —  L  [xvi'  s.j  :  V.  mono- 
grammes. 7;  —  "V  [xvu*  S.J,  2ii. 

Malles,  —  [xvf  s,J  :  V.  l'Avare  et 
la  Mort.  103;  —  [xvu*  s.j  :  V. 
costumes  nobles,  117;  —  [xvu* 
s.j.  238. 

Manchon,  —  [xvu'  s.j  :  V.  noble 
on  1693.  1  't~. 

Mandoline,  —  [xvi*  s.j  :  Y.  bour- 
geoises, 232. 

Manège.  ~  [xvn*  s.j  :  V,  Louis 
XIII  apprenant  à  volter  en  cour- 
bette. 119. 

Maniement.  ~  du  mous<]uet 
Ixvir  s.],  221;  —  de  la  pique 
xvu'  S.J,  221. 

Mannequin.  —  [xvi*  s.j,  68. 

Manoir,  —  [xvi«  s.j  :  V.  criblage 
et  vannage  des  grains,  19. 

Mansarde.  —  [xvir  s.j,  de  l'hôtel 
d'.\umont.  à  Paris,  246. 

Manteau.  -—  impérial  :  [xvi»  s.j  : 
Y.  Frédéric  III,  99;  —  royal  :  — 
anglais  [xvi«  s.j  :  Y.  Edouard  VI, 
48;  —  espagnol  [xvi*  s.j  :  Y. 
princes,  34;  —  français  [xvi"  s.]: 
Y.  costume  de  cérémonie,  1  ;  — 
français  [xvu"  s.j  :  Y.  Louis  XIV 
enfant,  247:  —  français  [xvu' s.]: 
Y.  roi  eu  costume  de  cérémonie. 
134;  —  de  cour  français  [xvu*  8.]  : 
Y.  cour  en  1700,  134:  —  d'ordre 
du  Saint-Esprit,  du  grand  maî- 
tre [xvi«  s],  4;  —  de  chevalier 
[xvi"  S.J,  4.  —  Ordinaires  :  — 
[xvi»  s.]  :  V.  ministre,  39  ;  — 
[xvi«  s.]  :  V.  femme  mauresque 
de  Grenade,  41;  —  [xvi*  s.j  :  V. 
femme  hollandaise,  44  ;  —  [xvi* 
s.]  :  V.  paysan,  59;  —  [xvi*  s.j  : 
V.  noble  florentin,  59;  —  [xvi's.J  : 
V.  pargaroli,  64.  —  De  Deuil 
[xvu*  S.J  :  Y.  enterrement,  242. 

BEantelet,  —  [xvi*  s.j  :  V.  gentils- 
hommes se  rendant  au  Louvre,  13; 
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— [xvi*8.]  :  V.  noble  ol  sa  femme, 
1*  ;  —  [xvp  8.J  :  à  manches  :  V. 
nobles,  14;  —  xvi*  s.]  ;  V.  mar- 
chand flamand,  i't  ;  —  ^xvr  s.]  : 
V. cortège  d'Khsabcth, 4"  ;  — ;xvi* 
a.]  :  V.  noble.  i.1i  ;  —  ;xvii's.;  :  V. 
Henri  IV  touchant  les  écrouclles. 
H»;  —  (XVII'  s.]  :  V.  noble,  lil  ; 

—  [xvil*  a.j  :  V.  acigneur,  lil  ;  — 
rxïii'  a.]  :  V.  bourgeois.  IH  ;  — 
[xvif  a.j  ;  V.  bourgmestre,   163; 

—  fxvii's.;  :  V.  noble,  171. 
ICaravédU    (d>?mi).    —    de     Thi- 

lip|»«  II,  roi  d'Kspagne.  41. 

Marchand,  —  atUmand  [xri*  s,], 
30  ;  — angtaitAc  Londres  ^xvi'  s.J, 
53:  —  espagnol,  dVau,  à  Séville 
[XVII*  ».],  Wi;  ~~  fronçai»,  —  vers 
1700,  I5i;  —  de  rubans  [XVII' s.J, 
154;  —  italien,  • —  de  Gènes 
fxvi'  S.1,  5»;  —  sceau  (d'un),  flo- 
rentin   XVI'  s.],  M. 

MarohaDda.  —  prëvAt  (des)  de 
l'an»  XVI'  s.],  10;  — ;  XVII' s.  j  :  V. 
l.ouis  XIII,  119;  —  [XVII-  «.].  153. 

Marchande,  —  de  poissons  [xvii* 

K.    .    15t. 

Marchandise.  —  sergents  de  (la) 
parisiens  [xvl's.].  16. 

Marché,  —  place  (du)t  Halbers- 
tadt;xvi'  s,],  it  ;  —  aux  poissons, 
place  (du),  ù  Krancl'ort-sur-le- 
ilein  [xvii*  s.]  :  V.  vilie  alle- 
inuodo,  toi  ;  —  d'Kastcheap,  A 
Londres  [xvi*  s.],  51  ;  —  aux 
poissons,  en  Klundre  [xvii'  s.j. 
100  ;  —  aux  herbes,  à  Amsterdam 
[xvii«  s.J.  169  ;  —  pavsans  alle- 
mands (au)  au  xvi*  s.,  îi. 

MarAobal,  —  bâton  (de)  au  xvii'  s.  : 
V.  <our  en  1676,  133;  —  dana  sa 
forge  .xvii'  s.  ,  3iO. 

Mariage,  —  [xvii'  s.].  2W:  — de 
Charies  II.  roi  d'Kspagne.  avec 
Mario- Louise  d'Urléans  [xvii'  s..'. 
1.16. 

Marié,  —  villagooit  [xvi<  *.]  :  V. 
noce  de  village,  19. 

MarMe,  —  villageoise  [xvi'  s.)  :  V. 
noce  de  village,  19;  —  [xvii"  s.)  : 
V.  mariage.  ilO;  —  cortège 
(d'une) ,  en  Turquie  [xvi'  s.j.  196. 

Marine.  —  par  Van  Ooyon,  iâ5. 

Marmitee.  —  [xvii's.J  :  V.  distri- 
bution d'aliments,  200. 

Marteau,  —  [xvii's.]  :  V.  forge,  250. 

Masque.  —  [xvi'  s.]  :  V.  noble  et 
sa  K'Uime.  11;  —  [XVII'S.J,  i34. 

Masse  d'armes.  —  franfane  ;  de 
Il«nn  11,  m  ;  —  portée  par 
Henri  HI  aux  rt^uninns  do  l'Ordre 
des  chevaliers  du  .Saint-Ksprit.i  ; 

—  eâpnijaole  :  —  l  xvi'  s.',  :  V.  hé- 
raut, K  ,  —  polwiaue  [x\ii'  »...  lu». 

Massler.  —  royal  :  —  d'Angleterre 
(xvi- s.;.  49;  —  V.  ^rand  maître 
de  l'arniiirerie  du  roi,  49;—  A'Uni- 
sertit*  ;xvi'  s.)  :  V.  cours,  ill. 

Matelot,  —  ilnnoit  [xvl-  a.  ],  U3  ;  — 
koltandait  [xvr  »,',  41. 

MAts,  —  Base  en  bronze,  par  Alos- 
aandro  Ixiopanlo  (d'un  des)  de  la 
place  Saint-Marc,  à  Venise  ;xvi' 
«.].  "I- 

Mauresque.  —  V.  costumes  ci- 
vils. 

Métiallles.  —  FruÈçatw»»  :  —  «no- 
Mijmei  :  —  XVI'  s),  iiorirail  do 
<,lurlesVIIt.9l;-'xvil's.j  ;  V. 
nitahlisseroenl.  <30  ;  —  par  H. 
Chéroii  (xvii'  ».)  :  portrait  du 
pape  CMinent  \,  199  ;  --  par 
Oupri  ;xvii'  s.]  :  Henri  IV  et 
Marie  do  Medicis  en  .Mars  «t  en 
l'.ill.i»,  î»7  ;  —  par  W'iirin  i  xvii" 
!•  rirait  do  l»ill«  XlV,  J47. 
Il.ilii-imeM  :  (utonj/wea  :  —  da 
pa(w  Julirs  II  [xvii*  s.i,  «7;  — 
portrait  do  I,<>on  .\    xvi*  s.,,  60  ; 

—  portrait  de  Clément  VIl'xvi' 
a.;.     199;      --     d'Aloiandro    VII 

XVIl'  «.  ,  199. 
Médaillon.  —  peint  par  I^susar 

xvii'  ».    :  l'ranii-,  li't. 
Médaillons.  ~  alIrmanH»  !  —[Xf 
s.).   Frëdi^ric   III  et   Maximifien, 
tl  ;      -    Maiiailien    a    1  Igo    de 
19  ans,  il  ;   —   .XVI'  s.J.  99;  — 


Français  :  —  xvi'  s.],  portrait  de 
Catherine  do  Médicis.  97  ;  — 
^xvii'  s.],  tiré»  d'almanachs  :  — 
le  grand  couvert,  m  1679,  135  ;  — 
assemblée  du  clergé  do  Krancc. 
203:  —  indnnerie  dos  Invalides, 
22»  :  —  réfectoire  des  Invalides, 
it*  :  —  revue  des  Invalides,  ÏÎD. 
Médecins.  —  (xvi-  s.].  ÎI3:  — 
[xvi'j  :  V.  costumes  italiens 
•I  soigner  les  malados  '.57;  — 
ixvil'  s  ].  J13;  —  (xvil'  s.]  :  V. 
femme  hydropiquo,  i5t. 

Ménagerie,  —  du  château  do  Ver- 
sailles ixvii'  s.].  129. 

Mendiants.  —  France  :  —  [xvir 
s.],  liS  :  —  [xvii's.l,  155;  —  sol- 
dats invalides  (el)à  la  porte  d'une 
abbaye  [xvil's.J,i28;  —  fxvii'  %.]  : 
V.  enterrement.  24i.  —  "Italie  :  — 
[XVl*  a.]  :  V.  costumes  italiens 
«  donner  à  manger  aux  alTami^s  -, 
57  ;  —  ;xvi'  s.),  à  Venise,  65. 

Menuisier.  —  allemand  [xvi'  s.], 
30;  — français  'xvil«s.j:  V.  inté- 
rieur pauvre,  156. 

Mercerie,  —  intérieur  (d'une),  au 
xvir  8.,  154. 

Mesure,  —  de  sel  [xvii*s.\  235. 

Mesureurs,  —  compteurs  (et)  de 
bdchos  parisiens  [xvi*  s.J,  16. 

Métier,  —  t  tisser  [xvi'  s.]  :  V.  in- 
térieur do  tisseranil,  IH. 

Meuble,  —  de  Boullo  [xvii*  s.],  200. 

Meule,—  [xvi'  a.]  :  V.  rémouleur. 
30;  —  [XVI'  s.]  :  V.  polissage  des 
armes,  22i. 

Meute.  —  [xvii*  s.J  :  V.  carrosse 
royal.  139. 

Minaret.  —  de  la  mosquée  du  shah 
Zadé  [XVI'  s.J,  198. 

Mineur,  —  allemand  [XTI*  s.J,  30. 

Miniatures,  —  allemaadeB  :  — 
anonymes  :  —  [xvl'  s.J.  extraite 
d'un  manuscrit  nllemand  do  t5Jt)  : 
convoi  d'artillerie,  223;  —  trans- 
port d'un  parc  d'artillerie,  [xvii' 
«.[,  d'après  un  livre  do  corpora- 
tion de  la  ville  d'Aschatfenbourg  : 
V.  bourgeois  allemand.  159,  223; 

—  [XVI'  a.J,  par  yicotas  lilocken- 
don  :  ornement,  102;  —  extraite 
du  manuscrit  allemand  ii*  211 
(Hecueil  des  costumes  portés  par 
Mathieu  ,^chwarl: ,  bourgeois 
d'Augsbourg)  :  —  promenade  on 
traîneau.  31;  —  chambre  &  cou- 
cher, 31  ;  —  bureaux  do  la  banque 
KOgger,  31.  —  Anglaiêei:  —  ano- 
nymes : —  [XVI'  s.j.  hallebardier. 
48  ;  —  lord-maire  do  Londres,  51  ; 
^  aldermen  de  Londres,  51  ;  — 
juge  conduisant  un  condamné  nu 
aiippUco,52  ;  —  nnblos  en  costume 
de  lords.  53  :  —  bourgoois  et  pay- 
sannes en  Angleterre. 53;  —  [xvi* 
S.J,  par  /tnoc  Olivier  :  —  portrait 
du  potito  »ir  l'hilip  Sydney  :  V. 
élégant.  53.  —  portrait  de  In  colil- 
teaso  d'Kssex.  114.  —  Eapagtiotes  : 

—  anonyme:— \  xvi's.  .empruntée 
au  livre  d'lleur''H  de  l'hilippe  II  : 
ancndronient,  III.—  Françaises; 
anonymes:  —  [xvi'  s.J. extraite  du 
manuscrit  français,  n*  144  :  — 
dauphin.  13.  —  extraite  du  ma- 
ntiMcrit  français  n'  2i5  (traduction 
des  Uemedes  do  l*étrrtr(|ue)  : 
auteur  offrant  son  livre  au  roi 
l,nuis  XII.  2;  —  dame  noble. 
Hlletto  et  enfants.  13:  —  dame 
noble,  jeunes  filles  et  jeunes  gar- 
çons. 13  ;  —  Louis  XII  en  coslniiii* 
civil,  un  cardinal  et  un  noble,  n  . 

—  dame  noble.  2.12;  -  enfant  dans 
son  maillot.  210. —  [xvi'  s.  .  ex- 
Iraito  du  manuscrit  français. 
»•  401  ;  noble.  13.  —  xvi-  s.j,  ex- 
tralto  du  manuscrit  français. 
n*  1173  ;  noble  et  page».  212.  ■ 
■'XVl'  a.J.  extraite  du  manuamt 
français  n*  1189  :  dame  nohir.  232 

—  [Xïl*  s       ■■•"  ■■'■'    1 ■'•'"    -■' 

latîn.  a'  • 

—  Henri  I  : 

3:  —  froiit^wf!!' •'.  '  \*i-  H 

extraite  du  inaMiisrrit  français. 
n'    1537    .    Hecucil    des    Clianls 


Royaux  du  puy  de  la  Conception 
de  Koiien  •  :  —  potier  au  travail, 
1?  ;  —  intérieur  de  tisserand,  18; 

—  pèclio  du  Ihoii.  18  ;  —  prépara- 
tion do  la  soie,  18;  —  vigneron. 
20;  —  paysan.  20:  —  scène  rus- 
tique, 20  ;'—  architecte  et  maçons, 
90  ;  —  cours  dan»  une  faculté, 
211.—  [XVI'  s.J.  extraite  du  ma- 
nuscrit français,  u*  1877  :  maison 
villageoise  et  rucher,  20.  —  ixvt* 
s.J.  extraite  du  manuscrit  fran- 
çais, n'  2217  :  noble  vers  1525, 
232.  —  [xvr  s.J,  extraite  du  ma- 
nuscrit français,  u»  2094  :  le  siio 
de  (.inithuyse  remettant  son  livre 
à  Charles  VIII  :  V.  cour  de  Charles 
VIII.  2.  —  XVl'  s.J,  extraite  du 
manuscrit  français,  n'  2848  (l'.A- 
hrégé  des  rois  de  France)  :  V.  cos- 
tume de  céréniouie  des  rois  de 
France,  I.  —  [xvi'  s.J.  extraite  du 
manuscrit  français,  ii*509l  (Kècit 
de  la  Kévolte  et  do  la  Soumission 
do  Oènes)  :  — Louis  XII  entrant 
en  triomphe  à  Gènes  :  V.  entrée 
royale,  2;  —  Jean  Marot  reniot- 
taut  son  poème  k  la  reine  Anne  : 
V.  cour  d'Anne  do  Bretagne,  2  ; 

—  monogrammes  de  Lom»  XII  et 
d'Anne  de  Bretagne.  7  ;  —  artisan 
génois,  59;  —  marchand  génois, 
59  ;  —  Gènes  parlant  a  .Marchan- 
dise et  à  Peuple  :  V.  costumes  gé- 
nois. 60.  —  [XVl'  S.I,  extraite  du 
manuscrit  français,  n*  5094  (t'om- 
mémoration  <le  la  mort  de  Madame 
Anne,  reine  do  France,  duchosse 
de  Bretagne), —  tran^port  et  expo- 
sition du  corps  de  hi  reine  Aun<*. 
8:  —  ensevelissement  el  cata- 
falque de  la  reine  Anne.  —  [xvi* 
s.J.  par  /lourihehon,  extraite  du 
manuscrit  Intin.  n*  547  4  (Heures 
d'Anne  de  Bretagne),  —  fenaison. 
19:  —  moisson,  1'.»;  —  criblage  et 
vannage  des  grains,  19; —  por- 
chers abreuvant  leurs  bètes.  20; 

—  pressage  des  raisins,  20;  —  se- 
mailles, io  ;  —  égorgoment  d'un 
porc,  20;  —  Anne  de  Bretagne 
avec  trois  saintes,  94  ;  —  saint 
Mathieu,  94;  —  encadrement  de 
cerises,  94;  —  encadrement  de 
chardons,  94:  —  orge,  95  ;  —  pen- 
sée. 95  :  —  saint  Cèine  et  saint 
Damien  :  V.  mt^decins,  213;  — 
saint  Hubert  :  V.  costume  de 
chasse.  239.  —  [XVl'  s._,  extraites 
du  manuscrit  'irançais.  n*  8203 
(Armoriai  du  .Saiiil-Ksprit)  :  — 
blason  de  l'hilippe-Kninianucl  do 
Lorraine,  doc  de  .Mercœur,  15;  — 
blason  de  Christophe  des  l'rsins, 
15.  —  [ XVl'  s.J.  extraite  du  manus- 
crit français,  n'  13429  (Commen- 
taires sur  les  guerres  galliques)  : 
--  |ïar  Jean  Clone!  :  —  portrait  do 
Fleiirange».  94  ;  —  |>ortrait  de 
Bonnivet,  94;  —  far  Oodefro^  de 
HiiUande  :  —  chasse  royale  au 
XVl*  s.,  5;  —  Uivitiac  devant 
César,  93.  —  (xvr  s.j,  extraites 
du  manuscrit  Irançais.  ii«  2.il3l  ; 
pi^ce  do  la  toilette  d'une  dame, 
234.  —  [XVII' s.j,  extraite  du  ma- 
nuscrit français,  n*  7594  ((Campa- 
gnes de  Louis  XlV)  :  Louis  ,\IV 
recevant  les  propositions  de  paix 
dea  an:bassndoiirs  des  l'rovinces- 
IJnies,  «n  1672  :  V  négocislions. 
•*29.  —  Uaheaan  :  —  Ano»yi»c<  ; 

—  XVl*  s.J.  extraite  d'un  pnntih- 
cal  :  présentation  do  la  mule  au 
.Saint-HCro  :  V.  cour  ponlilicale, 
200.  -  XVl'  s.  .  eitrsites  des 
\o_\jigcs  et  sveiitiires  de  Charles 
Mngiiis  :  —  (tarlrail  du  fils  do 
Charles  .Magma  :  \.  jeune  noble. 
64;  ■-  réfunciliant  son  fils  avec 
«••-  fi.'ir-  .'t  •«•s  bellcw-sipiirs  ;  V. 
j'>'  maison  de  caiii- 
('  une,  66  ;  -  .Mngius 
>■  :  -  .  ('  compte  au  Sénat 
de  la  mission  qui  lui  avait  été 
confiéo  ;  V.  sénuco  du  Sénat.  00. 

—  PoIODSlSM  ;  —  anonymes  :  — 
[XVI'  s.j  :  couronneatent  d'un  roi 
de  Pologne.  H*  ;  —  [xvi»  s.J.  ot- 
traile  d  un  maniiscril  de  1519, 115. 

—  Ritêt»  :  anonymes  :  —  [xvi»  a.J  : 
ornement,  110. 


Ministre.  —  espagnol  [xvi'  s.),  39; 

—  protestant  de  Strasbourg  fxvii' 
s.,.  207. 

Miroir,  —  avec  chandeliers  fxvii' 
s  J,  237. 

Mitre.— [xvf  s.J  :  V.  évèqiie,  201  ;  - 
jXvii's.J  :  V.  évéque,  201.  —  Uusse 
ixvii'  s.j  :  V.  clorgé  russe,  192. 

Modèle,  —  do  canon  jxvii' s.'.  224. 

Moine  —  V.  cosdiiues  ecclésias- 
tiques :  clergé  régulier. 

Moisson.  -  en  France  ^xvi'  s.J,  19. 

Moissonneurs,  —  [xn*  s.J  :  v. 
innmsoii,  19. 

Monastère,  —  de  IKsourial  'xvt* 
s.    :  vue  cavalière,  33. 

Monogramme,  —  [xvi*  s.J,  da 
Ia>ui8  XII  et  d'Anne  de  Bretagne, 
7  ;  —  (XVI'  s.j.  d'Henri  VIII,  48. 

Monnaies.        pontiticales  :  —  de 

Léon  X.bl  ;  —  lie  Jules  111,60.  — 

Allemagae  :  —  impériales  :  —  de 
Charles-Quinl,  27  ;  —  do  Maximi- 
lien,  27,  104;  —  de  l^pold  1", 
102.  —  Eleclorales  :  —  de  l'élec- 
teur de  Brniidobourp,  Frédéric- 
Guillaume,  162.  -  Angleterre:  — 
royales  :  —  do  Henri  Vlll.  40;  — 
d'Kdouard  V I ,  ii  4  ;  —  d'Elisabeth, 
49;  —  de  la  nr/mUigHe,  173.  — 
Dsoemark  .■  —  ne  Christian  IV, 
1*4;  —  de  Christian  VI.  Is4.  — 
Deux-Stciles  :  —  de  Charles- 
yuiut,6U;  —de  Philippe  11,61.— 
Espagae:  —  de  Charlos-Quint.  3»  ; 

—  de  IMiilipiie  II,  30,  41;—  de 
Philippe  IV,  17».  —  frauce  ;  — 
do  Louis  X 11. 1  ;  — do  François  1", 
7.  10;  — do  François  II  II;— de 
Charles  IX.  Il:  -do  Hennll,9, 
10.  Il  ;  dllcnri  IV.  153;  —  de 
l/)Ui»  XIII.  153: -de  Louis  XIV, 
133.  —  Hollande:  -  [xvu-  s.), 
16t.  —  Pologne  :  —  de  Sigismond 
I".  189;  -  de  .Michel  Koributh 
Wisniowiecki.  189.  -  Russie  :  — 
d'Ivan  IV,  194;  —  do  Pierre  le 
Grand,  191. -Suéde.'  -de Gustave 
Vasn,  l«5:  -  doGusUve-Adolphe, 
isi.  —  Turquie:  de  Soliman  I", 
190:  —  de  .Murad,  190.  —  Mpu- 
bf/<|ue  de  Venise:  —  [xvi's.  i,  66. 

Montre.  —    xvi-  s.',  iii. 

Monument.  —  funéraire  :  —  de  da 
i'Iioii,  par  .Michel  Anguier  [xvii' 
»...  218;  —  d'Alexandre  Vil.  par 
Beniin,  il  .Saint-P.erro  da  Homo 
[XVII'S.  ],  24». 

Morlon.  —  [xvi'  s.J,  2i2. 

Mort,  -  [xvT  s.J,  dans  son  lincanl  : 
\.  costumes  italiens  .  ensevelir 
les  morts  .,  58;  —  (xvi'  s.J.  sur 
son  lit  funèrairo  :  V.  costumes 
italiens  -ensavelir  les  morts  «.S». 

Mort.  — de  Henri  II  :  V.  chanibro.ln. 

MorUer.  -  [xvii's^  :  V.  préaident 

à  rlior.   1 19  ;  —   [xvii'  s.J  :  V. 

président  k  mortier,  ISO. 

Mosalquss,  —  [xvii«  s.)  :  V.  cabi- 
net. 258. 

Mosquée,  -  [xvi'  s.],  du  shah 
/adé,  a  Constanlinople  :  façade, 
19»;  -  xvif».  .du sultan  Ahmed, 
i  (Constanlinople  :  -  eilérieur, 
19»  ;  —  intérieur,  198;--  cour,  19». 

Mouchettes,  —  [xvii"  s.J.  2.'M1;  — 
plateau  (à;,  3J(. 

Mouchoir,  —  [XVI»  a.J  :  V. portrail. 
III;  —  ixvit' s.J  :  V.  reine,  176. 

Moulin.  —  à  ean  :  —  jxvii'  s.,. 
2.>4;  —  d'épuisement  de  I  eau 
xvr  s.J  :  V.  ville  Hamando,  4t  ; 

—  awaj.— [xvrs.]:  V.  bauille. 
i;:>:  —  [xvir  a.J  ;  v.  pavsage, 
17":  -  [xvir  a.j:  V.  ville  sué- 
doise, 186. 

Mousquet.  —  'xvir  «,J,  22»;  —  do 
Louis  XlV,  J|9;   —   maniomonl 

(du).  .'21. 

Mousquetaire 

—  V.    , 
221; 


'xvii's.;.  221); 
^   du   mousquet, 

liions,  iîi;  — 
^     troupes,  111  ; 

il.-,,.  223. 

Moutardier,  -français  xvrB.j,l8, 
Multl.    -   XVII'S.],  197. 
Mole.  —   présentation  (do  la)   ta 
Saint-l'ère  ,\M'  S.J,  ÎOO. 


compr 

—    bnllilu:iiiL-u 
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Mules,  —  [xvi's.]  :  V.  président  d\i 
Parlement  de  Pans,  1 1  ;  —  convoi 
(do),  on  Italio  [xvi"  s.],  62. 

Musette,  —  [xvii'  s.],  il». 

Musiciens,  —  fxvi"  s.]  :  V.  bal,  C; 

—  vill.Tgeois  [xvi«  s.J  :  V.  nore  do 
villa);e  au  xvi'  s.,  19;  —  [xvu" 
s.]  :  V.  bal  sous  Louis  XIIl,  121  ; 

—  [xvii"  s.]  :  V,  concert,  137. 

N 

Naia,  —  de  Cliarles-Quint,  en  cos- 
tmiio  militaire  :  V.  arméo  de 
Charles-Quint,  31;  —  [xvii*  s.J  : 
V.  famille  noble,  17i. 

Naissance,—  do  Louis  XIV,  U8. 

Nappe,  —  [xvi'  s.]  :  V.  chambre, 
lU;  —  [xvi*  s.]  :  V.  intérieur  d'une 
cuisine,  31  ;  —  [xvi*  s.]  :  V.  cos- 
tumes italiens  «  donner  à  manjçer 
aux  affamés  »,  57  ;  —  [xvi«  s.J  :  V. 
la  Gène,  71  ;  —  [xvi'^  s.]  ;  V.  Jésus 
chez  iSimon,  107  ;  —  [xvii*  s.]  :  V. 
Louis  XIII  présidant  le  repas, 
120  ;  —  [xvii*  s.]  :  V.  famille  bour- 
geoise, Hii. 

Natte,— de ïen(Mr^s~[xvii*  s.]  :  V. 
intérieur,  125  ;  — V.écoledetilles, 
21ii;  —  V.  écolo  de  garçons,  215. 

Navigation.  —  lettres  (do),  au 
XVII'  s.,  153. 

Navires,  — de  fjuerre  —  [xvi*  s.]  : 
V.  nef,  ^3o;  —  [xvi"  s.]  :  V.  ga- 
lères, 230  ;  —  français  —  [xvi"  s.J, 
230  ;  —  le  Louis  XlV,  230. 

Nel,  —  de  la  chapelle  de  VEscitrial 
[xvi'=  s.] ,  30  ;  —  de  la  chapelle  des 
/'Vanct«*.*aiii»,àlnnsbruck[xvi's.], 
98  ;  —  de  l'église  du  Gesù  à  Rome 
[xvi'  s.],  70  ;  —  du  temple  de  Cha- 
renton  [xvn*  s.],  207  ;  —  de  la  ctia- 
pelle  (lu  château  de  Versailles, 
rx.vii*s.j,24D;  —  de  Notre-Dame  del 
Pilar,  à  Saragosse  [xvii's.].  246. 

Nef,  —  d'apparat  [xvi*  s.].  235. 

Négociant,  —  vénitien  [xvi'  s.],  64. 

Négociations,  —  pour  la  signature 
de  la  paix  en  1672,  220. 

Négrillon,  —  [xvu"  s.]  :  V.  noble 
et  dames  nobles  prenant  du  clio- 
colat,  235. 

Nobles,  —  Y.  costumes  civils  : 
V.  costumes  militaires. 

Noce,  —  de  village,  en  Allemagne 
[xvi*  s.],  161;  —  danseurs  (de) 
allemands  [xvi"  s.],  103  ;  —  de  vil- 
lage en  France  [xvi"  s.],  19;  — 
repas  (de),en  Russie  [xvu*  s.],  195. 

Nourrice,  —  [xvi«  s.],  90;  —  du 
duc  de  Bourgogne  [xvu"  s.],  138. 

Nymphe,  —  parJ.  Goujon,  delà 
fontaine  des  Innocents,  à  Paris, 
91,92. 

o 

Obélisque,  —  [xvi°  s.],  7. 
Obsèques,  —   do    Mario-Thérôse, 

reine  de  Franco,  146. 
Officier,  —  sous  Charles  IX,  220  ; 

—  de  canonniers  sous  Ht-nri  lU, 
220  ;  —  des  troupes  à  cheval  sous 
Louis  XIII,  220  ;  —  ingénieur  sous 
Louis  XIII,  2:20;  —  d'infanterie 
sous  Louis  XIV  :  V.  salut  do  l'es- 
ponton,  220  ;  —  des  archers  de 
Saint-Georges,  on  Hollande  [xvu" 
s.],  255;  —  générai,  campement 
(dun)  au  xvu"  s.,  227. 

Officine,  —  d'un  barbier  suisse 
[XVI*  s.]  :  V.  vitrail,  104. 

Oie  'petite),  —  V.  nobles  vers  1670, 
233. 

Oison  —  (jeu  de  1')  au  xvu'  s.  :  V. 
fête  populaire,  156, 

Olives,  —  cueillette  (des),  en  Italie 
[XVI"  s.],  02. 

Ombrelle,  —  rxvu»  s.]  :  V.  cortège 
du  doge  de  Venise,  182;  —  [xvu" 
s.]  :  V.  gens  de  cour,  186;  — 
[xvii*  s.]  :  V.  cérémonies,  229. 

Opéra,—  scène  (d'un)  au  xvu"  s., 
i60;  —  scène  et  salle  [xviii"  s.], 
216;  —  décor  (d')  au  xvu"  s.,  218. 

Ordre,  —  de  Malte  —  chevalier  de 
(!')  au  Xvî*s.  :  V,  portrait,  85  ;  — 
de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel  et 
de  Saint-Lazare  :  —  prestation  du 
serment    de     fidélité      du    grand 


maître  de  (1')  au  xvu*  s.,  136.  — 
Dos  clieoahers  du  Saint-Iispril  : 
— première  réception  par  Henri  III 
(de  1'),  4  :  —  repas  des  chevaliers 
[xvu"  8.],  120;  —  manteau  de  <'he- 
valicr,  4;  —  manteau  du  grand 
maitro,  4;  —  sceau  de  Henri  III 

four  (1';,  07  ;  ~  sceptre  porté  par 
lenri  III  aux  réunions  de(r),4; 

—  collier,  4  ;  —  baiser  do  paix 
[xvr  s.j.  ayuilt  appartenu  à  la 
chapelle  do  (T),  205  ;  —  miniatures 
empruntées  à  l'Armoriai  de  [l')  : 
V,  blason,  15.  —  De  Saint-Louit  : 

—  Création  dos  chevaliers  de  (!'). 
par,LouisXIV,l3o. —  De  Sa'nt-.Ui- 
clieî: — collier  de  (f)  :  V.  costume 
de  cérémonie,  1,7.  —  Pela  Toison 
d'Or: —  collier:  V.  armes,  35. 

Orge,  — miniature  par  Bourdichon, 
05. 

Orgue,  [xvi"  s.]  :  V.  Mercure,  103. 

Ornement,  —  allemand  [xvi*  s.], 
102:  —  français  [xvi"  s.]  :  V.  re- 
liure, 209;  —  russe  [xvi*  s.],  116. 

Orphelin, —  quêtant  [xvii* s.],  206. 

Ostensoir,  ~  espagnol  [xvi*  s.],  1 12. 

Outres,  —  [xvi"  s.J  :  V.  paysan  de 
Grenade  poussant  un  âne,  42;  — 
[xvi*  s.]  :  V.  naissance  de  Jésus- 
Christ,  111. 

Ouvrier,  —  anglais,  venant  puiser 
de  l'eau  à  une  fontaine  [xvu"  s.], 55. 


Pacha,  —  [xvu"  s.]  :  V.  ville  hon- 
groise, 191, 

Page,  —  anglais  [xvi"  s.],  49;  — 
espagnol  [xvii"  s.]  :  V.  Chartreux, 
202  ;  —  français  [xvu"  s.]  :  V. 
LouisXIlI,119;--[xvu*s.].12I  ;  — 
italiens  —  [xvi*  s.],  à  Naples  :  V. 
gentilshommes  et  dames  nobles. 
60;  —  [xvu*  s.l,  à  la  cour  pontifi- 
cale :  V.  pape  en  costume  ordi- 
naire, 200. 

Page,  —  d'un  manuscrit  [xvi"  s.]  : 
\ .  encadrement,  9*  ;  — d'une  thèse 
[xvir  s.],  211. 

Paiement  —  de  la  solde  [xvu«  s.]  : 
V.  troupes,  221. 

Pain  —  (bon  do), au  xvu"  s.,  158;  — 
distribution  (du),  au  Louvre,  en 
1093,  158. 

Pains,—  [xvu*  s]  :  V.  boulanger,  154, 

Pairs,  --  do  France  ecclésiastiques 
et  laïques  [xvi«  s.]  :  V.  sacre  do 
Louis  XII,  3. 

Paix  —  (baiser  de),  au  xvi"  s.,  205. 

Palais,  —  Angleterre  :  —  [xvi"  s.], 
do  fJamptoncourt,  51  ;  —  [xvi"  s.J, 
de  Saint-Jacqufs,  à  Londres  :  V. 
résidence  royale,  51 .  —  Espagne  : 

—  fxvi'  s.],  de  VEscurial  :  vue 
cavalière,  33.  —  Flandres  :  —  de 
justice  de  Liège  [xvi*  s.j  :  cour,  105. 

—  Italiens  :  —  [xvi"  s.],  Gondi,  à 
Florence  :  V.  riche  habitation  tlo- 
rcntine,  61  ;  —  Vieux  k  Florence: 
pilier  [xvi"  s.]  de  la  cour  (du),  81  ; 

—  [xvi"  s],  de  la  Chancellerie,  à 
Rome  :  cour,  69;  —  [xvi"  s.],  Aar- 
uèse,  à  Rome  :  cour  :  V.  habitation 
riche,  61  ;  —  [xvi"  s.],  Torlonia 
(anciennement  Giraudj,  à  Rome  : 
façade,  69;—  [xvi"  s.],  du  Vnd'can. 
à  Rome  :  cour  :  V.  tournoi,  62;  — 
[xvi"  s,],  Corner^  à  Venise,  63  ;  — 
duc'il,  à  Venise  :  cour  [xvi"  s.j, 
63.  —  Pologne  :  —  [xvi«  s.],roya/, 
à  Cracovio  :  cour,  115. 

Palette,  —  de  peintre  [xvi"  s.]  :  V. 

peintre  allemand, 68  ; —[xvil«  s.]: 

V.  artiste,  214. 
Pan,  — do  bois.   —  Maison  (en)  au 

xvr  s.    :  V.  habitation  ordinaire 

bourgeoise,  17. 
Panier,—  [xvi«  s.j  :  V.  verrier,18; 

—  [xvi"  s,]  :  V.  intérieur  d'une 
cuisine,  31;  —  [xvi»  s.]  :  V. 
paysanne,  00;  —  |"xvi"s.]  :  V. por- 
teur de  victuailles,  Go  ;  —  Jxvu" 
s.]:  V.  paysanne,  157;  —  [xvu" 
s.j  :V.  paysanne,  170  ;  — [xvu"s.]  : 
V.  fille  de  la  Charité  servant  les 
malades,  206. 

Panoplie,— polonaise  xvu"s.3,189. 
Pantalon,  —  [xvi"  s.]  :  V.  matelot 


hollandais,  44;  —  xvr  s.j  :  V. 
gondolier,  64. 
Pape,  —  [xvi*  8.1.  révolu  de  tes  or- 
nements pontificaux:  Grégoire IX 
remettant  les  Décrétales,  200;  — 
[xvi*  s.];  V.  vierge  de  Saint-Sixte, 
74;  —  fxvi*  s.j,  Jules  II  dans  sa 
litière  :  V.  cour  pontificale,  200; 

—  Clément  VIII  entrant  à  Bo- 
logne [xvr  s.]  :  V.  entrée,  25; — 
Urbain  VIII  en  costumo  ordi- 
naire, 200;  —  cortège  (d'un)  au 
XVU'  s.,  199;  —  [xvi«  8.],  présen- 
tation do  la  mule  (au)  :  V.  cour 
pontificale,  200. 

Parade,  —  [xvu"  s.],  à  la  foire 
Saint-Germain,  231. 

Parc,  —(transport  d'un)  d'artillerie 
allemande  [xvi»  s.l,  223. 

PargaroH,  —  [xvi'  s.j,  64. 

Paroisses,  —  (clergé  des)  en  France 
[xvirs.],  155. 

Parterre,  —  [xvi"s.]  :  V.  résidence 
noble,  15;  —  [xvi*  s,]  :  V.  jardins 
d'une  maison  de  campagne,  66  ;  — 
[xvu"  s.]  :  V.  habitation  noble, 
187;  —  [xvu"  s.],  d'eau  :  V.  châ- 
teau de  Versailles,  129. 

Pasteur, —  [xvi*  s.]  :  V.  discussion 
entre  prélats  catholiques  et  pas- 
teurs protestants, 207  ;—  fxvu*8.]; 
V.  Henri  IV  touchant  les  écrou- 
ellos,  1 18  ;  —  [xvu«  s.]  ;  V.  minis- 
tre itrotestant  do  Strasbourg,  207. 

Patard,  —  [xvr  s.]  :  V.  monnaie 
d'argent  de  Henri  II,  10. 

Patin,  —  chaussures  (à)  de  dame 
vénitienne  [xvi"  s.],  234;  —  sou- 
liers (à)  de  dame  espagnole  [xvi" 
s.]  :  V.  damo  noble,  34. 

Patio,  —  [xvr  s.J  :  V.  habitation 
riche,  40;  —  [xvi«  s.]  :  V.  maison 
de  l'infante,  109. 

Pâtissier,  —  français  [xvir  s.],  1 25. 

Patriarche,  —  russe  [xvir  s.],  192. 

Patricien,  —  d'Aug.sbourg  [xvur 

s.',  159. 

Patricienne,— àVenise[xvi"  S.], 64. 

Paume,  —  jeu  (de),  au  xvu"  s., 
239;  —  [xvir  s.],  balle  et  raquette 
de  jeu  (de)  :  V.  page,  121. 

Pauvres,  —  distribution  d'aliments 
(aux),  au  xvir  s.,  206. 

Pavage,  —  de  ville;  [xvr  s.]  :  V. 
citation,  12  ;  —  [xvr  s.]  :  V.  cor- 
tège do  ïa  reine  Elisabeth,  47  ;  — 
[xvu"  s.J  :  V.  ville  allemande,  161  ; 

—  [xvu"  s.]  :  V.  enterrement,  242. 
Pavillon,  —  [xvu"  s.]  :  V.  mariage 

de  Charles  II,  136;  —  [xvir  s^  : 
V.  obsèques,  146;  —  d'habitation 
[xvi"'  s.)  :  V.  jardins  d'une  maison 
de  campagne  vénitienne,  66. 
Paysage.  —  Allemagne  :  —  [xvir 
s.J,  aquarelle  d"-4.  /^rtrer;  V. cam- 
pagne, 32.  —  Flandres  :  —  [xvr 
s.]  :  V,  adoration  des  Mages  par 
Breufjhel,  100;—  [xvu"  s.j,  poin- 
ture par  Itreugliel  de  Velours,  253. 
~  France  ;  —  [xvu"  s.],  par  Mon- 
covnet  :  V.  chasse  du  roi,  142.  — 
Hollande  :  —-  [xvir  s.]  peintures 
par  Hobbérna:  V.  moulin  à  eau, 254  ; 

—  par  P.  Potier:  V.  la  prairie,  255  ; 

—  parHuisda^t:  V.  vue  du  Rhin, 
170  ;  —  254.  —  Italie  .•  —  [xvr  s.], 
aquarelle    de    Giorgione,    62.    — 

Suéde.*  "[xvir  s.J,  gravure,  186. 
Paysans  :  —  V.  Costumes  civils. 
Paysannes:  — V.  Costumes  civils. 
Pêche,  —  du  thon  [xvr  s.],  18;  — 

du    thon,  sur   la    côte  de  Cadix 

[xvr  s.],  42. 
Peigne,  —  [xvr  a.],  234. 
Peintre  —  allemand  [xvr  s.],  68; 

—  français  Ixvir  s.]  :  V.  artiste, 
244.  —  Ateliers:  —  (d'un)  flamand 
[xvr  s.],  68  ;  —  (d'un)  italien 
[xvr  s.],  08. 

Pèlerins,  —  [xvi*s.]  :  V.  costumes 
italiens  «  soigner  et  loger  les 
pèlerins  »,  58. 

Pelisse,  —  [xvr  s.]  :  V.  noble,  192; 

—  [xvir  s.]  :  V.  noble,  192. 
Pendaison,  —  [xvr  s.]  :  V.  exécu- 
tion des  condamnés,  12. 

Pendant    —     d'oreilles    allemand 


x\r  ...  :  .,  —  espagnol  [xvr 
8.j,  lli;  —  de  cou  [xvr  s.].  87. 

Pensée,  —  miniature  par  Bourdi- 
chon, 95. 

Perruque.  —  [xvir  h.]  :  V,  roi, 
134;  —  [xvir  s.]  :  V,  chancelier 
de  France,  149;  —  !xvu"  s.]  :  V. 
noble  vcra  1670,  233 ";—  [xvu* s.J: 
V.  artinte,  244  ;  —  [xvu*  a.J  :  V. 
Louis  XlV,  247  ;  —  Ixvir  8.  j  :  V. 
Edouard  Colbert,  247  ;  —  [xvu* 
s.]  :  V.  doc  de  Lesdiguières,  250; 

—  [xvu*  R.]  :  V.  portrait  du  comte 
de  La  Châtre,  250  ;  —  [xvnr  s.]  : 
V.  cour  en  1700,  134. 

Perron,  —  [xvr  s.l  :  V.  façade  de 
l'hôtel  de  ville  de  Leyde,  105. 

Pertuisane  —  de  la  garde  sui&se 
:xvir  s.^.  223. 

Pharmacien,  —  billot  (d'un)  au 
XVU"  s.,  213;  —  cornet  (de),  au 
XVU'  s.,  213;  —  vase  (de)  au 
xvir  8.,  212. 

Pièce  d'eau.  —  Allemagne .*—  [xvr 
s.^  :  V.  maison  de  canipagne,  29. 
—'^France  :  —  [xvi*  a.J  :  V.  rési- 
dence noble,  15; —  [xvu' a.]:  V. 
château  de  Marly,  132;  —  [xvu" 
8.]  :  V.  promenade  de  la  cour, 
139;  —  [xvir  s.J  :  V.  représenta- 
tion théâtrale,  144;  —  [xvu"  s.]  : 
V.  représentation  théâtrale,  144; 

—  [xvu'  8.]  :  V.  illuminations, 
145.  —Italie  :  —  [xvr  s.]  :  V. 
jardins  d'une  maison  de  campagne 
vénitienne,  66. 

Pierre  tombale.  —   Angleterre  : 

—  [xvr  s.],  dans  l'église  de  Wren- 
tham  (fragment)  :  \  .  noble,  53.  — 
France  :  —  [xvr  s.J,  dans  l'église 
do  Bagneux  (Seine)  :  V.  riches 
laboureurs,  16  ;  —  dans  l'église  de 
Chiliy  :  V.  famille  bourgeoise, 
16  ;  —  dans  l'église  de  Saint-Ger- 
main-le-Vieux  (Soinc-et-Oise)  : 
V.  famille  bourgeoise,  17  ;  —  (xvr 
s.J,  (fragment)  dans  l'église  de 
Moutévrain  (Seine-et-Marnoi  :  V. 
bourgeoise,  232;  —  [xvr  s.],  {frag- 
ment) dans  l'église  de  Pomponne 
(Seine-et-OiseJ,  11. 

Pignon,  —  [xvr  s.]  :  V.  habitation 
ordinaire  bourgeoise,  17  ;  —  [xvr 
s.J  :  V.  ville  des  Pays-Sas,  45  ; 

—  [xvr  s.]  ;  V.  façade  de  l'hôtel 
do  ville  de  Leyde,  105, 

Pilastres,—  [xvr  s.J:  V. costumes 
italiens  «  donner  à  boire  aux 
altérés  »,  57  ;  —  [xvr  s.],  du  tom- 
beau de  saint  Just,  dans  l'église 
de    Saint-Just,   à    Narboniie,  92; 

—  [xvr  s.J;   V.   fragment,    115; 

—  [xvir  s.]  :  V.  architecture 
espagnole,  246. 

Pilier,  —  [xvr  s.]  de  la  cour  du 
Palais-Vieux,  à  Florence,  81  ;  — 
[xvr  s.]  :  V.  riche  habitation  ro- 
maine, 61  ;  —  [xvir  s.]  :  V.  archi- 
tecture espagnole,  246. 

Pillage.  —  d'un  village  par  les 
gens  de  guerre  [xvu'  s.J.  228. 

Pinceaux,  —  [xvir  s.J:  V.  artiste, 
244. 

Pinte,—  [xvir  s.]:  V.  cabaretier, 
154. 

Pipe,  —  [xvir  s.].  239  ;  —  [xvir  s.]  : 
V.  fumeur,  253. 

Pique,  —  maniement  de  (la),  au 
xvir  s.,  221. 

Piquiers,  —  [xvir  s.]  :  V.  manie- 
ment de  la  pique,  221';  —  compa- 
gnie (de)  au  xvr  s.  :  V.  bataille, 
225;  —[xvir  S.j:  V.  troupes, 221. 

Pistolet,— allemand[fin  xvr  s.J, 221. 

Place,  —  Allemagne  :  —  [xvr  s.], 
du  marché  à  llalherstadt,  29  ;  — 
[xvu"  s.J,  du  marché  aux  Poisbons 
à  Francfort-sur-le-Mein  :  V.  ville 
allemande,  161.  —  Espagne:  — 
[xvir  s."!,  de  laZenada,  à  Madrid, 
178;  —  '[xvir  s,],  Mayor,  à  Ma- 
drid :V.  autodafé,  179  ;—V.  course 
de  taureaux,  179.  —  Flandres  :  — 
[xvir  s.J.  â  Anvers:  V.  les  arque- 
busiers d'Anvers,  164.  —  France  : 

—  [xvr  s.J  :  V,  exécution  des 
condamnés,  12;  —  [xvir  s.]  :  V. 
enterrement,  242;  —  [xvir  s.]. 
Royale,  à  Paris,  123  ;  —  [xvir  s.J, 


INDEX   ALPHABÉTIQUK 


de  Grfevt?,  à  Pai .-,  .  '.  .  ..wU-l  du 
ville,  123.  —  Italie  :  —  de  Sainl- 
Pierre  à  Rome,  Tg;  —  [XTi'  ».]■ 
Saint-Marc,  à  Venise,  «3  :  — 
[xviii»  «.;.  Navona,  A  Rome,  181. 
Plafond,  —  Allemagne  [xvï*  R.l  : 
V.  banqilot.  2J.  —  Angleterre  : 
[xvi'8,j  :  V.  roi  en  son  conseil,  48. 

—  Danemark  [xvil*  g.;  :  V.  repas 
A  la  cour  do  Danemark,  18.1.  — 
France  :  • —  à  caissons  :  [xvi*  s.]  : 
V.  coup  d'Anne  do   Brelapne,  2; 

—  xvi's.l:  V.bal,6:  — [xyi's.],de 
la  salle  Henri  II,  au  château  do 
l*'ontainebleau.  liO;  —  peint  ïxvii* 
s.)  :  V.  bal,  147;  —  [xvii"  8,J  :  V. 
chambre  à  coucher,  23fi;  —  à  so- 
lives [xvii*  8.]  :  V.  hàpital,  206; 

—  XVII*  B.j  :  V,  école  de  tilles, 
21  j.  —  Italie  fxvi'  «.].  de  la 
salle  royale,  au  palais  du  Vatican, 
Â  Koniè,  par  Perino  det  Vaira  et 
Daniele  da  Volterra,  81.  —  l'ein- 
tures  (de)  :  —  dans  la  salle  du 
(rrand  Conseil,  au  palais  ducal  de 
Venise,  par  Tintorot  :  V.  le  dope 
Niccolo  da  Ponte,  8i;  —  dans  la 
salle  du  Collège,  au  palais  ducal  de 
Venise,  par  P.  Véronèso  :  V.  Ve- 
nise entre  la  Justice  et  la  Paix, 86; 

—  A  la  villa  Farnésine,  ARome,  par 
J.  Romain  et  K.  Penni  ;  V.  l'Amour 
défendant  Psvché,  75,  —  Suètle  : 

—  rxvll'a,^  :  V.  festin.  185, 
Plan,  —  du  Kremlin  [xvii*  «.],  192  ; 

—  do  la  foire  Saint-Germain 
'xvii*  s.],  231. 

Plancher,  —  (xvi"  s.]  :  V.  inté- 
rieur hollandais,  43  ;  —  fxvn'  s.]  ; 
V.  jeu  de  cartes,  137;  —  fxvll's.]: 
V.  dame  jouant  du  clavecin.  218. 

Plaque.  —  funéraire,  en  bronze 
'XVI»  8.1,  dans  l'éfrlise  de  Rcpin- 
hiM(Allemafi;ne),  100. 

Plate-torme,  —  de  batterie  de 
siège  [xvi*  a.]  :  V.  canon,  221. 

Plat.  —  en  or,  par  Jamnitzer  fxvi" 
«.'.  101:  —  émaillés,  par  Paliss; 
xvr  H.j,  ««. 

Plateau,  —  à  niouchettes  [xvii*  s.], 
J36, 

PllanU.  —  fxvii's.]  :  V.  bal.  121  ; 
:  V.  famille  bourgeoise,  12*. 

Pochette,  —  italienne  [xvi'i.j,  S 18. 

Poêle— allemand  [XVI' s.;:  V.  ban- 
iiiict.  22  ;  —  [XVII'  s.;  :  V.  sctine 
ilinti'rieur,  lèl  ;  —  [xvii'  a,],  237. 

Poignard,  —  allemand  [xvi'  ».], 
attribue  i:  Ilans  Muëlich.  ini  :  — 
ir/onrf/m  [xvi'«.1  :  V,  noble,  50  ; 

Italien  ;XVI"  S.],  223. 

Poire.  —  i  poudre  [xvii'  ».],  221. 
Poisson,  —  d'eau  douce  (transport 

du,,  iiu  %\i'  «.,  Iii  ;  —  vente  (du), 

•■n  Ain;li'l"rr0lxvr8.;,  j5. 
PolSBOnnlera,    —    ivndics  de  la 

corporation    (dn),    a     Bruxelles, 

ixvii'»,;,  l<(. 
Poissons.  —  mareltaniie  (de),    au 

xvi*  s.,l-Sl;  —  murcA^  (aux,,  au 

wif  s,,    166; —  À   Kranrfort-silr- 

I.Moin  rxvii'  8."  .  V.  ville,  l»l. 
Polder,  —  hollandais 'xvr  s. i,  *«. 
Polissage.     -  désarmes  'xvi'N.  , 

î.'J 
Polonais.  —  V.  costumes  civils, 

-   V.  costumes  militaires. 
Polonaises.  —  V .  costumes  cl  vlU. 
Pont,  -      XVI' s.],  couvert,  à  Meis- 

sen  fSaxej,    29  :   —   de    Londres 

[xvii's.  .  17];  — décoration  (d'uni, 

au  XVI'  s,.  7. 
Ponts,  —   do  Paria  :  msitre  (dos), 

au  XVI*  a..  16. 
Popss.   —    (XVII'  «,]  :  V.  clergé 

russe,  192, 
Poro.    —    égorgement    (4°un)    au 

XVI' s.,  JO. 
Porohs,  —  de  l'hAlel  de  Tille  de 

Cologne  ^XVII'  s.],  »». 
Porchers.    -  «breuTast  leurs  bêles 

xvi-  «      -•'> 
Port,  I  V. 


viUr 


•  Vil' 
IVII' 


S.;,  de  t:,>|M'iilMii>i»  .  V.  vilic  da- 
noise. I«l:  —    xvil' 8.j:  V.  hsbi- 

tnti.ii,  iif.h!,-     1  -T- 

iisToamci.  —  III, 


Portail,  —  delà  chapelle  de  l'Escu- 
rial  [xvi's.],37  ;— de  léplise  Saint- 
André,  près  de  Troyes  xvi' s.],  90. 

Porte,  —  du  palais  do  Saint- 
.lacques,  à  Londres  [xvi'  s.l.  31  ; 

—  du  château  de  Kronhorg  'xvi' 
s.',  IIG;  —  de  I»  chapelle  ile  la 
Concession,  dans  l'église  San 
Mercuriale,  à  Forli  (fragment), 
par  (iiacomo  da  Vcnezin,  81  ;  — 
do  Ihiitel  do  villo  do  Toulon,  247. 

—  De  ville  :  —  do  Santa  Maria  4 
Durgos'xvi's.I,  40;  —  .Spaski,  au 
Kremlin,  à  Moscou  [xvi'  s.],  ly:t: 

—  Saint-Martin.  Ji  Paris[xvii'8.], 
I."il  ; —  Stuppa.  A  Vérone  fxvi'  s-  ;, 
61.  —  De  nritoH  [xvr  s.]  :  V.  cos- 
tumes italiens  «  visiter  les  pri- 
sonniers». ;»8.  —  Vna^aif  (d'une), 
A  la  cathédrale  do  Beauvais,  par 
l.cpot    XVI'  a.],  92. 

Porte  ëpée.  —  du  roi  sous  Louis 
XIII.  ll'.i. 

Porte-étendards,  —  A' Angleterre 
xvi'  s.  .  ïo.—  Hollande :  — lie»  ar- 
chers (le  Saint-Georges  d'Harlem 
[xvf  s.    :  V.  repas,  233. 

Porte-étendards,  —  base  en  bronze 
d'un  des  mAts  servant  (de)  sur  la 
place  Saint-Marc,  A  Venise.  81. 

Portefaix.  —  italien  (xvi;,  39  ;  — 
turc  [xvii'  s.],  196. 

Porte  mèches,  —  [xvii'  s.],  22i. 

Porteur.  —  de  noir  A  noircir  [xvi' 
s. \  A  Paris,   18. 

Porteur,  —  d'eau  français  |xvii' 
s.]  :  V.  Pont-Neuf,  152;  —  de 
fagots  fraiiçais^xvii' s.],  123;  —  do 
victuailles,  A  \  onise  [xvi*  s.],  65. 

Porteurs,—  chaise  (A)  napolitaine, 
xvi*  s.].  238;  —chaise  (A)  de  ma- 
dame de  Maiiilenon  [xvii'  s.],  238. 

Portique,  —  [xvf  s.),  de  la  basi- 
lique de  Viceiice.  70. 

Portraits.  —  Aqaarellet  :  —  fran- 
çainet  anonymes  ;  —  [xvi*  a.], 
Marie  Stuart  :  V.  dame  noble, 
232  ;  —  [xvf  8,1,  d'Klisabeth 
d'Autriche  :  V,  dame  noble,  233  ; 

—  turque  anonyme  [  xvi'  s.], 
V.   Soliman   II.    197. 

Bas-rel/efii  —  do  Louis  XIV,  par 
Pierre  Puget,  247. 

BuBtet  :  —  allemnndx  anonyme 
(XVI'  8.],  Othon-Ilenri.  99.  - 
f'rançait  ;  —  [xvi"  8.].do  G.  Pilon  : 
Henri  IL  8»;  —  [xvii'  «.],  par 
Prieur:  Henri  IV,  J47;  —  (xvii' 
8.],  par  Desiardtns  :  Colbort,  mar- 
quis do  Vilïacerf,  247.  —  Italien» 

—  \xy\'  s,],  parCellini  :  Cosme  I" 
deMédicis,  80;—  fxvi'a.jpar  Mi- 
chel-Ange  :  pape  Paul  lit,  78. 

Oessflls  :  —françait;  —  [xvif 
8.},  par  P.  DiimotMtiers:  Monsieur 
de  Negrepolisse.  251.  —  Italiena  : 

—  (xvi'  s.j.  par  L.  de  Vinci, 
d'homme,  72, 

Émail  ■■  —  français  [xvii'  a.], 
par  Limoain  :  Anne  de  Montmo- 
rency, 96, 

Orsrures  :  —  allemand'! .  —  ano- 
nynies;xvi'  s.',  de  Uavid  Kandel, 
103  ;  —par  Joat  Amman,  de  Louis 
VllL  comte  palatin  du  Rhin  et  de 
sa  famille  :  V.  famille  prinrifere, 
26:  — par  L.  Cranarh.  de  Georges 
d'.\nhalt:  V.  nrince,  26;  —  par.V. 
Durer,  de  l'irkhrvmer,  101  ;—  par 
.M.Ostendorffr.  de  Wolfgang.duc 
de  Bavière  ;  V.  prince,  26.  — 
Anglait  ■  anonymes  (xvi'  a.'. 
d'h'lisabeth.  :  V.  reine.  47,  — 
Fmnçni»  —  anonymes  -  'xvll'  s.  '. 
de  Louis  XIV  :  «.  nohii'..  211;  — 
(xvii'B.J,  ilo  Mario- Ihérese  :  V. 
nobles.  233;  —  (xvii'  s.],  du  Dau- 
phin :  V.  nobles.  i3 1  ;  —  (xvif  s. '. 
du  dauphin,  do  sa  femmn  et  de 
leurs  trois  enfants  :  V.  nohlo, 
dame  noble,  enfants  nobles,  234  ; 

—  (XTii'  s.),  d'Anne  d'AutricSe  : 
V.  femme  eo  cosliime  de  veuTo. 
S4I  ;  — [XVI'  s.],  par  Marc  Iluval  : 
des  trois  frères  do  Coligny  : 
V.  nobles.  14;  —  fxvn'  s.',  par 
Bonnart  :  do  ,\lonsieur  :  V.  noblo 
eo  habit  de  dauil.  211  ;  —  Ixvil'l. 
par  L.  Gautier  :  d'Henri  IV  et  de 
«a  raiiiille.   117:   --     xvil"  s.',  par 


Nantouil  :  de  Payen-Deslandes. 
251  ;  —  rxvii'  8.1,  par  A.  Trou- 
vain  :  rie  de  Pontchartrain  : 
V.  chancelier  do  Franco.  149;  — 
de  Madame,  S39.  —  linlienne;  — 
""xvil'  8.1.  par  F.  Greuter.  du  papo 
tjrbain  VIII  :  V.  pape  en  coRtiune 
ordinaire,  200,  —  Hollnmlane  :  — 
fxvi'  8.1.  par  G.  do  Passe,  d'Klisa- 
beth 'l'Angleterro:  V.  reine.  48. 

Médailles  :  —/'7-rtHCrtMe*,  ano- 
nymes —  rxvi's.]  :  Charles  VIII, 
91  ;  —  [XVI'  s,l,  Charles  VIII,  91  ; 

—  (xvii'  ».].  par  Chéron,  de  Clé- 
ment X.  199:  —  par  Warin,  de 
Lonis  XIV  enfant.  247,  —  Ita- 
lienne»; —  anonymes  —  (xvi*  s). 
do  Jules  II,  67;  —  Txvi'  8.],  de 
Won  X,  80;  —  [XVI' 8.].  de  Clé- 
ment VIII,  199;  —  XVII-  8,1,  d'A- 
lexandre  VIII,    199. 

Médaillons  :  —  allemand»  —  ano- 
nymes xvi'  s.]  do  .Maximilien  : 
V.  médaillons,  21  :  —  fxvi'  s  ]  do 
Frédéric  III  et  Maximilien  :  V. 
médaillons.  21,  —  Français  ano- 
nyme fxvi'  s.\  de  Catherine  do 
Médiris,  97. 

MMatwres  :  —  anglaise»  fxvi' 
8.], par  Isaac Olivier  — désir  Phi- 
lip Sydney  :  V.  élégant,  53  ;  —  de 
la  comtesse  d'Kssex,  114,  —  Fran- 
çaise» —  anonymea  :  —  (xyT  8.]  ; 
V.  costume  de' cérémonie  des  rois 
do  Franco,  1  ;  —  [xvi*  s.],  par 
Bourdichon,  d'Anne  de  Bretagne, 
94;—  [xvi's.],  par  J,Clouet:de 
Ponnivet,  94:  —  [xvr  s,l,  par 
J.  Clouet  :  do  Fleiiranges,  91.  — 
Italiennes  :  —  [xvi"  s.]  :  du  fila  du 
Vénitien    Mngius,    64, 

PelDtares  :  —  allemande»  :  — 
[xvi'  s.],  par  L.  Cranach.  du  doc- 
teur Scheuring,  102:  —  [xvi'  s,] 
par  Georgiiii.  d'Anne  d'Autriche, 
femme  do  Philippe  II  :  V,  reine. 
34;—  [XVI' 8.],  par    IL  Holbein 

—  :  do  Jean  do  Dinteville  et  An- 
loine  de  Casteinan ,  101  :  — 
d'Krasmo.  102;  —  de  bourgeois 
(fragment),  —  de  bourgeoise  (frag- 
ment), 25.  —  Espagnole»  :  —  fxvi' 
8.],  par  Sanchez  Co»llo.  de  l'in- 
fante Isabelle  Claire -Kugénie. 
111;  —  [XVI*  8.],  par  Juan  do 
Pantnja  :  —  de  Philippe  II  :  V. 
roi,  34  ;  —  do  Charles-Quint,  111  : 

—  [xvu*  a,],  par  Velaxqiiex  ;  -- 
de  l'infant  don  Carlos  Balthazar, 
176;  —  de  don  Carlos, infant  :  V. 
noble  espagnol.  177;  —  do  Phi- 
lippe IV  :  V,  noble  espagnol,  177: 

—  de  l'infante  dona  Maria,  176;  — 
de  dona  Maria-Anna  d'Autriche  : 
V.  reine,  176;  —  dedona  Isahel  de 
Bourbon  :  V.  dame  noble,  177  ;  — 
de  la  famille  du  peintre. 180.  ~~  Fla- 
mande»;—  anonymes:  —  fxvn' s.'', 
de  Jacques  I",  174  ;  —  [xvi's.  ;.pnr 
A.  More,  de  femme;  107;  —  [xvil' 
8.1,  par  Van  Dyck:  du  bourgmestre 
d'Anvers,  163  ;  —  de  la  femme  du 
bourgmestre  d'Anvers,  163  ;  —  des 
enfanta  de  Charles  I":  V.  enfants, 
174. —  de  Guillaume  II  d'Orange  et 
de  aa  fiancée  Marie,  252  ;  —  [xvfl' 
s.]  par  Pieter  Meert  :  des  syndics 
de  la  cnrnnration  des  poissonniers. 
il  llriixolles,  16t>;  —  ,'xvir  s..}  par 
Ponrhus  le  jeune  :  d'Henri  IV  : 
V.  costumes  nobles,  118;  — 
'XVII*  s.),  par  Ritheos  ; —  de  ses 
deux  llls,  163;  —  du  comte  et 
de  la  comtesse  d'Arundel  :  V. 
famille  noble.  174  ;  -  d'Klisabeth 
de  France,  252,  —  Françai»e»  ;  — 
anonymea:  —  (xvi*8,l,  do  Hen- 
ri HI  ;  V.  noble,  S3J:—  (xvii'  8,J, 
do  Catherine  de  34édicl8  jeune  : 
V.  daine  noWo  331  ;  —  fxvi'  a,', 
attribués  A  Clouel  :  —  d'itenri  III. 
93;- d'Henri  II  :  V.  noble,  231  ;  — 
de  Charles  IX  :  V.  noble,  tli  ;  — 
fxTi'  s.l,  attribue  A  J.  Clouel  : 
de  François  I".93;  — 'xvi's.i.par 
Corneille,  de  Lvnn,  ^5;  --  'xvn' 
s.  ,  par  P        , 

miette  I 

;xMi-  - 

ai'i'  J .   Uii .  —  du  pré- 

v-' ■  iidset  desécheyins 

il"  —  du  cardinal  •).< 


Richelieu,  201  ;  —  de  la  mère 
Catherine  Agnès  Arnaud  et  de 
sœur  Catherine  de  .Sninto-Su- 
zane  :    V.  religi-'iises,     202    ;    — 

—  'xvii'  s.*,  par  roypol,  de  lui- 
même  et  de  SCS  lîls  :  vrartiste,  244  ; 

—  [xvii'  s.l,  par  I..argillère,  du 
comte  de  La'ChAtre,250  ;  —  (xvu' 
s.\  par  Mignard,  du  grand  dau- 
phin, de  sa  femme  et  leurs  trois 
enfants  :  V.  noble,  dame  noble  et 
enfants  nobles,  233:  —  .'xvil'  s.l, 
par  Kigaud  :  —  de  Louis  XIV  :  V. 
roi,  131.  —  de  Bossuet  :  V.  prélat, 
201;  — duducde  l^sdipuières,  250. 

—  Hollandaise» ;  —  'xvii'  s."!,  par 
F.  Hais  —  :  repas  des  ofriciers  dos 
archers  de  la  compagnie  de  Saint- 
Georges.  255  ;  —  d'homme  ot  de 
femme.  255  :  —  [xvii*  s.l,  de  Van 
der  Heist  :  banquet  do  la  garde 
civique  d'Amsterdam,  170  ;  — 
'xvil' s.l,  par  Metsu  :  de  la  fa- 
mille Gciflng.  168;  —  fxvii'8.1, 
par  Van  Ostade  ;  de  la  famille  du 
peintre  :  V.  famille  hollandaise, 
171  ;  —  [xvii'  s.',  par  Picqnenon  : 
dos  régents  et  du  bedeau  de  la  mai- 
son de  correction  d'Amsterdam, 
167;  — [xvil' s  1,  par  Rembrandt  — 
des  syndics  de  la  corporation  des 
drapiers,  A  Amsterdam,  168;  — 
la  I.eçon  d'anatomie,  213  :  —  de 
lui-même,  254;  —  {xvil'  b.J,  par 
Stanlvoort:des  régentes  de  la  mai- 
son de  correction  d*Am«terdam, 
167.  —  Italien»; —  par  Bronzino  ; 

—  de  don  Garcia  de  Médicis  :  V, 
enfant  noble,  59  ;  —  d'Rléonore 
de  Tolède  et  do  Ferdinand  I"  ;  V, 
dame  et  enfant  noble,  59  ;  —  de 
Marie  do  Médiris  :  V.  jeune  fille 
noble,  S9  ;  —  [xvi'  s.l,  par  Gior- 
gione  :  d'un  chevalier  de  Malte, 
83  :  —  fxvi*  s,],  par  Raplaél  :  —  du 
duc  d  L'rbin  :  V.  coiffure,  59;  — 
du  duc  d'Urbin,  74  ;  —  de  Mad- 
dalena  Doni,  75;  —  d'Inghi- 
rami,  75  ;  —  [xvi'  8.\  par  Titien  : 
d'une  femme  inconnue.  85;  —de 
Palma.85;  — delà  famille Pesaro. 
85;—  fxvi'  8.1,  par  L.  de  Vinci  : 

—  de  la  Monaca  :  V.  portrait  de 
femme,  71  ;  —  de  la  Jocande,7l.  .- 
AiiKM  ;  —  anonymea  —  (xvii'  s.l. 
du  tsar  Kedor  Alexiévitch  :  V. 
tsar.  194;  —  [xvii'  a.),  de  Kedora 
Alexiévitch,  taarino  :  V,  tsarine, 
194;  —  [xvii'  8.1,  du  hotard  Kico- 
loviU-h  Nariehkine  :  V,  noble 
nisse,  192  ;  —  [^xvii's.],  du  palriar- 
cho  Nikon  :  V.  clergé  nisse.  192. 

Sculpture  .•  —  allemande  —  xvi' 
s.;,  do  Charles. Quint,  99. —  Fr^tn- 
fai»e»  —  statues  :  —  par  0,  Pilon  : 
du  chancelier  de  Biragiie.92.  — 
ixïii'  si.  par  S.  Gnillain  :  de 
Lonis  XIV  enfant,  fxvn' s.l.  247 
par  Ansuier  :  de  de  Thou.  248.  - 
Italienne»  :  —  par  Poni|>eo  I.O'ine  : 
de  Philiiipe  II  d'Kspagne,  d'Kli- 
sabeth de  Valois.  d'Anne  d'Au- 
triche, de  Marie  de  Portugal  et 
de  don  (Jarlos  :  V.  princes.  34. 

Possédé.  —  :  V.  transfiguration.  71, 

Posseaso,  —  (xvif  s.),  V.  cQrtègo 
d'un  i>ape,  199. 

Poteries.  —  communes  —  [xvi* 
s.;  :  V.  notier  au  travail,  1»;  — 
Ixvii's.':  V.  manhand  d'eau,  17». 

Potier.    -  au  Iraveil  [xvi'  al,   U. 

Potiers.    -A  Bolognefxvii's.l.ltl. 

Poudre.  —  poiro  (A)  du  XTI*  8.,  |»l. 

Poupée.  —  (xvil*  t.),  21». 

Pourpoint.  —  [xvf  a.)  :  V.  mar. 
chaud  flamand,  43;  —  [XTt*8,J  : 
V.  noble  flamand.  43;  —  [xvi'a.l: 
V.  jeune  noble,  «4;  —  [Xïi*  a.)  : 
V.  portrait  de  François  I".  «1;  — 
(XVI*  8.]:  V.  noble.  232;  —  fxvi' 
a.]  ;  V.  noble,  portrait  do  Char- 
les IX.Îi!:  — (xvi'  s.]:  V.  noblo. 
JSS;  —  (xvi'  si  :  V.  noble.  rAgne 

de  Henri  IV.  «71  ;        '\\  il'  .  1  ;  V. 


«,i,\,  li'd.le.  14;,  —  lavil*  B.i: 
V,  bonreoois  flamiDd,  U3  ;  — 
svir  .        V    noble,  174;  -   xvil' 
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??.]  ;  V.  noble  vers  1650,  233;  — 
l'xvii'  s.]:  V.  repas  des  ot'nciGr8,255. 

Prélat,  —[XVII»  s.],  20t. 

Préparation  —  de  la  soie  [xvi»  s.], 
IM;  —  lies  fraises  [xvir  s.],  234. 

Présentation,  ~  de  la  mule  au 
.Snint-i'èro  [xvi"  s.]:  V.  courpon- 
tificale,  200. 

Président.  —  «  mortier  du  PnrU- 
m>*nt  (if.  Paris  [xvi»  s.j,  H;  — 
Ixvii"  s.].  U9;  —  [XVU's.j.  150;  — 
—  l'^vii"  s.]  :  V.  monument  funé- 
raire, 218;  —  de  la  Chambre  des 
Communes  [xvi"  s.]  :  V.  chambre 
des  Lords,  52. 

Pressage,  —  des  raisins  [xvi«  s.J,20. 

Presse,  —  d'imprimerie  [xvi*  s.]  ; 
\'.  imprimerie  flamande,  nïlO. 

Prestation.  —  du  serment  de  fidé- 
lité, par  Dantrean  (ir.'.ir.).  t36. 

Prêtres,  —  V.  costumes  ecclé- 
siastiques :  clergé  séculier. 

Prévôt,  — des  marchands  dei*aris 
|xvi«  s.].  1*»;  —  [xvii"  S.]  :  V. 
Louis  XIII,  119;  —  [xvir  S.J.  i'ài. 

Priants,  —  statues  de  —  [xvi"  p.]  : 
V.  tombeau  de  François  l",  8;  — 
[xvr  s.]  :  V.  tombeau  de  Henri  II, 
8;  —  [xvi*  s.]  :  V.  tombeau  de 
LouisXII,01  ;  — [xvu's.j:  V. tom- 
beau de  Mazarin,  21-3;  — [xvii*  s.]: 
V.  monument  de  de  Thou,  2i8  ;  — 
[xvir  S.J  :  \,  sculpture  italienne, 
2H*. 

Prince  :  —  V.  costumes  nobles. 

Pr i ncesse     :      —     V .    costumes 

nobles- 
Prison.  —  [xvi*  s.]  :  V.  supplice 
des  brodequins,  12; —  [xvi*  s.]  : 
V.  costumes  italiens  «  visiter  les 
prisonniers  »,  58;  — [xvii"s.]  :  V. 
galériens,  150. 

Procès,  —  de  Strafford  :  V.  chambre 
des  Communes,  175;  —  épisodes 
(d'un),  au  xvi'  s.,  12. 

Procession,  —  [xvi*  s.]  :  V.  tapis- 
serie, 108;  —  d  un  pape  à  Saint- 
.)ean-de-Latran  [xYii"  s.j  ;  V.  cor- 
tùfçc,  190;  — delà  châsse  do  sainte 
Geneviève,  à  Paris  [xvi"  s.],  204. 

Proclamation,  d'un  traité  de  paix 
[xvii«  s.].  229. 

Professeur,  —  [xvi*  s.]  :  V,  cours 
dans  une  faculté,  211;  — [xvii" 
s-I  :  V.  cours  public.  211. 

Projet,  —  de  draj^ue,  de  fer  de 
laice,  de  hallebarde,  par  L.  de 
Vinci,  72;  —  primitif  de  Saint- 
Pierre  de  Rome,  par  Bramante  : 
V.  revers  d'une  médaille. 

Promenade,  —  en  traîneau  [xvi*" 
s.].  31  ;  —  de  la  cour  de  France,  à 
Fontainebleau  [xvir  s.],  139;  — 
de  Louis  XIV  dans  les  jardins  du 
château  de  Versailles,  140. 

Promeneuse,  -  du  duc  de  Bour- 
gogne [xvii=  s.],  138. 

Prospectus.  -   [xvii*  s.],  153. 

Puits,  ~  [xvi'  s.]  :  V.  intérieur 
d'une  cuisine.  31  ;  —  [xvil"s.]  :  V. 
servantes  à  Nuremberg,  159;  — 
[xvi*  s.]  :  V.  ville  allemande,  Itil. 

Pupitre.  —  [xvu"  s.]  :  V.  régents 
et  bedeau,  167;  —  [xvil*  s.]  : 
V.  femme  hydropique,  i^t. 

Pyramide,  —  de  fmits  —  [xvii" 
s.]  ;  V.  chambre  de  la  collation, 
137;  —[XVII' s.]  :  V.  bal.  147;  — 
de  lumière  ~  [xvii*  s.]  :  V.  festin, 
145;  —  [xvii"  s.]  :  V.festin,  185. 

Q 

Quête,  —  fxvii"  s.],  205. 
Queue,  —  do  billard  —  [xvii=  g.]  : 
V.  le  duc  de  Bourgogne,  138. 


Rabat,  —  Txvii*  s  1,  en  donteile, 

234;  —  [xvii*  s.]  :  V.  prélat,  201  ; 

—  [xvii*  s.]  :  V.  portrait,  251 . 
Rabot,  —  [xvii'  s.]  :  V.  intérieur 

pauvre,  158. 
Raisins,  —  pressage  (des)  au  xvi'  s. , 

20. 
Rames,  —  [xvi"  s.]  :  V.  pêche  du 

thon,  18. 


Rftpe,  —  à  tabac  [xvii"  s.],  2Î1. 
Rapière.  ~  [xvii*  s.],  224. 
Raquette.  —  [xvii*  s.j  :  V.  Jou  de 

I»rtume,  239;  —  [xvii*  s.]  :  V.  jeu 
<ie  volant,  239. 

Raquettes,  —  [xvi*  s.]  :  V.  noble 
russe,  192. 

Real,  --  de  Philippe  II.  3<)  ;  — 
(demi)  de  Philippe  II,  41. 

Réception,  —  de  sir  Ilonry  Sydney 
à  Dublin  [xvi«  s.]  :  V.  magistrats 
irlandais,  50;  —  à  la  cour  do 
France  en  1714,  135;  —  par 
Henri  III,  de  l'ordre  des  cheva- 
liers du  Saint-Esprit,  4  ;  —  par  le 
Sénat  vénitien  du  noble  Magius  : 
[xvi*  s.],  V.  séance  du  Sénat,  CP; 

—  d'un  ambassadeur  par  un  tsar 
rusKe[xvii''s.],  194;  — d'un  ambas- 
sadeur de  Venise,  au  Caire  fxvi' 
s.],  197  ;  —  d'un  docteur  dans  une 
université  [xvii*  s.],  211. 

Reddition,  —  d'une  ville  [xvii*  s.]  ; 
Breda,  2i6. 

Réfectoire,  —  de  chartreux  [xvii« 
s.].  203,  —  de  l'hôtel  des  Inva- 
lides [XVII*  s.],  228. 

Régent,  —  de  collège  [xvii»  s.]  : 
V.  brimades,  214. 

Régents,  —  de  la  maison  de  correc- 
tion d'Amsterdam  [xvir  s.],  167. 

Régentes,  —  de  la  maison  de  correc- 
tion d'Amsterdam  [xvii*  s.],  167. 

Règle,  —  d'architecte  [xvr  s.]  ;  V. 
instruments,  68. 

Rettres,  —  compagnies  (de)  au 
XVI'  s.  :  V.  bataille^  225. 

Reine,  —  Angleterre  :  —  et  son  cor- 
tège [xvi*'  s.  ],  47  ;  —  présidant  la 
Chambre  des  Lords;  — [xvi*  s.], 
h-2:  —  [xvii*  s.],  175;  — entrée 
(d'une),  à  Londres,  en  1638, 173  ;— 
funérailles  (d'une)  au  xvii*  s.,  50  ; 

—  France  : —  au  milieu  de  sa  cour 
[xvi"  s.]  :  V.  cour  d'Anne  de  Bre- 
tagne, i;  —  entrée  d'un  roi  et 
(d'une)  dans  Paris,  en  1660,  155; 

—  exposition  et  transport  du 
corps;  — catafalque   et  enseve- 

.  lissement  (d'une)  au  xvi"  s.,  8  ;  — 
obsèques  (d'une)  au  xvir  s.,  146. 

Reines,  —  (costumes  de)  —  V.  cos- 
tumes civils. 

Religieuses.  —  [xvi*  s.]  ;  V.  cos- 
tumes italiens  «  habiller  les  pau- 
vres »,  58  ;  —  [xvi«  s.],  francis- 
caines :  V.  évanouissement.  82  ;  — 
[xviir  s.]  :  V.  réception  à  la  cour, 
135;  —  [xvii'  s.],  de  l'abbaye  de 
Port-Royal-des-Ghamps,  202;  — 
chapitre  (de),  à  l'abbaye  de  Port- 
Royal-des-Champs,  202. 

Reliquaire,  —  espagnol  [xvi'  s.], 
113;  —  polonais  {x-vi^  9,.'].  115. 

Reliure,  —  française  [xvn*  s.],  209; 

—  italienne  [xvii"  s.],  aux  armes 
de  Louis  XIV,  209. 

Retable,  —  espagnol  [xvi»  s.]  :  V. 
passion,  110. 

Rémouleur,— aile  mand[xvi' s.]. 30. 

Remueuse,  —  du  duc  de  Bour- 
gogne [xvii"  s.].  138. 

Repas,  -T-  Atlemaçine  :  —  [xvi»  s  ], 
préparation  (d'un).  3t  ;  —  à  la  cour 
rie  Vienne,  en  1698,  160.  —  Angle- 
terre :  —  [xvi«  S-],  sur  l'herbe  :  V. 
partie  de  chasse,  50;  —  [xvii"  s.], 
à  la  cour  de  Charles  II,  174.  — 
Danemark  :  —  [xvii*  s.],  à  la  cour, 
1S3.  —  Flandres  :  —  [xvn'  s.], 
de  paysans  :  V.  satyre,  253.  — 
France  :  —  [xvi*  s.],  intérieur, 
236;  — [xvii"  s.j,  royal  :  V.  grand 
couvert,  135  :  —  [xvii»  s.],  des 
chevaliers  du  Saint  -  Esprit  ; 
(Louis  XIII  présidant  le  repas), 
120  ;  —  [xvn«  s.]:  V.  famille  bour- 
geoise, l!2t;  —  fxvii»  s.]  :  V.  bal, 
147;  —  [xvii«s.].235;  —  [xvii"  s.], 
de  paysans,  126;  —  [xvii*  s.],  de 
paysans  :  V.  le  divertissement  du 
Roi  boit,  157.  —  Hollande:  — 
[xvii=  s.],  255.  —  Hiissie  :  — 
[xv!!"  s.],  de  noce,  195.  —  Tar- 
guie :  —  [xvi«  s.],  196. 

Reposoir,  —  [xvii«  s.],  204. 

Représentation.  — théâtrale  —en 
France,    vers    1670,    217;    —    au 


château  de  Versailles  [xvn*  s.]. 
(43;  —  sur  le  grand  étang  à 
VersaillfR  [xvii'  s.],  144;  —  à  la 
cour  de  Vienne  [xvn*  s.].  160. 

Résidence.  —  roya/e  :  —  en  Angle- 
terre :  palais  do  Saint-Jacques, 
à  Londres  [xvi*  s.l.  51  ;  —  palais 
de  Hamptoncourt  fxvi»  s.j,  51.  — 
noble  [xvi*  s.],  Franco,  15;  — 
rpiscopale  [xvi's.J^à  Halborstadt: 
V.  place  du  marché,  29. 

Revue, — dosInvalides[xvn"8.],228. 

Rhingrave,  —  fxvir  s.l  :  V,  secré- 
taire d'Ktat,  147. 

Rideau,  —de  théâtre  fxvii«8.],21(;. 

Robe,  —  [xvi'  8.]  :  V.  cour  d'Anne 
de  Bretagne,  ~  Ixvi'  s.]  :  V. 
dame  et  enfant  nobles,  59;  — 
[xvi»  s.]:  V.  portrait,  107;  —  [xvi" 
s.]  :  V.  portrait,  111  ;  —  [xYii*  s.]: 
V.  (luillaume  II,  25?  ;  —  [xvii*  s.  ■  : 
V.  Klisabeth  de  France,  252. 

Rochet,  —  [xvn*  s.]  ;  V.  pape  en 
costume  ordinaire,  200;  —  [xvu' 
s.l  :  V.  prélat,  201. 

Roi,  —  Angleterre  —  en  son  conseil 
[xvi«  s.].  48.  —  France  :  —  sacre 
(d'un)  au  xvi"  s.  :  V.  sacre  de 
Louis  XII,  3;  — au  xvn*  s.  :  V. 
sacre  de  Louis  XIV,  127;  — 
touchant  les  écrouelles  :  — 
[xvii*  S.J  :  V.  Henri  IL  3;  — 
txvii-  8.]  :  V.  Henri  IV,  118;  — 
recevant  la  prestation  d'un  ser- 
ment de  fidélité  [xvii"  s.],  1 36  ;  — 
conférant  des  grades  [xvu"  s.]  : 
V.  cour  en  1676,  133  ;  —  donnant 
oudiônco[xvii''s.]; V.Louis  XIII, 
119;  —  recevant  un  souverain 
étranger  [xvii's.]  :  V.  LouisXIV, 
135;  —  recevant  des  propositions 
de  paix  [xvir  s.]  :■  V.  négocia- 
tions, 229  ;  —  présidant  le  repas 
des  chevaliers  du  Saint-Esprit 
[xvii"  s.l  :  V.  Louis  XIII,  120  ;  — 
créant  des  chevaliers  de  l'ordre 
de  saint-Louis  [xvii"  s.],  135;  — 
au  grand  couvert[xvn"  s.],  135;-- 
entrée  (d'un),  k  Paris,  eu  1660, 
155;  —  assistant  à  un  bal  [xvi" 
s.]  :  V.  haï,  6  ;  —  chasse  (du),  au 
[XVII»  s.],  147  ;  —  au  xvii"  s.,  142  ; 

—  exposition  du  corps  (d'un)  au 
xvn"  s.,  146;  — convoi  (d'un)  au 
xvii*  s.  146.  —  Pologne  —  cou- 
ronnement [xvi«  s.j.  188. 

Rois.   —    V.  costumes  civils    : 

~  V.  costumes  militaires. 
Rondache,  —  espagnole  [xvi"  s.], 

dite  de  Philippe  II.  39  ;  —  italienne 

[wi"  s.].  88. 
Rose,  —  d'Angleterre  [xvi»  s.]  :  V. 

roi  en  son  conseil,  48. 
Rouet,  —  espagnol    [xviP  s.]  :  V. 

atelier  de  fiieuses,  180. 
Roue,  -—  de  loterie  [xvii"  s.],    156; 

—  de  potier  [xvi"  s.]  :  V.  potier 
au  travail,  18  ;  —  supplice  de  (la) 
au  xvr  s.  :  V.  exécution  des  con- 
damnés. \-2. 

Rouissage  du  Un,  —  [xvi"  s.],  lui. 

Routes,  —  Flandres  [xvi«  s.]  :  V. 
ville,  46.  —  Italie  [xvi«  s.]  :  V.  Ti- 
voli, 62. 

Rubans,  —  marchand  (de),  au  xvir 
s.,  154. 

Rucber,  —  [xvi"  s.],  20. 

Rue,  —  Flandres:  —  [xvi*  s.[,  illu- 
minée, à  Anvers,  44;  —  [xvp  s.]. 
à  llasselt  :  V.  ville  des  Pays-Bas, 
45.  —  France:  —  fxvi"  s.],  pendant 
la  nuit,  17  ;  —  [xvii"  s.l  ;  V.  ville, 
124;  —  [xvn«  s.],  à  Paria  :  V. 
porte  Saint-Martin,  151.—  Italie: 

—  [xvip  s.],  à  Rome  :  V,  étal  de 
boucher,  181.  —  Suède  :  —  [xvir 
S.J.  à  Stockholm,  186. 

Ruelle,    —   [xvii«  s.]  :  V.  visite  à 

l'accouchée,  240. 
Russes.  —   V.  costumes   civils. 

ecclésiastiques    et  militaires. 

S 

Sabre.  —  d'Etienne  Batory  [xvj* 

S.],  189;    —  de  Michel  Féodoro- 
vilch  [xvii"  s.].  194. 
Sac. — [xvn»  s.]  :  V.  cabinet  d'un 
homme  de  loi,  125. 


Sacre.—  (xvi«  s.^.  do  Louis  X(L 
i  ;    ~  [xvii*9.],deLoui8XIV,lï:. 

Sacristie.  —  de  la  chipolle  de 
rKsfurial  [XVI*  s.j,  37. 

Saignée,  —  opération  (de  la)  au 
xvir  s.  :  V,  intérieur,  Î3«. 

Salière,  —  do  Louis  XIV.  130. 

Salle,  —  Allemagne: —  [xvi*  a.  :  V. 
banquet.  22;  —  [xvir  ».  .  à  la 
cour  de  Vienne  :  V.  repas.  160. 
Danemark  :—  [xvn*  s.j  :  V.  repaN 
J8.L  —  France:  —  (Xvr  s.]: 
V.  cour  d'Anne  de  Bretagne,  2; — 
^xvi'  s.],  oti  fut  donné  le  ballet  co- 
mique aux  noces  de  Joyeuse,  5  : 

—  [xvi*  8.]  :  V.  bal»  6  ;  —  [xvi*  s.  . 
Henri  II,  au  château  de  Kontai- 
bleau,  90;  —  [xvii*  s.}  :  V.  bai. 
121  ;  —  de  cours,  dans  uno  faculté 
(xvi"  s.]  :  V.  cours,  2H  ;  — 
d'hôpital  [xvii'  s.]  :  V.  hôpital. 
206;  —  de  l'infirmerie  de  l'hôtel 
des  Invalides  [xvn*  s.].  22K  ;  — 
du  réfectoire  do  l'hôteldes  Inva- 
lidesTxvii*  s.l,  228.  —Flandres:  — 
;xvii«  s.]  :  V.  bal.  165.  —  Suède: 

—  [xviï*  8.^  :  V.  festin.  185.  — 
D'un  theâtre[xvn'  s.]  :  Opéra,  216. 

Salut.—  de  lesponton  [xvii's.].  220. 
Salutations,  —   [xvir  s.^  :  V.  re- 
pas, 183. 
Sceaux,  —  impériaux  :  allemauda, 

—  de  Gharies-Quitit.  33; — contre 
sceau  de  Gharles-Quint,  27  ;  — 
de  Maximil-en  I'%  24;  —  royaux: 
anglais  —  d'Henri  VIII^  114;  — 
d'Klisabeth,  52.  —  Espagnols  — 
de  Philippe  II  et  de  Marie  de  Por- 
tugal, 33;  —  de  Philippe  II,  3;>  ; 

—  Français  —  de  Charles  VIII, 
1  :  —  de  François  I'%  1  ;  —  de 
François  II  et  de  Marie  Stuarl, 
91  ;  —  de  Charles  IX,  1  ;  — 
d'Henri  IL  9:  —  de  Henri  111, 
pour  l'ordre  des  chevaliers  du 
Saint-Esprit,  07;—  d'Henri  IV. 
117;  —  de  Louis  XII,  1;  — 
contre-sceau  de  Louis  XII,  7  ;  — 
de  Louis  XIII,  U7;  —  de  Louis 
XIV  :  en  1648.  130;  —  en  1668. 
130;  —  contre-sceau,  en  1670, 
130;  —secret,  en  1672.  130;  —du 
dauphin  Charles,  fils  de  François 
1",  15:   —   du  Milanais,   1520,  9; 

—  seigneuriaux  :  allemands  — 
[xvr  S.J,  de  Philibert,  dit  la  Mou- 
che, chambellau  de  l'archiduc 
d'Allemagne,  27;  —  [xvr  s. \  de 
Claude  de  Lorraine,  ducdeOuise, 
15.  —  De  villes  —  France  [xvr  s.  . 
de Thion ville.  17  ;  —  Italie[x\'l'S.. 
«lu  doge  de  Venise  Andréas  Griti. 
64.  —  De  JbourgeoJs  :  France 
[xvi*  s.],  de  Jacques  de  Baudart. 
17.  —  Italie  [xvi«  s.],  de  Domi- 
nique de  Casains,  60.  —  De 
paysan.  —  Fran-ie  —  [xvi*  s.],  de 
Allard  le  Poutre.  19. 

Coffre  (des)  au  xvii«  s.  :  V,  chan- 
celier de  France,  149. 

Selle.  —  d'un  prince  turc  [xvn"  s.j, 
107. 

Scène,  —  du  couronnement  de  Léo- 
pold  I'%  à  Francfort,  en  1657, 
162;  —  de  l'Inquisition  rxvr  s.;. 
38  ;  —  de  justice,  en  Allemagne 
fxvi*  s,],  22  ;  —  rustique  en 
France,  [xvr  s.],  20. 

Scène  de  théâtre,  —  [xvii*  s,]  : 
V.  théâtre.  216;  —  [xvii»  s]  :  V. 
représentation,  217;  —  [xvir  s.;. 
de  théâtre,  â  t'Opéra  :  V.  décor. 
218;  —  et  salle  d'un  théâtre: 
Opéra  [xvni*  s.],  21ii  ;  —  du  ballet 
des  Esprits  [xvn*  s],  142;  —  à 
la  cour  de  Vienne,  en  167j.  160. 

Sceptre.  —  royal  :  ~  anglais  — 
[xvi*  S.J  :  V.  reine,  4S;  -fran- 
çais —  [xvi*  S.J  :  V.  costume  de 
cérémonie,  1  ;  —  [xvi"  s.j.  porté 
par  Henri  III  aux  réunions  de 
l'ordre  des  chevaliers  du  Saint- 
Esprit,  4;  —impérial  :  —  itisse 

—  de  Michel  Féodorovitch,  194. 
Scie,  —  [xvi*  S.J  :  V,  menuisier,  3o. 
Sculpteur,  —  allemand  [xvi*  s.]  ; 

V.  Peter  Vischer,  99. 
Séance,  —  du  conseil  des   magis- 
trats  d'Anvers     xvr   s.  .   4t;   — 
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d'onvertnre  des  EUts  géaétaax  <le 
161  ;,  à  Paris,  120;  —  de  la  Diète 
impt^riale  oa  1640  à  Ratisbonnc, 
Itii;  — du  Sénat.  à'Veniserxvrs.". 
f<i't  :  —  de  dissection  [xvii*  s.].  21  j. 

Seau,   —  ;xvi"  s.]  :  V.    inti^rieiir 
d'une  cuisine,  31  ;  —  [xvu»  8.. 
V,  servantes  &  Nrtremberjf,  159. 

Secrétaire  d'état.   —  en    Praure 
xvn*  s. ',  1  W. 

Seigneur.  —  V.  costumes  de  no- 
bles, civils  et  militaires. 

Sel.  —  nli^sure  (de),  en  1687,  î.l.ï. 

Semailles.  —  ;xvr  .s.;.  20. 

Sénateur. —  lie  Venise  [.wt"».],  6l. 

Sépulcre.  —  :  xvi*  s.],  dans  l'église 
de  l'abbaye  de  Solesmea,  91  :  — 
XVI»  R.;,  jiAr  Uirier  Richier,  dans 
l'éjfliso  .Saint-Ktieune,  à  Saint- 
Mibiel  (Meuse),  9i. 

Sergent,  —  d'armes  en  Angleterr*» 
^xvt*  ».;.  30;  —d'infanterie  ^xvir 
s.J,  220:  —  de  la  marchandise,  A 
Paris  [xvi*  s.]  :  V.  conseil  des 
échevins,  16  :  —  du  parloir  aux 
bourgeois,  à  l'aris  [xvi-  s.]  : 
V.  conseil  des  échevins,  16. 

Serment,  —  do  fidélité,  prestation 
'I  un  4  l.oois  XIV.  136. 

Sermon,  —  [xïii'  ».],  ïOi 

Serrurier,— françaisixvii' s.     ij ,. 

Servante.  —Allemagne:—  \m 
H.  :  V.  intérieur  d'une  cuisine, 
.11  :  —  ixvif  s.  ,  à  Nuremberg, 
1.19.  —  FUlruii'et  :  —  fxvi'  s.].  43. 

—  France  :  —  ;  xvi*  s.],  se  rendant 
au  marché,  1»;  —  [xvii"  s,],  124  ; 
ixvii"  s.;  :  V.  intérieur,  Ï36.  — 
Hongrie  :  —  f  xvl'  s.],  190.  —  Italie  : 

—  fxvi*   s.],  i   Florence,  60. 
Tiin/iiie  :    -  [xvi*  s.],  196. 

Serviettes.  —  fxvi'  s.],  i  laver  : 
V.  intérieur  et  repas,  236;  — 
XVII'  ».;  :  V.  bal.  14'ï. 

Serviteur,  —  /t(/«ma(/iie.-  — [x\i' 
s.^  :  V.  intérieur  d'une  cuisine. 
.11.  —  Espar/ne:—  îxvi-  s.].  41.  — 
Italie  :  —  ',XVI"  s.]  ;  V.  costumes 
italiens  •  donner  k  manger  aux 
atfainés,  57  :  —  [XVI*  s.j  :  V.  cos- 
tumes italiens  «  ensevelir  les 
morts  ■.  5«  :  —  [xvi's.]  :  V.  cos- 
tumes italiens  «  soigner  et  loger 
les  p«'lerins  »,  58  ;  —  [xvi*  s.  !  : 
V,  costumes  italiens  -  visiter 
les  prisonniers  •,  58  ;  —  nègre 
XVI*  s.  :  V.  costumes  italiens 
'  soigner  les  malades  a,  57. 

Shelling.  —  d'Henri  VIII  :  — 
d  Khsabeth.  48.  49. 

Siège.  —  de  Chartres,  par  Condé, 
en  i:.61,  326;  —  d»  Mets,  en  1552  : 
V.  camp.  227  ;  —  de  Touruai,  en 
1667  :  V  .  tranchée.  227  ;  -  d'Aire, 
en  1676  :  V.  fnrtinralions.  22". 

Blmarre.  —  [XW  a.]  :  sénateur, 
«l;—  rxvfi.]  :  V.  famille  l>e. 
«aro.  i)i;  —  [XVII*  s.]  :  V.  doge 
do  Venise,  IHI. 

Booquea,  —  [xvi»  s.l  :  V.  ferom» 
de  Painpelune,  41  ;  —  [xvi«  s.}  : 
V.  dame  noble.  196. 

Sole,  -préparation  de  (la)  au  xvi's.. 
If. 

Soldat,  —  V,  oostomsa  mili- 
taires. 

Soldats.  —  [xvii*  s.],  jouant  anv 
rnrt'is  dans  un  camp,  227;  - 
xvir  s.  .  viTandi*ro  (et).  Î27  ; - 
[xvii's.  .  invalides  et  mendiant» 
h  la  porte  d'une  abbaye,  2:*. 

Solde.  iiaii-inent    de    (la)    nu 

Wir  ,.      V,  l,.,.i|.ns.  121. 

Soleret.  —  'wr  s.;  :  V.  armun- 
do  François  I".  219:  — fxvi"  s.]: 
V,  armure  do  Henri  11.  219;  — 
xvi's    :  V.  armure  allemande. 222. 

Souliers.  —  [xvi*  s,]  :  t  patins  : 
V.  dame  noble.  "ï**:  —  ^wii*  s.j,  h 
roses,        :  V    "  !  .M  ;  ^  V, 

l'ini,  r  >       -  ■   paysan 

frari'.-nis.    itt  s.-,    de 

femme,  234. 

Soutane.  —  [xvis*.]  :  V.  chanoine. 
41;  -  (xvii»  a.]  ;  V.  pape  en 
eoslsm*  onlinalr*.  SOO:  —  fxvii' 
a.)  :  V.  prélat,  201  :  -  fxvii'  s.i  : 
V. cardinal,  201. 


Spectateurs,  —  sur  le  théâtre 
xvi«  s. ,  :  V.  représentation  théâ- 
trale, ii;. 

Sphère,  —  arroillaire  rxvii»  s.]  :  V. 
i^uis  XIV  visitant  l'.^cadémie 
des  sciences,  212. 

Stalles,  —  [xvi*  s.j,  du  chœur  de 
la  cathédrale  de  SéviUe,  110;   — 

—  !xvi'  s.;,  attribuées  à  J.  Gou- 
jon, de  la  chapelle  itu  château  de 
Gaillon,  97. 

Statues,  ~  AUemagae  :  —  [  xvi*  s.  •. 
anonymes  :  —  en  bronze  :  Frédé- 
ric III.  99  :  —  l^xvi*  s.;,  en  bronxo 
d'une  princesse  de  Bourgogne.  99  : 

—  [xvi*  s.],  en  bronze,  par  P.  Vin- 
ekèr  :  le  roi  Arthur,  99.  —  Espa- 
gne .*  —  anonymes  :  —  fxvi*  s.],  de 
la  porte  do  I  Alcazar  de  Tolède  : 
héraut  d'K^pagne,  35  ;  —  [xvt*  s.  . 
funéraire  de  la  duchesse  de  Lerroc, 

j       39:   —  fxvi*  s.l,  en  bois,  par  A. 

'  BerriujHtte  :  —  le  sacrirtce  d  Abra- 
ham, 110;  —  Saint-Sébastien. 
110;  —  [xvi's.l,  en  marbre,  par 
Becerra  :  Saint-,lérôiiie,  110;  — 
[xvii's.],  on  bois,  par  .1.  Cano: 
saint  Krani.'ois  d*.\ssise  :  V.  sculp- 
ture espagnole,  244i.  — France:  — 
anonyme*  :  —  fxvr  s.],  groupi- 
^de],  sépulcre  dans  l'abbaye  de  So- 
lesmes,  91  :  —  [xvi's.  t.en  albâtre, 
â  l'église  Saint-Jean,  à  Troyes  :  l.-i 
Visitation,  92;  —  [xvii*  s.],  funé 
raire  de  la  duchesse  de  Het/. 
122;  —  [xvii"  s.;,  funéraire  de 
la  duchesse  de  Tresnies  :  V.  dauie 
noble,  122;  —  [xvi's.J,  enbronse: 
chien,  248:  —  [Xvi*  s.j,  par  G. Fi- 
lon :  —  funéraire  en  bronse  du 
chancelier  Biragtie,  92;  —funé- 
raire en  marbre  de  Henri  II,  à 
Saint-Denis,  8  ;  —  funéraire  en 
marbre  attribuée  Â  (f.  Pilon,  de 
Louis  do  Brézé,  dans  la  cathé- 
drale de  Kouea.92:  —  [xvi's. '. 
groupe  (de)  par  Ligier  Richier  : 
mise  au  tombeau,  dans  l'église  { 
Saint-Etienne,  k  Saint-Mihiel,  92  : 

—  fxvii'  s.],  en  bronze,  par  .S. 
Guillain  :  Louis  XÏV  enfant,  247  : 

—  fxvii*  s.],  en  marbre  de  f\  /'h- 
f/et  :  Milon  de  Crotono,  218.  — 
Italie  .•  —  [xvi*  s.],  funéraire,  en 
marbre,  par  i^oméo/'a.deOaston  de 
Foix,  81  :  —  [xvi*  a.],  en  bronze, 
par  /.  Boulogne  :  Mercure,  80  ;  — 
[xvi*8.!,  en  bronze,  par  B.Cellint: 
Perséo  Vainqueur  de  Méduse,  80  : 

—  [xvi's.j.  en  bronze,  par  /'ompeo 
Leone  :  Pnilippe  H,  Klisabeth  île 
Valois,  Anne  d'Autriche.  Marie  de 
Portugal,  don  Carlos,  dans  la 
chapelle  de  rKscuriai  :  V.  princes, 
3t:  —  [xvi«  s.],  on  marbre,  par 
Mtrhel  Auge  :  —  le  Jour,  à  ta  cha- 
pelle des  Médicis,  à  Florence,  78  : 

—  le  Penseur,  dans  la  chapelle 
des  Médicis.  A  Florence,  7'!:  - 
Moïse,  dans  l'église  San  Pielrn  in 
Vincoli,  â  Home,  77;  —  la  Piola. 
i  l'église  Saint-Pierre  de  Rome. 
78;  —  [xvi*  S.J.  en  bronxe,  par 
Sannorino  >  le  Commerce  >  A  la 
loggia  du  campanile  de  Saint- 
Marc.  A  Venise,  KO.  —  Pologne  — 
XVI'  M.;,  en  bronze,  à  la  chapelle 

des  Jagellons  :  V.  fragment.  II-"». 

Stattiette.  —  A'fn'i'i^iif.-  —  [xvi- 

a.],  bronze,  par  P.   Vischer.  99; 

—  [xvi*«.J,  en  bois,  par  Rieiuen- 
Scbneider  :  apAtra,  99.  —  France  : 

—  anonymes  ;xvii'  s.]  :  serruner. 
125;  —  on  terre  cuite,  par  B.  l'a- 
lissy  :  nourrice,  96. 

Balsas,  —  de  la  four  pontificale 
[xvi"  s.j  :  V  cour,  200  :  —  i'i'glur 
XVII"  s.]  ;  V.  quête.  205;  —  de 
la  cour  aa  France  .•  —  î  xvl'  a.  i  : 
V.  cour  de  Franco,  6  ;  —  Jxvi'  «.  j  : 
V.  Chambre,  10;  —  (xvi*  »,  )  : 
V.  diseuaaioa,  207  ;  rxvil*  •.],  lit: 

—  M»ldat  (XVI'  s,),  220. 
Suivants.  —  ^'raiic«;xvii*  s.;  ;  V. 

toilette  d'une  dame,  2.14.  —  rii>-- 
//«!*•  I^XTii' s.j  :   V.  sultane,  197. 

Sultan,  —  'xvif  s.].  Soliman  II. 
197  ;  —  coilfure  (d'un),  an  xvi's., 
197;  -corlAga(dun)anxvi's..l97. 

Snltana.  — 'xvii'  a.'.  i»7. 

Supplias.  '■-  '  ■  ,  1-7- .      „n 


France  [xvi»  s.j,  12;  —  do  la  dé- 
capitation, do  fa  pendaison,  de  la 
roue,  en  France  [xvi'  s.j  :  V. 
exécution  des  coiidauinés,  12  ;  — 
condamne  conduit  fan)  en  Anglo- 
terre   xvi"  8.]  :  V.  juge,  52. 

Support.  -  ipotaufeurxvi'8.],97. 

Surplis,  —  [xvii's.]  :  V.  pape  en 
costume  ordinaire,  20il;  —  [xvil' 
s.';  ;  V.  pn'lat,  201  :  —  [xvii'  s.' 
V.  cardinal.  201 . 


Tabac,  —  râpe  (i),  au  xvu*  s.,  231  : 

—  Iioinme  râpant  (du)  au  xvii*  s.  : 
V.  gens  do  qualité,  205. 

Tabatière,  —  ;xvii«  s.],  231. 

Table,—  xvi'  s.],237:— [xvi's.: 
V.  chambre,  10;  —  [xvi'  s.;  :  V. 
chambre  A  coucher,  ."tl  ;  —  [xvii« 
s.]  :  V.  Louis  XIII,  120:  —  [xvii' 
s.j  :  V.tamille  bourgeoise,  124;  — 
;xvii'  s.]  :  V.  festin,  185;  —  xvir 
s.;  :  V.  chartreux.  202;  —  ['''ii' 
8.'  :  V.  hôpital,  200  :  —  [xvii*  s.l  : 
V.  nobles,  2.'t4;  —  [xvii'  s.]  ;  V. 
repas,  2M  ;  —  [xvil'  s.],  d«  toi- 
lette :  V.  intérieur,  230. 

Tableau,  —  votif  allemand  [xvi* 
s.j  :  V.  famille  bourgeoise,  ii. 

Tableaux  do  chevalet  de  maîtres 
de  ri'cole 

Allemande  ;  —  anonymes  :  — 
peintre  allemand  (fragment),  68; 

—  bourgeoise  de  Francfort,  en 
1.1114  (fragment).  28;  —  bourgeois 
de  Francfort,  en  15oi  (fragment). 
28.  — ParA.Àflrer;—  l'Ailoration 
de»  Mages,  lui .— Par  BurjArnmiV .• 

-  l'empereur  Henri  III  et  saint 
Georges,  102.  —  Par  Holbein  le 
Vieux  :  —    l'Annonciation,  102. 

—  Par  Botbein  le  Jeune  :  — 
Edouard  VI  remettant  au  lord- 
:nairo  de  Londres  le  règlement 
d'un  hépital,  48.  —  Par  Ludger  to 
Bing  te  Jeune:  —  noces  de  Cana  : 
\'.  intérieur  d'une  cuisine,  31. 

Espagnole  :  [ xvi'  s.],  par  le 
tireco:-^  enterrement  du  comte 
d'Orgaz,  121.  —  Par  Vieenle  Jo<i- 
néi:  —  saint  Etienne  conduit  au 
martyr.  112.  —  Par  Luiê  de  Mora- 
le» :  —  i'apàtre  saint  Jean,  III;  — 
Ecce  Homo,  1 1 1  ;  —  la  Vierge 
Marie.  III.  —  Par  £i<ij  de  Varga  : 
naissance  de  Jésus-Christ, lit.  — 
i  XVII'  ».],  Par  MuriUo  :  —  l'Imma- 
culeo  conception,  258  ;  —  les  man- 
geursde raisin,  2,58.  -  ParAi'iera.- 

—  vieille  femme.  257. —  Par  Aûsi.- 
autodafé  sur  la  place  Mayor  A 
Madrid,  179.  —  Par  Yelaxguat  : 

—  atelier  de  Alensea,  180;  —  réu- 
nion d'artistes  :  V.  nobles,  178  ;  — 
marchand  d'eau  A  Séville,  179  ;  — 
reddition  de  Breda  ou  les  I>ances. 
226  ;  —  Bacchus  ou  les  Ivrognes. 
257.  —  Par  Zurharan  :  —  Miracle 
de  saint  Hugo:  V.  chartreux, 202. 

riamanâa:  —  (xvi«  s.]  —  ano- 
nymes.- —  Elisabeth  d'Angleterre 
se  rendant  cbes  lord  Hunsdon.  47. 

—  Par  Breuithel:  —  l'Adoration 
des  Mages,  |u6.  —  VntJeanile  Ha- 
hu$e:  — Jésus  chez  Simon,  107.  — ■ 
Part*.  Matfjft:  -—  banquier  et  as 
femme,  t07.  Par  B.  rw»  Orleii  : 
-—  le  festin  des  enfanta  do  Job. 

—  fxvii*  s.).   —   Par  Brauwer  : 

—  le  Fumeur,  253.  —  Par  Breu* 
ghti  de  relouri  :  —  le  Paradis,  25]. 

—  Par  Vas  Oycilu' Vierge  aux  dona- 
teurs, 252.  —  Par  Jonlaent  :  lo  .Sa  - 
tvre  et  le  paysan,  2.13.  -  Par  Van 
arr  iltultn  :  armés  de  I,ouiB  XIV 
campée  devant  Douai  :  —  (frag- 
ment) •  V.  vivandière  ei  snidala. 
227;  '■  :  :'  ;  ftloier 
géii,  liant 
aux  >  ,  'lis  le 
Jeun-  .  l);il  .1p  i'.if  h -lu,  .Vlhrrt 
et  do  l'infante  Isabelle  k  Itruxel- 
les.  165.  —  Par  WuAoïj  .•  -  des- 
cente de  Crois.  2.S2.  -~  P.ir  Si»- 
liererht  :  —  ferme  flamande.   166. 

—  Par  SnyHert  :  combat  de  coqs, 
25,''.  —  Par  Tenter*  le  Jeune  :  lea 
Arquebusiers  d'Anvers.  164;  — 
marché     aux    poissons.    |in'>: 


paysan  musicien,  253.  —  Par  Van 
niborgh  :  lamille  Ilamande,  16.5. 
Française:  —  [xvi*  s.l  —  ano- 
nyme»: —  Sacre  de  Louis  XII;  — 
bal  à  la  cour  de  France  A  l'oc- 
casion du  mariage  de  Joyeuse , 
6;  —  Cimetière  des  Innocents  au 
xvi's.,lil.  —  |xvii'»..  — Création 
des  chevaliers  do  l'ordre  de  Saint- 
Louis,  135.  —  [xvi's.]  par/.  Cou- 
sin .-  le  Jugement  dernier,  93.  — 
^xvii'  S.J  par  Cotelie  :  —  bosquet 
des  fontaines  dans  les  jardins  du 
château  do  Versailles,  131  ;  -- 
fontaine  dans  les  jardins  du  châ- 
teau de  Versailles,  131.  —  Par 
Joueenet:  —  maître  autel  de  Notre- 
Dame,  203;  —  descente  de  Croix. 
250.  —  Par  C.  Lorrain  :  —  port  au 
soleil  levant,  249.  —  Par  Lebrun  : 
entrée  d'Alexandre  A  Babylone. 
243.  —  Par  les  frères  Lcaain  :  -- 
lo  retour  de  la  fenaison  :  V. 
paysans  et  paysannes,  126  ;  —  re- 
pas do  paysans,  126;  —  la  forge. 
2.Î11  ;  —  la  Procession  :  V.  évèques. 
chantres  et  enfanta  de  chœur. 
281.  —  Par  Lesneur  :  —  prédica- 
tion de  saint  Paul  A  Ephèsc,  249. 

—  Par  Mignaiil  :  —  Vierge  A 
la  grappe,  2.'>0.  —  Par/.-B.  Mon- 
nayer :  vase  do  fleura,  250.  —  Par 
/*ous«i»  .'  les  bergers  d'Arcadic. 
249;  —  jugement  de  Saloinon, 
24».  —  Par  L.  de  Silpeatre  :  — 
Louis  XIV  recevant  l'électeur  de 
Saxe  I  V.  réception  A  la  cour,  135 

—  Par  .S".  Voiiet:  —  la  Richesse,2i9. 
Hollandafse  .■  —   [xvii"  ».j.  — 

Par  Bourtte  :  —  intérieur,  172.  — 
Par  Brekelenkam:  —  atelier  de 
tailleur,  171.—  Parfî.  Oow.-l'épi- 
ciôrodo  village.  172;  —  la  femme 
hydrupique.i'j».—  Par  Van  doyen: 
la  Meuse  près  de  Dordrecht  :  V. 
marine,  25.1.  —  Par  F.  Hait  :  — 
repas  des  ofHcicrs  des  archers  do 
saint  Georges,  255.  —  Par  Vnn  dei 
lleltt  :  -  banquet  do  la  garde  civi- 
que d'Amsterdam.  1 70.  —  Par  Wo/<- 
éciiia  ;  —  le  moulin  A  eau,  254.  — 
Par  Pieirr  de  Ifooch  :  —  la  Société 
en  plein  air:  V.  cour  d'une  maison 
hollandaise,  172.—  Par.Ve<»«  :  — 
lo  marché  aux  herbes  A  Amster- 
dam, 169.  —  Par  Van  Ottade  :  V. 
chaumière  hollandaise.  172.  —  Par 
F.  Potier  :  —  la  prairie,  2.>i.  -  Par 
Rembrandt  ;  —  Pèlerins  d'Fîm- 
maOs,  254.  —  Par  Ruitdacl  :  _ 
paysage*,  170,  2.H4.  —  Par  Sieen  : 

—  '  la  .Saint-Nicolas  :  V.  famille 
hollandaise.  171. 

Italienne:  —  (xvi's.l.  —  anony- 
mei  :  (école  de  Gcntite  Beltiai)  : 
réception  d'un  ambassadeur  de 
Venise  au  Caire,  197.  —  Par  Fra 
Bartolommeo  :  —  déposition  do 
Croix.  82.  —  Par  P.  Bordone  :  - 
pécheur  ofirant  au  doge  l'anneau 
de  saint  Marc  ;  V.  le  doge  ol  le 
Conseil  dos  Dix,  66.  -  Par  Cor- 
rége  :  —  Madone  de  .San  (^irolaino. 
8».  —  Pnr.tficA/>r-A>i«e  ;  —  Sainte 
Famille,  77.  --  Par  RaphntI  :  —  la 
belle  jantinière,  73  ;  —  mariage  de 
la  Vierge,  "3  ;  —  Vierge  A  la 
chaise,  73 ;  -■-  Vierge  do  saint 
Sixte,  74;  -  la  TransDguration, 
74;  — saint  Michel  terrassant  le 
démon,  7:i  ;  —  saint  Georges 
terrassant  le  dragon,  75.  --Par 
J.  Romatn  :  —  danse  d'Apollon  et 
des  Muae»,  H3.  —  Par  A.  Solann  : 
la  Vierge  au  coussin  vert,  80.  — 
Par  P.  V^ron^te  :  —  ropas  cbes 
Simon  le  Pharisien,  84.  —  Par  /.. 
de  Vinci  :  Sainte  Famille.  72.  — 
xvir  s.  1.  -  -  Par  Caraeojje  ;  dépo- 
sition de  Croix,  256.  -  Par  le 
(arrache  :  --  Piela.  2.16.  -  Par  le 
hominujuin  :  —  la  Communion  de 
saint  Jérôme.  256.  ■  -  Par  (inulo 
/Irni  :    -(Christ  couronné  d'épines; 

—  r.Vurore.  2..7.  —  Par  Sah-<ntor 
RoMa  :  bataille.  257. 

Tabllsr.  —  'xvi*  «.j  :  V.  servante 

se  rendantau  marché.  18;  —  [xvi' 

s.l  :  V.  servante  flamande,  *J;  — 

'xvii'  %.]  :  coBlnmea  nobles,  117  ; 

xvii's.'  :  V.  Ailette  noble,  lïî; 

—  xvii-  «.      V    servante.  121  ; 
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fxvir  s.]  :  nilo  de  la  ChnriU,  206; 

—  [xvii'   s.]  ;   V.    toiletto,    û'M. 
Tabouret.  —  [X\i'  s.]  ;  V.  int(<rieur 

(l'une  cuisine,  31;  —  fxvii"  s,], 
^T.  :  —  fxvu's.]  :  V.  conoorl.  218: 

-  'ww  s.]  :  V,  inWrienr,  :i.'Jiî. 
Tailleur,  —  allemand  [xvr  s.',  30; 

-  fraucMis  [XYII"».].  I5i;  -  kol- 
//iH'/rt(s,'at<'lier{(I'u»)Ixvirs.j.  Hl. 

Tambour.  —  du  régiment  d'artii- 
loi'io  sous  Louis  XIV,  -JS.'î;  — [xvir 
s.J  :  Y.  banquet  de  la  garde 
civique,  170. 

Tambourin,  —  [xvr  s.;  :  V.  danse 
à  CinMiade,  42. 

Tassette.  —  [xvr  s.]  :  V.  armure 
de  Henri  H,  21ii;  —  [xvr  s.]  :  V, 
ormure  de  François  !•",  219;— [xv!*^ 
s.]  :  V.  armure  alleniando,  '■ll'-l. 

Tapis.  —  de  sol  fxvi»  s,l  :  V.  cour  de 
I.ouis  XI  ï, 2; —[xvi' s.]. fleurdelisé: 
V.  première  réception  par  Henri 
in,etc.,4;  — [xvii"  s.]:  Y. famille 
noble,  ITi;  —de  table —  \\yi'  s.]: 
Y.  reine.  4"  ;  —  ■  xvir  s.]  :  V.  dame 
noble  jouant  avec  un  abbt^  l'^S; 

—  \xviv-  s.  1  :  Y.  damo  noble  pre- 
nant du  cafd,  2:i5. 

Tapisseries,  —  allemande  [xvi*  s.]  : 
femmes  rouissant  du  Hn,  lOi.  — 
Flamandes  [xvr  s.]  :  entrée  de 
l'imago  miraculeuse  de  Notre- 
l>amc  des  Sablous.dans  Bruxelles, 
lOS;  —  (fragment)  évoques,  prê- 
tres et  enfants  de  cbœur,  2iU  ;  — 
[xvi«  s.],  d'après  les  cartons  do 
Raphaiil:  Jésus  remettant  les  clefs 
do  rKglise  ft  saint  Pierre.  H6  ; — 
fxvi'  s.i  :  tissées  par  Yerraeyen  : 
espedition  de  Charles-Quint  à 
Tunis  :  Y.  armée  de  Charlos-Quint, 
37;  —Charles-Quint  débarquant 
à  la  Ooulelte  auprès  de  Tunis  : 
V.  galères,  230.  —  Françaises  :  — 
[xvr  s  ]  :  la  cour  de  France,  6  ; 

—  [xvi*  a.],  joute  sur  l'eau,  96;  — 
fxvi'  s.],  des  Gobelins:  —  Louis 
XIV  visitant  les  Gobelins,  244;  — 
[xvri"  s. ^.exécutée  d'après  les  des- 
sins de  ÎRaphaël  :  l'Amour  et  Psy- 
ché au  bain,  260.  —  Formant  tentu- 
res [XVI*  s.]  :  V.  Charles-Quint,  23. 

Taureaux,  ~  course  (de),  à  Madrid 
jxvir  s.],  179. 

Tempietto,  —  [xvi"  s.],  du  cloître 
de  l'église  San  Pietro  in  Montorio, 
ù  Kome,  par  Bramante,  09. 

Temple,  --de  Charenton(xvii*'s.]  : 

—  -  extérieur,  207  ;  — intérieur, 207. 
Tenants  de  joute,  —  [xvr  s.].  49. 
Teneuse.  —  du  duc  do  Bourgogne 

[xvii-'  s.],  138. 

Tentes,— [XVI"  s.]  :  Y.  jouto,  49;  — 
[xvii'  s.]  :  Y.  soldats,  227;  ~ 
[xvn«  s.]  :  Y.  négociations,  229. 

Tentures.  —  [xvr  s.]  :  V.  cour 
d'Anne  de  Bretagne,  2  ;  —  [xvi'  s.]. 
aux  armes  de  France  :  V.  frontis- 
pice, 7  ;  —  [xvi"  s.]  :  Y.  chambre, 
10;  — [XVI"  s.]  :  V.  banquet,  22; 

—  [xvi«  s.]  :  Y.  chambre  de  Phi- 
lippe II,  36;  ~  [xvi'=  s.]  :  Y.  inté- 
rieur hollandais,  45;  —  [xvi<>  s.], 
portant  la  rose  anglaise  et  le  lys 
fran(;ais  :  V.  roi  en  son  conseil, 
\H;  —  Txvi'  s.]  :  V.  gravure,  96; 

—  [xvir  s.j  :  V.  bal,  121  ;  ~  xvii" 
s.j  V.  sacre  de  Louis  XIY,  127; 

—  [xvirs.]:  Y.  obsèques  de  Marie- 
Thérèse,  146  ;  —  [xvu«  s.]  :  V.  bal, 
147  ;  —  [xvii'  S.J  :  Y.  famille  hol- 
landaise, 168;  —  [xvn"  s.]  de  lit  : 
V.  chambre  à  coucher,  236. 

Terme.  —  [xvii'  s.],  par  Legros  : 

V.  hiver,  2i3, 
Terre  cuite,—  Allemagne:  —  [xvi* 

s.],  buste  d'enfant, 99.  —  Espagne: 

—  fxvi"  S.J.  groupe  do  Torrigiano 
(«n')  :  la  Y'èrge  et  l'enfant  Jésus, 
113.  —  France:  —  [xvi«  s.], 
émailléo.par  B.  Palissy  :  nourrice, 
96;  —  [xviii"  s.j  ;  enfant  dans  sa 
chaise,  240. 

Teston  :  de  Louis  XH  :  Y.  mon- 
naie, 1  :  —  deKranrois  l'f  :  V.  mon- 
naie, 10;  —  do  Gliarlos  IX  :  Y. 
monnaie,  11;  —  de  Charles-Quint: 
Y.  monnaie,  C\(\. 

Xète.  —  do  vieillard,  dessin  de  F. 


jau- 
1  :  Y. 


Clouet,  93;  —  de  joijnn  homme, 
déjeune  filie.d'hommo,  dessins  par 
L.iio  Vinci, 72;  —  de  fenune.  buste 
de  cire  attribué  à  Uaphaël.  80. 

Théâtre,  — •  [xvi'  s.], 216;  —  [xvir 
S.J  :  scène  (d'un)  :  V,  représen- 
tation théâtrale,  217  ;  — [xvii's.j. 
d'Amsterdam.  216;  —  [xviii"  s.], 
de  la  Comédie  française:  façade, 
216  ;  —  [xviii"  s.j,  salle  et  scène 
(de)  :  opéra,  216. 

Thèse—  page  (delà),  de  LouisdeLn 
Tour  dAuvergne  [xvH"  «.^,  21 1. 

Thon,  —  pêche  (du)  au  xvr  s., 
18;  ~  à  Cadix  [xvr  s.j,  42. 

Tiare,  — [xvii"  s.]:  V.  médaille.  199. 

Tisserand,  —  intérieur  (d'un),  en 
France  [xvi'  s.],  18. 

Toilette,  —  pièce.s  (de  la),  d'une 
(lame  sous  Louis  X  II,  23'»;— -d'une 
daine  |  xvii^  s.].  234  ;  —  table  (de) 
au  xvii"  s.  Y.  intérieur,  236. 

Tombeau,  —  Allemagne  :  ~  [xv!' 
s.  .du  duc  de  Cobour^'.  Jean  Fré- 
déric Il  et  de  sa  famille  dans  l'é- 
glise Saint-Maurice,  à  Cobourg. 
100;  —  [xviii*s.j,  do  l'archevêque 
do  Mayencc  von  Leyen,  dans  la 
cathédrale  de  Mayenco,  218.  — 
A7ii/leten'f  :  —  'xv!'  s.l.  dans  la 
c ha pel le  Saint-Pierre,  à  ia  Tour  de 
Londres,  114.  —  Espagne:  — [xvi'' 
8.].  do  l'évèque  don  Alonso  de 
Madrigal,  dans  la  cathédrale  d'A- 
vila,  109.  —  7'>(/HCt' : -- Ixvi'  s.  . 
des  enfants  de  Charles  YIII,  par 
M.  Colombe,  dans  la  cathédrale  de 
Tours,  91  ;  —  [xvi'  s.],  do  Fran- 
(;ois  IL  duc  do  Bretagne ,  par 
M.  Colombe,  dans  la  cathédrale 
de  Nantes,  91  ;  —  ■xvi's.j.de  Louis 
XII  et  d'Anne  de  Bretagne,  parles 
Juste,  à  l'église  de  Saint-Denis, 
91  ;  —  [xvi*  s.],  do  Franf;ois  P% 
parP.  Delorme  et  P.  Bontemps.à 
l'église  de  Saint-Denis.  8  ;  — (xvi" 
s.],  d'Henri  II,  par  P.  Lescot, 
G.  Pilon  et  Ponce  Jacquiau,  à 
l'église  do  Saint-Denis,  8;  — 
[xvii"  s.],  de  Mazarin,  par  Goyse- 
vox,  2t3.  —  Pologne:  —  [xvi*  s.], 
d'pjtienne  Batory,  dans  la  cha- 
pelle des  Jagellona,  î\  la  cathé- 
drale do  Cracovie,  1U>.  —  Suède  : 

—  [xvi' s.],  de  Jean  III,  dans  la 
cathédrale  d'Upsal,  116. 

Tonneaux,  —  [xvi'  s.]  :  Y 
gcurs  de  vin.  16;  —  [jxvi'  s 
pressage  des  raisins,  20;  — 
S.J  :  Y.  brasseur,  30. 

Toque,  —  [xvi-^  s]  :  Y.  noble,   li;  ' 

—  [XVI*  s.]  :  Y.  noble,  39;  — 
[xvi*  s.]  :  Y.  marchand  flamand, 
43;  —  îxvi«  s.]  :  Y.  portrait  de 
Henri  II,  93  ;  —  [xvi'  s.]  :  Y. 
noble,  Charles  IX.  232. 

Torchère,  —  [xvii^s.],  parMasson, 
dans  le  parc  de  Yersailles.  24-S. 

Tour  —  de  Lon.dres,  en  1543,  51  ;  — 
delaGiralda,àSéville[xi-xvi's."/. 
Y.  cathédrale,  109  ;  — do  l'église 
Sain  t-Jacques-la-Boucherie,  à  Pa- 
ris [xvi^  s. 1 90  ;  -  [xvi«  S.J  :  V.  châ- 
teau de  Chambord,  9;—  russe  [xvr 
s.]  :  Y-  porte  Spaski,  193;  — 
fxvi"  s.],  d'escalier:  Y.  cour  du 
château  de  Blois,  89. 

Touret,  —  [xvi*  s.]  :  Y.  portrait,  95. 

Tourniquet,  —  [xvii*  s.]  :  Y.  dis- 
tribution du  pain  du  roi.  In8. 

Tournoi,  —  où  Henri  II  fut  blessé 
à  mort,  5;  —  donné  on  1565  au 
palais  du  Yatican,  à  Rome,  62  ;  — 
armure  (de),  de  Philippe  II,  34; 

—  costume  (de)  au  xvi'  s.  :  Y. 
cavalier,  27. 

Traîneau,  —  promenade  (en)  en 
Allemagne  [xvi«  s.],  31  ;  —  russe 
[xvi's.y,  195;  ~  suédois  [xvii"  s.j, 
187;  —  dit  de  Madame  de  Main- 
tenon,  238. 

Tranchées,  —  [xvi«  s.]  :  V.  siège. 
226:  —  [xva«  s.j.  227. 

Transport,  —  du  corps  de  la  reine 
Ann«  [xvi*  s.l,  8;  —  d'un  parc 
dartiliorie  allemande  [xvi*  s.], 
223;  —  des  bagages  (xvi'  8.],  227; 

—  des  bûches  [xvi«  s.J,  16  ;  —  du 
poisson  d'eau  douce  [xvi'  s.J,  16. 


Treilles,  —  [xvr  s.j  :  V.  résidence 
noble,  la  ;  —  [xvi"  s.j  :  V.  maison 
de  campagne,  29:  —  [xvi'8.]  :  Y, 
jardins.  66;  —  [xvii*  s.]:  Y.  fa- 
mille bourgeoise.  12»;  —  [xvu' 
s.]  .  Y.  grand  Trianon,  132. 

Tribunal,  --  [xvi'  g.]  :  V,  scène  de 
justice,  22;  —  [xvi*  «.]  :  Y,  lec- 
ture :iux  nconsés,  H. 

Trictrac,  —  (jeude),auxvirs.,l-j8. 

Triptyque,  —  îxvr  s.],  fragment  : 
Charles. Quint.  99;  —  xvi'  h.], 
fragment  :   Sainte-Famille.    100; 

—  [XVI*  s.',  fragment  peint  par 
Burgkmair  :  Y.  l'empereur  Hen- 
ri IIÏ  et  saint  Georges,  inj  ;  — 
[xvi"  s.'',  peint  par  Luis  de  Mora- 
les ;  Y.  Kcce  Homo,  saint  Jean, 
la  Yierge  Marie,  1 1 1, 

Triton,— xvn*  s.j.on  bois  doré, 230. 

Trompettes  royaux,  --  anglais  :  — 
'xvr*  s.j,  49;" —  [xvi"  s.j,  jO;  — 
f'rancaix  :  —  [xvi's.j  :  V.  sacrede 
Louis  XII,  3;  —  [xvir  s.]  :  Y. 
cérémonies,  229. 

Trône,  —  tm-c  ;xvi'"  s.]  :  Y.  le  sul- 
tan Soliman  11.  197. 

Trophée,  ~  d'étendards  espagnols 
et  turcs  [xvi's.  ,  3». 

Trou  madame,  -  jeu  (dm  au 
xvir-  s.,  137. 

Troupes.  ~  [xvir  s.",  22L 

Trousse.  —  d'architecte  [xvi'  s.j  : 
Y.  instruments,  6s. 

Tsar,  —  Fédor  Alesiévilch  [xvu" 
.s.;,  194;  —  recevant  un  ambassa- 
deur [XVII*  s.],  194. 

Tsarine,  --  Kédora  Aléxiévitch 
[XVU'  s.j,  194. 

Turcs.  —  Y.  costumes  civils  :  Y. 
costumes  lu/litaires. 

Turques.  —  Y.  costumes  civils. 

Turban.  —  [xvi*  s.j  :  Y.  aga  bassa. 
196;  —  [xvi«  s.]  :  Y.  noble,  196; 

—  [xvi'  s.jj  :  Y.  coiffure,  197:  — 
[xvr  s.]  :  ^  .  cimetière  et  enterre- 
inent,  198  ;  —  [xvii*  s.j  :  Y.  porte- 
faix. 195;— [xvii*  s.]:  Y.  mufti,  197. 

Turbé.  —  [xvi'  s.]  :  Y.  cimetière 
et  enterrement  en  Turquie,  198. 

u 

■Université.  —  Sallede  cours, minla- 
ture  [xvr"  s.j,  211.  —  Cours,  211. 

—  Amp/iithéàtre  de  dissection, 'il'i. 


V,  —  majuscule  [xvii*  s.],  24L 

Valets,  —  de  chasso  [xvii'  s.j  : 
Y.  chasse  du  roi,  1  12. 

Van,  —  [xvi'^  s.j  :  Y.  criblage  et 
vannage  des  grains.  19. 

Vannage,  —  des  grains  [xvr  s.j  19. 

Vantail.  —  de  la  porte  du  grand 
portail  de  la  cathédrale  de  Beau- 
vais,  par  Le  Pot  [xvi*  s.],  92. 

Vase,  —  Allemagne  :  —  [xvr  s.], 
1U4;  ^-[xvr  s."|,  104;  —  jxvr  s.j, 
en  grés,  de  Raoren,  104.  —  Angle- 
terre :  —  [xvr  s.j,  d'argent  en 
forme  de  faucon,  11  ».  —  France: 

—  en  cristal  de  roche,  i>7  ;  — 
[xvir  s.j,  en  marbre,  jiar  Coyse- 
vos,  dans  le  parc  do  Yersailles. 
217  :  -—  ''xvir  s."',  on  bronze,  attri- 
bué à  Claude  Ballin,  2.^9.  —  Hol- 
lande :  —  [svii*  s.j,  en  faïence  do 
Delft  ;  Y.  céramique  hollandaise, 
259.  —  Italie  :  —  [xvi'  s.l,  par  Fa- 
tanazi.  de  la  fabrique  d'Urbin,  «7  ; 

—  [xvr  s.],  en  cristal  do  roche. 
87;  —  [xvii"  s.j,  de  pharmacien 
eu  faïence  des  Abruz/.es.  213. 

Vénitiens.  —  Y.  costumes  civils  ; 

—  Y.  costumes  militaires. 
Vénitiennes,  — V.  costumes  civils. 
Venta,  —  [xvr  s.],  4o. 

.Vente, --du  poissonen  Angleterre 

[xvr  s.],  5o. 
Verges,  —  [xviie  s.l  :  V.  école  de 

garçons,  2i5. 
Verre,  —  Allemagne  :  —  [xvii»  s.j, 

2;i;)  ;  —  [xvir  s.]  :  Y.  verrerie,  2a». 

—  Espagne  :  —  [xvir  s.]  :  A', 
marchand  d'eau.  179.  —  Flandres: 

—  (xvir  s.j.  à  boire. 2'ii>. —  Frnnre : 

—  [xvr  sj,  97;  —  [xvir  s.j,  u 


boire,  i'A'j.  — -  Italie:  —  [\\V  s.  , 

do  Yoiiise,  H7. 
Verrier,  —  français  [xvi's.],  18. 
Veste,  —  jxvii»».j  :  Y.  noble,  233. 
Vertugadln.  —  fxvi*  s,]  :  Y.  reine, 

4ii;—  xvr  s.j  ;V.  dame  noble,  i32; 

—  [xvr  s.^  : V,  dame  noble.  233; 

—  -  [xvir  s.j  :  Y.  dame  noble,  122  ; 

—  'XV!!'  s.J  :  Y.  dame  noble,  2;;;. 
Veuve,  ~  [xvir  s.j,  2il. 
Victuailles,  —  porteur  (de^  â  Y-* 

nise  [xvr  s.  ,  C^t. 

Vidrecome. —  V.  verrerie,  2:19. 

Vieillard,  —  (této  de),  dessiu  do 
F.  Clouet,  O.f. 

Vigneron,  —  français  [xvr  s.j,  20. 

Village,  —  Allemagne  :  —  (noce  de) 
au  xvi"  s..  161.  —  Flandres  :  — 
[xvr  s.]:  V. adoration  des  Mage». 
IU6;— [xvirs  j:  Y.  négociation», 
229.  —  France:  —  ^xvr  s.j  :  Y. 
fenaison.  19;  —  [xvr  s.l  :  V'.  ba- 
taille, 225; — (noce  de)  au  xvi" 
s,,  19.  —Hollande:^  épicière  (de) 
au  xvii"  s.,  172.  —  Pillage  ^d'un,. 
au  xvir  s„  228. 

Ville  —  Vnes  de  —  Allemagne  :  — 
xiv-xvi'  8.^  Ilulberstadt  ;  place 
ilu  marché,  29  ;  —  [xvu*  s.j, 
Francfort-aur-le-Moin  :  place  da 
marché  aux  poissons,  l(il.  ~  An- 
gleterre: —  Londres,  en  1638,173, 

—  Oanentark  :  —  xvir  s.],  Co- 
penha^'ue,   184.    —   Espagne  :  — 

xvr  s.j,  Séville,  40;  —  [xvir  s.J, 
.Madrid  :  fontaine  et  place  de  la 
/enada,  1 28.  —  Flandres  :  —  [xvi' 
s.J,  Cambrai,  4f>  ;  —  [xvr  ».], 
Uunkerque,  44;  —  [xvr  s.],  Haa- 
selt.  4o.  —  trancc:  —  [XYl*  s.], 
Angers,  17  ;  —  La  Flèche, en  1612. 
12*; —  Paris  vers  167m,  loi.  — 
Hollande  :  —  [xvir  s.j,  Am.ster- 
dam,  le  port,  liiU.  —  Hongrie:  — 
[xvir  s.j  :  Buda-Pesth,  191.  — 
Italie  :  —  [xvr  s.j.  Florence,  61  ; 

—  [xvr  s.j,  Tivoli,  62.  —  Nor- 
vège :  —  [xvi'  s.]  :  Bergen,  184. 

—  Pologne:  —  [xvr  s.j,  Cracovie. 
190.  —  Bussie  :  —  [xvir  s.],  Sa- 
mara,  I9j.  —  Snède  :  —  ^xvii*  s.], 
Stockholm,  18i;.  —  Porté  (de)  :  \  . 
porte.  —  Siège  (dune)au  xvr  s., 
22(1  ;  —  au  [xvir  s.j  ;  Y.  forliti- 
catious,  227.  —  Reddition  (d'une) 
au  XVII'  s.,  226. 

Vin,  —  crienr  (de),  français  [xvr 
s.  ,  18;  —  dccharyeurs  (de)  pan- 
siens  [xvr  s.j.  IG;  -  jaugeursiAe) 
parisiens  [xvi'  s.],  16. 

Vinaigrier, —  français  [xvr  s.;,  18. 

Violoncelle,  — -  [xvr  s.]  :  Y.  ban- 
quet, 22;  —  xvii*  s.j  :  Y.  concert. 

218. 

Vitrail  —  français  —  [xvr  s.j,  au 
ciiateau  (l'Kcouen  :  —  V.  fils  du 
connétable  de  Montmorency,  13  ; 

—  \'.  tilles  du  connétable  deMonl- 
nioreucv,  13  ;  —  [xvr  s.j.  dans 
ré<;lise'de  Montfon-lAmaury  :  la 
J'eutecôte,  96.  —  Unisse  -  [xvr 
s.j  :  V.  ofÀcine  d'un  barbier,  lO-l. 

Visière,  —  [xvr  s.j  :  Y.  armot,  219. 

Visite  —  à  l'accouchée  [xvir  s.j. 240. 

Vivandière  —  ;xvir  s.  .  227. 

Vizir    giand) —  [xvir  s.j,  196. 

Voile —  [xvr  s.^  :  Y.  dame  noble 
hollandaise,  4o  ;  —  [xvr  s.]  ;  Y. 
demoiselle  noble  de  Pérouse,  ^9. 

Volants,  — jeu  i^dc)  au  xvir  S-,  239. 

Voûte.—  xvr  s.]:  Y.  bibliothèque 
de  lEscurial,  36;  —  [xvr  s.]  :  V. 
chapelle  derEscuria!,36;  —[xvr 
s.J  :  V.  sacristie  de  la  chapelle  de 
rKscnrial,  37;  —  [xvr  s.j  :  Y. 
cour  du  palais  de  justice  à  Liège, 
lOo  ;  —  [xvir  s.j,  en  berceau,  en 
bois  :  Y,' théâtre,  216. 

Voyage,  —  Cour  de  France  (en) 
au  xvr  s.,  0. 

Voyageurs.  —  gens  de  guerre  dé- 
troussant (lesj,  ou  xvir  s.,  228. 


Zizain  de  François  I*%  — 
naie,  7. 

l'aris.   —   Imn.    E.   CAriOMOIIT  t 
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